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aux sortilèges 






FO et la CFDT prêtes à négocier 
la liberté de licenciement 


La CFDT et FO ne ratiqueront pas la politique de la 
1 | chaise vide à la Das sur les procédures de licencie- 
ment, qui doit avoir lieu avant la suppression de l'autori- 
sation administrative. Une loi rendra celle-ci effective au 
1e janvier 1987. Mais M. Maire entend obtenir au préa- 
Jable des engagements du gouvernement. Le ministre des 
‘affaires sociales et de l'emploi, M. ‘Philippe Séguin, le 
par. | 27 avril, à « RTLe Monde», a déjà partiellement 
TPREE aux craintes des syndicats, alors que 


























des professeurs de collèges. 


Le ministre de l'éducation 
mationale a il sur la ité 
d'élever le niveau de qualification 
des esseurs qui enseignent 
dans les collèges et de gone 
les liens entre ces 

et. les lycées. Actuellement î 


ment. Leur formation sen Bevée 
progressivement. Un décret paru 
le veille des élections (/{e Monde 
du 20 mars) venait de la porter à 
quatre années a le bactalau- 
réat (deux pour préparer 
un DEUG et deux années dans un 
centre de formation). ‘ 


La décision de M: Monory 
tranche dans un vieux débat p£da- 
gogique, corporatif et politique : 
faut-il un corps particulier 


licenciement économique. Le semblable, M. Séguin en d'ensei, 
1 28.æril, M. Bergeron, à France. Ep ni pion peer D Re bel 
Sos | Enter, ét la CFDT, à l'issue de son de ropecter ne promesse maire et le lycée, qui accueillent 
‘éonseil national, qui a lancé üne rale difficile sans et sans | tous les enfants soumis à la scola- 
campagne à l'intention des sala- précipitation .  : ; rité obligatoire ? Ou faut-il uni- 
riés et des ont  {Lirenosinformations page 42] | fier l'enseignement secondaire en 


II se confirme que les problèmes de sécu- 
rité - tiendront . une large place ne du 


pablie un entretien avec M. Mitterrand 


son paroxysme, 

mn de 1 Dev dy Premièré révélation : dès le 
tion des Etats-Unis d'objectifs à 25 février — c'est-à-dire bien 
. et à Dans la avant le changement de pouvoir 


“Kadhafi s'obstine à proclamer 
libyennes. 


M. Reagan, qui est d’autant 
plus inquiet qu'il sait maintenant 
que des batteries de missiles 
soviétiques sol-air de type Sam-5 
sont opérationnelles, fournit à 
M. Mitterrand un luxe de 
sur ses intentions : deux porte- 
avions américains vont croiser 
dans la zone constestée et. les 








sanglant 
et cruel. 


«La Las est la meilleure 
chance de la France », a déclaré 
M. Jacques Chirac dans son 

Mais quelle 
famille? Les contours de cette 
institution deviennent plus vagues 


et que les enfants naturels se mul- 
tiplient. Sa définition est surtout 
plus floue depuis que le législa- 
teur & fait, en 1975, du parent 
seul avec enfant (s) une famille à 
os entire, baptisée «monopa- 


a Etats-Unis, k phénomène 


- SC RÉ ci 7.) - 1986 vivront au moins une par- 
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LA MISE EN ŒUVRE DES PROJETS DU GOUVERNEMENT 


Les professeurs de collège 
recrutés comme ceux des lycées 


M. René Monory 2 annoncé, lundi 28 avril, au cours 
d’une conférence de presse la suppression du recrutement 
. Tous les maîtres enseignant 
dans ces établissements (sixième à troisième) devront 
désormais être recrutés par le concours du CAPES et rece- 
voir une formation professionnelle d’une année. Un 
concours interne sera organisé pour les actuels professeurs 
de collèges, ce qui leur permettra d’avoir également accès 
aux lycées. Dans les collèges, les professeurs certifiés pour- 
ront avoir à enseigner deux disciplines. 


ayant un corps unique de profes- 
scurs de la sixième à La termi- 
nale ? On ne s’étonners pas que le 
Syndicat national des instituteurs 
et des professeurs de collèges (à 
direction socialiste) soit pour la 
première solution, le Syndicat 
national des enseignants du secon- 
daire (animé principalement par 
des communistes) pour le 
seconde. Pour des raisons tacti- 
ques évidentes, les ministres de 
l'éducation avaient jusqu'à pré- 
sent soutenu plutôt la première 
thèse. Le brusque changement de 
cap de M. Monory marque une 
petite révolution. 
Signalons que la suppression du 
recrutement des professeurs de 
collèges était demandée avec 
insistance par ceux qui estimaient 
que la formation insuffisante de 
ces maîtres expliquait en partie 
les difficultés rencontrées par ces 
établissements. Cette thèse, 
endue notamment par M. Lau- 
rent Schwartz, avait été reprise 
dans un article publié dans 
le Monde du 3 avril par M. Cho- 
quet, membre de l'institut, qui 
avait provoqué un très vif débat. 


(Lire la suite page 13.J 





COHABITATION, ALLIANCE ATLANTIQUE ET DÉFI LIBYEN 
La petite histoire d'une double épreuve 


ment, d'action, avec érentuellement un pro- 





>. 


sommet des sept pays occidentaux les plus ment que la France, tout en tenant à Cette double intention ne semble pas 
Fndustrials, qu se rémire à Tokyo de 4 conserver La maîtrise de sa diplomatie, est contredte par 1e détail des pourpares 
fe | au 6 mai. «prête >» à se joindre à <ane organisation franco-américains et intereuropéens qui 

Dans la perspective de cette conférence, apfiterroriste internationale, avec les ont précédé et sain le raid sur Tripoli et 

‘Île quotidien japonais Yomiuri Shimbux polices, les services secrets, de renseigne- Benghazi. 

Il est enfin possible de reconsti- PR di ou ca D pe niser de nouvelles manœuvres DR 
tuer dans le détail le scénario de ont comnu la pre-. aéronavales dans le golfe de Syrte de nombreuses missions 
D) i ‘qui a ae Le à chaud» en pour réaffirmer la nature interna- De dns dE lS sus Ou Ne Si 

dans la période de tionale de ces eaux que le colonel des avions libyens prennent l'air 


pour les intercepter, ordre sera 
domé aux appareils américains 
de riposter. Si des missiles (entre- 
tenus par du personnel soviétique 
mais servis par du personnel 
libyen) sont tirés, ce sont les 
bases de départ de ces missiles qui 
seront attaquées. 
JACQUES AMALRIC. 


{Lire la suïte page 4.) 


tie de leur enfance ou de leur 
adolescence avec un seul parent. 


L'Europe n’en est pas là. 
Pas encore en tout Cas. En 
France, les foyers monoparentaux 
ne représentent qu'un peu plus de 
6% de l'ensemble des familles. 
Cela fait tout de même près 
de 900 000 aduites et 
1200000 mineurs de scize ans 
(sans compter, bien entendu, les 
concubins avec enfants et les 
«familles biparentales compo- 
sées», dans lesquelles le parent 
gardien vit avec un nouveau 
conjoint). 

Les foyers monoparentaux se 
trouvent plutôt dans les grandes 
villes, ct la moitié d'entre eux ne 
comptent qu'un seul enfant. Ils 
ont pour chef un veuf, un y 
un séparé ou un célibataire. Mais 


_— 


_ a on met 1886. _ page 38 | DRE 
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Incident entre 
Bahreïn et Qatar 
2étrangers enlevés sur unilot. 
PAGE 3 


L'un des chefs 
de l'ETA interpellé 
près de Biarritz 


M. Txomin [turbe était parti- 
san d'une négociation avec les 
autorités de Madrid. 

PAGE 12 


La mutation du PS 
Dans la perspective de 
l'élection présidentielle, 
M. Rocard privilégie la 
démarche collective. 

PAGE 9 


La recherche 

en question 
Le «conseil des sages » 
s'inquiète de la diminution 
des crédits. 


PAGE 13 


Couronnement 
au Swaziland 


Mswati LL, «lion » et «élé- 
phant » du royaume. 
PAGE 6 


Le Monde 


ÉCONOMIE 
Le triangle de Pélectronique 


L'Europe importe 29 % 
de ses besoins, 
les Etats-Unis 20% 
et le Japon 9 % seulement 


La chronique de Paal Fabra 
Pages 37 à 40 


Débats : Coexistence (2) 

© Etranger (3 à 7) @ Poktique 

{9 à 11} @ Société (12 à 15) 

@ Sports (16) @ Cuiture {17 

et 18) @ Communication (19) 
@ Economie (42 à 47} 


Programme des spectacles (20) 
@ Radio-télévision (21) 
@ Informations services : 

Météorologie, Mots croisés, 
Loto (21 et 22) @ Carnet (22) 
@ Annonces ciassées (23 à 36) 





PRÈS DE 800 000 FRANÇAISES ÉLÈVENT SEULES LEURS ENFANTS 


Familles sans père 


de sexe féminin dans 80% des 
cas, pour des raisons évidentes : 
la longévité masculine est plus 
faible et, lors d’un divorce, les 
enfants sont généralement confiés 
à la mère. 

L'étiquette «monoparentale» 
est récente — et significative. 
Hier encore, les veuves n'auraient 
pas accepté d'être logées à la 
même enseigne que les «filles- 


‘ mères» ou les divorcées. « J{ était 


impensable, souligne la sociolo- 
gue Nadine Lefaucheur, de dési- 
gner d'un même terme celles que 
la douleur et la chasteté avaient 
hissées au sommet de la dignité” 
Jéminine et celles que leur 
1. * avait précipitées 1out en 


ROBERT SOLÉ. 
{Lire la suite page 15.) 
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COEXISTENCE 


La République à deux têtes n'est pas le monstre que’ 
certains avaient annoncé. Pourquoi ? Tout simplement, estiment 
Pierre Bourgeade et Jacques de Montalais, parce que la 
cohabitation ou la coexistence — comme on dit de plus en plus 
_— a été expressément voulue par le corps. électoral. Les 
vainqueurs de 1986 entendront-ils le message ? 


Une majorité légitimiste 


Attention à ne pas porter trop de coups à la fonction présidentielle 


HACUN comprend, ou 
croit comprendre, que 
M. Mitterrand et 
M. ri jouent h jeu serré, 
aussi bien personnel que comme 
représentants de tendances politi- 
ques différentes, sinon en tous 
points C'est ce que les 
premiers accrocs ont déjà fait res- 
sortir. C'est surtout ce que les 
commentateurs soulignent en se 
demandant combien de temps 
cette coexistence pourra durer et 
à quel moment l'un ou Pautre 
pourrait vouloir y mettre un 
terme, à moins que les députés ne 
s'en chargent. Mais les observa- 
teurs montent volontiers en épin- 
gle Le seul côté négatif de La situa- 
tion. 

Or voir uniquement les choses 
sous cet angle revient à porter un 
coup supplémentaire à La pri- 
mauté de la fonction présiden- 
tielle, manifestement voulue par 
le général de Gaulle. On peut 
donc craindre que les consé- 
quences de tout cela ne se réper- 
cutent sur les successeurs de 
M. Mitterrand, même s'ils 


Quand le pays aura vu pendant 
un Certain temps le président de 
la République souvent obligé — et 
d’ailleurs très normalement 

igé — de passer sous les Four- 
ches Caudines de son premier 
ministre, l'opinion ne risque-t-elle 
pas de s’être habituée à cette pra- 


Depuis 173 
BOUCHARD 
NUE STI 


Foire de Paris 
Porte de Versailles 
Bät. 7, nivesu 2 
Allée M, stand 44 


bbraires, mi après, 
tout, nous sommes d'autant plus 





















par JACQUES 
DE MONTALAIS (*) . 


tique et de ne plus considérer le 
chef de l'Etat, élu au suffrage uni- 
versel, comme le responsable. 
suprême qu’il s'était choisi et qui 
faisait tellement défaut sous les 
deux Républiques précédentes ? 
C'est possible. Et le quinquennat, 
dont on reparle beaucoup, va dans 
le même sens. Car il réduirait 
encore la durée de cette que 
nuité, si importante, et qui fut 
introduite dans ce pays par les 

Seulement, il se trouve que la 
majorité des Français, toutes opi- 
nions confondues, s’est montrée 
légitimiste en la matière. Les son- 


voulaient l'actuelle coexistence. 
Mais pourquoi la voulaient-ils ? 


Le rapprochement 
des choix de société 

Ils n’en auraient probablement 
pas été partisans si les socialistes 
n'avaient pas complètement 
changé de méthodes et s'ils 
n'avaient pa: — comme 
le fit d’ailleurs Mr Simone 
Veil — qu'entre cette nouvelle 
politique et la plate-forme RPR- 
UDF üils ne se trouvaient plus 
devant deux choix de société tota- 








| lement opposés. Si bien que le 


(*) Ancica rédacteur en chef de le 
Nation. | 


SLT 


DST 





ES LE. P.-D.... l'écrit 
et l'humeur 


Oni, du fond du cœur, le lecteur- 
ambda se trouve soudain tout ému 


annoncée simplement dans 
petit éditorial du nouveau directeur, 
n'est vraiment pas due au hasard. 
Nous qui ne sommes bien souvent 
ni dévoreurs de romans, ni rats de 


fiers que «i'Irremplaçable Ecrit» 
du journal constitue notre seule 
nourriture quotidienne de l'esprit, 
où presque. 

Sur le vif, ma copine à l'étage en 
dessous dirait que « vouloir appren- 
dre à maîtriser sa langue avec le 
Monde, c'est pas si con qu'ça; la 
preuve, la méthode vient d'être cau- 
dionnée !> 


. En outre, nous sommes certaine- 


mariage ï 
soit au goût du jour, non seulement 
dans les colonnes du journal, ce qui 
devient une évidence pour tout le 
monde, maïs jusque sous la Coupole, : 

Et lorsque s’y ajoute en plus uge 
bonne dose de tendresse, sous le trait 
de crayon de notre dessinateur pré- 
féré, alors on a envie, pour célébrer 
votre redressement, d'employer une 
formule affectueuse comme celle-ci: 
« Plantu, je t'aime!» - 


DOMINIQUE DALEMONT, 
(Avignon). 


corps électoral n'accorda qu'une 


- Courte victoire à la droite classi- 


que. Ce qui semble impliquer un 
Certain satisfecit accordé à la nou- 
velle gestion socialiste. Mais 
aussi, peut-être, le désir de voir le 
président modérer telles ou telles 
intentions de la nouvelle majori 

tout comme le Front national 
paraît l’influencer en sens 

traire. 


Que le président signe ou non 
certaines ordonnances est secon- 
daire, Mais croit-on que ce qu'il 
explique dans un message adressé 
au Parlement, ou en toute autre 
occasion, soit sans portée, alors 
que le pays en a connaissance ? 
Croit-an que soit vain te] avis qu'il 
exprime au conseil des ministres 
ou en tête à tête avec le premier 
pur 
sorte d’arbitre, ou de porte-parole 
de l'opinion désormais minori- 


droits et devoirs importants que la 
Constitution lui confère, serait-il 
donc négligeable ? Ne serait-il 
pas plutôt bénéfique ? Croit-on 
enfin qu’à ce niveau de responsa- 
bilités l'intérêt national n'aurait 
aucune influence sur les compor- 


tements respectifs ? 


Bien sûr, on peut se dire que 
ceux qui voient les choses de cette 
manière-à sont plus on moins 
nalfs. Mais on pourrait aussi se 

s'ils ne seraient 


‘moins victimes de l'esprit % 


parti, ou moins atteints de parti 
pris que la plu des hommes 
pe et de tant d’autres 
rançais dont les idées toutes 
faites et inébranlables sont parfois 
si désarmantes. 
Il est donc permis de voir dans 


.le scrutin serré du 16 mars et dans 


l'actuelle coexistence le signe 

d’un affaïblissement de ces-oppo- 

sitions irréductibles qui nous 
isaient depuis des années, 

et dont on ne saurait 

qu’elles favorisaient l’unité natio- 

ale et l'efficacité du pays. 








Le message 


La nation est lasse d'être divisée et fatiguée des anathèmes 


in! ce 
Dabbrte Lots idence, 
i de j qui avait été déli- 


de : 
soient pas oubliées après le mou- 
qui, il y a cinq ans, avait 


lir 
È 
Ra. 
Ë 
Ë 


Ils avaient 
es 
crier ue mdllion dr mnlcli) - 
un » 
ils n’ont pu, où n'ont su, éviter un 


<CHIRAC OU LES PASSIONS DU POUVOIR» 
de Maurice Safran -° 


La trajectoire présidentielle 


Non. | 
de donner du travail Ta 
j (M. Mitterrand 


par 
PIERRE BOURGEADE {*} 
qui, de 1981 à 1986, a vu ses suf- 


° frages muitipliés par dix. Enfin, 


en se proclamant eux-mêmes « les 
pauvres contre les riches » alors, 
qu'à l'évidence ils comptent dans 
leurs rangs, son moins que la 


la nation déclare qu'elle veut une 
autre société, 

2) Exigence de vérité. — Inhu- 
maine, notre société se meut dans 
la’ fausseté. Le parti dominant, 


des faits, et mû par le désir de 
conserver le pouvoir, tient l’infor- 
mation, qu'il la révèle ou qu'il la 
recèle, comme un moyen d'action 
sur j'opinion. À mi-chemin des 
pays où l'information est tenue 
-pour un d& à la nation (démocra- 
ties anglo-saxonnes) et les Etats 
de l'Est où elle est la propriété 
absolue des gouvernants, la 
France apparaït, hélas! comme 
un pays où l'information, en ce 
qu'elle dépend des gouvernants, 
est manipulée, 


| Verrouillage 


Les socialistes ont-ils modifié . 
cet état de fait? Non. lis l'ont 


aggravé. Durant ces cinq ans, les 
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: Durée de Le société : 
‘Cent ans à compter du 
* ‘10 décembre 1944. : 
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ceux qu'elle choisit pour gouver. 
nants qu'ils se montrent à élle tes 
qu'ils sont, et qu'ils Jui disent, 
purement et simplement, la 
vérité. 

3) Exigence d'unité. — La 
it d'être divisée Elle 
est fatiguée des snathèmes, de 
l'interminable querelle, des cou- 
teaux tirés, je crois, depuis 
l'affaire Dreyfus. La Constitution 
de 1958, née pour dorniner le dou- 
ble révolte. algérienne, est une 
Constitution de circonstance, 

d'un pouvoir excessivement 

ort, lui-même naturellement pet- 

teur de revanche, fécondeur d'une 
opposition inlassable et forcenée. 

Les socialistes ont-ils fait un 
geste. pour ramener la paix 
civile? Non Sitôt victorieux, 
ont déclaré à leurs 
selon une formule inoubliable, 
qu'ils auraient désormais « juridi- 
quement tort parce qu'ils étaient 
politiquement minoritaires ». 
M. Mitterrand, quant à lui, en se 
ralliant au régime de pouvoir per- 
sonnel qu'il avait pen- 
dant vingt ans, a contribué, non 
par l'excès verbal maïs par un 
froid choix politique, à approfon- 
dir l'abime qui sépare deux 
camps irréductibies les Français, 


eux les traits de ce que pourrait 
Le une République apaisée, le 
gouvernement conduisant les 
affaires, le président garantissant 
l'unité nationale, ne s’interdisant 
pas d'intervenir sur des points de 
principe, d'une manière moins 
politique que morale, l'un et 
l'autre pouvoir veillant à ce que La 
majorité du moment puisse mener 
librement sa politique, mais à ce 
que, en même temps, la dignité de 
l'opposition sait respectée. 
-_ Hélas ! ce n’est qu'un entracte ! 
Nous savons bien que si 
a l'hui emporte, 
c’est par le fait de la nécessité. 
Dans deux ans, si ce n'est avant, 
cette Sera jetée aux orties. 
Nous serons appelés à: revivre 
selon les paradismes de la 
Ve République : triomphe- 
déroute, domination-h tion, 
épuration-revanche, etc., à moins 
que les vainqueurs de 1986 
pour . que . 
pas entendu vainqueurs 
1981, et se mettent d'accord avec 
Je RE 1981, es 
occupant de l'Elysée, pour j- 
fier à froid les règles et l'esprit de 
la V« République (compte tenu de 
l'expérience actuelle) et pc 
répondre ainsi aux vœux des Fran- 
çais. î 
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L'armée qatari enlève vingt-neuf étrangers | Après!es c'cssques bancs » 
travaillant sur un îlot revendiqué par Bahreïn 


enT MN de 
qui eux 
siècles les deux -plus peti 

done Le 
connu le sunedi 26 avril un sérieux 
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Facht-al-Dibel fait partie - des 
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DE L'ONUST 
ONT QUITTÉ BEYROUTH- 
Les observateurs français 
RTE op 
Nations unies chargé de La surveil- 
lance de la trêve en Palestine 
(© ont été retirés de ce 
Cours dù Mestre, que Rs 
« aurom une nouvelle affectation au 
Se aromates Lions . 
au 
ds observateurs d'une autre nn | Piece à 
nalité. Ce = d'affecte- 
tion » s'est fait en avec 
CONS, a précisé le minist ère des 


“Gé en mai le Conseil 

Ce en me A per A pour fonc 

es nn à l'application des 
accords 


d'armistice conclus entre les 

pays arabes et Israël en 1949. 

Au siège de l'ONUST. à Jéruss- 
lem, on soutigne que les quinze 
observateurs fi _ quatre 
étaient stationnés à 

MUST à Dem où 
bases de l' T, à Damas, au 
Caire, Tibériode er Jérusalem ». 

D'autre part, une Cause a été 

tuée et _un ensei t ranqais, 


des hommes à un point de 
contrôle dans la partie ouest de la 
ville. Is ont ouvert le feu à je 
miralone eur. la Voiture Qu conpis” 
De source proche des responsal 

de ol nee ge set 


femme org Robert Richard 
chez lui; lorsqu'elle a vu les 
hommes en armes, elle à eu peur 
qu'ils ne l'enlêvent ; elle à fair mar- 
che arrière, éveillans les 
des miliciens, qui ont ouvert Le 
Jeu. » 
Enfin, Mgr Nasrallah Sfeir 
soixante-six Ans) a été intronisé, 
he, soixante-seizième patriar- 
che d'Antioche et de tout Rue au 
pauiareat maronite de 
de dope au nord 


une vingtaine 

de Beyrouth, . 

centaines de soldats, le go 
d'hélicoptères. Elu Je Jane 


SP ÉTet Cuee 
che, démissionsaire. — (AFP, Reu- 
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INTERVENANT DANS LA CAMPAGNE 
POUR L'ÉLECTION PRÉSIDENTIELLE AUTRICHIENNE 


Le chancalier Kohl déclare 
qu'il voterait en faveur de M. Waldheim 





De notre pod 


Bonn. — = Je n'al pas ici à voter 
enoi-mème, mais je dois dire sincère- 
ment que saurais pour qui j'aurais 
à are Je devais _ gere Autri- 
che » : la prise tion du cl 
Ber Helmut Kobl En faveur du 
dat du Parti Conservateur à Ua 

présidence de la République avt 
chienne, qu'il eu allé rencontrer sa- 
medi en privé à Salz bourg. tranche 
avec la retenue ARE jusqu'ici 
les autres gouvernements dans 
Faire Waïdbeim. Le chancelier 
n’a pas caché qu'il considérait J'an- 
cien secrétaire général de l'ONU 
comme « un ami » El « un 


estimé que M. ralibenn | spparte 
et 


souffert les m5 1 Îes Da. de ce siè- 
cle d'histoire commune de l'Autriche 
etde l'Allemagne. 

La liberté prise par le chancelier 
ouest-allemand avec les usages, qui 
veulent que les gouvernements ne 
E'cunp pas directement ie dans 

fs guère Rère atRénDÉe par Le ft 

ot n at par le fait 

eit déclaré parler en 

tant ae « mana ». ce ipterver- 

tion, outre qu'elle fait usages, a 

une qualité particulière, s'agissant 

du chancelier de la République fédé- 

rale et de l'Autriche, comme le souli- 
goent Les commentaires israéliens. 

La prise de ition de Helmut 
Koll, qui a des personnels avec 
l'Autriche, où il se rend chaque an- 
née à titre privé, s'inscrit dans la logi- 
d'rast de son on Comportement à l'égard 


véce au passé alema ahemand Depuis son sr 
n'a cessé de rappeler que, si l'Allema- 
gne ne devait pas oublier ce passé, 
Fe Etait devenue entre-tem, 
démocratie qui n’a de leçons és 
voir de personne. à 
En tant que représentant nn SES 
aération Qu n'a pas eu part aux 
sions sous le Troisième Reich mais 
qi en a supporté les conséquences, 
Kobl:lu même enrôlé Cola en” 
fant de troupe pendant la‘ guerre, se 
a 


ponsable. Son soutien à M. Wal 
dheim est à rapprocher de ses 
« gaiïes » lors de son en Israël 
en 1984 et de l'attitude qu'il avait 
adoptée l'année dernière lors du qua- 
rantième anniversaire de la capitula- 
tion du nazisme: il avait insisté, 
contre les tions, 


le Bundestog, le 
avait ait valoir que les jeunes SS 
avaient été bien souvent enrôlés 
contre leur gré. « {{ est vrai, avait-il 
notamment déclaré, que les ‘démelss 
de notre histoire révente étaient déjà 
difficiles à saisir pour ceux qui l'on 
qu'ils sont difficilement com- 
préhensibles pour les générations ve- 
rues après, qu'ils sont rotalement in- 
saisissables pour ceux que 
vivaient pas ici, qui sont nés un 
autre continent. » 
HENRI DE BRESSON. 


Isreël a vivement réagi, dimanche 
27 sv aux déclarations faites la 


tes affaires intérieures par plusieurs 
membres du Parti socialiste. «if sat 
surprenant que le Parti populiste 
(conservateur, qui soutient la canci- 
dature Waldheim}, qui se plaint, de- 
puis des semaines, de l'ingérence ee. 


l'aide da l'étranger », a, par exemple, 
déclaré M. Karl Blecha, ministre de 
l'intérieur. 











CORÉE DU SUD 
Deux étudiants tentent 
de s'immoler par le feu 






L'INVENTAIRE DE LA FORTUNE DES MARCOS | 
«Ils ignoraïent eux-mêmes l'étendue de leurs richesses » 


Dès lors, selon M. Salonga, rien actes d" uerie pure et simple demain de l'assassinat de 
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PAKISTAN 


en route d'un 
l'agence de presse 


Son ee oe es rent rrinieere 
critiqué la politique 


rités 


res 2120 ee chere D CE el GRO en cie 
dons lee consels municipaux de cinq villes nésriandaisse] auront 
bien du mal à exercer leur mandat, À 


un blocus de la mairie afin d'empêcher l'installation de l'élue du 
Centrumpartÿ. À Amsterdam, le maire a interdit une action de ce 
type, SYpe; rue Où nreint ous. les protestations ne founnf à éneuts 

mardi. Les comités antifascistes ont, en effet, muitiplié ces derniers 
temps les actions violentes ; le 29 mars, ils avaient mis le fou à un 


Conditions des Etats-Unis 
l . à ‘ 
Isiamabad. — Selon l'ambassadeur américain à islemabad, les 
Etats-Unis sont disposés à coopérer avec le Pakistan pour is mise 
programme nucléaire si ce pays peut apporter La 
preuve qu'il est à usage civi, a rapporté, dimanche 27 avril, 
Pakistanaise. 


L'ambassadeur des Etats-Unis a fait cotte déclaration à Mul- 
tan, au sud d'Istamabad, où M* Benaär Bhutto, chef de l' 


a nn eo politique le 1= mai. M Bhutto a 
énergétique du président du Pakistan, le général 

Za UN Haq, notamment l'abandon du programme nucléaire 

point dans les années 70 par son père, Ali Bhutto, avec les auto- 


Jusau"à présent, les Etzts-Unis étaient opposés à toute forme 
de coopération avec le Pakistan en matière d'énergie 
poguant qui'ele' ne serve 2 faniquer Une bombe: Momie 



























opposi- 
ministre pendu en 1979, doit tenir 
récemment 













neciéaire, 










des copains» — l'entourage de 

l'ancien chef de l'Etat — qui partici- 
je TT ir gr 
de «pilll 


'hilippines ». 

En une première fois à la prés 
dence en 1965, Marcos s'est 
rénové À Le Elle d'un pays sous le 
coupe des grandes familles, dont 
celle d'Eugenio Lopez. A l'époque, 
on disait que le t n'était, en 
fi, que le troisième «homme fort» 

du pays, Lopez et l'ambassa- 
deur des États-Unis. En 1968, un 
premier compte, apparemment au 

des Marcos, est ouvert en 

au nom de William Saunders 
Re tRer Dépôi initial: 1 mi 
Hion de dollars. 


Commissi 
en tout genre 


L'année suivante, M. Marcos se 
fait rééire. Comme en 1965, la 


famille Lopez lui fournit des fonds : 


électoraux. Pourtant, une fois élu, le 
président se retourne brutalement 
contre son financier et s'acharne à 
réduire l'emprise de la famille 


Lopez sur F philippine, 
T de télévision et de radio, 
ainsi sur une ie de la 


écrite, Avec la déclaration de loi 
martiale en 1972, les pouvoirs prési- 


| dentiels sont renforcés et tout 


r médiatique des Lopez 
tbe comme an fra mûr 


avec des versés par des 


firmes américaines et japonaises 
(Westinghouse notamment). A 
cela, il faudrait ajouter quelques 







BIEN PEU PRIVÉE... 


Honolulu. — La publicité faite 
autour de l'appel téléphonique de 
M. Ronald Reagan à l'ex- 
président Ferdinand Marcos, 
samedi 26 avril, à Honuluiu 
(Hawaï), a suscité un certain 













deux vieux amis, M. Marcos avait 
convié une chsine de 

locale à filmer l'événement, 
notamment les pleurs de 







ambitions politiques de l'ex- 


président phiippin qu'a pu laisser 
cette conversation. Le porte- 






Unis au gouvernement de 
Mr=e Corazon Aquino et aux 
réformes 6 







Pour M. Salonga, « c'est le ira- 
vail à l'étran, ra gi est le plus 
dur », bien qu‘ ; Bio del cor 
pération « positive » autori! 

suisses et américaines. Entre 1,5 et 
3 milliards de dollars en espèces et 
en d'or seraient déposés dans 
des banques suisses. Selon 
M. , M. Marcos aurait.com- 
mencé à accélérer l'a 
ment de ses comptes suisses au Îen- 





Séoul. — Deux étudiants sud-coréens ont tenté de s'immoler Correspo ce arrêter Marcos | ctimes l'ex-Séna 
par le feu ce lundi 25 avril durant une violente manifestation anti- _—— ce Lai eos fanile pret D Vememens embtiain à Mn 21 ie 8 ie res e 
gouvemarentale : l'un d'eux s'est ensuite jeté par une fenêtre du Manille, - M. et Mu Marcos ne contrôle d' ae iraions d'umes et quipanems Ven [OUrner, Done bat 
troisième étage d'un immeuble du campus universitaire. A l'hôpital, cessent de le répéter : il n'y a jamais AE construction) contre les mauvais jours... » 
on indique que leur état est grave. Selon des informations non eu de fortune cachée en nom. Mcralco, auparavant chasse Les documents saisis par la D'ores et déjà, M. Salonga est 
confirmées l’un d'eux serait mort. ne survivraient que à de Au Len De Er CPGP révèlent que les Marcos nour- satisfait du travail accom par ses 
Le are en ter Nu iOrS CUS Quelque: LrOÏs cernes cuEEtS tielles donations d'amis dis- «main de Marcos» dans la rissaient une RecSon pour. les cinq commissaires et des di: de 
de l'université de Séoul manifestaient contre une astreinte à un . || -crets. Pourtant, | le gigantesque tion pétrolière et minière (sociétés ren en iquide et cten or, ainsi volontaires bénévoles, inspecteurs 
entrainement militaire d'une semaine qui doit commencer lundi, La empire famille est : Onicsal Peucleum et Marcopper L'ancien cou. du fisc im : Nous avons 
police avait arrêté dimanche cent vingt-trois étudiants qui tontaient Se Mining). M. Marcos prélevait sa Re prés idea aurait acquis des déjà plus de peux cents 
d'occuper la bibliothèque de l'université et lançaient des cocktails lars, et le gouvernement de part sur les bénéfices des casinos £ de propriétés aux Philip. fres de été aux Philip) 
Molotov. Les manifestations estudiantines Me Aquino entend bien en récupé- contrôlait même l'importation de  Pires sur l'ensemble du territoire dune valeur de 3 milliards de 
i rer au moins une partie ren fruits exotiques aux Philippines. Bret pere 8 que qu Pavent ire biens ss ds 
| pour économie en chôte libre, Pourtant, de préférait laisser à ses Fes igne, en, Australie. K Jai lancia président prend beaucoup 
; dette extérieure ppines acolytes les aires d'investisse- lémon Marcos 
dirigeants étudiants distribuent également des tracts s'élevant à 26 milliards de ments et de iociérés privées, se ne monté un Cnsembte ir pin af sr wl : 
drone ce qu'ils considèrent comme € une tentative américaine M. Salonga, président de la com- contentant, lui, d’empocher des d'immeubles à New-Vork — évalués 4êche.… Nous avons, 
de transformer la Corée du Sud en base d'armes atomiques ». La mission identielle pour un commissions en échange de faveurs.  entre-230 et 350 millions de dollars réquisirionné le e bétail de Marcos : 
Corée du Nord (communista) utilise le même sjogan. — AFP.) vernement F (CPGP), n’a pas Selon la commission, M. Marcos  — par le biais d'un réseau d'hommes CES bêtes, mous devons ll es nourrir ei 
3 la tâche facile. L’ « empire Marcos » arrondissait ses comptes en banque de paille, empêcher quelles ne soient prémar 


porn transformées en corned- 
d'autres voleurs. ». En 
Le erdinand et Imelda Marcos 


due de leurs biens ; grâce à nous, ils 
savent maintenant ce qu'ils ont 
perdu... », ironise M. 

KIM GORDON-BATES. 


(1) 1 peso=0,30 F. 
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Dans la tradition des grands thrillers américains, 
une enquête impressionnante qui impose d'emblée 
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DIPLOMATIE 


A Fapproche de l'ouverture, le 4 maï, à Tokyo, 
du sommet des sept pays occidentaux les plus indns- 


A Hocotain, première 


internationale coutre le terrorisme, et 
indiqué qu'il inviterait à cette occasion ses interlo- 


LA LUTTE CONTRE LE TERRORISME 


De nouvelles mesures pour isoler la Libye ? 


ler la 


cuteurs à prendre de « nouvelles mesures » pour iso- 
Libye. . 
M. Mitterrand, de son côté, a déclaré à des 


k japonais, dans un entretien pablié, ce 
Imodi à Tokyo, par le Yomhui Shimbun, qu'H préco- 
it an renforcement de coopération 


a 
Washingtos, préoccupé par les réactions 
grecques à l'égard de toute sanction contre 
L Kadhafi, aurait demandé avec insistance à 


mion du 21 avril dernier à Luxembourg. Vendredi 


La petite histoire d’une double épreuve 


{Suite de la première page.) 
Toujours dans son, mesage, 
Reagan, qui invoque la nécessi! : 7e. 
de tester los intentions du colonel Président américain 
Kadhafi et d'y riposter fermement Contrairement au 


ue 
an rom de la lutte antiterrariste, duelconque coopération avec la 


Papandréou d’sppliquer les mesures adoptées 
par les Douze à Pégard de Is Libye lors de La réu- : 


propose à M. Mitterrand de se joi re limites d’un raid aux objectifs 
Fe à l'opération en envayant un objectifs. Il contient en revanche imprécis, aux mains f( t 
porte-avions rejoindre les navires bien : que là  incertains tout en garantissent à son 
américains. M. Reagan, qui sait bien France accepte le survol de son terri- hôte qu'il n'est pas «tendre» pour 
sûr que lavistion française vient (ire par les appareils Le terrori le sort des 
d'effectuer un raid contre les 66.  P2568 en otages Fi détenus au Liban et 


spécial de M. Reagan, qui la 
recueille au cours d'un ‘discret 


pas li 

Le ne .de la République 
ajoute que dans ces conditions c’est 
aux Etats-Unis à fixer la date de 
Rs nes 
prendre en compte l'échéance élec- 
torale française. 


Deuxième rc le 22 mars an 
matin, moins d semaine après 
les élections législatives, M. Mitter- 
rand réunit à l'Elysée, outre 
M. Chirac, M. Rai le nouveau 
ministre des affaires étrangères, et 
M. Giraud, son collègue à la 
défense. Il s'agit d'informer les trois 


dans ce dernier pays (C'est quelques 
Jours plus tard que sera annoncé le 
retrait des observateurs militaires 
français stationnés à th et 
dans la région), le Tchad, le sort des 
faux époux Turenge et aussi 
l'étrange proposition faite par 
M. Reagan à M. Mitterrand de par- 
ticiper à l'opération « golfe de 
Syrte ». C'est la ière fois que 
M. Chirac entend parier de cette 
affaire, et ni lui ni ses deux ministres 

n'élèvent la moindre objec- 
tention déjà prise per M. Mitter. 
rand. désaccord 
fondamental, au n'appa- 
raît à propos des autres sujets 
abordés. 


Le soir même de ce premier 
contact, la Maison Blanche fait 
FES au général Forray, chef 
“d'état-major particulier du président 
do la République, que l'opération 
« golfe de Syrte » est entammée. On 
sait comment elle deux 


Matignon et l'Elysée, le Quai 
y publie une déclaration dont 
Washington n'a pas à se plaindre. 
Ce texte précise que «la France 
tion 
tion dans le golfe de Syrie» et 
< souhaïte que les principes du droit 
imernationel, en particulier ceux 
touchant à la liberté de circulation 
dans les espaces internationaux, 
solent respectés et garantis de façon 
pacifique ». 

Troisième étape : le vendredi 
11 avril dans La soirés, M. Reagan 
envoie un second message à M. Mit- 
terrand, Il lui annonce son intention 


reconsidérer sa déci- 
sion, Le président de la Répubtique 
pr de nouveau contact avec 


e heure environ les trois 
L on de réitérer leur 
refus Reagan, ce qui est tont 
fe un à Vs pr 
: EL qi relie l Ë 

Maison Blanche. : 


La mission de M. Waïters 


C'est dans ce contexte que 
M. Vernon Walters arrive à Paris en 


à connaît le 

français Concernant survol de 
T Pas donc, qu'il 
ne répète pas la demande de 


conversation). 


Le lendemain en effet — C'est-à- 
dire le lundi L qi -M. anse 
est tterrand qui z 
ses Ft le général Ferray et 

ean-Louis Bianco, le secrétaire 


obiectifs de l'opération américaine, 
tels qu'ils lui out été décrite demeu- 
rent vagues, que le raid peut faire 
des victimes civiles, qu’il peut 
contrairement à ce que l’on cherche, 
conforter le colonel Kadhafi au Heu 
de la stabiliser, qu'il n'est pas ques- 
tion pour la France de cautionner 
une décision dont elle a été tenue à 


l'écart et dont l'efficacité lus paraît 


23 avril cr Dire à le 
savoir mais peu prol ile d 
munies le 
miné à ce sujet qu’on ne le pense. 


ui 
ji 
Fil 
Het] Ë 


F 
Ë 
£ 
Fi 


ia 
1 


L'affaire n’a pas été prise au tre- 
gique à Fais et Clair que 
le président de la République, bien 
Que silencieux, est déterminé à ne 
pas se laïsser éclipser et À rappeler 
aussi bien son existence Que ses pou- 
voirs. | 


lez, avait êté le premier ministre grec et, le 
D À een nee 
Athènes, M. las, qui avait eu un 
estretien Ridgway, secrétaire 


ashington, 
M= Rozame 


avec 


Du côté des pays arabes, le sommet réclamé per 
la Libye à la suite du raid américain devrait se rés. . 
nir samedi 3 mai, à Fès. Un conseil ministériel de la 
se tenir, dès mardi, à Rabat. Tripoli Sonhaîte que le 
_ sommet soit exclusirement consacré au raid améri- 
cain, et décide des «sanctions concrètes» à 
Fencontre des Etats-Unis, notamment dans le 
domaine économique. . s 





c'était 


représailles 
Park, sans faire de victime. — (AFP. AP, Reuter.) 


difficile cette noit-, cer 


particulièrement 
ma femme était clonée an lit par un déplacement de 


rertèbr rés. > 
Les dirigeants libyens ont, d'autre part, 
dimanche, entendaient « riposter » 
aux sanctions les pays de la euro- 
péense À de promire à l'encontre de ia Libye. 
Aucune précision n'a été fournie sur les 
de cette « riposte ». 


été assassiné d'ane balle dans la tête par un inconne, 
près de la vieille ville. On ignore s'il s’agit d’un acte 
" 


A Beyrouth, un attentat à 
les locaux de la British 


M. Mitterrand : oui à une organisation internationale 
si chacun reste maître de sa politique extérieure 


LES ENTRETIENS DE M. 











vaient 
ine sur la 
pce à concertation 
allusion an sommet de Tokyo, Î a 


mocruties européennes et les autres, 
aotamment avec les E Ïs. » 
À des relations à 
rieur de la CEE, l'accord conclu Le 
veille sou eur le pur 
venait 
AE ES 


entente internationale pour met- 
tre un terme au lerrorisme est 
ame bonne chose. J'ai lu dans 
quelques journaux que la France 
ne voulait pas de cette organisa- 
tion. C'est une imerprétation tout 
à fait abusive. Ce que nous ne 
voulons pas, c'est que notre poli- 


tie, cessent d'être indépendantes. 
Nous ne voulons pas que. sous 
couleur de luite ontiterroriste,.la 


France soit engagée dans der : 
actions internationales qu'elle . 


n'aurait pas librement 

nées. Une organisation antiterro- 
riste internationale avec les 
polices, les services secrets. de 
renseignement, d'action, avec 





tique 





où y 
ceriaines forces centrij dans la 
cn ». 7. . 


Le Si # ét qu'il 
avait évoqué avec Mæ.Thatcher la . 


inesures 
mément 
taire de 


, notre diploma- 


éventuellement un prolongement 
militaire, nous E sorumes prêls. À 
condition que la définition de la 


Tokyo. {a France contribuera à la 
lutte efficace contre le terro- 


risme. » 

A de la présence de 
M: che à ses citée, lors du 
sommet des industri 


1e président do À brique 
tera le nt & 

avec LS autres chefs d'Etat où de 
gouvernement des 


» M. 


te : « 
ois M. Chirac m'a indil 
LE re aller à Too je 
A Le rome vs 
a a un 
fixé par la es 


avoir qu'une seule voix à l'égard 

‘ du monde extérieur. J'ajouterai 
.que j'ai toujours été accompagné, 

… dans toutes les conférences inter- 
rationales is cinq ans, par 
‘des membres du gouvernement. > 





CHIRAG AVEC Mr THATCHER ET M. CRAXI 
Grande-Bretagne: compréhension mutuelle 
| des divergences co 


FRANCIS CORNU. 





……Halie : entière solidarité 
De notre correspondant à 


Rome. — L'Itali s di Li 
26 évril, fait à son tour costan les Eu 
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Américains, Allemands 
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— DIPLOMATIE 


ET LA PRÉPARATION DU SOMMET DES PAYS INDUSTRIALISÉS 
Dans Tokyo en état de siège, policiers. et gauchistes sont mobilisés 


De notre correspondant 


Tokyo. — Le petit Toshio est privé 
de son entraînement. de kendo : le 
club d'art martial üe son quartier est 
fermé jusqu'au milieu dé mai Les 
policiers qui l'animent «sons 
OCCUpÉS ». Les joggers n'ont plus Le 
droit de s’époumoner autour des 
douves du palais jmp£ et les 
antomobilistes sont l'objet de vérifi- 
cations et di j 
coffre de 





caractérisée par ce 
qui est le propre de toute activité 
organisée at Japon, va atteindre son 
paroxyene. Commencent en effet la 
série d'événements qui ont mobilisé 
Ex des mois le système de sécu- 
japonais ie sHangme aoni- 
versaire du règne de l’empereur 
Hirohito, le 29 avril ; le sommet des 
pays industrialisés, au 6 mai, 
et, le lendemain, l'arrivée du 
ménage princier britannique. 
AnaR d'occasions, pour les grou- 
ut ni voire 
8 orgarthations étrangères, de ten- 
ter des actions terroristes. 
Trente mille policiers, venus des 
quatre coins de l'archipel, quadril- 
lent Tokyo, et ont installé bar- 





piliers de ens (environ 
1 Francs) ont été 
dépensés u nt nes 


semaines. 
Des brigades anti-£meutes, avec 


leurs casques et leurs grands bon 


cliers d'aci 
res des pui donnent à leurs 


est sur la liste des véhicules volés, en 
passant par la dizaine d’hélicoptères 
qui sillonnent le‘ciel et Les équipes 
ST EE 

e : Lout l' À 
sécurité a été mobilisé. 

La police est omni Du 
moins a-t-elle Evité pl à 
impressionner par des déploiements 
ostensibles d'armement : les pok- 
ciers qui vérifient l'identité des pas- 
sants (ce qui n'est pas si facile, la 
Carte d'identité n'existant pas au 
Japon) n'ont à la main que leur 
grand bâton, et au côté leur pistolet 
réglementaire. Ils n’en sont pas 
moins nerveux : quatre automObi- 
listes ont été récemment emmenés 





Américains, Allemands et Japonais 
se renvoient la balle 


A quelques ji du sommet des 
pays Mauss du 4 au 6 mai, Jes 
État-Unis, la RFA ct le Japon se 

nouveau au petit jeu 
Italiens ont baptisé du TOM EvOca 
teur ue «Patte ue I 
s’agit en l’occurrence de repasser au 
Rp 

points faibles P le 
conjoncture internationale : le désé- 
quilibre existant entre le déficit 
commerciel américain et les excé- 
dents du Japon et de le RFA. 

A Washi 


spectaculaires. 
qu'avec la reprise 
intérieure les produits Etrangers 
seront favorisés et se conjugueront à 
terme avec une moindre poussée des 
ventes à l'extérieur pour limiter des 
Ï teurs. Et 
quand bien même les niveaux 
Leds de dtlars = ersions dépassés, 
1e — seraient! 

les Américains feraient mieux de 
s’en prendre au Ja; dont la libé- . 
ralisation du tarde toujours 
et qui a accumulé, lui, un solde posi- 
tif de 56 milliards de doilars l'an . 
dernier. 

Coupables désignés, les Jiponais 


bien résister eux aussi aux 


la RFA, d’une inflation pratique- 
ment nulle. Ramenée à 19% en 
1985, selon les statistiques publiées 
Rise ours ue 
‘ble depuis plus quart de siècle, 
elle devrait encore s’amenuiser 
compte tenu d’une chute des prix de 
gros de 9% en rythme annuel au 
cours des trois derniers mois. è 

Mais cette belle stabilité des prix 
ne permet pas à elle seule de résou- 
dre ke vieux dilemme de Tokyo : 


que de rigueur budgétaire chère an 
premier ministre, M. Yasuhiro 
Nakasone, ou poursuivre sur la voie 





d'une stimulation homéopathique de 
économie sens commune mesure 


Le rapport mensuel de l'Agence 
de planification économique, publié 
le 25 avril, est venu à point nommé 
rappeler que la production indus- 
trielle et le croissance ont tendance 
à se tasser, les Ge 


sérieusement, t de tels pro- 
‘blèmes que le Japon 2 décidé de cok- 
mater la brèche en int: 


du Japon vers une plus grande 
ouverture aux produits étrangers ne 
pouvaient être considérées comme 
une politique gouvernementale 
intangible. Une attitude ressentie 
par les Américains comme une mar- 
Che arrière d'autant plus inadmissi- 
ble que ce rapport leur avait semblé 
trop vague pour être convaincant. 

Mais qu’on le veuille ou non, le 
sommet de Tokyo ok marqué par 
des arrière-pensées tiques ayant 
peu à voir avec les nécessités de la 
Concertation interuationäle en 
matière dk ou Ë 
M. Kohl joue La stabilité des prix en 

nsant aux élections de 1967, 
& Nakasone la sauvegarde des dry 
rêts des exportateurs en pensant 
celles qu’il pourrait déclencher d'ici. 
quelque deux mois. 

Et si les Japonais et les Allemands 
s’apprétent à rappeler aux Etats 
Lesasi ont encore Ps long che- 
min à parcourir avant regagner 
une certaine crédibilité en réduisant 
leurs déficits budgétaires, s'ils peu- 
vent souligner que la 


dépréciation | 
du dollar commence à doucement 


ses fruits et à soutenir les 
exportations américaines, ils 
convaissent parfaitement les limites 
de Jeur argumentation, la course 
contre la montre à laquelle se Hvrent 
la Maison Blanche, champion du 


et le Congrès toujours | 


libre-échange, 
tenté par la solution de facilité du 
ionnisme à quelques mois des 
Eocéons partielles de novembre pro- 
chain. Un calendrier électoral 
vicilles 


pesant, au moment 
illas commerciales se doublent 
embuscades monétaires entre les 


Etats-Unis, le Japon et l'Europe. 


FRANÇOISE CROUIGNEAU. 





séance tennte au commisçeriat le 


plus proche pour avoir abandonné 
quelques instants leur voiture 
moteur toumant. Dep: en k 
ver 


Palais «Fr 

Maine. là à crai 

livrent à des actions si 

da sommet. . 

mani tft E cleniste ere Le 
sta 

tionnement des véhicules 

périmètre kilomètre e1 demi 


: 
se 
de 
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signalisation des chemins de fer Aviv en 1973. — n'est plus implan- veille les environs}, et 
nationaux avait paralysé Tokyo pen- Lée au Japon. 
La plupart des vingt-deux cou- Iucarnes. 


1 ce qu'il est 
ppcher la « nouvelle gau- 


dant quelques heures). 
Pour certains j 


Courus : « Le gouvernement exa, 
d'eux. le Ja 


caution, la police à arrêté une Kaka, 


dizaine d'activistes connus. Et elle Hazama) responsables des récents 


È journalistes japo- rants Qui 
nais, ce déploiement de sécurié est convenu d'appe 
bors de proportion avec les risques Che» japonaise (c r 
groupuscules gauchistes, qui peu- 
à plaisir les menaces, souligne l'un vent mobiliser  . (ol trente ein 
est un pays oùilest mille membres) n'inquiètent : 
très difficile de se pe des la police. Celle-ci a son res nes ue 


armes €t des explosifs. » Par pri- attention sur trois pos (Chu- 


protégé par 
des portes blindées percées de 


c'est-à-dire les 


est particulii vi aux  lancements de fusées explosives (au d'années. Ces réseaux cl 


èrement À à 
frontières, afin d'éviter des infitra- demeurant peu efficaces jusqu'à 


tions d'éléments étrangers. Ce qui 
n'a empècheé nn ancien membre 
de l'Armée rouge (groupe terroriste 
des snnées 70, dont les principaux 


membres se sont réfugiés au Proche. , se T4 


Orient) de rentrer au Japon en 


du groupe (une trentaine de per- 
femme, Fusako Shigenobu, 
ièrement 


t des interviews diff. Zenshir (+ Avant-garde »), 
sées par le réseau de sontien de son Fgulléreseat à tune le 
sommet et à = exécurer » l'empereur 


organisation au Japon. De: 


& Puivériser le sommet » 


février dernier pour se présenter d'une scission intervenue en 1962 au 
tout bonnement à la police ct se nn pee rene ciers. Désormais, ces groupes clan 


destins se sont lancés aussi dans 


La police n'exclut pos des ste Les inside: L SrOISkE).  artentats. 
tats hors du Japon, montés évenru: forte cité ilisatie 
lement par l'Armée rouge. Le chef Pau mille deux Sante 
E essentiellement d'anciens étudiants, 
sonnes, sans doute), une jeune des fonctionnaires des municipalités 
donne ei de jeunes ouvriers). Leur organe, des Chukaku, aux côtés des paysans 
appelle expropriés lors de la construction de 
l'aéroport). Et ils sont responsables 
du lancement des fusées explosives 


ukaku ont la 


rDière- 
ment, un texte daté du 15 avril et et M. Nakasone. Ils ont pignon sur sur le palais impérial, Plus qu'un 
par 


venant de la plaine de la Bekna, au rue, et un budget estim 
police à 1 milli 


Liban, dénonçait l'« attaque barbare 
contre Tri 


de yens. 1]s dispo- 
de l'impérialisme américain » sent dans le quartier d'Ikebukuro à 
i. L'Armée rouge, res- Tokyo d'un siège-bunker de trois 


ponmbie de plusieurs attentats — étages, surmonté d'une sorte de deux prochai ines. 


D particulièrement meur-  mirador (d'où un militant ué, le 
trier, de l'aéroport de Lod à Tel visage caché par un foulard, sur- 


PHILIPPE PONS. 


FONCTIONNAIRES ET PERSONNELS DU SECTEUR PUBLIC 


OPUS HINTZY 


AVEC LE CRÉDIT SOCIAL 
DES FONCTIONNAIRES 
ON PEUT VIVRE A CRÉDIT 
SANS PERDRE SON CRÉDIT 


RARE CR RE 


HN n'est pas toujours facile de consommer la s0- 
ciété de consommation. Avec certains taux cou- 
ramment pratiqués, le crédit devient une difficulté 
de paiement, alors que ce devrait être le contrai- 
re. D'où l'intérêt de rechercher lestaux Les plus bas. 


Avec un prêt cautionné par CRESERFI établis 
sement financier du CRÉDIT SOCIAL DES FONC- 
TIONNAIRES, vous pouvez obtenir des prêts à court 
terme réellement avantageux avec OU sans justifie 


Ils concernent votre vie personnelle: une envie 
irrésistible de partir en vacances, un événement 


familial imprévu, desréparations, des petits travaux 


ou l'achat d'une voiture, etc. Là, ies formalités sorit 
réduites au minimum. Votre demande de prêt ac- 
ceptée, le montant est versé à votrecompteet c'est 
vous qui réglez vos achats. 


Pour avoir plus de moyens, des prêts 
à moyen terme, 

Certaines dépenses sont parfois trop lourdes pour 
êtreremboursées sur quelques mois. Avec le “Prêt 
Familial à Moyen Terme”, du C.S.F./CRESERFI: en 
36,48 ou 60 mois, tout devient plus facile. Il n'y a 
ai prise de gage ni hypothèque. Des frais minorés 
et des taux réduits vous laissent un peu plus de pou- 
voir d'achat... Ou d'épargne... 


Placements: les intérôts sont pour vous. 


Après tout, chacun son tour. Avec la formule Eco- 
pargne du IF SOCIAL DES FONCTIONNAI 
RES, cette fois c'est vous qui allez toucher des 
intérêts puisqu'Ecopargne vous procure un rende- 
ment global largement supérieur à l'intérêt mini- 
mum garanti: il était, par exemple de 13,45% en 
1984 (inflation 6,10%). 


Prêts Personnels ou Immobiliers, Placements, 
Protection, le C.S.F./CRESERFI offre 
d'avantages, Il ne tient qu'à vous d'en profiter da- 
vantage. I voussuffit d'appartenir à la Fonction Pu- 
blique et de demander à adhérer au CS.F. 


LE CRÉDIT SOCIALDES FONCTIONNAIRES 
depuis 30 ans, a su mériter votre confiance. H vous 
aide à mieux vivre votre vie privée, 


pee ne on où me me me ou mn mn — 


CSF/CRESERFI 
Veuillez m'envoyer votre documentalion 
“Sofdaires pour vivre mieux” 


CSF/CRESERFI 


SOLIDAIRES POUR VIVRE MIEUX 








Le groupe officiel est dirigé par 
un ancien chef de La Zengakurcu 
(association des organisations étu- 
diantes des années 60), Satoshi 
Kitakoji. Mais les militants de Chu- 


naire professionnel, Takeo Shimizu, 
introuvable depuis une dizaine 


composés de brigades de cinq à dix 
membres, étaient an départ $pécia- 
lisés dans Ja lutte contre les factions 
rivales (notamment le groupe Kaku- 
. maru, marxisie révolutionnaire). Lls 
le plus im t, Chu sont responsables depuis une quin- 

u central}, est issu zaine d'années d'une quarantaine de 
meurtres, dont ceux de quatre poli- 


Lis ont, par exemple, procédé au 
saccage de la tour de Contrdke de 
l'aéroport de Narita, en mars 1978 
(Narita est un haut lieu de la iutte 


attentai visant à tuer des personna- 
lités officielles, les Chukaku cher- 
cbent, semble-t-il, à monter une opé- 
ration spectaculaire au cours des 
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Fax Fe part, un Français, Jean- 
guère, cinquante-six ans, 
des Bouches-d 


été tué vendredi à coups de pistolet 
sur une plage de Libreville par trois 
Noirs qui se sont enfuis à bord d’un 


UNIVERSITY STUDIES IN AMERICA, Inc. 
. USA.-French-Ofice, 57, rue Charies-Laffitie, Neuïly. 47.22.9494 








ser» un grand nombre de dossiers : 
celui de la « chose jugée » et celui 
du « devoir d'obéissance ». 

Aïasi, le tribunal fédéral de 
Bucnos-Âires a absous les comman- 


dants en chef des j  juntes ui se sont 
succédé au pouvoir de 1976 à 1982 
d'an certain nombre de charges, en 
considérant que les faits és 
étaient soit infondés, soit non 















JUSQU'AU 30 AVRIL 86 DANS LE RESEAU PEUGEOT TALBOT 


ATTENTION CHUTE DE CREDIT! 





















ment ceux qui accusent le Beta 

de vaisseau Alfredo Astiz a 

prouver cts nt a pu 

nellement fait disparaitre en ne la 
Jeune Suédoise 

fes a religieuses françaises Alice 

as ct Léonie or 


des ddr de game 9 
sont d’ailleurs pas trompées, qui ont 
dénoncé < l'amnisrie déguisée » à 
laquelle, selon elles, Je gou- 
vernement. : 


Les forces armées, elles, ont 

exprimé leur satisfaction par finter 

iaire du chef d'état-major de 

armée de terre, le Rios- 
tu. 


Harcelés de nain 
de leur les officiels du 
régime ont tous réaffirmé que cette 
décision ne rit pas Fa 
« point final » im, justice. 
pet rai d'atilenre dues 9 le Coma 


PEU de forces armées est maï- 
ites à entamer, là jus- 
Pa conservera ses possibilités 


TRE le nés ee dem a 


Ouverte » au cœur de la société 
argentine. Une plaie, os réaf- 
firme, qu’il « faur fermer 

C.D. 





Bolivie 


© Inondations. — Après les inon- 
importantes dont a été vic- 

time en mars le Pérou, à la suite des 
pluies torrentielles qui ont provoqué 
le débordement du Ve Titicaca, le 
Bolivie est anjourd'hui grävement 
touchée. Trois cent mille Boliviens 
Sont actuellement sans abri, indique 
Médecins sans frontières, qui a 


Pa Gabon Argentine 
En LE CO NE NOUVEAU SOUVERAIN DU SWAZILAND £ 
URONNEMENT DU NOUVEAU SOUVERAIN DU SWAZILAND À Les AUTORITÉS VEULENT Le gouvernement veut tourner la page 
: CONTROLER FERMEMENT ; 
€ ; ; SIA des années noires 
: Mswati Ill, « lion » et « éléphant » L'IMMIGRATION MR le 
: di crie, (AFF) > - Le Le pré F 
PF LU royaume Omar Bongo a prouvés, Ceux de leurs pes 
P Fra pr ja De notre correspondante  suspectés d'avoir trempé dans 
ë Le prince Makhosstive a été (EDG, part, men). 2 mettant PE mêmes faits Soivent, & rappelé le k 
] De notre envoyé spécial Enter ele Br ira l'accent sur Le nécessité d'assurer La . ds D eue 
A . £. es LenCs-, AÏTES. — « 

: L mêle de la dernière des fammes Par le SEA de limit ; à la fin à ee pin À 

« < Nous ne pouvons plus sinuer |pour en leriher ave les procès. Mahé 

e à de confier notre En aux étre. (aurdelà il faudra tourner la page. Le devoir d'obéissance 

© pi A homnêles solem lis, til lRegarder vers l'avenir et oublier le 

ü f ee ipessé L'Argentine ne peut vivre M. a également souligné 

P m Le comité central a considéré que lindéfiniment avec cette source de que, selon le code de justice mili- 

€ 7 la progression incontrôlée de l'immi- |conflir er d'instabilité que consti- taire. le + devoir d'obéissance », per- 

5. di ion = Gabon <a Jargemens D nee mettait d'exciure « pricrt de toutes 
| à F seuil tolérance » de contre tous les tes tous ceux qui n fai 
er ee us le recensenent et le Mur près ou de loin à la Paobér aux ordres «légitimes ». 

Lu bois mort, une myriade de gou- ichage systématique de tous les |/éession des années 1976-1982. - considéré comme tel, et quel que 

ç vemants et de rois. Lesquels ci- Je refoulement de tous les |Cétte confidence d'un conseiller pré. soit son contenu, tout ordre, direc- 

! ter ? Les voisins d'abord : le pré- et irréguliers, la mise en sidentiel a été confirmée par lesins- tive on instruction Emanant d'un 

UD sident sud-africain, M. Pieter place du pen de ; gabonisario ** [tractions données, la semaine der- supérieur hiérarchique habilité. La 

“à Both, is des emplois et de tion du per- ière au procureur général des directive principale donnée par les 
ph SE ecn paire des er sonnel » ainsi que la fixation s arces armés. juntes ayant été « d'abattre las sub- 

‘ m de quotas globaux et par nationalité |! ” 

“ S pour ion des “en | Le ministre de la défense, pero à Empiqger at EER 
soi tenant compte du seuil de tolérance Germain l'un des plus re ii pour y parvenir, veu, 
su On ne sait rien de celle qui ne internationalement reconnu ». Î a collaborateurs du président ns les de pour 
ca pourra passer sa nuit de noces péeus Qui adoptent des compare. Dan A lonën li 2 expressément Tite. 
pla _ ge ne ue mems à la limite du racisme et de |jires judiciaires en cours. Î 4 aussi Seuls des officiers généraux. dont 
acl de en OV l'apartheid, ne sont à défi cadre, init, dns lequel à est ou pourra être établi qu'ils ont 
pas séparent ie Mozambique de de l'introduction æ ao je ee les futures actions devaient être œ en notre d'initiatives person- 

Afrique dissimule taines formes criminalité ; levraient se retrouver an 

Fe ce visage de chérubin où s’épa- rince héritier du Maroc : Libanais et certains Magh- banc des accusés. Parmi les exécu- 
mi nouit un sourire timide ? !! a été D Den Reagan, file du rof rébins sont à l'origine de la corrup- | L'objectif est double : moins de tants des basses œuvres de la répres : 

tra choisi A y a trois ans au sein dos Etats-Unis, ainsi qu'A fut dt, RE e procès et moins d'accusés. Moins de sion (dix mille morts ou disparus), 

d'une multitude de rajetons des nobles et des moins nobles, tiques commerciales ï car les dossiers en possession seuls ceux dont la participation 

E royaux pour succéder eu très vé- trente-cinq pays représentés, Jépalté et de La loyauté ar que Les de la justice militaire seront désor- matérielle sera concrètement prou- 

191 néré Sobhuzs Il, décédé en des milles SEntée" Une bone nes ennèmes. £n | mais traités par thèmes et non par  vée pourront avoir à répondre des 

tion nationale, ne une individus. Toutes je porcs me de meurtres, ra viols et ee 

ke main-d'œuvre temporaire et flot- pectées d’avoir attenté aux nue ments cons ne sondes tion ss 

mil Rite Un tame de plus en plus exigeante et | l'homme dans une même zone mil  cile à remplir lorsque l'on sait que 

organisent la grande criminalité er | taire auront droit à un procès uni «sale guerre» à justement &£ 

autour des huttes le maraboutisne ». que. inventée par les militaires argentins 

à : Moins d'accusés, Car le ministre a pour ne laisser n1 preuves ni 

Jeudi dernier, Lobamda, petite Un Français tué rappelé que deux concepts juridi- tEmoins... 
qui s'est développée ques devaient permettre de « clas- On voir mal, par 





et ndhicaire, à 
5 Reagan on par 


: de {uitie LA Mais 


décidé d° envoyer une mission 1 rappellent, 04 
avec l'aide financière de travaitait das Te 
la CEE. pen le Secours popu- 
a effectué ke 
eavoi de fonds. 2 pe 


* MSF, 68, boulevard Saint- 
Marcel, 75005 Paris. 
CCP 40 60 U Paris. 


Secours populaire français, 9, rue 
Froissart, 75003 Paris. CCP 
634 37 H Paris, « Sinistres Bolivie ». 





Sur tous les modèles neufs de la gamme Peugeot 
Talbot marqués d'une patte de lion sur le pare-brise, 
avec un apport initial de 20% seulement, profitez d'un 
crédit exceptionnel à 8,8% d'intérêts" {taux effectif 
global) sur 12 mois! 

Attention, cette offre est valable jusqu'au 30 avril 86 
sous réserve d'acceptation du dossier par DIN. 
“Alors, profitez-en vite! 

Offre réservée à la clientèle particulière chez les 
concessionnaires ef agents affichant l'opération. 


* Hors assurance facultative. 
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ou comment s'enrichir 
en utilisant son amitié avec M. Reagan 


est accusé de axisme et de favo-. 
TISer 868 «copains». Aussi bien | 
le Washington Post croit-il pos- | a 
voir affirmer que, à la Inmière, 
d'enquêtes ultérieures , cent dix 
membres de l'administration ont 
té, depuis janvier 1981, accusés 
vo ven à léhique et à 








Correspondance 





tout cas, la perspective de 
gagner plus tard beaucoup 
d' paraît justifier pour cer- 
tains le sacrifice financier 
consenti initialement en accep- 
tant des fonctions officielles ou 
serni-officielles. 


«Vendre > son influence, utili- 
ser ses relations, tel est l'élément 
essentiel de la profession de 
<lobbyist >, qui, au fil des 
années, a acquis une certaine 


Tel est Je cas de M. Michael !“Pct2bilité. Le nombre de lob- 


Deaver, un des < Californiens » 
proches du président ï 
ancien chef d'état-major adjoint pne vi 
de la Maison. , Qui a su 

: gagner gepuis mesone 
"ammiti lancy Un service d'intérets 
en pe _ quitté ses fonc- $ 
tions, ver envisagerait 
maintenant de vendre sa firme 
de relations publiques pour 
18 millions de dollars. Ses 


Des contrats fabuleux 


rovenus y étaient six fois supé- . sant à l'a james de 
rieurs à son traïtement 1 ï sandales usséc illus- 
annuel de En tout cas, avoir été au gou- Le dainers de la d6t 


vernement, même pendant une 
courte péri 


che. Il est clair que ses relations période, est une source de reflusient ei désordre. 
personnelles et privilégiées avec proie Des célébrités comme | "°{à maufestation avait 
le président ont beau Henry Kissinger, à la 16te de | çommencé dans Le calme et le 


.L 
obtenu de très lucratifs contrats nent des grandes compagnies et 
avec de grandes compagnies des 
comme Internati 


mais aussi avec des gouverne- 150 000 à plus de 400 000 dol- 
ments étrangers, notamment ircui 
ceux du Canada (105000 dol- 


Sud, de Singapour, de l'Arabie tarif est demandé par M= Kirk- | Pnsion à Poran- 
saoudite, du Mexique, etc. patrick, ancien ambassadeur aux Es me Pa gt 
. Nations unies, et par M. McFar- | son fis a sa file 
ss lene, ancien conseiller Simone. Une véritable chasse aux 
| Re tiel. Les livres représentent éga- | sorcières avait été déclenchée par la 
Jalousies lement une excellente source de et les « tontons 


me », qui avaient Rs 
L uiconque vait 
Considéré sonne un Péveriaire du 
régime. Sans La moindre ve, 
François Duvalier avait mis A cause 
un tireur d'élite, le lieutenant 


revenus. Me. Kirkpatrick a 
obtenu pour avance de 


senter aujourd'hui des intérêts 
particuliers. On compte une 
naltés connues, comme 
M. Richard Allen, ancien 
conseiller présidentiel, et 
d’autres plus obscurs. Mais 
l’exceptionnel succès de 
M. Michael fait inévita- 


des remous dans les milieux poli- 
tiques. Comment rivaliser avec ;} évoquera son conflit avec 
un consultant qui # gardé s2 Richard Burt, aujourd'hui 
carte officielle de la Maison ,,, à Boon. Déplorant 
Blanche, joue au tennis sur les cette éventnalité, le jque 
courts de celle-ci et surtout émmentateur de New Republic 
reçoit, le programme écrit : « Si sa prise de bec avec 
quotidien ? AS, Burt Jui a rapporté 300000 doi- 
parallèlement à une enquête 7, pensez à ce qu'il gagnerait 
administrative en cours sur la si la guerre éclatait.: » } 


Et voici que Rickard Perle, 
ministre adjoint de la défense et 
chef de file de la tendance 

‘ «dure», suspecté par ses criti- | : 
ques de saboter tous les efforts 


d'arracher, aux enchères, ann sdbpume. À Parür de 
pour un il it pri 
livre. Un roman à clé, diron, où | ar dephèoe  — 


our de plus en Fa implacal 
eee ceni 


; 
sl 
“at 
fu 


al 
“ 
; 


si M. Deaver a bien observé la 
loi interdisant pendant .un an à 
un ancien fonctionnaire de 
l'administration de trai- 
ter avec ses anciens collègues, et 
lui imposant un délsi de deux 
ans avant de ier sur des 
-affaires dont il avait la responsa- 
bilité. 






British 
< Tout cele est ridicule», a :. Caledonian 

dit le président Reagan en par- L mue 

lant de l'initiative démocrate. 

Les critiques de M. Deaver 

affirment qu’il à lancé son entre- 

prise avant de quitte la Maison 

Blanche. Ses amis rappellent, en 













À vrai dire, les démarches des HO so de. k 

démocrates ont une coloration ÊTES Arai tes" 
politique. A travers M. Deaver, PS LEA: Rare Lt 
c'est le président qui est visé, Il Pres 














e L'explosion de la fusée amért- 


j a explosé Le 18 avril au-dessus de 
À base de Vendenberg (Californie), 
secondes 





taire. Toutefois, si l'on en croit la re- et Ecosse (à cause de Caledonian). 
vue américaine Aviation Week and ô 


Royaume-Uni. Et c’est dommage, parce que c'est faux. 


nn oeuf fa Accra, Tunis, Dieddah, Riad, Mascate, Hong Kong, etc. 

mettent leurs films à Lerre au moyen Et pour partir, un aéroport moderne, rationnel, rapide: Londres-Gatwick. 
de petites capsules qu'ils larguent et 

que t des avions. 


a ft 


Quand on dit British Caledonian, on pense Angleterre (àcause de British) 
Et on se dit que c’est une compagnie aérienne qui ne dessert. que le 


British Caledonian, c'est 36 destinations dans le monde. New York. Dallas/ | 
Fort Worth, Houston, Los Angeles, Atlanta, Lagos, Abidjan, Libreville, 
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AMÉRIQUES 


Haïti 
Les bonnes affaires de M. Michael Deaver L'armée tire sur la foule devant la prison de Fort-Dimanche 


Au moins 


observer cinq minutes de silence. Le 

cortège venait de traverser le 

le palais den le regard 

e sous 

sms des quelques gardes en 
IQ. 


Pendant ce temps, nons nous 
entretenions ra M. Sylvio Claude, 
ces 


huit morts 


jeunes Cadres de sa formation. La 
situation actuelle est telle que les 
diverses forces politiques mènent 
souvent des activités lèles aux 
dépens d’une véritable unité 
d'action. 

M. Sylvio Claude, qui avait réuni, 
il y a quelques jours, eaviron mille 

cents cents de ses 

SLT M Pre 
manifestation d'appui au général 
Namphy, ne di 


dissimule pas s2 
: cupatiôn face à la constante dégra- 


dation de l'atmosphère : « Le 
Conseil national de gouvernement, 
dit-il, re répond pas aux aspirations 
du peuple et comprend encore des 
duvaliéristes. Les « 1ontons 
macoutes » sont toujours là et ily a 
un complot contre le chef de la 
junte. Nous lui avons apporté notre 
soutien pour éviter une explosion, 
un bain de sang, woire une guerre 
civile. » 
JEAN-CLAUDE BUHRER. 
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L'informatique 
qui gagne en France depuis 10 
c'est un peu Dataid. 





En France, l'informatique bouge, progresse et passionne. Du plan “informatique 
pour tous” jusqu'aux techniques les plus avancées des systèmes d'information de 
l'entreprise : ingénierie informatique, exploitation, bureautique, monétique, télématique, 
sélection et conseil en ressources humaïnes jusqu'à la formation et interim, le groupe 


Dataid contribue à votre réussite. 


Fondé et présidé par Pierre Benhamou, le Groupe Dataid par ses structures 
décentralisées est le partenaire privilégié des plus grandes entreprises, administrations 


et grands constructeurs. 


Ses clients s'appellent: Air Inter, CCF, Crédit Agricole, Groupe Drouot, EDF, Ministère 


du Travail, Philip Morris, Shell. 


Cette année Dataid fête l'anniversaire de son entrée en Bourse sur le second marché 
et ses 10 ans d'activité, preuves que les marchés financiers et informatiques lui font 


confiance. 


Pour réussir avec Dataid, appelez le 45.53.4726 ou 


écrivez au 48, avenue Raymond Poincaré - 75116 Paris. 


== DATAI 


. L'informatique des réussites, 
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politique 





La mutation du PS et la préparation de l'élection présidentielle 


torale à « » 
é intèrne, le PS met des bosch docti 
depris le 16 mars, tandis que ses « présidentiables » 


nan 
sement, la semaine * 
caise» de M Rs ER 
beaucoup d’égards, semble s'oppeser 
es ministre de Pagricaltire (le Monde du 

avril). re 

M = pense que ses anis doi- 
Re lets te 
ce qui représenterait sa meilleure chance d'être dési- 
£né comme candidat du PS à l'élection présiden- 
tielle. L'ancien ministre, qui réunissait les cadres et 
les élus de son courant (Je Monde du 26 avril) à 
Elancourt (Yrelines), samedi 26 avril et dimanche 
27 avril, pense, en effet, que seule une gauche claire- 
ent révovée et ouverte peu remporter l'élection pré- 
sidentielle. Or, il s’estime le meïlleur portedrapean — 
et Ia meïlleure garantie — de cette rénovation et de 


du courant A (mitterrandiste}, symbolise l'abandon 
de La «culinre minoritaire » dont M. Rocard sou- 
baïte voir ses amis se dépouilier. 

Tandis que M. Rocard, tout comme M. Lionel 
Jospin, premier secrétaire du PS, trouve que 
M. Paul Quilès exagère un peu daus sa remise en 
cause de l'échelle des valeurs socialistes, an proche 
de M. Mitterrand souhaite. aller plus loin que 
l’ancien ministre de La défense. 


M. Rocard: plutôt la démarche collective que l'aventure individuelle 


«Ne pas en , Mais y penser 
très fort. > M. ne Pa pas dit 
lui-même aussi crûment que 
M. Jean-Claude. Bonlard (membre 
rocardien du bureau exécutif dn 
PS) mais, samedi, à huis clos, 
devant les cadres de son courant, il 2 
lancé: « Ne vous occupez pas de 
d'élection présidentielle, j'ai dit ce 
que j'avais à dire, le reste c'est du 
café du commerce.» Xi s'est étonné 
que l’on puisse douter de sa « dérer- 
mination »..]} a rappelé qu'il veut 
être « au premier rang de la recon- 
quête ». avant d'ajouter : « De même 
que vous avez le droit de compter 
sur moi, je dois pouvoir compter sur 
VOUS.» 

Cet ordre du jour lancé sur le 
front des troupes a un sens concret 
précis. Les rocardiens, 2 rappelé 
leur chef de file, ont « deux pieds, 
l'un dans le PS, et l'autre dans la 
société», Is doivent agir dans la 
société, à travers le réseau des clubs, 
les lations, etc. Dans le PS, ils 
doivent faire-lenr révolution 


cre qu'ils sont désormais «au cen- 
tre» du perd et non plus sur «ses 
ailes». 1] leur revient de devenir 
«les meilleurs. parmi les socia- 
listes, et non des socialistes, diffé- 
rents» (sauf. peut-être. parle 

exigences mrales): 


M. Jospin 





ru Ce ms (LJ, et ceux qui voudraient 


C'est pourquoi M. Rocard leur 
lance le «défi — comme le dit 
M. Gérard Fuchs, député rocardien 
de Paris — d'établir, pour l’antomne, 
des propositions d'action dans qua- 
tre domaines: l'école et le forma- 
tion; l'emploi : les questions de sécu- 
rité Qu sens ès lee) : de 
société, que uvre! jeu- 
messe: le rôle de LP France dans le 
monde, È 


rocardien des Hauts-de-Seine, un tel 
travail programmatique s'inscrit 
dans La perspective du « projet prési- 
dentiel» du PS pour 1988. La réa- 
lité de la « rénovation » du congrès 
socialiste de Toulouse de 1985 a 
besoin, dit M. Rocard, ou « con 
solidée », aux yeux de l'opinion, en 
s'inscrivant dans les projets d'un PS 
qui, après avoir « épuisé » au gou- 
vernement son ancienne capacité de 
proposition, est confronté à une 
« obligation de renouvellement », à 

le la convention nationale du 
mois de juin, dans un premier 
temps, aura à répondre avec 

.. 


«Un peu honte» 


Pour M. Rocard, le PS doit pou- 
voir « illustrer » par la pratique de 
ses élus ses nouvelles propositions. I} 
doit surtout « naviguer entre deux 
écueils : ceux qui veulent jeter un 
peu trop vite (….) le bébé avec l'ecu 
du bain, par modernisme 1ous azi- 





: M. Chirac 


n'est pas un homme d'Etat 


M. Lionel Jospi 
taire du PS. . notamment, 
dans une interview publiée par le 
Journal du fimoncie du 27 avril, à 
propos des mesures d’amnistie pour 
les capitaux sortis illégalement de 
France et du rétablissement de 
l'anonymat sur les transactions d'or : 
« 1 n'est jamais moral d'absoudre 
la fraude. Maïs c'est avant tout une 
faute politique. Et le plus intéres- 
sant est que Chirac n'a pas pu 
s'empêcher de la commettre. Com- 
ment demander un nouvel effort à 
la masse des petits et moyens 
revenus el, au même MOmEnt, 
absoudre les spéculateurs, leur 
annoncer même qu'ils ‘pourront 


continuer à frauder les ser- 
vices de contrôle seront tels. 
Une telle faute politique, économi- 


que et psychologique, commise 
sciemment, momre clairement que 
Chirac est ier de certains 
intérêts. Ce sont eux ont exigé 
ça, et, en leur tous ces 
privilèges, Chirac nous prouve une 
chose : Il n'est pas un homme 
d'Etat, il n'est pas de ceux qui, 
même s'ils sont les représentants de 
certains milieux, savent 
méme servir l'imtérèt général C'est 
très grave pour la période de deux 
ans qui s'ouvre » 

M. Jospin évoque le lien, affirmé 
par M. Chirac, entre ces mesures et 
la lutte contre le Pour 
déclarer : « On verra rapidement le 
subierfuge. Si Chirac joue sa poliri- 
que sur l'emploi, c'est son affaire, 
maïs alors le nombre de chômeurs 
doit baisser rapidement et forte- 
ment. C'est par centaines de milliers 
que le chômage devra avoir diminué 
à La fin de certe année, et ce sans 

C'est un rendez-vous que 
Chirac doit au pays. Nous jugerons 
sur les résultats. » ë 

M. Jospin affirme, à propos de la 

politique sociale du gouvernement : 





e Création 
socialistes du 


des sénateurs 


sénateurs socialistes appartenant au 
Courant mitterrandiste du PS 
(MM. Jean-Pierre Bayie, i 
de l'étranger, Gérard Delfau. 
Hérault, Jean-Pierre Masseret, 
Moselle, dé 
Territoire de Belfort, et Franck 
Sérusciat, Rhône) viennent de créer 
le CERP (Centre d'émdes et de 
recherches parlementaires). 
L'objectif du CERP est de réunir les 
parlementaires socialistes, qu'ils siè- 
gent au Sénat, à l'Assemblée natio- 
2ale on au Parlement européen, 


< Insister sur le chômage des jeunes 
est une bonne chose, mais il ne faut 
Pas saisir ce prétexte pour liquider 
en passant une partie du droit 


Au sujet de La sécurité, M. Jospin 
souligne : «11 y a là comme dans 
d'autres domaines une politique de 
parade, d'étalage ! Le 
a tellement utilisé le thème de 
l'insécurité contre nous qu'il nous 
doit une obligation de résultat, 
comme on dir en droit. Puisque tous 
les problèmes d'insécurité étaient le 
Jait du he faxisme socialiste, 
alors il doit y avoir dans les mois, 
les semaines, même, qui viennent 
des résultats formidables. > 

Le premier secrétaire du PS 6vo- 
que la situation politique pour juger 
que </e couple président de. la 
République] - Parti [socialiste] va 
étre plus décisif que jamais», et 
que Y Mitterrand n’est « pas 
triste», mais que «les choses ne 
sont pas faciles pour luï». Quant à 
la floraison de monvements divers et 
de clubs dans l'orbite du PS, il 
déclare : « Cela ne m'agace absolu- 
ment et je regarde loute cette 
agitation avec intérêt et un grand 
sens du relatif. Il y à depuis un 
mois une prise de conscience : nous 
avons perdu le pouvoir. Rien de 
Plus normal que ces diverses mani- 
Jestations d'existence, ces dernières 
semaines. Mais je ne crois pas que 
cela va continuer, en tout Cas à ce 
rythme. Quoi qu'il en soit, je veille- 
rai à ce que cette diversité soit une 
diversité positive, qu'elle représente 
un plus pour le parti et non un 
De Are ren li Sete 

la périphérie du parti, 1ous ceux 
pe pr rt mr 
lettres, de colloques, savent parfaï- 
tement que c'est ce qui se passe à 
l'intérieur du PS qui est et sera 
décisif. » : 


© M. Le Garrec et le « sabre de 
bois > de M. Chirac — M. Jean Le 
Garrec, député du Nord, ancien 
ministre, a affirmé, dimanche 
27 avril, au cours de l'émission 
«Forum» de RMC: « On a une 
impression assez ou me ee 
‘un gouvernement manie 
Des LL Joerph. Praiatere qu 
M. Josep: , qui 
Panie un sabre en bois. Ils! ite, il 
le fort, il articule très fort, 1l 
Eouscule tout, il dit beaucoup, ‘et 
puis, quand on s'approche des 
choses. eh bien, # cl Dnpression 
que c'est la peau de chagrin : il ne 
reste plus grand-chose. » 


le PS ; 
hr a LS 
tout comme M. 


« pratiquer l'opposi 
de l'Etat ». M. Rocard confie qu'il a 
de vénces de quetions dattes 
Questions d'actua- 
lité à FAmembiée ee - du 
comportement certains députés 
socialistes. Il faut, dit-il, que Se 
Loisie, respect de l'autre, refus de 
l'outrance, soient aussi une des 
composantes du style des socia- 


Ce « style», l'ancien ministre de 
l'agriculture voudrait le retrouver 
dans les liens avec les mondes syndi- 

éracf. mutali 
ciatif, autant de « relais indispensa- 
bles» pour le PS. i 
< relation qui ne soit pas que poliri- 
que » avec la société, c'est, dit-il, la 
seule façon de « renouer les 


Pour vous des offres à $ 


racines » dont la gauche disposait 
dans toute une partie du corps 


Le PS, enfin, doit savoir prendre 
en Compie — sans pour autant faire 
la moindre «concession» — le 
désarroi de l'électorat du PC, 
comme de celui du Front national, 
et rompre avec « une certaine déses- 
pérance de l'électorat français ». 1. 
doit aussi retrouver la faveur de 
l'électorat centriste, avec lequel les 
socialistes peuvent « avoir des com- 
plicités », Car on peut « émettre les 
plus grands doutes » sur le fait que 
cet électorat-là se retrouve dans La 
politique de M. Chirac. Cet électo- 
rai centriste, « nOUS l'avons gagné, 
nous venons de le perdre», dit 
M. Rocard, qui voit là « un signe sur 
des pistes qu'il nous faut suivre ». 
Affaire, souligne-t-il, « de crédibi- 
lité, de volonté politique ». 


«Créer le choc» 

Telles sont les tâches auxquelles 
doivent s'atteler les socialistes s'ils 
veulent « créer Le choc qui permet- 
tra de crisralliser au deuxième tour 


Voici 40ans que TWA transporte des 
au-dessus de l'Atlantique. 40ans 


d'une élection présidentielle 50 % 
des Français autour du candidet de 
la he ». M. met à les 
définir une insistance qui ne doit 
rien au hasard : « N'ayez pas, lance- 
tal, Ja naïveté de croire {….) que 
c'est un combat personnel. Si ce 
n'était qu'un combar personnel, 
alors, il n'aurait pas grand imérèt 
pour le pays. et il ne serait sans 
doute pes gagnable. S'il devient un 
combat collectif, ou si, à travers 
celui qui sera le candidat de la gau- 
che, c'est out un projet, toute une 
volome, roue une pere daborr 

le politique qui émerge, alors. 
nous répondons aux électorats hési- 
anis. 

- Alors il y a un relais autre la 
pratique et le discours de tous nos 
élus (.….). Alors il y a dans le pays 
la perception d'une volonté organi- 
sée, avec — en effer — un Le 
parole de cette volonté. Alors l'élec- 
£orat centriste peut nous revenir, les 
victimes de la moderapason 
vent peut-être comprendre qu'il y a 
d'autres chemins que celui du Front 
rational {), les électeurs commu- 
ristes peuveri peut-être comprendre 
qu'après tout on peut rester de gau- 


gs 


che tout en admertant les règles 
d'un pays compétitif ouvert sur 
l'extérieur {... }, er alors la victoire 
devient ble (...). Le crédibilité 
du candidat de la gauche celte 
élection présidentielle ne dépend 
maintenant que de la dimension col- 
dective de cette crédibilité. » 

L'ancien ministre s'en tient. 
aujourd'hui. à cet énoncé d'un mani- 
feste du candidat de gauche s<efon 
ses goûts, pour 1988. Certains rocar- 
diens en sont déjà à rechercher pour 
leur chef de file tous les moyens 
d'unc telle «crédibilité =. M. Jean- 
Pierre Sucur, député rocardien du 
Loiret, estime ainsi que M. Rocard 
doit s'employer à se poser. dans 
l'opinion, comme « l'ami-Chirac » 
en montrant que ce rôle est plus 
taillé à sa mesure qu'à celle de 
M. Fabius. 

D'autres amis de l'ancien ministre 
estiment, au contraire, que, dans la 
mesure où M. Chirac peut, demain, 
si les conditions politiques changent, 
pérdre la vedette au profit de 

. Berre, M. Rocard doit être tout 
simplement — juste retour des 
choses — « le meilleur ». 


JEAN-LOUIS ANDRÉANI. 


chambre dans un hôtel Hitton pour $40 par 
nuit par personne (minimum 2 personnes, 


d'expérience qui nous ont permis de devenir 
le N°1 sur l'Atlantique. Un anniversaire 
exceptionnel, que nous vous invitons à 
fêter avec nous. 

TWA Flaneries Américaines vous offre 
des réductions intéressantes si vous réservez 
sur un vol transatiantique TWA. 

Jusqu'au 12 juin, vous profiterez d'une 
voiture Hertz pour seulement $40 
semaine (environ 300francs) et d'une 


maximum 3 nuits d'afflées). 

De quoi profiter agréablement de notre 
40° anniversaire. 

Pour toutes informations complémentai- 
res, n'hésitez pas à appeler TWA au 
47.20.6211. 

Vous prendrez plus de plaisir, vous trou- 
verez plus d'agrément à voyager avec la 
DES qui ouvre la voie vers les US.A 
et cela depuis 40ans. 
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POLITIQUE 


LA MUTATION DU PARTI SOCIALISTE 


POINT DE VUE 





_ Moderniser et ouvrir ? Chiche ! 





par MONBERCET (*) 


VOIR perdu le pouvoir ne sem 
ble pas si traurmatisant pour 
le PS. Il est vrai que son 

score mespéré, d’une part, le rôle 
que continue à jouer François Mitter- 
rand, d'autre part, ki permettent 
d'envisager l'avenir avec optimisme. 
Devenir le grand pôle de rassemble- 
ment de toute la gauche, à vocation 
majoritaire, voilà la tche qui s'ouvre 
à lui, Où cela doit-il mener ? Evitons 
les chiffres : 35 %, 40 %, 45 % ? 

Tout cela ne veut rien dire, d'un 
côté, sans la connaissance du décou- 
page des circonscriptions, d'un autre 
côté sans l'évaluation de l'électorat 
communiste et de $a répartition géo- 
graphique. 

Maïs enfin, grandir encore, tel est 
t'objectif pour le PS. Pour cela, cha- 
Cun en convient, il doit se moderniser 





q Personnalité proche du ’ 
STobligsson LE réseTer 





L'histoire d'une vie, à gauche. 
Le récit, par Gilles Martinet, de la 
sienne vient à point nommé. I 
nous donne à relire cinquante ans 
d'histoire de la gauche, et nous 
permet ainsi de mieux compren- 
dre les espoirs qu'avait fait naître 
mai 1981 et les erreurs com- 
mises par les socialistes au pou- 
vor, au fil de pages alertes, par- 
fois savoureuses, à l'intérêt 
toujours soutenu Ce livre est 
dans l'air du temps, surtout 
parce qu'il s'achève sur un plai- 
doyer pour la « révision » idéolo- 
gique. 1! en montre la nécessité 
historique. Le moment est venu 
pour le PS, fort de cinq ans 
d'expérience Souvemementale, 














Gilles Martinet parle en 
connaissance de cause. Pour 
avoir partagé les hours et mai- 
hours du mouvement ouvrier, 
pour s'être lui-même — il le 
confesse sans —_ souvent 
trompé, maïs pour avoir eu lui- 
même raison contre les autres, 
notamment en 1980-1981, cet 

. ancien communiste, ex-fondateur 
du PSU, tard veau au PS, nommé 
ambassadeur à Rome par Fran- 
çois Mitterrand, est, sur ce Cha- 
Pitre, convaincu et convaincant. 

Qui dit révision, mutation, 
transformation ne dit certes pas 
conversion à la « mode libérale ». 
« Ce qui doit &tre à tout prix sau- 
vegardé, c'est la forme de civil 
sation ou, si l'on préfère, les 
choix sociaux qui se sont 

# toute l'Europe et 






merce international et à ls faveur 


EN BREF 


malle de Free d'ondrevr. 
ionale rançais d'outre-mer. 
_- M. Michel Durafour, sénateur 
(Gauche démocratique) de la Loire, 
a déposé une proposition de loi 
visant à instituer me journée me 
male des Français d'outre-mer. 

que cette journée soït fixée 
Pa dernier dimanche d'octobre 
célébrer le souvenir de ceux, « civils 
ou mililaires, qui on1 consacré leur 
activité au rayonnement de la 
France outre-mer et à la défense de 
ses imérêts, et UE eu lierement 
ceux qui ont sacrifié leur vie à cette 
cause.» 


© M. Bruno Genevois, maître des 
requêtes au Conseil d'Etat, est 


« CASSANDRE ET LES TUEURS », de Gilles Martinet 
De la « révision » 








ment ni D 
ment par des moyens at des techni- 
ques non pas histiqués mais 
du temps présent. 


8 


qu'il faut remettre en cause le nom 
«parti socisliste » et le sigla «le 
poing et la rose », pourquoi pas ? Et 


© Ounir vors qui? 


Tout d'abord, ouvrir les portes, 
cela doit permettre à certains. 
d'entrer dans notre maison et non 
pas d'en sortir. De ce point de vue, 


ger l'iritation de Lionel Jospin 
devant le développement du « syn- 
drome du boulevard Raspaï » (1). 
Quoi, on ne pourrait avoir la moindre 


aussitôt jouer au jeu de « l'antenne 
personnelle », aux bureaux conforta- 
bles, moquette épaisse et technc- 
crates brillants ? Tout cela ne serait 
que ridicule si cela ne contenait en 
germe les ferments de l'éclatement. 
Ont-ils oublié, ceux-là, ce qu'ils 
disaient à juste titre de Michel 
Dr SPP In 

uipes, ses locaux, sa volonté de 
fractionnisme ? 


Mais « s'ouvrir », cela veut surtout 
recruter. 
















de l'aventure de France- 

puis du Nouvel Obs 
— qui se penche sur cette 
période se doit de comparer 
Mendès et Mitterrand. Cette 
épreuve na toume pas en défa- 
veur de l'actuel président. 


joua un rôle important dans le 






Toujours fucide, sur lui-même 
et sur la gauche, Gilles Martinet 
n'en transmet pas moins l'espoir 
qu‘ garde dans ls socialisme, et 
les socialistes, A condition de 
bien savoir que La € cité bienheu- 
reuse » n'existe pas | 

J.-M. C. 


% Cassandre et les tueurs de 
Güles Martinet, (Grasset, 
269 pages. : 


nommé secrétaire général du 
Conseil constitutionnel en 

ment de M. Bernard Pouilain, 
magistrat, appelé à d’autres fonc- 
uons, 


[Né en 1941 à Paris, ancien élève de 
l'ENA, posté au Conseil d'Etat, 
M. Genevois a été de 1974 à 1977 
chargé de mission auprès du directeur 
de Parbanisme au ministère de l’équipe 

commissaire du Souvernement 
l'Assemblée du contentieux au 
d'Etat ct nommé ea juillet 1985 
directeur de la réglementation et du 
contentieux au mimstère de Fintérieur. 
En octobre de ls même année, il est 
des libertés publiques et faires 
juridiques.] 





























che», publiquement 
motivations de cette adhésion, 

aux questions, soumettre 
son adhésion à un vote à main 


revenus, c'est la moindre des 
choses. Mais on atteint des niveaux 
déraisonnables, dissuasifs en tout 
cas, notamment pour les plus 
démunis. 


nication que de coller des affichettes 
Lee RL CRC cr 
prendre l'actualité que discuter 
théories ? 


— Enfin, les courants : 
l'archaïsme les a frappés tous, sans 
exception, ne serait-ce que parce que 
teurs définitions remontent à au 
moins sept ans, au congrès de Metz. 
A cette époque, on se situait par rap= 
hdd er rs 
sa stratégi is aujourd'hui, tout 
monde, au PS, est derrière lui! 
Comme si les grands débats politi- 
ques étaient figés! Et ladhérent 
nouveau, lui, est sommé de sa 
Situer | 

11 faut affirmer haut et fort que ces 
courants sont des archaïsmes dange- 
reux et qu’ est temps que de nou- 
veaux clivages - carle 
pluralisme à l'in de notre parti 
est une exigence supréme. 

Voïlà les vrais obstacles à l'adhé- 
sion. Modemniser at ouvrir, ce sont 
des têches à notre portée. A condi- 
tion d'être ambitieux, collectivement 
pour notre maison commune. A 
l'heure où le président de la Républi- 
que a, plus que jamais, besoin d'un 
soutien efficace et massif, le jeu en 
vaut bien fa chandelle. 





(1) M. Laurent Fabius dispose, 
depuis son départ de Matignon, de 
‘bureaux boulevard Raspail 










De notre envoyé spécial 


Nîmes. — M. Jacques Chirac 
connaît bien son petit monde Electo- 
ral. I savait qu'il lui fallait au moins 
deux Corses madrés pour avoir quel- 

chance d'amadouer les turbu- 
pieds-noirs, 


en er ceux 
du mouvement du RECOURS, 


première confrontation s’est 
déroulée, en effet, à ia manière 
d’une parabole évangélique : 
MM. Santini et Coloma 


composé, selon l'expression: du 
orte-parole du RECOURS, 
M. Jacques Roscau, de « disciples 
de saint » (le sceptique), 
Je vous ai compris, a dit en subs- 
tance M. Santini : « Yous avez rai- 
son d'être comme saint Thomas. Ça 
fait vingt-cinq ans qu'on vous 
Per ei vous vous dites : voila le 


Jacques Chirac : c'est un problème 
de moyens ; s'il s'agit pour moi uni- 
de ël à élever des 


Les dissidents du Front national s'organisent 


M. Jean-Marie Le Pen doublé sur 
sa droite ? À peine plongé dans les 
arcanes parlementaires, le Front 
patoual ca MarquÉ far ve Poignés 
tifs Lu moindre à et 

prendre la «com 
sans faiblesse contre le mar- 
xisme et La franc-maçonnerie ». 


vational (FON), ces gardiens de 
is nationaliste ont tenu, le 
samedi 26 avril, les premières 

d de leur mouve- 
ment, dans un salon du Palais des 
congrès, à Paris. Ils n'étaient que 
quarante-inq_ délégués, représen- 
tant trente départements, mais le 
Front national est prévenu : «.S'E 
continue à ses électeurs en 
mélant ses voix à celles des commu- 
aistes et des socialistes comme il l'a 
fait la semaine dernière lors du vore 
sur la question préalable, il n'aura 
pis un seul Ëlu aux prochaines 

» 


Difficile de ne pas 


8 À 


René 
ble du FON dans le Var. 
La révoite de la base contre les 


mieri. 
Aujourd’hui, le Front d'opposition 
national entend d sn aigreurs 


épasser 

« problèmes de personnes » 
_ Pierrette Le Pen, candidate 
en Gironde, a ainsi été de 
s'effacer du mouvement, dont elle 
reste « adhérente sans plus » — pour 
étendre son notam- 

parisienne, « Le 


plus », affirme 
le docteur Communal. Vaccinés 
Sida Input pur l'éateaier de 
im par l'état-major 
Jean-Marie Le Pen, les dirigeants du 
de ne pas «reié 
que ler milan an rûle de cor 


Le programme de ces anti- 

istes décidés va être élaboré 
sous la responsabilité d'un ingénieur 
des Bouches-du-Rhône, M. Jean- 
André Nourigeon, passé du RPR au 
Front national avant d'entrer en 
conflit avec Jean-Marie Le Pen au 
début de l'année. D'ores et déjà, le 


FON, qui n'a de « cho- 
quer 2; Ennonee des Pémovarions . 


Contre les francs-maçons 

L'immigration ne constituera pas 
le cheval de bataille du parti de 
M. d'Alauxier, Le créneau est déjà 
occapé et, assure M. Jean-Claude 
Arabian, candidat aux législatives 
dens l'Isère contre un «super- 
parachuté », M. Bruno Mégret, pré- 
sident des comités d'action républi- 
cains, le problème n'est pas de 
« jeter les Arabes à le mer». «Il 
fauz que la France redevierne fran- 
caise maïs avec un système démo- 
cratique. > 


Le terrain d'élection du FON est 
photôt celui de la « France qui ase à 
rouvezu », comme le proclament les 
autocollants du parti : la France qui 
rêve d'un bon coup ü 
code du travail, qui bondit en enten- 
dant les termes d° -avantages 
acquis », qui fantasme sur le « rer- 
rorisme fiscal» et les « perquist- 
tions » opérées chez ses 
chefs d'entreprise les agents du 
fisc en mal impr sur les grandes 
fortunes, qui n'a que mépris pour 
Me Simone Veil, l’ - avorreuse 
nationale », et qui s'épouvante de 
voir la syphilis se promener 
«comme vermine » SUT * OS {rOI- 
toirs ». À entendre M. Communal, 
le FON 3e flatte aussi d'être 
«actuellement le seul parti à refu- 
ser d'être gangrené par des gens 
dont on ne connaît pas l'origine », à 
savoir les francs-maçons. . 


Quelques militants éprouvent 
malgré tout des regrets un 
der de la stature de M. Jean Marie 


le président du Front national à ses 
troupes. Déjà me peuvent 
se , pour rancs, une 
ns rome leur nouveau 
« patron» sur fond de claïrière vau- 
ciusi puis, tout, le plus 
important, C'est: l’« ambiance ». 
« Ici, résume un retraité du Nord, 
M. Paul Vansteen, en rupture de 
Front après une affaire d'escroque- 
rie autour d'un château de La région, 
d'ambiance est plus familiale, plus 
ouverte, et il n'y a pas de 
» Bref, un Front natio- 
nal version «terroir», qui attend 
Jean-Marie Le Pen au tournant de La 
représentation parlementaire. 
CORINNE LESNES. 


1) Cone-du-Sud, Gironde, 
mie iaire, Vache Ca 


Les pieds-noirs séduits par les promesses 


du premier ministre 





Foi de saint Chirac ! 


très ferme. Je vous répète ses pro- 
pres paroles: «Il faut clore ce dos- 
» sier, cette affaire a trop duré !» Il 


s'agit d'un engagement personnel de” 


M, Chirac et nas savons bien, nous 
autres Méditerranéens, ce que vaur 


Ja proie doute 
Pour la première fois dans 1 
dou de poitee dstrale Tue 


premier ministre une page entière a 
été consacrée aux triés, et cette 
directive est assimilé à une loi de 
programmation militaire; c'est 
vous dire à quel point votre dossier 
est considéré comme prioritaire. 
Vous avez pour la première fois 
depuis longti une chance histo- 
rique que ce soit vraiment 
MP ee que Dar AnUleme Ps 
ce que tout simplement 
mérilez. » 


M. Coloma, lui, a rendu bom- 
mage aux du RECOURS, 
qu'il situe tiquemnt *z#i à gau- 
che, ni à te, ml au centre, mais 


mm 
au midi et demi, ce 


grand parti 
Jrançais non officiel.» Sa 
sence, Aux de M. Sands, 
avait, au demeurant, valeur de cau- 
teurs de la tion, MM. Guy 
Forzy et Jacques Roseau, qu'un 


a au troi- 
Fe fondateur du mouvement, 
M. Clande j 


certains 
(le Monde du 22 janvier). 

Simple renvoi d'ascenseur en 
faveur de ces deux as pieds. 
noirs Qui avaient a] voter pour 
Le RPR aux de du 16 mars, 
après avoir avec les socia- 


qu'ils ave SouteDUS aux 
législatives de juin 1981 Mais 
avant de venir À Nîmes, MM. San- 
tini et Colonna s'étaient rendus à La 
Grande-Moite g'entretenir avec 
les adhérents héraultais de La FURR 
(Fédération pour Funité des réfu- 
&iés ct rapatriés). l'organisation 


pied-noir la plus proche de l’extrême 
roite, que préside à Toulon, 
M. Joseph Ortiz, l'ancien puts- 
chiste algérois. Histoire de commen- 
cer à porter la bonne parole chira- 
quienne dans toutes les chapelles de 
ce milieu électoral devenu l’un des 
viviers du Front national de 
M. Jean-Marie Le Pen... 


« Nous avons confiance » 


A Nîmes, ea tout cas, MM. Forzy 
ct Roseau, qui font ouvertement 
cause Commune avec M. Chirac 

le début de l'affaire mé 

enne, n'avaient, pour 
part, ps besoin d'être convaincus 
puisqu'ils l'étaient déjà : « Depuis 


mairienant, car rt 
prend nos problèmes à Brasle- 
corps Nous sommes sûrs de la 
conviction et de la résolution de 


F 2 cette réu- 
non. par son maire UDF, M. Jean 
Bousquet, a posé sa candidature) ou 
de la sempiternelle question de 
l'indemnisation des biens us au 
moment Le l'exode ne ir 
resterons les 
griés », s'est ee Roseau: es 
Le nouveau secrétaire d'Etat l'a 
aussitôt rassuré :. « Nous Jançons 
tout en même et iout sera 
négocié avec vous, au Sein de 
Soupes de travail précis, rapides, 
efficaces, afin que 


à MT ne. 


La majorité 
face à la réforme 
des régions 
d'outre-mer 
{De notre correspondant.) 


Fort-de-France. — Les parlemen- 
taires des eus d'ontee 
appartenant à La now majori 
ont préparé proposition de loi 
« tendant à rééquilibrer le rôle des 
deux collectivités, département et 
région », qui cohabitent sur le même 
territoire chaque département 
d'outre-mer (Guadeloupe, Martini 
que, Guyane et Réunion). 

Ces Gus souhaïitent que leurs pro- 
positions soient intégrées dans La loi 

pour l'outre-mer que le 
gouvernement doit présenter au Par- 
lement durant La présente session, 
M. Emile Maurice, président RPR 
du conseil général de ls Martinique, 
coauteur de la proposition 
nous a déclaré : « Les dé) 
distes ne cherchent pas à déshabiller 
Pierre pour habiller Paul, comme 
l'a fait naguère envers nous, 
conseil; généraux, aux profits des 
conseils régionaux Les régions 


ment a voulu nous cantonner: » 


La Qu 7 m0 128 S nat aux 
régions d'outre-mer cherge du 
développement Jeur transférait 


et progressistes des DOM redoutent 
que-0o:prqjet de FÉbeES De trans 
orme les conseils régionaux en 
« coquilles vides ». Ils estiment déjà 
que te d’une loi- 
programme est son ï 
contraire de la «décentralisation 
responsabilisante » et constitue un 
retour à l'époque où « sour se déci- 
dait à Paris ». 4 
DOMINIQUE ÉTIENNE. 






maximum à l'automne, y compris 
pour le règlement de l'indemnisa- 
tion qui ne doit pas se réduire à un 
ème d'épicerle. Mais il faudra 
gi ny ait pas parmi vous de voix 
ivergentes, qu'il n'y alt plus de 
divisions, car il faudra convaincre 
l'opinion parlementaire et l'opinion 
Publlque que ce qui vous sera donné 
ne sera Que justice », a ajouté 
M. Santini, 


Lomme, convainçus à leur tour de 
apphaude. dboutoler Émis de 
applaudir, 
saint Chirac. 


ALAIN ROLLAT. 





© Dans les cabinets ministériels : 


Se ee able d : 
mission, résponsal es relations 
avec le Pariemenr. M. Patrick Tré- 
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POLITIQUE 


POUR SON PREMIER VOYAGE OUTRE-MER DEPUIS SA NOMINATION 
M. Bernard Pons à l'épreuve du casse-tête néo-calédonien 





| Le président de FLNKS est 

vient de déposer ee ae d'autant moins disposé à faire des 

de boncler leur «avantprojet de pot 

- me », un document de sation crin — aire 

- re progr tion économique que l'unanimité au sein de la coalition 
pa © 

re " lepuis pose le trais d'ordonnances 


. Correspondance 


k 7 milliards Progressiste mélans- 

29 arr, en Nogvelle-Calédonie. Gens von de Lames Bang) de sienne pus qe FOR ui uni de 
sera po ui sont engagés pour Jibération kaneke (FULK 

du feu et même, plus qu'un exe. CTÉEr un tissu économique quasi non Nalt, à UND 

men ue ipexistan PUPM ne 


de passage, épreuve de te j dans les 

vérité. Car son discours de mer- tribus, infrastructures as désencla- Den rende à ln « dénsonne 
credi derant le Congrès du terri- vement : les commissions de travail ue par la participation 
toire, où I rérélera Les grands An sein des conseils de région ont aux insti régionales. 

axes de IR nouvelle loi- examiné pendant des semaines ces 

Programme mettra à une 

Fe s De tels jets cofitent très cher, : 

Lrenen pour M Fes ont clair: st les régions n'ont pes les moyeas Remise en cause 

mise inancer, à partir de leurs 

ea piace per le statut dit <Fabius- D prier bn 
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RESTEZ JEUNE 
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de 10 h 50 à PER 
-49-64-29 


pour freiner l'application des ardon- 
nances de M. Pisani. Le Congrès du 
territoire, À majorité RPCR, s ainsi, 
Pie. And mo de mars, refuse de 


En fait, sur Le fond, le mouvement 
anti-indépendantiste n'a jamais 
accepté le statut actuel « Certe 
régionalisetion ne peut pes fonc 
tionner, car elle est née d'une pous- 
sée originelle : donner à un parti 
minoritaire, le FLNKS, la maîtrise 
de trois régions sur quatre », exph- 
que M. Pierre Frogier, le président 
RECR de la région sud Le RPCR 
attend donc de M. Pons un ensemble 
de mesures de « justice » clbturant 
la « parenthèse socialiste » ; sup- 
pression de l'Office foncier, allége- 
ment de la fiscalité directe, rétablis- 


"Ra r 
ALLER 
Dir t- 


Lundi28.Mardi 29 Mercredi 30 avril incius 























eo f . is sement de l'ordre, ainsi que Lis 
: meilleur affaires étrangères » «gouverne  « charrettes », selon l'expression 
sus aller jusquà mn use Eee eds Pensemble des déponsee, ment provisoire », À est entré à plu M. Lefleur lui-même. 

il . toute fragilité cette régio- sieurs reprises en conflit ouvert 
engendrer de nouvelles violences. nalisation : l'argent transite par des ia direction du FLNKS en raison de 


danger ï x ses sympethies 

son flanc droit : s'il maintient tions du FIDES ou de FED ct des  Coatre l'avis du bureau politique du pour e : 

intactes certaines des dispositions da Prêts accordés par des banques Front, s'est rendu le mois dernier à volonté sur les deux derniers points. 
Théritage laissé par l'ancien ministre (Caisse centrale de coopération éco- ‘Tripoli pour assister à la «conf Les forces de gendarmerie multi 
de la. Nouvelle-Calédonte. œ Caisse « rence internationale de mouve-  plient, ces derniers jours, les inter- 
M. M. Pons court le {rois présidents des régiors FLNKS, ments de libération», et ce voyage ventions «coups de poing» en 
risque de s’aliéner le fraction dure MM. Tjibaou (Nord), Léopold Ris 2 valu d'être suspendu de son brousse des affaires de délin- 
de j lorédié (Centre) et Yeiwen£ Yei- poste de «ministre». M. Tjibaou quance Dans le même temps. le 
RE En dispose pour l'instant d'une autorité RPCR a obtenu le rappel en métro- 





derniers jours 


fe RRURES 


Paris dansla pre- suffisante pour neutraliser ses pole de quatre des plus hauts respon- 
étroite, d'antant que ces mière quinzaine de mai avec ces  contestataires. _ne sera plus le sables de la police en Nouvelle- 
mois ançun mouvement d organismes afin de tenter d'assurer cas si le nouveau tif institu- Calédonie pour leur rôle joué à 
n'est venu modifier le clivage certains financements encore pré tionnel est comme une l'époque de M. Pisani Reste à 
RPCR-FLNKS. Les deux b Caires. remise en cause des acquis de la savoir si, de la part de M. Pons, il ne à à 
dominants la régionalisation. s'agit pas A de gages pour se ména- 


RSUELUE George V. Paris 8! 


DNA SONT Lo CRC OR EE) 


de politique 
continent de développer des strats. Car, pour M. Tjibaon, le temps “© cite remise en cause est vive- 8er plus de latitude sur les questions 
Sies coïtradictoires. = par le RPCR. Le essentielles. 
ues 


développement. nent souhaitée 
la mobili- + Je pense que Le fait régional peut\ par de M ie ae en 





FRÉDÉRIC BOBIN. 





Fabius-] M 

le mouvement indépendantiste a fait  Gum d’autodétermination. Le statut 
de la régionalisation son affaire. Le . . Fabius-Pisani » fixe cette 
déclic s'est véritablement produit au échéance « au plus tard le 31 
lendemain du scratin de septembre Gémbre 1987 ». M. devrait 
re les partisans de  l'avancer à la mi-1987. En fait, le 


De fait, un imposant travail a té 
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s par Îles promesses 
ministre 





ABIDJAN OÙ PARIS. 
POUR GOUPIL, QUELLE DIFFERENCE ? 


de contrats en fonction de vos besoins. 


Cette même volonté de sérieux et 
d'efficacité partout où Goupif est présent 
nous a permis, entre autres, d’équiper en 
France les services des Douanes et des 
Commissariats de Police, mais aussi la 
Présidence de fa République en 
Colombie, l'Université de 





Chirac ! 





Que vous soyez à Abidjan, Bogota, 
Londres ou Paris, pour Goupil il n’y a pas 
de différence. Pour nous, 
Fenvironnement des services est aussi 
important que les performances de nos 
micro-ordinateurs. Où que nous soyons. 


Avec ses 81 centres Goupil sur 
le seul territoire français, avec 










ARMAND COLIN 
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ses 50 distributeurs dans le PARTOUT Lisbonne au Portugal ou encore 
monde, Goupil vous offre les Ja Société Camerounaise de 
Dufté cHVDE où les Bienee OUILYA Banque. 
sus conseils person alis S. l d 
ass La raison en est simple : tous DHL PIL, ph pbs ne on 
nos centres techniques sont à performante que le Goupil G4 
e USE ee . De De IL 1 : compatible PC et Je nouveau 
MDN RARES Service Due 2e en Goupil G40 super compatible 
: ntie, la même qualité, Do Si 
à " ET rer anim ue | (RL à 






GOUPIL-SERVICE. 


prestations équivalentes partout 
dans le monde. 


Deux exemples. Vous achetez 

un micro-ordinateur Goupil G40 à 
Abidjan. Votre distributeur jocai lui fera 
subir tous les tests de contrôle avant de 
vous le livrer. Exactement comme à Paris. 


Vous signez un contrat de maintenance 
pour vos micro-ordinateurs Goupil G4 en 
Equateur. Tout comme en France, votre 
distributeur vous proposera quatre types 


mesure de la technologie 
Goupil. 







SMT-GOUPIL 
3, rue des Archives 94000 Créteil France 
Tél. (1) 43 99 15 15 - Télex 262043 F 


SMT GOUPII 7 
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société 





JUSTICE 


ASSIGNÉ A RÉSIDENCE A TOURS 


Un des chefs présumés de l'ETA 
est interpellé près de Biarritz 


De notre pos 


Bayonne, — La police de l'air 
des frontières 2 interpellé, di 
27 avril, ps de Biarritz, Txomin 
Iturbe Abasolo, réfugié pottque 
ue, ps considéré comme 
ul s de l'ETA. Assigné à 
résidence à Tours ( -Loire) 


côte basque dans une semi- 
clandestini par l’adminis- 
tration parce qu'il était considéré 


Mais s depuis 1985 ü aurait u 
le rôle de leader que lui rai perde 


Partisan de la négociation 


De notre correspondant 


soulevé par 
cette nouvelle s'explique aisé- 
ment : « Txomin >» est, en effet, 
Gomsdéré à lee actuel par 


numéro un P'ETA militaire, 
dont il est également l'an des 

UX « ts bistori- 
Ére 
moles, TÉL partie de La 
ratiste depuis 197s: Ra. 
teur de l'« militaire », 
n'aurait toutefois 


nouvelle de l'arrestation 

du supposé suméro un de l'ETA 
été immédiatement communi- 
qéc par Paris aux autorités 
espagnoles. Elle a eu lieu cinq 
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des observateurs et qui faisaient de 
jui ed cible recherchée par le 
GAL : à quatre reprises, entre 1975 
1580. il avait échappé à des tenta- 
d'assassinat, ce qui lui avait 
"E d'obtenir le statut de réfugié 
politique en 1982. A deux reprises, il 
avait été arrêté en d'ane 
arme, ce qu'il justifiait par les 
menaces qui pesaient contre ini. 
Son interpellation intervient deux 
Jours après l'attentat de Madrid au 
cours duquel cinq membres de li 
guardia civile ont été tués, mais 
aussi quarante-huit heures a, . 
début de négociations 
Herri Batasuoa, le branche politique 
De Dee TT 
tiques du Pays basque. 
L'intrpaltion de Tromin Iurbe 
a provoqué de breuses réactions 
des deux côtés des Pyrénées (lire ce 


). 
PHILIPPE ETCHEVERRY. 


tiste, de la bi 
posée à une éventuelle négocia- 
tion avec le gouvernement. 
Contre l'avis des dirigeants de 
l'aile la plus dure comme Euge- 
nio Etxeveste (Amon ») 


tiques, tant à Madrid que parmi 
les nationalistes basques 
Chaine alors les 
ue 
principaux dirigeants 13 de l'ETA 
tombaient l'un gprès l’autre 
dans les rets de la fran- 


arrestation, que les es 
La dans un tel dis- 
Pgue ne sont Mass plus de 
saison. 
THIÆERRY MALINIAK. 


NICOLE BERNERON A L'HOPITAL DE POITIERS 


ENQUÊTE DIFFICILE APRÈS LES DEUX ACTIONS CRIMINELLES DE LYON 
Décentralisation terroriste 


De notre correspondant 
régional 


Certes, la ville avait déjà 6t6 ke 
théâtre d'actions violentes. Un 
consul de Turquie avait de peu 
échappé à la mort et les indépendan- 
tistes corses avaient laissé des traces 


d'instruction, ont été pour 
diligenter t Prartaire 
arr ct celle de l'attentat à 
Pexplosif coatre immeuble abritant 
les délégations locales des sociétés 
américaines. Si Ton ajoute que c'est 
un troisième M. Marcel 


de 
éme d'A à 1 
Action directe le 
mois dernier), on que la 
« sation » des iers LETTO- 


“ristes ne semble pes être la 


préoccu- 
pation première du monde judiciaire 
lyonnais. 


leurs factions armées S'ajoute, tou 

jours pour l'affaire Marston, l'utili- 

sation par le tireur d'an fusil à canon 

& parie qu ne on mu parte 
ma! qui ne pas 

se la panoplie habituelle des 


RES beaucou] 
de difficultés pour È 
nature de l'explosif utilisé dans 
l'attentat contre l'immeuble du 
quartier de la Part-Dieu. L'ü 
qui a suivi la déflagration a en effet 
contraint les pompiers à noyer La 
BF victe Quant an mp 
iacéce, Quant aux inscriptions 
relevées sur place — dont « US Go 
Home » — elles relèvent d’un voca- 
bulaire qui - date r. Les témoi- 
gnages faisant état de la présence — 
avant ou après l'attentat — d'une 
voiture verte à proximité de 
l'immeuble détruit ne paraissent pas 
devoir être d'une exploitation évi- 
dente pour les policiers chargés de 
l'enquête, 
S'ajonte à ces éléments, la reven- 
dication de l'attentat par un corres- 


pondant anonyme se réclamant d'un 
«Front révolutionnaire ane 
Celui-ci, dans un appel télé, 

au bureau de i'AFP à Lyon = a 
déclaré que «Control Data Ameri- 
can Express sont deux cibles 
rialistes américano-britanniques ». 
Cette revendiation, æ précisé, 
samedi, M. Jézéquel, 


«n'a pas été 
authentifiés ». 
On sxplique dans ce contexte 
insistance 


ri préfet de police pour 
D Dm 


froid, l'opinion doit savoir 
so sg Po pk aux services 
de police de tout céline ne 
révélant sérieux.» M. Jezequel a 
répété deux fois le qualificatif de 





police, gendarmerie, 
DR te La 
tion des < zones sensibles » a été ren- 
forcée, notamment celle du consulat 
des Etats-Unis — dont les représen- 
tants sont restés étonnamment dis- 
CR RER 


Je plan policier, comme sur le 


ro de l'enquête iciaire, on 

relève une "volent d'éviter les 
mesures d'ex Il est vrai que 
la transition au sommet de la hiérar- 
chie ière intervient à une très 
mauvaise : M. Alain Jeze- 


période 
x déiégué pour la police. 
son affecta: pour les 
-Sèvres et va confier ses dos- 
pq successeur & 
es le bruit des expl 
Georges Bastelica: celui-ci " 
Se ie ne 
de retour. de Corse. . 


Au cours d'une. conférence de 
presse, M. Jezequel a déclaré : 
« Pour l'instant, aucun élément 


inscription murale (le Monde daté 
T8 avril) ne permet d'établir une 
relation certaine entre les deux 
affaires ou de désigner une piste. » 
pen nebe eue ee 
apportée vision tâches 
des ras à Deux 


femmes, Mws Lopez-Thorez et 
Marie-Hélène Kleinmann, juges 


RÉUNIE EN CONGRÈS A LA ROCHELLE 


La Ligue des droits de l'homme : 
pour « une nouvelle citoyenneté » 


Le soïxante-sixième congrès de ln Ligne des 
droits de l’homme s’est achevé dans 





‘par YVES JOUFFA (*} 


ARCE qu'elle a lutté depuis le 
début de ce siècle pour l'abo- 
Htion de Ia peine de mort et la 

tribunaux mifitaires, 





Cour d'assises ou correctionnelle ? 





De notre envoyé spécial 


Poitiers. — Pour un peu, tout cela 
ne serait qu'un mauvais cauchemar. 
M. Pierre Mériel potes toujours 
au CHU de la ville. Le docteur 
Diallo exerce les fonctions 

d'anesthésiste-réanimateur au _cen- 

tre hospitalier de Parthenay (Deux- 
Snes et le docteur Archambeau 
continue ses études pour obtenir un 
certificat d'études spécialisées 
d'ancsthésic-r£animation au 
de l’hôpital de Niort enr serres 
Le mort de Nicole Berneron ami 


Dans quelques jours, M. Hovaere 
aura achevé l'instruction de cet 
frquet dans les premiers jours du 

les Jours 

mois de mai. Viendra alors l'ordon- 
nance du juge d'instruction. En 
théorie, plusieurs solutions sont envi- 
sageables : le nor-lieu, le tribunal 
correctionnel ou la cour d'assises. 
Tout, aujourd'hui, laisse peur que 
le nomlieu est à exclure. Ces der- 
piers mois, aucun élément nouveau 
n'est ee u dans le dossier, en 
dépit de nouveaux interrogatoires, 
ou celui du docteur Guignard, 
médecin  anesthésiste-réanimateur 
affec£, avec le docteur Diallo, au 

semice d'ORL du CHU et volontai- 
Fement absent le jour du décis de 
Nicole à son également Les dernières 
expcrtises son lement parvenues 
sur le bureau . juge premieres 

Parmi elles, l'expertise psychiatri 
que aus professeur MérieL. On assure 
de bonne source qu'elle conclut à la 








sont 
Pierre Mériel, d’homicide i i aura cette 
affaire hors de l'ordinaire ? 
«normalité» du chef de service  lontairc du professeur Mes 
d'avesthésie-réanimation. discutée par personne (il aurait, en 


De nouveaux chefs 
d'inculpati 
Compte tenu de cet ensemble 
d'éléments et au terme de diverses 
confrontations, M. Hovaere — dont 


de convictions absolnes — ne peut 

quels D'a dopeis Logtenp 38 
qu a depuis 

abouti. Il assoit ses Lise. 

sue part, sur les résultats . 

‘enquête policière, d'autre 

k ravi du collège des Prérents 

caps qu'il a successivement 

commis pour tenter d'établir les 

causes exactes de la mort de Nicole 


l'un des points aussi qui condition- 
nent la suite des événements. 
‘inculpation pour homicide invo- 


tonte rigueur, dû Siagnostiquer uer 
l'intoxication au protoxyde d : 


chez sa patiente et la la sauver), peu 
on imaginer que les e 
médecins seront poursuivis our 
assassinat ? 


Au terme des mois d’ins- 
truction, l'affaire de l Dophal ge Fo 
tiers renvoie toujours à des scénarios 


d'un machiavélisme - peu courant. 
Ainsi, l’inversion des tuyaux d'arri- 
vée des gaz n'aurait pas eu 

objectif le décès de la malade. Elle 


Ù e, 
pente, de déclencher une 
enquête administrative. Fondée sur 
le postulat d'une intoxication par le 

d'azote — une situation 
bien connue des anesthésistes- 
imateurs, — une telle inversion 
n'aurait pas été destinée à tuer, 
C'est un scénario qui semble, 
aujourd’hui, être retenu par le 
magistrat instructeur. 
On peut donc imagnier une requa- 
lification des chefs d'inculpation. 


Ceux d” « assassinat » 


que cela puisse parai- 
Lara : Ronde ms fe Rte £e 
faire 
par le tribunal correctionnel et 
par La cour d'assises. 


Des aveux troublants 


« En 1oute hypothèse, confie-t-on 
à Poitiers de source judiciaire, 4 
reste les aveux, troublants dans leur 
L du di L 
el le comportement Hu docteur 
Diallo, oe penser rh 
toute cefte 
aussi que q ken 
tion retenue, les cas des troïs méde- 
cins ne seront pas disjoints, 
De son côt£, la défense du docteur 
Diallo, dirigée par M: Henri 
demeure silencieuse. Elle 





nn 


professionnelle des Vie dr 
- d'association des étrangers, droit 
travailleurs. 


expression des 


Ces acquis essentiels, complétés 
per d’autres mesures positives, 


phobe et anti-égalitaire, qui ne sont 
plus aujourd’hui l'apanage de la seule 
Farm ges en raison de la péné- 
ses hommes et da ses 
Ales dons le Hoi recule, 


Égañté civique 


La Ligue des droits de l'homme 
n'oublie pas pour autant les réserves 
qu'elle a exprimées dans plusieurs 
domaines à l'égard de l'action du 

ernement issu des umes de 
er ll reste aujourd'hui des zones 


gences de la société française 
Contemporains. C'est pourquoi la 
ligue continue sa campagne en 
faveur du droit de-vote des immigrés 
aux ns Does Qui a pris une 
nouvelle après les déciara- 

tons du président de la 
de ia 


soixante-Cinquième 
Ligue des crois de loose dy un 
an, car la lutte contre le racisme est 


Hélas, dans le re des 
, NOUS avons assisté depuis 

Olu8 d'un mois au pres de position 
les plus invraisemblables de la part 


de membres du ernement, 
élus de de ou or 


— retour à la procédure adminis- 
trative pour les reconduites à la fron- 
ère. alors que depuis 1981 avait 

Son re ure juc- 


et qui 2 permis à La Ligue d’actualiser sa politique en 
matière de «droits et Bbertés des traraïlleursdons 


rche 
volontaire pour acquérir le nationalité 
française, qui ne sera plus de droit. 
Tandis que M. Pasqua déclare que 
Ja France doit cesser d'être un 
Chirac, 


Je rappelle seulement pour 
mémoire certaines déclarations 
contre la défense des 





LACTION HUMANFTAIRE FOUR | 
courses contre la 


5. vantéers @t les noms 45 mai, One Kà 
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ACC lus On melsage 
1 Un charbon atécat 
5 ieur do temp À placé 
Tue vlymprque 
1771 dies once vapatales. 
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bien-f 
demande d'asile politique formu- 
lée par les quatre Irakiens Trois 
d'entre eux étaient toujours 


hébergés prov dans un 
faer spécialisé de Boulogne-sur- 
Le premier à avoir bénéficié de 
Fautorisation_ provisoire de j 
dès le 25 avril a, en effet, cæ 
i AE be 
: , Vingt-huit 
ans, se comme un étu- 
auto Pare. Le poñiee de Vale a 


h res la publiques les 
ÊLAUDE pe identités des trois autres : 
DE Réceg MM. ar 
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droits de l’'hom 


À me : ne 
‘uvolle Citoyenneté : leur vie pourrait être en danger, fai- 
erurs du 














à : 19 février dernier, où le ministère 

me rite crea one 
ai tt Fe, de ndirts certes Je ant deux opposants au de 

mnt Peine =, Un one de ce cgnn En 

F'mgunetc ses mix le 1 1e = 

no reg TERS-MONDE 

Mon ŒiN. CORNE nn Caiss Le ls coque 
Fblnise Contes name à Fe fran 


ÉDUCATION 





Une gifle passe encore, cin- 
a de 9 top. Pour avoir 
perdu vue cetts prudence 
élémentaire, M. Jean-Pierre 


le gifier. 


Cet punition 
aussitôt été dénoncée per les 
Parents d’élèves qui ont 
demandé te démission du pro- 


M. Ciminato, qui a déciaré 
regratter son acte, l'a expliqué 
par lexaspération qu'il éprou- 
vait devant Ie vandalisme des 
élèves et les nombreuses dégra- 
dations qu'avaient- subies la 
salle de sport. « Les élèves 
esquintent tout et nous ne 
savons pas quoi faire. J'étais 


8 cinq ans. 

L'assistant du professeur, qui 
avait assisté à la scène sans 
intervenir, a été également 
démis de ses fonctions. Etant 
tous deux agents contractuels 
de l'Etat, leur cas sera soumis 
au recteur qui décidera de la 
suite à donner à l'affaire. 








L'ACTION HUMANITAIRE POUR L'AFRIQUE 





vilégié de rencontre 


Med me Tnt 4 les chanteurs et les musi- 


ciens, c’est au tour des sportifs de se 















































ET MAT EME N Che æ à . 
: : ï ï mobiliser. lutter contre la faim . 
LOTS ORNE" AE Fe en At Be L'an à D % : 
£ ; a d teur anglais Bob Geldof, fone- 
RAS Grue t ïe n'er he teur de l'Association Band Aid, 
Rte qe, HUE avait rassemblé les plus grands noms 
FR ARR RAR AE PR de Ja musique pour deux immenses 
Pre LA ARR et see concerts retransmis mondialement à 
RE 5. la télévision. 115 millions de dollars 
A DS ROME ce NT ë avaient pu ainsi être recueillis et ont 
a ours 8 or « été consacrés pour une part à une 
are Ace deg Be Sue s Re de of une autre 
me au CRT 4 a projets de développement 
NN Re dans les pays africains touchés par 
pe Ts ARE 8 EEE la famine. 
gone we Ho ue #4 8 anne Nains va our 
et ad. ; l'enfance), réunis dans une associs- 
: æ tion, « Sport Aid», ont décidé de 
créer du 17 an 25 mai un gigautes- 
f j F que événement sportif, une « course 
pti crue contre le lemps » qui permettra de 
collecter à nouveau des fonds pour 
l'Afrique. Lionel Rotcage, responss- 
OR de Band Aïd France, et Yves 
PR : président 
A ONU OMR MUR HER «: 
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Des courses contre la famine 


spéciale de 
T'ONU consacrée à l 
Ce même jour, le champion sou- 
danais lancera sur le is des 
Nations unies à New-York nne fusée 
qui marquera Le départ dans tous les 
pays participants de la «course 
contre le temps ». 


Une aide sponsorisée 


Quarante mille personnes, ras- 
semblées au Parc des princes, 
devront, à ce moment-là, partir pour 
une course à travers la capitale. Des 
courses analogues auront Heu en pro- 
vince, où les organisateurs sont for- 
tement sidés par les radios locales, 
les fédérations sportives et les jeunes 
qui se sont déjà mobilisés pour 
«Action école». 

La participation à la course se fera 
sous forme de sponsoring. Chaque 
coureur devra en effet chercher des 
sponsors (qui peut être le voisin de 
palier, ou le commerçant du coin de 
la rus...). D'un autre côté, tous ceux 
qui désirent soutenir des coureurs 
pourront le faire en s'adressant ë un 
bureau de la BNP. Cette banque, qui 
a offert 1,6 million de francs à Sport 
Aid, a mis ses guichets à la disposi- 
tion de l' isation et ouvert un 
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MEDECINE et PHARMACIE 
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membre de l'Ecole française de Rome, 


agrégé répétiteur (1955-1961) pois 
secrétaire ; (1964-1972) de 


Il enseigne 


général 
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LES AMPUTATIONS DU BUDGET DE LA RECHERCHE 


Mise en garde des « sages » 


Les mesures d'économie qui vien- 
nent de frapper les activités de 
recherche ont suscité quelque émoi 
dans ja communauté scientifique, 
Chercheurs de toutes disciplines et 
de toutes tendances politiques ont 

k contre ces coupes claires 

aites à leurs bu: repris en cela 
par les responsables des organisa- 
tions syndicales, qui, pour leur 
grande majorñé, jorent = cPLLe 
agression sans précédent ». 
« gere se redressement fair 
quelques années », constate 
l'une d'entre elles, est interrompu 
« brutalement >, ce qui risque 
ee 
es au 
uw pays et à la modernisation de 
l'économie ». 

De son côté, le Conseil supérieur 
de la recherche et de la tec! js 
(CSRT), instance de consultation 
sur à S choix de le pobtque 
sur les choix tique 
nee Lire Wine 
de remettre à M. Alain Devaqnet 


une « analyse et rtée 
sur les nee mes et 


ences 
Jutures des annulations » afin que 


ce dernier le transmette au premier 
ministre. La position du CSRT ne se 
veut pas polémique. Elle est néan- 
moins très ferme. Selon son vice- 
président, M. François Kourilsky, le 
SRT ne conteste pas que, en 
l'austérité, ÿ 


période & la rec! sit, 


paye. Mais 1 fat rer 
pays. Mais il fait quer que l'on 
& « traditionnellement tendance >» à 
tailler largement dans son budget au 
prétexte qu'elle est + un investisse- 
ment non immédiatement produc- 
tif». Cette fois, 54% des ennula- 
tions d’autorisations de 
programme (1), tous ministères 
ondus, touchent la recherche, 
Certes, rappelle M. Kourilsky, le 
recherche a fa objet & tsar 
analogues, en et . Mais 
ces annulations avaient laissé «un 
vobene per sapport À Te Pc. 
ume per 

dente ». La Ztektion est aujourd'hni 
quelque peu différente puisqu'à « w7% 
accroissement de 4%, en 
volume, du civil 1986 de la 
tirue une diminu- 

tion de même ampleur ! ». 


fondamentale est plus spécifique- 





Faut-il en conclure que le gouver- 
nement de M. Chirac & opéré un 
virage à 180 degrés par rapport à la 
politique de ces prédécesseurs ? 
Pour Kourilsky, + {/ serait 
maturé de l'affirmer». En ellet, 
force est de constater que ces 
annulations ont &té faites dans un 
comexte d'urgence, alors que les 
miristres concernés n'étaient pas 
certains de leurs attributions ». « 1] 
est donc clair. dit-il, que ces coupes 
ons élé travaillées au niveau du 
ministère de l'économie et des 


finances ». Comme en 1984. Ce qui 
fait dire au vi ident du CSRT 


ue «si les très « compétents - 
fonctionnaires des finances ont de la 
‘suite dans les , ls n'ont pas 
d'aptirude lculière à évaluer le 
contenu de le recherche ». 


Maïs dans les faits, note le CSRT, 
« la siruasion est relativement diffi- 
cile, bien qu'elle ne soït désas- 
treuse ». S'il est clair que les annula- 
tions de crédits de paiement vont 
poser des groblèmes de gestion 
importants À certains organismes, 
les amputations sur les autorisations 
de programme sont plus préoccu- 
pantes. Tout d'abord parce que ces 
mesures « conduisent à bouleverser. 
ve qu Pr gr priorités 
longuement les et recomman- 
dées La commission du Plan et 
par le Conseil supérieur de la 
recherche et de la technologie ». 
Ensuite parce que cela anticipe sur 
ce que seront les budgets consacrés 
à la recherche en 1987 et en 1988. 

C'est ainsi que le déveli nt 
de Ia recherche industrielle dns des 
domaines traditionnels et importants 
pour l'économie (agro-alimentaire, 
textile, bâtiments, matériaux, etc.) 
est touché par ces mesures, car il 
Etait en partie financé par des cré- 
dits incitatifs maintenant considéra- 
ra réduits. En témoignent les 

uctions consenties l'Agence 
mationale de la Valorpation de la 
recherche (40 %), par l'Agence 


fr ji la maîtrise de l'éner- 
me (30% ct le Fonds de la recher- 
che (40%). 


S'ajonte à cela que « la recherche 





ment touchée car les annulations 
d'autorisations de programme 
concernent essentiellement les éra- 
blissements publies à caractère 
scientifique et technique comme le 
CNRS, l'INSERM ou l'INRA». 
En revanche, ceux qui, comme le 
CEA où le CNES, ont un caractère 
plus industriel et commercial ne Le 
sont pes. Ainsi. le déséquilibre de 
Yeffort de recherche français en 
faveur des grands programmes 
nucléaire, espace et aéronautique), 
ja souligné par le CSRT, le rap- 
port de E sur la politique 
Aropvaton en France et celui 
gi : Jacques 
mon 1° Mondz du 18 décembre 
1985), se crouve accentué. 

Tout n'est pas noir autant 
Les économies sur les d LL 
naires, im ntes qu'elles 
soient, sAnblent ahoir été Érréctuécs 
« avec un certain discernement = Qui 
ne « parait pas remettre en cause la 
création d'emplois dans la recher- 
che », Mais il faut attendre, remar- 
que M. Kourilsky, le budget 1987 
ainsi que les orientations du gouver- 
nement pour évaluer sa politique 
dans ce secteur. « Vous nous inter. 
rogeons pour savoir s'il va 
dre en compte le totalité L con 

tie seulement des priorités défi- 
es dans le plan Frlennal fa 
1988) pour la recherche. 
son choix. » 

Mais M. Kourilsky ne pense pas 
qu'il soit « pertinent », à partir de 
ces annulations, de 
aujourd’hui un jugement définitif 
sur la politique fran- 
çaise. Toutefois, le CSRT «5e 
déclare prét à évaluer la politique 
de recherche du gouvernement lors 
de la discussion du prochain bud- 
get» et donne donc rendez-vous 

r cet examen à Is fin du mois de 
juin. Un rendez-vous d'autant plus 
attendu par les milieux de la rec 
che et pi les observateurs é! 
que la , dans Je domaine de la 
recherche, paraissait très volonta- 
riste. 

JEAN-FRANÇOIS AUGEREAU. 


sera 


orter 


(1) Les autorisations de programme 


permettent d'engager des acuons de 
recherche es années à venir, alors 
que les ils de paiement concérnent 








Plutôt l'année en cours. 
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DÉFENSE 


Premier essai nucléaire de l’année 
La France a procédé, dimanche 27 avril, selon ta Nouvelle- 


de rares per ges près, par la France. 
ENVIRONNEMENT 


Greenpeace remonte la Seine 


Vendredi 2 mai, un an après le dynamitage par les services 
secrets français du R. Rainbow Warrior en Nouvelle-Zélande, un autre 
intermationale Greenpeace va s'amarrer au 

batea, 


mand en vedette qui 
Gepuis La Havre au Cours d'une campagne de contrôle de la qualité 
des eaux. 


Les prélèvements d'eau de Seine faits au fil de la remontée 
sont analysés instantanément grêce à des appareils informatisés 
Inaaliée nborcL «Mous voulone/Pevon ti corvne on 19 cut 'éter 


polluants. » Catte ii la sui 
coûe enrepries por ls Belge en 1965 mr le Rhin, entre les 
Pre France. 


ESPACE 


Manœuvres soviétiques 


Le vaisseau de transport, Progress-26, que les Soviétiques ont 
lancé le mercredi 23 avril en direction de Ia station orbitale Mr, à 
bord de laquelle Leonid Kizim et Viadimir Soloviev travaiflent 
depuis le 15 mars, s'est amarré à la station dans la joumée de 

consommable 


blement ï 
che de la station. C'est le second vaisseau de type Progress à être 
lancé en direction de Mir. 

Les Américains, pour leur part, croisent les doigts en espérant 
que Dr de ie luste Delta proper poux le 1 mal ee passes 
Pare CN A Dee 0ccanion 2e tenteront de mettre en orbite un 

sut météorologie chargé de l décion des cydbnes up 


LOISIRS 


Un nouveau négociateur 
pour Exourayiend à 


nn 
en décembre 1985. 

MAUVAIS TEMPS 

Inondations et avalanches en Europe 


: i 
Ste à Rouen, dans la sen de Périgueux et de Ribérac 
{Dordogne}, en Charente, etc. De même, le niveau des rivières et celui 
du lac Majeur montent dans le Tessin (Suisse) et l’italie du Nord, 
rendant la situation critique par endroits. 

En montagne, dans le Tessin et dans le Trentin (italie), plusieurs 
avalanches ont coupé des routes et menacé des villages. Le risque 
d'avaianches persiste : l'état d'urgence a été proclamé et plusieurs 
villages ont été évacués. 





MÉDECINE 


LA RÉFORME HOSPITALIÈRE 


Les bémols de M. Séguin 


C'est un véribable discours 
sur les grandes orien- 
tations du gouvernement en 
matière de politique hospitalière 
qu’a fait, dimanche 27 avril, 
affaires sociales et de l'emploi, au 
cours du «Grand Jury RTL- 
le Monde». Quelques heures 
après les déclarations de 
M Michèle Barzach, mini 
délégué à la santé, annonçant la 
suppression de la départementali- 
sation des hôpitaux et le rétablis- 
sement de La médecine libérale à 
l'hôpital public (le Monde des 26 
et 27 avril) les propos de M. Phi- 
lippe Séguin ont eu à l'évidence le 
mérite de clarifier les projets du 
gouvernement. 


Fin politique, M. Séguin a, 
d'emblée, prévenu qu'il ferait « la 
part des choses entre les réformes 
qui méritent d'être conservées 
sous réserves d'améliorations ou 
de modifications — c'est peut-être 
l'essentiel — et ce qui a inutile- 
ment perturbé ‘la vie des hôpi- 
taux ». Jugeant d'abord « excel- 
lente » la déclaration de 
Ms Barzach, il n’a cessé ensuite 

‘y apporter des bémols, allant 
parfois même jusqu'à la prendre à 
contre-pied. 


À propos de la départementali- 
sation des hôpitaux, il a jugé ge 
les principes qui ant présidé à 
réforme mise en œuvre par D 
précédents gouvernements de 
gauche n'était + pas idiots ». 
« Nous acceptons. a déclaré 
M. Séguin, l'idée d'une organisa- 
tion qui mette en commun les 
moyens de fonctionement des 
services. Pour autant, nous ne 
croyons pas à l'opportunité d'une 
structure uniforme et obligatoire, 
Plaquée de manière artificielle 
sur l'ensemble des hôpitaux. » 
Selon M. Séguin, la mise en place 
de la départementalisation ne 
peut se faire uniformément : + Les 
problèmes du centre hospitalier 
d'Epinal (la ville dont à est le 
maire) ef ceux de l'Assistance 


Publique de Paris ne peuvent se 
régler de la même façon. - C’est 
pourquoi il propose de réfléchir à 
“un département organisé Sur 
une base volontaire et qui se met- 
trair en place progressivement ». 
Nuance de taille. En revanche, 
M. Séguin a &£ catégorique au 
sujet de ceux qu'il a appelés des 
<mandarins» : «Il n'est plus 
concevable qu'un homme, quelles 
que soient ses qualités, puisse 
être chef de service à vie. » 
Mes Barzach s'étant déclarée 
opposée à l'élection des chefs de 
service pour une durée détermi- 
née, il reste donc au gouverne- 
ment, si l'on suit bien les propos 
de M. Séguin, à inventer une pro- 
cédure de nomination qui per- 
mette un turs-Over. 


Un code de moralité 


C'est certainement à propos du 
rétablissement du secteur privé à 
l'hôpital public, annoncé le 
25 avril par M Barzach, que les 
déclarations de M. Séguin seront 
jugées les plus novatrices. «Ce 
qui nous anime, a-1il déclaré, ce 
n'est pas la volonté de rétablir je 
ne sais quel privilège, maïs c'est 
le souci d'ouvrir l'hôpital sur 
l'extérieur {...). Nous souhaïtons 


coopéra- 

2ion entre l'hôpital et la médecine 
de ville et, au-delà, une certaine 
pese nien, s'agissant des 
hommes, entre l'hospitalisation 
publique et l’hospitalisation pri- 
vée. » M. Séguin semble donc 


libéraux et les hôpitaux de leur 
secteur, un peu comme ce qui se 
fait actuellement à l'Hôtel-Dieu 
de Paris (/e Monde du 9 avril). 
D'autre part, il se déclare favorar 
ble à ce que « des gens du 
viennent = à partiel » pré. 
ter main-forte à Lrotçentei 
Plus précisément sur le réta- 
blissement du secteur privé à 
Fhôpital — auquel il est favorable, 


Ie : 
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— M. Séguin a indiqué qu'il allait 
à cet effet proposer « un code de 
moralié ». « Nous veillerons à ce 
que le malade ait également 
accès dans les deux secteurs. 1l 
n'y aura pas de critère de classe. 
Il y aura des chances identiques 

et les mêmes conditions d'accès 
pour ious, quels que soient le 
revenu et la situation sociale 
chacun » 


En l'occurrence, M. Séguin ne 
fait-il pas preuve de naïveté, ce 
qui n'est pourtant pas son genre ? 
11 est évident qu'à coût égal che- 
cun voudra avoir accès au secteur 
privé du service hospitalier 
public. Les conditions de confort 
y sont tellement meilleures! Il 
faudra donc des critères de sélec- 
tion qui, si l’on en croit 
M. Séguin, ne seront pas des cri- 
tères financiers. 


Sur ce point, il serait intéres- 
sant que le ministre des affaires 
sociales — et donc également de la 
Sécurité sociale — apporte un Cer- 
tais nombre d'éclaircissements. 


M. Séguin 2 donc voulu effacer 
l'impression de retour à la case 
départ donnée par les déclarations 
de M®Barzach. L'opposition 
n'avait d’ailleurs pas tardé à réa- 
gir aux propos de cette dernière : 
«Mauvais pour la santé», titre ce 
matin {Humanité qui estime que 
- le ministre de la santé organise 
le pillage financier et technologi- 
que du secteur public». Pour sa 
part, le docteur Claude Pigement, 
délégué national à la santé du 
Parti socialiste, nous a déclaré 
que «ces propostions du gouver- 
nement Chirac traduisent l'esprit 
de revanche d'une haute hiérar- 
chie hospitalière qui n'a jamais 
accepté le partage de son Ron 
découlam des réformes menées 
par la gauche ». 


Les propos de M. Séguin, 
empreints d’un certain esprit de 
conciliation seront-ils de nature à 
apaiser les esprits? On le saura 
lorsque l’on connaîtra plus concrè- 
tement les décisions que le gou- 
vernement sera bientôt amené à 
prendre. 


FRANCK NOUCHI 
© Le SIDA s'étend en Afrique. — 


Après avoir longtemps nié La prope- 


gation du SIDA dans leur pays, les 
autorités gouvernementales: de la 
Tanzanie annoncent, officiellement, 
dans un communiqué, que la mala- 
die est présente dans dix-sept de 
leurs vingt-cinq Etats et qu'elle a 
déjà proue en deux ans cent 
quarante-neuf décès. 

Le chef de l'Etat a invité le gou- 
vernement à renforcer les services 
médicaux, notamment dans le nord- 
ouest du pays. 


De nombreux cas sont également 
ignalés au Ken R: en 
signal us ja au se 


Vos é: prix dote surnos , 


: vols réguliers*. N'importe quel jour. 


!. En profitant de tous les services d'Air 
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Le monopole 
des grands laboratoires 
au Pérou 


——…— 


SELS MORTELS 


{Correspondance ] 
Lima. — Des sels réhydratants, 
mteraméricaine 


ment réclame aux Etats. 
Unis une Dérrle de 20 millions 
de dollars, car les analyses de cos 
sels ont démontré que leur composi- 
tion chimique était altérée. 

Les quatre enfants, de moins d'un 
an, avaient été admis dans la salle de 
réhydratation de l'hôpital Caetano- 
Heredia, atteints de diarrhée, un 
véritable fléau pour la population 
infantile de la capitale, surtout pen- 
dant l'été, de décembre à mars 
Soumis à un traitement oral de sels 
bydratants, les quatre enfants 
devaient mourir d'empoisonnement 
vingt-quatre heures plus tard. 

Le tuinistre de la sant£, M. David 
Tejada, ancien sousdirecteur de 
r'Otatisation x oi 
a alors demandé au département 
américain chargé de contrôler les 
produits alimentaires et les médica- 


‘ments de mener une enquête. Celle- 


ci a démontré que le contenu de cer. 
tains sachets comportait une dose 
excessive de potassium : 280 unités 
au lieu de 20, selon la norme. Les 
sels incriminés, inoculés à des rats, 
ont entraîné leur mort en moins 
d’une beure. - 


Afin d'éviter que ces sels ne fas- 
sent de nouvelles victimes, le minis- 
TNT RE nn 
connus dans la population sous le 
nom de «sachets salvateurs». Ces 
mêmes sels sont d’ailleurs produits 
actuellement au Pérou. 

Depuis avril 1984, le Pérou a 
importé à travers l'AID près de trois 
millions de sachets ydratants. 


traitement des antées infantiles. 


D'autre part, le ministère de li 
santé a interdit, le 11 avril, le vente 
de 184 produits 
soit parce que leur composition n'est 
pas à (ils sont d’ailleurs 
jante Par l'OMS); SO pero que 
leur coût est trop élevé. Ïl a aussi 
restreint la vente d'une centaine 
d'autres. Le gouvernement péruvien 
cherche ainsi à rompre le monopole 
des grands laboratoires — principe- 
lement Roussel, Roche et Merck, — 


cette politique de diminution des 
prix de produits de consommation 
courante. On note à Lima un certain 
manque d'approvisionnement des 
Pharmacies. 





LA MORT DE HERMANN GMEINER 
FONDATEUR DES VLLAGES 
D'ENFANTS S0S 


samedi 26 avril à Innsbruck (Autri- 
Che) d'un cancer. NE en 19)9 dans 
une famille paysanne nombreuse de 
La province de Vorarlberg (ouest de 
l'Autriche), Hermann Gmeiner 
avait été ea Te à l'âge de e cinq ans 
par la mort de sa mère. 


traditionnels et réu- 
nit Jes enfants dans un même foyer 
par groupes de huit à dix sôus La res- 
qui doit re- 
créer l'ambiance d'une vraie fs. 
mille : Les frères et sœurs nc sont ja- 
mais séparés. 
Après des débuts difficiles, la for- 
mule des Villages d'enfants SOS 2 
fait son ehemin puisque l'on en 
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SOCIÉTÉ 


SE 
Familles sans père 


(Suite de la première page.) 


Le regard de la société a 
changé. Comme si aujourd'hui on 
était mère avant d'être épouse. Et 
qu'il suffisait de vivre dans des 
conditions identiques, d'affronter 
des difficultés similaires, pour se 
des statistiques de l'INSEE... : 

Cet amalgame fausse le 
tableau. Car, parmi les femmes 
chefs de famille monoparentales, 
les. veuves diminuent sensible- 
ment d'un recensement à l'autre 
{230000 en 1982, soit 14% de 
moins qu'en 1975). Angmentent 
fortement, en revanche, les divor- 
cées et les séparées (400000 en 
1982, soit 46% de plus qu'en 
1975), ainsi que les célibataires 
(129 000 1982, soit 52% de 
plus qu’en 1975). 


Par célibataires, il faut enten- 
dre les “filles séduites et aban- 
données», comme on disait jadis, 
mais surtout des femmes qui se 
sont séparées de leur concubin et 
celles qui ont délibérément choisi 
de s'offrir = un enfant pour elles 
seules ». On cite le cas de quel- 
ques hommes qui ont trouvé, eux 
aussi, une personne de l’autre sexe 
pour leur «faire un enfant ». En 
révant peut-être — comme l'évo- 
que Elisabeth Badinter dans son 
dernier livre, L'un est l'autre — 
de pouvoir se passer d’une femme 
grâce aux merveilles de la pro- 
création artificielle... 

La nébuleuse monoparentale 
cache des situations très diverses. 
Quel rapport y at-il entre cette 
mère maghrébine qui s’est retrou- 
vée seule du jour au lendemain, 
avec cinq enfants, et Brigitte T., 
avocate, qui à quasiment mis son 
mari à la porte? Celui-ci est 
parti. au bout de la rue, pour 
aller s'installer dans un studio. 
Divorcer ? Ils n'en voient pas la 


soirs. Mais, dans la pratique, 
c'est elle qui porte tout le poids 
des enfants. 


Une féminisation 
de la pauvreté 


Sous l'étiquette «monoparen- 
tale», on a donc tendance à 
confondre des expériences auda- 
cieuses et des cas sociaux, Cela 
n'empêche pas Ia plupart des 


.mère seules, de recontrer, à des 


Difficultés matérielles, 
d'abord. Se retrouver seule avec 
des enfants entraîne presque tou- 
jours une baisse du pouvoir 
d'achat. Parfois même des diffi- 
cultés ” : aux Etats- 
Unis, les sociologues constatent 
qu'une + féminisation de la pau- 
vrelé» touche de plein fouet la 
communauté noire. 


. sans avoir de Qualification. Et un 


travail compatible avec les 
horaires de ses enfants. Le taux 
d'activité des femmes chefs de 
famille est ainsi deux fois plus 
éleyé que celui des femmes 
mariées, mais leurs emplois sont 


‘ moins qualifiés que ceux de la 


moyenne des salariées 28,5 % 
n'ont pas d'activité profession 
nelle, 20,4 % sont employées, 
19,3 % ouvrières, 11,4 Æ femmes 
de ménage, 9,6 % cadres moyens 
et 2,6 % seulement cadres sup£. 
rieurs ou merabres de professions 
libérales. 


.. Les familles sans père sont sou- 
vent des familles. sans voiture. 
Ce qui rend les tâches de la mère 
encore plus pénibles. Même dans 
des milieux privilégiés, le surcroît 
de fatigue est très sensible car 
beaucoup d'hommes avaient com- 
mencé à s'occuper un peu du 
ménage et des enfants. - 


«Sous prétexte de libération, 
des femimes avaient demandé le 
divorce. Mais elles se retrouvent 
souvent dans une plus grande 
dépendance, matérielle et affec- 
tive, à l'égard des enfants certe 
Jois-, souligne Bénédicte Gous- 
sault, âssistanre à Paris-VII, qui a 
fait une enquête sur La «monopa- 


- rentalité». On assiste, dans bien 


En France, les pensions alimen- 
taires sont faibles et souvent non 
versées. Il existe bien des afloca- 
tions spécifiques aux parents 
isolés, mais « ces aides sont très 
petites », souligne Odette Cois- 
plet, présidente de la Fédération 
syndicale des familles monoparen- 
tales (1). « Et, très souvent, les 
Jemmes seules ne connaissent pas 
deurs droïts. Perdant une alloca- 
tion, elles en arrivent à en perdre 
d'autres et à se marginallser de 
plus en plus. » 


Une mère isolée est souvent 


des cas, à une fatigue d'être 


‘ mère chez celles qui cherchaient 


justement à se Jibérer, enchaîne 
Françoise Neitzert, de l'Ecole des 
parents. À la lassitude du parent 
gardien, qui se sent déborde, fait 
écho le découragement du parent 
non gardien qui n'arrive plus à 
communiquer avec son enfant. 
C'est alors une double interroga- 
tion : comment être père quand on 
n'a pas la garde ? Comment Etre 
mère quand on n’a pas le temps ? 


« La fréquence du phénomène 


contrainte de chercher du travail monoparental a changé, remar- 


que Nadine Lefaucheur. Acruel- 
lement, davantage de persomes 
semblent faire certe expérience, 
au moins une fois dans leur vie, 
mais pour une durée plus 
courte. » 


Les familles monoparentales 
méritent-elles encore ce nom 
quand la mère seule à un compa- 
&non quasiment à demeure ct que 
celui-ci donne aux enfants du 
temps, de l'argent et de l’affec- 
tion ? Mais, mobilisée par son tra- 
vail et ses enfants, la mère seule 
est généralement mal placée pour 
Lrouver un nouveau compagnon. 
Ce n'est pas seulement une ques- 
tion de temps: il faudrait faire 
accepier ce nouveau venu par les 
enfants. et les faire eux-mêmes 
accepter par lui. Depuis le rup- 
ture de son couple, la mère s'était 
coupée d'un certain nombre 
d'amis communs. Il lui faut du 
temps pour s’insérer dans un nou- 
veau réseau social, constitué plu- 
tôt de célibataires ou. de pères 
seuls. 


Grandir plus vite 


* Ces derniers (cent trente mille 


environ, dont plus d'un tiers de 
veufs) étaient encore moins pré- 
parés que les femmes à élever 
seuls leurs enfants. Ils se reposent 
d'ailleurs souvent sur leur entou- 
rage: un père seul sur cinq vit 
avec ses propres parents (contre 
une femme sur quinze). Ce 
«monoparent» jouit cependant 
d'une plus grande considération : 
il n'est pas suspect, lui, d'être 
insolvable par son logeur ou son 
banquier ; on le plaint où l’admire 
volontiers de prendre en charge 
ses enfants. 

Les parents isolés éprouvent 
souvent un sentiment de culpabi- 


lité. Lls ont tendance à « en rajou- 
ter», à vouloir être père et mère à 
la fois. C'est une dangereuse illu- 
sion, remarquent les psycholo- 
gues (2). 


«Il faut démythifier la souf- 
france des enfants de familles 
monopuremtales, affirme Annc- 
Marie Coutrot, de l'Ecole des 
parents. {{s n'on: pas plus de pro- 
blèmes que d'autres. Cela dépend 
beaucoup du regard qu'on porte 
sur eux, à l'école par exemple. » 
N'est-il pas établi que les retards 
scolaires dépendent beaucoup 
plus du milieu socinl que de ln 
structure familiale ? Mais, là 
aussi, il faut sc garder de générali- 
ser. Les choses sont différentes 
d'une famille monoperentale à 
l'autre et, souvent, parmi Îles 
enfants d'une même famille. 


Parler en bloc des foyers 
« monoparentaux » n'a pas beau- 
coup de sens. L'absence du père 
ou de la mère est ressentie diffé- 
remment par un orphelin, un fils 
de divorcés ou un enfant naturel 
Les effets de cette situation 
dépendent de l'âge de l'enfant, de 
son sexe, du sexe du parent absent 
et de l’environnement matériel et 
affectif. 


Diverses enquêtes américaines, 
prolongées par une étude fran- 
çaise (3), montrent que, jusqu'à 
l'adolescence, c'est la présence du 
parent du même sexe qui est 
importante : l'enfant se modèle à 
son image. - La plupart des 
Samilles monoparentales étant 
dirigées par des femmes, ce sont 
donc les filles qui réagissent le 
mieux ou, en tout cas, qui ont les 
problèmes les moins voyants 
jusqu'à l'adolescence, souligne 
Odile Bourguignon, professeur de 
psychologie clinique et pathologi- 
que à Paris-VIIL À l'adolescence, 
garçons et filles tendent à rejoir- 


dre le parent absent. Quand. 
ensuite, ils font une démarche en 
sens inverse, ce n'est presque 
jamais pour se tourner vers le 
Parent gardien, mais vers les 
grands-parents ou les copains. » 


L'enfant de ces familles n'a 
plus, au-dessus de lui, un bloc 
parental qui exerce son autorité. 
li a tendance à devenir — c'est 
surtout vrai des aînés — une sorte 
d'égal du parent-gardien. Un 
confident qui partage ses soucis. 
constate ses incertitudes et, à La 
limite, forme un couple de rem- 
placement avec lui. Ces enfants 
sont appelés à prendre avant 
l'heure des responsabilités maté- 
rielles et affectives. Autrement 
dit, à grandir un peu plus vite. 
Cela ne présente pas que des 
avantages, loin de là. « Plus vite, 
c'est trop vite, remarque Odile 
Bourguignon Dons l'idéal, il fau- 
drait que cette situation ne soit 
que zransitoire, pour que l'enfant 
puisse se décharger d'un rôle qui 
n'est pas le sien et prendre le 
temps de grandir. » 


L'enfant a, en somme, le droit... 
d'être un enfant. Le droit aussi 
d'avoir deux parents, même si 
ceux-<i-ne vivent plus ensemble. 
«Elever seul» son enfant peut 
être une nécessité due aux cir- 
constances. Mais de là à en faire 
une théorie... 


ROBERT SOLE. 


(1) Membre de la Confédération 
syndicale des familles, 53, rue Riquet, 
75013 Paris. 


(2) Voir le dossier très complet du 
Monde de l'éducation : « Elever seul son 
enfant (mars 1985). 


(3) Du divorce et des enfants, par 
Odile Bourguignon, Jean-Louis Rsllu et 
Irène Théry. Travaux el documents, 
cahier n° 111. Presses universitaires de 
France. 
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RUGBY 





: Toulon, 


l’ovale 


en tête 


Les demi-fiuales du championnat de France opposeront Agen à 
Toulon et Toulouse à Graulhet Les 10 et 11 mai prochain. La surprise des 


quarts de finale, disputés samedi 26 ct dimanche 27 avril, 


a été la qualifi- 


cation de Graulbet — équipe classée vingt-deuxième à l'issue de la phase 
de qualification — aux dépens de Montferrand (15 à 12 après prolonge- 


tions). - 
28 000 


Dans Les autres rencontres, la logique a été respectée. Agen, devant 
spectateurs, a contenu Béziers, auteur d'une remarquable 


fin de 


saison (16 à 12). Le Stade toulousain, champion en titre, a dominé Biar- 





ritz (16 à 3), tandis que Toulon é quelques difficaités à venir à 
bout d’une jeune équipe de Perpignan {15 à 10}. 
—— composante scienti) dans ! 
De notre envoyé spécial préparaion, dt nes Cela com 





Valence. — Les deux équipes 
s'apprétaient à jouer avec une savon- 
ds Or, toute Veau érerss 

uis ane semaine sur la pelouse du 
stade Georges-Pompidon à Valence 
avait été séchée en quelques heures 
e remplacée par un vent rs Mais 

Printemps pourri souriait de toute 
façon aux Catalans maîtres dans 
l'art du pressing défensif et du 
contre. À l'inverse, la passion des 
Toulonnaïs pour le jeu à la main se 
trouvait contrariée. 

+Si l'adversaire ne conditionne 
pas notre façon de jouer, confiait 
avant le match Daniel Herrero, 
l'entraîneur du Rugby Club toulon- 
mais, ex revanche, les conti 
atmosphériques peuvent nous obli- 
à modifier nos schémas de Jeu. » 

fut le cas samedi, Adossés au 
vent violent en première mi-temps, 
les Varois demandèrent à la botte de 
Gérard Cauvÿ, leur demi d'ouver- 
ture, d'orienter le jeu, et s’en remi- 
rent à la précision de leur buteur 
Jérôme Bianchi pour creuser l'écart. 
En seconde période, ils retrouvèrent 
tes dépioyaut de part et d'ane 
tive, t part et d'autre 
d’une mélée indestructible des atta- 
ques en rafales. Mais c'était peine 
perdue. Une simple chiquenaude 
des émis ir ippan sut 
sait à reporter le jeu leurs 
22 mètres. 

Les Toulonnais restèrent jusqu'au 
boat sous La menace d'un retour des 
Catalans. Mais le tableau d'affi- 


ï peur. 
équipe déclinant si bien tous les. 
«fondamentaux» du rugby pouvait- 
elle être battue ? Chaque week-end 
elle fait la preuve que la finale dis- 
putée et perdue d'un souffle l'an 
dernier contre Toulouse, n'était 
un hasard mais le (premier) at 
de La « méthode Herrero». 


Dosage savant 


Ancien joueur turbulent devenu 
le plus «cérébral» des coaches, 
Daniel Herrero a transfiguré 
l'équipe vargise. Son secret? «7! 
réfléchit beaucoup», dit. Jérôme 
Gallion, comme si l'explication pou- 
vait suffire. A trente-sept ans, ce 
professeur d'éducation physique à 
lUEREPS de Nice se considère 
comme «un professionnel du 
sport ». C'est avec des idées plein la 
tête que l'enfant du pays est revenu 
au stade Mayol en 1983. Des idées 
qui font leur chemin Finaliste en 
1985, déjà demi-finaliste cette 
année : il y avait plus de quinze ans 
que le RCT n'avait connu pareille 
réussite. 

«Sans renier l'empirisme auquel 
nous avons 1ous plus ou moins 
recours, j'essaie d'introduire une 





mence par une Connaissance par- 
faite de individus, je mr de plan 
Me que sique. » 
Ééuion, n médécin peychirtre fait 
partie de l'état-major technique. Sur 
le plan physique, « on ne se contente 
pas d'intuitions ». Chaque année, 
les joueurs subissent deux tests 
médicaux — l'an en début de saison, 
l’autre avant les phases finales — 
dans le laboratoire de recherche sur 
la physiologie de l'effort que le pro- 
fesseur Bru, un fervent 
noir et rouge, dirige à l’hôpital 
Sainte-Anne. L'an prochain, Daniel 
Herrero souhaite soumettre ses 
joueurs à un chek-up complet, afin 
d'avoir < une base de travail objec- 
tive ». 
Le travail ne manque. pas au 
RC Toulon, Pun des rares clubs 
français à proposer un entraînement 
quotidien à ses joueurs. Ce n’est pas 
le bagne pour autant. Le menu de la 
semaine est un savant dosage entre 
entraînement collectif et prépara- 
tion individuelle. Pour cette der- 
aière, les horaires se souples, voire 
totalement libres. « Ce programme, 
dit Daniel Herrero, est basé sur mes 
convictions de ce que doit être un 
athlète de haut niveau, tout en 
tenant compte des contraintes de 
l'amateurisme. » 
k Maintenus sus plateau de 
forme » pendant huit mois que 
dure la phase de qualification, les 
rugbymen toulonnais 
«affütés» à l'approche des hui- 

tièmes de finale par Lucien Mille- 

our LPéparaton plaine En 

pour la ”p ion ‘physique. En” 
avril, Toulon met le turbo. 

Sur le plan technique, Daniel 
Herrero ne laisse à le soin 
de diriger l'entraînement. Son 
credo? + La beauté du jeu. » 
«Nous essayons de ne plus faire 
fantasmer nos supporters par la vio- 
lence, comme ce fut longtemps le 
cas de Toulon», dit-il, tout en 


rôle dans la réussite toulonnaise : 
+ Je suis entouré de gens compé- 
tents que j'ai choisis et je m'appuie 
beaucoup sur les joueurs Je ne 
forme jamais l'équipe sans consul- 
ter les deux ou trois leaders, En 
en suis que le garant'des 

"s des joueurs. Je mets en = 
cation la volonté profonde ee 
lectif. » 

Sous sa barbe et sa crinière poivre 
et sel, Daniel Herrero est un huma- 
niste. Il ne s'en défend pas. Pour lui, 
faire jouer à l'unisson quinze indi- 
vidus très différents ne relève pas 
seulement de la maîtrise ique : 
« Si ru ignores la dimension à 
tive, 1u passes à travers. » 


JEAN-JACQUES BOZONNET. 


VOILE 





«French-Kiss» débaptisé ? 


Réunie à Saint-Moritz 
(Suisse), l'Internatioual Yacht 
Racing Uvion à remanié le 
règlement sur J’appellation 
publicitaire des voiliers de 
course. Cette nouvelle interpré- 


Après avoir interdit les noms 
publicitaires (sauf pour certaines 
courses comme celles de multico- 
ques ou autour du monde), l’Inter- 
national Yacht Racing Union 
(TYRU), fermait les yeux sur Îles 
innombrables entorses à cette règle. 
Ainsi at-on pu voir la One Ton Cup 
gagnée à Sydney par un Red-Lion 
finance par les thés du même nom, 
un Tina-l-Punkt écumer les eaux du 
Soient pendant que la maison de 
prét-à-porter J-Punkt payait les fac- 
tures…. 


Ce laxisme a pesé lourd dans la 
décision de Kis de se lancer dans la 
Coupe de l'America. La société gre- 
nobloise a toutefois commis une 
erteur : en appelant son bateau 
French-Kiss, elle faisait preuve 
d'humour et rompait avec une lon 
gue lignée de noms pompeux comme 
Liberty, Valiant, Enterprise ou Cou- 
rageous. L'TYRU n'a pas apprécié. 


En février dernier, un jugement offi- 
ciel autorisait le nom de French-Kiss 
(puisque Kis ne fabrique rien sous 
ce nom). Cela permit au bateau de 
Mare Pajot de participer au cham- 
pionnat du monde à Perth. 


Toutefois, alors que l'on croyait la 
cause entendue, l'TYRU s'est réuni, 
début avril à Saint-Moritz, pour 
interpréter autrement la fameuse 
règle 2 b, qui interdit les noms com- 
merciaux. Désormais, non seule- 
ment les noms de sponsors et de 
leurs produits sont interdits, mais 
aussi les jeux de mots et les rimes 
avec ces n0MSs. 


L'IYRU aurait choisi comme 
base de jurisprudence un appel amé- 
ricain de 1985 qui décrète que la 
similitude entre le nom d'un bateau 
et celui d'une marque est suffisante 
pour méritér une disqualification, 
mème si les relations entre les deux 
pe sont pas d'ordre financier. Mais 
alors, comment Sourk-Australia. 
l'an des prétendants à la défense de 
l'America Cup, pourra-t-il garder 
son nom, puisqu'il est financé par le 
South Australian Tourist Board, 
dass le but d'attirer l'attention des 
touristes potentiels ? La décision de 
lIYRU, initislément taillée sur 
mesure pour French-Kiss, pourrait 
avoir des conséquences inattendues. 


C'est en zigzäguant pour mieux 
carburant qu'Alain Prost, en tête 
changements de parumssiques de 
cl ts pneumatiques 
Nelson Pi et de Kcke Rosberg, 
ne hub Lehest an ls 
sperme Grand Prix de 
circuit en 1984, puis déclassé en 
1985 dernier, car sa voiture, 
voir vide, ne at pus 
réglementaire au lieu 
540 kg) à l'arrivée, le champion du 
monde a administré 


: 
î 


droite, est incontestablement le plus 
exigeant au niveau de La consomma- 
tion de carburant, ramenée cette 
année de 220 à 195 litres maximum 
par Grand Prix. 

Pour relever ce nouveau défi, 
toutes les écuries de formule 1 ont 
dû beaucoup investir pour améliorer 
l'aérodynamisme des châssis, main- 
tenir ou augmenter la puissance des 
moteurs tout en diminuant leur 


sports 


AUTOMOBILISME 


La F1 du compte-tours.. au compte-gouttes 





Alain Prost (McLaren-Tag-Porsche), champion du monde 1985 


de formule 1, a renoué avec le succès, — le vingt 
dimanche 


rière — en remportant, 


-deuxième de sa car 


(Lotns- 
mission) dès le onzième des soixante tours. 


Comme prévu, le circuit très 


consommation de carburant. Seales 
effectuer le nombre de tours pré 


rapide a 
les deux 
vu. La suite du classement a été 


posé des problèmes de 
ie L ont pu 





course. À côté du compte-tours et de 
indicateur de pression de turbo, les 
gilotes disposent désormais d'an 
leur signalant, en fonction de 
La quantité d'essence dans le réser- 
voir, le nombre de tours re qu'is 
vent encore parcourir 
présente. 


La fiabilité de cet ordinateur n'est 
pas, absolue. Faute de pouvoir dispo- 
ser d'une jauge dans le réservoir où 
l'essence est 2rop agitée, ka mesure 
s'effectue à partir de la quantité de 
carburant distribuée par l'injection 
électronique dans cl cylindre. 
A Jerez (Espagne), l'ordinateur 
indiquait à Prost qu'il lui restait un 
litre de carburant alors que la purge 
du réservoir a permis d'en récupérer 
douze A Imols, au contraire, le 
Français pensait disposer encore de 
trois litres (quantité nécessaire pour 
un tour) au moment où il est tombé 
en panne, à proximité de la ligne. 

Si la joie d’Alain Prost n'était pas 
totale à l'arrivé, c'est que, comme 


JEUX OLYMPIQUES 


Le « code de l’athlète » 
repoussé à 1992 


Les Jeux olympiques de Cat- 
gary et de Séoul, en 1988, ne 
devraient pas ôtre ouverts aux 
professionnels comme avaient pu 
le laisser supposer les derniers 


intemational 
“olympique (CIO). L'Association * 
uX 


des comités nationaux olympi- 
ques LACNO), qui vient de se réu- 


ni à Séoul, a décidé de former. 


l'athiète » qui devait remplacer 
les règles d'éligibilité des sportifs 
aux Jeux, °° | 
En ne faisant plus référence à 
cune prie 26 de la 
pique), ce code qui 
aurait laissé aux vingt-huit Fédé- 
-__lations intemationales des sports 
olympiques le soin d'édicter leurs 
- propres règles de qualifica- 
tion.avait été adopté par le 
conseil exécutif du CIO en octo- 
bre dernier. Pour entrer en 
vigueur, cette modification de Ia 
Charte aurait encore dû être 
entérinée per la session plénière 
du CtO en octobre prochain à 
Lausanne, Toutefois, le président 
du Comité international, 
M. Samaranch, avait promis da 
tenir compte de l'avis de l'ACNO. 
Devent |" ition au projet 
du représentant de l'URSS, 
appuyée par les pays de l'Est, 
ceux du tiers-monde, maïs aussi 
per les Etats-Unis et l'Australie, 


l'ACNO a décidé qu'il était 


par 
exemple, à des athiètes qui 
reçoivent de l'argent d'être tou- 
jours considérés comme des 
amateurs. Mais il n'est pas 


fond cette question, H y a plu- 
sieurs années qu'on en parie », a 
expliqué le président mexicain de 
F'ACNO, M. Vasquez Rana. 


En clair, les nouvelles règles 
d'éligibilité ne pourront pas 
entrer en vigueur, au mieux, 
avant les Jeux de 1992. « Je 
Suis surpris et désolé pour le 
‘tennis'et surtout pour fe mouve- 
ment olympique. La situation du 
moment me rappelle celle que 
J'ai connue H y a vingt ans avec 
les discussions concernant le 
tennis open. Or, c'est grêce à 
l'open que le tennis est devenu 
un sport populaire », a com- 
menté M. Philippe Chatrier, pré- 
sident de le Fédération interna- 
tionale de tennis, en apprenant 
ces décisions. Celui-ci espérait, 
en effet, que l'adoption du code 
de l'athlète permettrait aux meil- 
leurs joueurs mondiaux de s'at- 
gner à Séoul pour la réintroduc- 
tion du tennis aux Jeux. 





LES RÉSULTATS 


Athlétisme 


RECORD DE FRANCE 

DE L'HEPTATHLON 
Nadine Debois (CSM Clamart), 
de France du sœut en lon- 
gueur, a barru dimanche 27 avril le 
record de France de l'heprathlon 
(100 mètres haies, 200 mètres, 


800 mètres, hauteur, poids, . 
Javelos} cu tal de 6354 pole” 
Automobilisme 

GRAND PRIX DE FORMULE 1 

DE SAINT-MARIN A IMOLA 

Cisssement de On po — 1. Prost 
Er. Mariboro Mc TAG), les 
302,400 km en 1 b 32°28”; 2. Piquet 
(Br, Williams Honda) ; 3. Berger 
fn 

ns HA 
‘boro McLaren TAG). 

Classement du championnat du 
monde. — !. Senna , ù 
go: 15 Ep cbes po 
& Robes (ul). 3e Late (H). 
4:8. Arnoux (Fr.) et Johansson (Sue.). 

CHAMPIONNAT DE FRANCE 

DE PRODUCTION 
Conpe de l'Tle-de-Erance 
“AMonhéy ; 

1. Beltoïise (Peugeot 505 turbo) : 
2. Lapeyre Tu ) 53, sai 
(Mercedes 190) ; 4. Ragnotti 
(Reaault Sturbo). 


Basket-ball 
CHAMPIONNAT DE FRANCE 
PHASE FINALE 
{quatrième our retour) 
Villeurbanne-Monaco, 97-77; Saint. 
i Tours-Challans, 


Etienne-Orthez, 8498 ; 
82-80 ; Limoges-Antibes, 83-69. 


Classement. — 1. 
2 Villeurbanne, 18; 3. 
Limoges, 17 ; 5. Antibes et Monaco, 16: 
7. Saint-Etienne, 15 ; 8. Tours, 13. 


Cyclisme 
AMSTEL GOLD.RACE 


Au terme d'une course de 242 kilo- 
mètres tracée dans la région de Meersen 
aux Pays-Bas, il a fallu la photo-finish 
pour teven Rocks {pre- 
mier} et Joop Zoetemelk (deuxième) 
samedi 26 avril à l'arrivée de l'Amstel 
Gold Race, le jeune ayant battu l'ancien 
pe cr euve en Î Lan 
cette preuve en 
landaise, on retiendra ous le pré- 
sence de Zoetemelk qui défend plus 
qu'honcrablement son tire de cham- 
pion du monde et qui reste, à tremte- 


, d'un des meill 
or 


CHALLENGE JEANTY 
L'Italienne Anna Pia Gandolff a 
gagné, dimanche 27 avril, pour la 
deuxième année consécutive, le chal- 
pour la 


Coupe du monde À flaire féninin La 
Française Gisèle à) 


Meygret à terminé 


Football 


CHAMPIONNAT DE FRANCE 
Deuxième division 
(finale retour) , 
Saini-Etienne-Racing Club de Parts : 
el somme 
ing est champion de France de 
pen 





La série d’arrêts consécutifs à des 
pannes de carburant dans les deux 
dernicrs tours ne vont pas manquer 
de relancer la polémique sur {a nou- 
velle réglementation destinée à l'ori- 
ge à accroître la sécurité en ten- 
tant de freiner l'escalade de la 

issance des moteurs. Ses partisans 
Ent valoir que la limitation de la 
consommation met en valeur le rôle 
des techniciens et justifie, grâce aux 
retombées de ces travaux sur les voi- 


-tures de série, la fonction de labora- 





turée si les impératifs technologi- 
ques prennent top le pas sur le spart 
spectacle. 

Après les Grands Prix du Brésil et 
d'Espagne, moins exigcants Au 
niveau de la consommation, qui 
avaient permis aux motoristes de ne 
pas dévoiler tous leurs atouts, le 
Grand Prix de SanMarin a mieux 
fixé les possibilités de chacun pour 
la suite de la saison A l'évidence, 
Honda-Williams et Tag-Porsche 
(McLaren) sont parvenus À un com 
promis puissance-consomnration qui 
leur assure une marge de sécurité 
par rapport à leurs concurrents sur 
les circuits rapides. Le nouveau 
moteur Renault (Lotus-Ligier et 
Tyrell) efficient à Rio-de-Janeiro et 
Jerez mais dépassé à Imols est, pour 
le moment, mieux adapté aux cir- 
cuits sinueux, notamment en ville, 
où le kilométrage plus limité écarte 
le problème de la consommation, 

A moins d'une sensible évolution 
en cours de saison des moteurs Fer. 
rari, BMW (Brabham, Benetton et 
Arrows), ou du nouveau Ford turbo, 
très décevant pour ses débuts à 
Imola où l'Australien Alan Jones a 
même calé sur la ligne de départ, on 
voit mal désormais comment le titre 
de champion du monde des condue- 
teurs 1986 pourrait échapper à Fun 
des pilotes de Williams-Honda 
(Nelson Piquet et Nigel Mansell), 
de McLaren-Tag-Porsche (Alain 
Prost et Keke Rosberg) ou de Lotus- 





toire dévolue à La formule 1. Ses Rexault {Ayrton Senna). 
que la formule À risque d'êrs déna- GÉRARD ALBOUY. 
TENNIS 
« Smashons » sous la pluie 
Correspondance ° 


Monte-Carlo. — On se souviendra de Monte-Carlo 1986. La pluie 
s'installa le mercredi, s'arrêta brièvement pour un samedi chargé d'un 


teunis enfin chauffé par le 


soleil, pour parachever son œuvre grisâtre 
mimtes et 


dimanche, Elle devait retarder la finale de quatre-v 


persister, tenace, fine, tout au long du match 


Nonk Comme 


engourdi par cette humidité, le tournoi, gagné par le Suédois (6-3, 6-2) 


- ne pat jamais prendre vie. 


Le Tchèque Lendi avait déjà 
annoncé, bien avant sa récente bles- 
sure, qu'il ne reviendrait pas défen- 
dre son titre 1985. L'Allemand Boris 
Becker, en nouvelle «star» domici- 
liée à Monte-Carlo, s'était retiré de 
la liste des inscrits début avril. Cela 
faisait déjà quelques ombres au 
tableau. Que les nuages s'en mêlent, 
c'en était trop. Surtout cette année 
où, quittant son créneau pascal tra- 
ditionnel, le tournoi s'était logé fin 
avril Certes, en 1982, la finale entre 
Connors et Vilas, repoussée au lundi 
et de nouveau arrêtée par les intem- 
péries, ne fut jamais jouée. L'année 


suivante, comme cette année, les 


quarts et demi-finales devaient tous 
se dérouler le samedi, après un ven- 
dredi noir. Mais trois journées de 


” suite détrempées, cela non, on ne 
. l'avait jamais vu pour l'inauguration 


de la saison sur terre battue. 


Noab, exempté du premier tour, 
disputa son premier match contre le 
Péruvien Arraya le jeudi sur un 
court recourvert d'un toit amovible 
devant quelques centaines de specta- 


teurs. H devait battie l’Argentin De : 


La P dans les mê dits 
le lendemain. . 

Samedf-il pénétra enfin sur le cen- 
tral pour y affronter successivement 
l'Espagnol Line, en quart de finale, 
et le Suédois Wilander en demi. 


En l'absence de Lendl, McEnroe 


| et Becker, et avec le sorcier slovaque 


Mecir, encore convalescent, les 
forces en présence un mois avant le 
grand rendez-vous de L 

se résumafent tout simpleruent à une 
confrontation entre le numéro un 
français et les Suédois, qui étaient 
encore trois au stade des demi- 
finales. 


La victoire de Noah sur Wilander 
(46, 7-6, 7-5, 63) en 2 heures 
43 minutes, fat le point fort d'une 
semaine bien décevante. La foule a 
retrouvé à cette occasion le Noah 


inspiré de 1983 Avec un service : 


plein d'autorité, une envergure, une 
vivacité et un sem plus aigu de 
lanticipation au filet, le Français, a 
Étouffé le Suédois. 

Techniquement, le travail effec- 
tué avec Patrice Hagelauer, en 
revers notamment et en retour de 
Services pour que la frappe soit plus 
à plat et le geste écourté, commence 
manifestement À porter ses fruits. 
Les accélérations en revers décroisés 
du fond du court déconcertent les 
adversaires, inhabitués à cette force 
de pénétration d'un coup jusqu'ici 
tactique et «skic£» chez le Français. 
- Plusieurs fois, Mais montant au 
filet sur des poines importants, Yan- 


” nick .gifla dés passings en revers... 
C'est un aspect nouveau de son 
jeu », devait dire Jon Anders 
Sogren, l'entraîneur du numéro trois 
mondial, 


Papa Nosh 


Wilander lui-même avoua sa sur- 
prise devant la qualité de jeu: du 
Français. Mais il a été plus circons- 
pect sur les chances de Noah à 


transcender sur les. points impor- 
tants. C'est une qualité. Maïs 
d'autre. part, même s'il reste très 
dangereux pour moi et pour tout le 
monde, à Roland-Garros, je ne le 
vois pas remporter le:titre. Je crois 
sincèrement qu'il aura du mal à 
«tenir» physiquement la quin- 
Zaine. » : 


Ces paroles prirent tout leur sens 
dès le lendemain lors de La finale. 
Les conditions de la finale. étaient 
particulières, soit. Balles lourdes et 
terrain glissant En -outre, Noah 
avait passé une partie de la nuit au 
téléphone après la nouvelle de la 
naissance de sa fille. Il n’empêche ! 
Face au Suédois Nystroem, 

omme en forme de l'année, Noah 
peivait. Avec nn service faible, 
Contraint de monter au filet dans des 
conditions précaires, constamment 
r à la bourre », il fut battu par bien 
meilleur et plus frais que. lui, Opti- 

mise On resterait sur l'impression 
qu'il a triomphé de Wilander. Scep- 
tique, on le verrait face à Nystroem . 
Comme un homme au pied du mur. . 


Souple comme une liane, blond, 
feutré, Nystroem glisse da victoire 
en victoire sens faire la. moindre 
vague. Mais le joueur est diable- 
ment efficace. Son retour de service 
ést un des meilleurs du monde, Ses 
changements. de rythme déstabili. 
sent l'adversaire. F1 se déplace 
Comme un fantôme. - 

Ami, complice et partenaire en 
double de Wilander, Nystroem, avec 
son épouse et ses deux filles, est 
devenu lui aussi résident monégas- 
que. Il a été le dernier des Suédois à 
s'exiler, car, modeste, il n'était pas 
sûr d'être suffisamment fort pour 
faire une grande carrière. À Monte- 
Carl il a gagné son quatrième titre 
de l'année et le onzième de sa car. 
rière, Tous les joueurs le craignent 
désormais, Sur la terre battue, de 
Roland-Garros dans un mois, Lendl 
aussi aura du souci À se faire, face à 
un tel garçon. 
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. a TT. Un cinéma qui prend le vent du scan- Femblème nazi. Avec les Z'héros du 
Le vent du scandale dale, Berlin Affair, pour lequel Liliana cinéma, un film qui icone les De 


le co . eé ternel Cavani s'inspire lointainement d’un roman du septième art, le comique éternel, c’est le 






; japonais, Svastika, mais i ne s'agit pas de retour de Double Patte et Patachon. 





Ro Péimeius à 1. | : 

FO de . à < ï 

JW etes « Berlin Affair » 
os Depuis Portier de nuit, le scandale accompagne Lilian Cavani jusqu'à 

l'intolérance. Parce qu’elle ose extirper les démons qui dorment et les expo- 

ser au grand jour. [1 n'est donc pas étonnant qu'elle ait transposé le thème du 

roman de Jurichito Tanizaki à Berlin, en 1938, n'ayant gerdé du Japon que 

Mitsako, fille de l'ambassadeur du Mikado, alé fasciste de l 

nazie. : Hitler ve envahir l’Autriche, impose à Te Rei ordre 

mnoraï que Louise von Hollendarf, femme d'un diplomate ambition Lame 


bant 

ardeurs de Lesbos. N°y aurait-il que cette passion, vécue jnsqu'à La foli 

Gudrun Landgrebe, Ecnnant 8 Pourpre dépvrant un Bruel dr des 
- gros de Tina serait né, La beauté igne des enlacements féminins est 
L: ble réponse à La corruption prof Sus réskne eplonnans Les Vies 
pue entente mœurs, brisant toute Hberté à ividuelle. Mais que 
c'est trop. L'actrice Mio Taka, poopée GOUImant sur sen scene done 
une image de débauche pour maison de rendez-vous, une diablesse jaune de 
néon Si seelement, les bommes n'avaient rien à j dans cette 
fois, Lans Cavant n'est pas allée trop loin, nécioiee 


« Les Z’héros du cinéma » 


L'Europe et le monde les ont erète. Qu'importe. Ce Don Qui- 
découverts il y a une soixantaine chotte et son Sancho Pança (ils ont 
d'années, avant même que Laurel et joué en héros de Cervantes) nous 
Hardy, leurs héritiers naturels, nc  ramènent étrangement aux origines 
prennent Je devant et, avec l'avène- du cinématographe. quand tourner 
ment du parlant, occupent seuls la ressemblait à une forme de lutte 
scène. Avec une différence pour la vie. Leur gaucherie, leur 
smajeure : les rapports sont inversés, incapacité à s'adapter, sauf par 
le mince, Doublepatte (Carl erreur, en font les étranges porte- 
Schoenstrom}, long comme un jour parole d’une Europe un peu perdue, 
sans pain, mène le jeu, le gros, Pata- suspendue dans le vide, Ni fous 
chon (Harald Madsen), courtaud et .. 
rondouillard, est la victime, le faire- 


Les auteurs de cette compilation 
d'œuvres des célèbres comiques 
danoïs, laborieusement intitulée Les 
Z'héros du cinéma, ont mélangé 
deux types de films : des bandes 
courtes, des sketches, qui nous 

————— | sident à faire connaissance tes les 

e ° deux compères, puis une histoire 

Le roman du film « Svastika » ples développé, qu'on pourait inE 
. tuler : Fo Pneus font du 

«11 arrive que des visages de Dans la Confession impudique  Sonoko. son ani isil “ è cinéma. Nos deux zigotos vivent 
femme treklisent nn ae Pers (559), un nn à d'âge du avec Rhone mvoeat. prie Fm nr aber het éteinte ie Hs 
cruaulë, démon de midi, ne parvien: ii i É é il j ine , 
Pere » Ce confidence dus de ses satisfaire les exigences de m jeune Jeune Gourgeuse - ou rpenl æden else von réder que lens | caerdent, se faufilent dans une 
pascrnagee, Jincno Tanizaki eût femme; il finit par la jeter danses er fascinant, digne d'un génie de ka, la croix qui tourne, symbolise maison bourgeoise, sont promus un 
ge B reprendre à son compte. bras de son futur gendre. l'amour », Qu'elle rencontra dans le Pouvoir sentimental qui passe | Jou' à le dignité de valets. Enfin 

castratrice, femme fatale, ume + école E beaux-arts de jeunes d'une main à l'autre, et qui soumet vient la chance : un studio de 


resienne Ou a Hui les ». t alors W: 5 à les protagonistes dl cinéma les embauche comme 
one uis clos amoureux fil Apparu ane le RE UO PS Is tyrannie érotique exer. | vedettes de Deux Hommes et une 


SIN RO em Mai izalg avais SOuPirant de Mitsuko, un dand LE DE 
‘ CU mon. le thème du trouvé en es Pate an impuissant, trainant sa veulcrie dans pee Mittuko, ce génie de la per- | f scène, a ge socle 
entin — le petit employé de chef-d'œuvre avec Svastika. En les auberges minables d'Osaka. La Veron- ne : Ese sers tn 
Fmour d'un idiot et le du 1923, le tremblement de terre de ‘8édie est en marche, le piège se Eloge de l'ombre, de La trahison, | de Fritz Lang : figuration, des girls 
la lui d'un vieux fou — en butte Tokyo avait Gétruit la maison de leferiDe Sur ces personnages lorsque de l'amour à mort et de la confession | des rwenties. L'histoire simprovise 
p Ule aux exigences érotiques de la femme l'écrivain, épris de modernisme et Kaïinohi, Je mari modèle, s'éprend à a cons aie dans son un os Pas Des 
traverse toute l' ak Ÿ s'était Hretall 2 son Mitsuko. dandy, © M ; presque Sa peau qua: = 
ya . Si les pe pi Tatouage Re nd quitte Yaincu et trahi, livre les détails dece innovation formelle et dans son | bleparte, pour les besoins du film, absolus comme Harry Langdon ou 
qe & fluo  Tolgo 1e L'eneddots huis clos amoureux à la presse nip- autopsie des rapports amoureux. fait nn carton autour de sa tête avec Buster Keaton, ni porteurs d'une 
notarmmn trabissent É DE Kansai, : pone, alors très friande de scandales de longs couteaux. Première du wes. quelconque revendication comme 
Érivés. ROLAND JACCARD. 





À dite: 








JACQUES SICLIER. 





* Voir Les films nouveaux. 








Nimashensn sors 


uen QE eo ue me RG UT eu tot ue l'esthétisme fin de siècle et la TÉ nique 
HS = murs a he pt nc cie the és Ytlératnre décadente, de Baudelaire le sanctuahe de la tradition japo- tera mal embouché. Contre toute Chaplin, ils reflètent cette douce 
TE à av exercèrent sur le jeune écri-  naise — et d'Osaka — le Chicago  A® cours du long monologue de x Svaslka, de Junichiro Tanizaks | attente, le public rit, s'esclaffe du  inconscience, celte tendresse ami- 
Bu des TA I ŒUR GS vain, l'œuvre de Tanizaki se tourna nippon. C'est dans les environs Sonoko, l'auteur n'apparaît que Traduit du japouais par René de Cec- | d£but à la fin. à contretemps. Cale, non exempte de coups récipro- 
: La sie « peu à peu vers les conflits intérieurs d' cque se déroule l'action de rarement. De temps à autre, se k C'est un triomphe. ques, qui nous enchantcront plus 
ass veus fonc et vers la violence ue. Le Jour. Svastika Le roman, un long mono- glisse dans le récit de la jeune 8 ; tard chez leurs émules d'outre- 
# nal d'un vieux fou (1962) est celui,  logue, un récit raconté par un des femme un sparté de l'auteur qui, Ce pot-pourri nous est présenté Atlantique, Stanley et Ollie, le petit 
d & i d i i avec use musique un peu envahis- maigre et le grand gros. 
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RS RP Ed FU Nam a échirant, d'un ui , La j 
perdue pars s'éprend de sa belle-fille, A Re à uchi, à un rives ne neue nee do mard, coll sante dont on se passerait volontiers, 
ancienne danseuse de music-hall est un roman parlé. La narratrice. mauvais #oût épistolaire des femmes re qu'on aimerait du moins plus dis- 





Le Big Boss estle dernier-né des Boeing. Le plus moderne, le véritable monde à part où les longs voyages vous sembleront tou- 


plus de tous les avions de ligne existants. Un 747 où la trop courts ; et la Première de Luxe, qui demeure bien sûr 
célèbre bosse est devenue un véritable pont supérieur, qu'UTA a située dans l’espace privilégié que constitue l'avant de l'appareil. 
voulu réserver à sa super-classe affaires, Galaxy. Avec le DC 10 et aujourd'hui avec le Big Boss, ce sont 


Comme tous les avions de la compagnie, le Big Bossabriteen 23 grandes villes d'Afrique qu'UTA met à votre portée, avec une 
effet trois casses, bien distinctes : la classe économique UTA, qui fréquence de 25 vols hebdomadaires. 25 occasions de prouver 
sert de référence à toutes les compagnies du monde ; la Galaxy, qu'un passager UTA est toujours considéré comme un hôte. 
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CULTURE 


AO 


ARTS 


L’'INAUGURATION DU 


CNAC DE GRENOBLE 





L’art contemporain sous la verrière 


Le Centre national d'art 
contemporain (CNAC) de 
Grenoble, installé dans un 
beau bâtiment industriel de 
3000 mètres carrés construit 
en 1900 par les ateliers de 
Gustave Eiffel, a été inauguré 
samedi 26 avril par le ministre 
de la culture et de la commu- 
#ication, M. François Léotard, 
accompagné par le maire de 
Grenoble, M. Alain Carignon, 
ministre de l'environnement, et 
de M. Claude Mollard, délé- 
gué aux arts plastiques. 

Belle chose que l'aménagement 
de la halle Bouchayet en centre 
d'art. Réalisé en six mois par 
Patrick Bouchain, ce centre a le 
grand mérite de respecter le bâti- 
ment, d'être peu cobteux — il n'est 
pas revenu plus cher au mêtre Carré 


que l'installation d'un supermarché, 
ce qui n'autorise pas pour autant à 
penser. qu'on y évolue dans le clin- 
quant et d'offrir un Camera —« 
des espaces d'exposition correc- 
tement pensés qui permettent une 
souplesse d'utilisation sans qu’on ait 
‘besoin de déplacer grand-chose. 

La nef, coiffée d'une grande ver- 
rière, est très peu encombrée. C'est 
la «rue», un espace d'exposition 
ouvert, libre, non équipé, non 
chauffé, au sol cimenté, de 
900 mètres carrés, où l'on peut ima- 
giner toutes sortes d'installations, 
d'environnement de sculptures et 
Faccrochage de grandes pemtures 
aux murs qui la longent. L'un en 
oblique douce prolongée d’une 
courbe délimite sur Je côté gauche 
trois grandes salles de spe classi 
que, avec cimaises de mètres, 
plancher en bais, air conditionné, et 
qui sont mieux que de simples boîtes 


Et Buren ? 


M. Léotard, à l'occasion de 
l'inauguration du CNAC de Gre- 
noble, a tenu une conférence de 
presse où il fut moins question 
du nouveau centre d'art que de 
l'avenir des colonnes de Buren au 
Palais-Royal. Ce qui était prévisi- 
ble, l'architecte chargé de l‘amé- 
nagement du centre de Grenoble, 
M. Patrick Bouchain, est aussi 
celui qui a aidé à mettre sur pied, 
a l’on peut dire, les colonnes que 
l'on sait ou que l'on croit savoir. 
Et une des premières choses que 
l'on remarquait en entrant dans 
la halle était une œuvre de Buren 
indubitablement, en rouge et 
blanc. 

La situation ne manquait pas 
de piquant. Et ceux qui comp- 
taient sur l'annonce d’une déci- 
sion nette, claire et déterminée, 
du genre son démoït» ou «on 
reprend les travaux», en auront 
été pour leurs frais. La décision 
doit venir en principe après le 
29 avril, date à laquelle M. Léo- 
tard a invité La commission supé- 
rieure des monuments histori- 
ques à donner à nouveau son 
avis. Cela, d'une certaine façon, 
était une nouvelle, car si jusque- 
là fl avait bien été question de 


réunir une commission pour déci- 
der du sort de l’œuvre de Daniel 
Buren, elle devait être composée 
de parlementaires et d'hommes 
de l'art, et non pas des mêmes 
personnes qui, à l'automne der- 
nier, ont déjà donné leur avis, en 
majorité défavorable. 

Bref, on n'y comprend plus 
grand-chose. Sinon que le minis- 
tre de !a culture est plus 
qu entre son double 
devoir de protection du droit 
moral de l'artiste et celle du 
patrimoine « ancien ». 1l dit pour- 
tant aborder l'affaire «avec séré- 
nités et «se réjouirs du débat 
provoqué. Mieux, it voudrait 
encore plus de réactions, que 
tout le monde s'exprime massi- 
vement pour ou contre. Mais 
Pour ou contre quoi ? Une œuvre 
qui n'est pas terminée ? C'est 
bien sûr l’argument avancé par 
tous ceux qui, au nom du droit 
moral de l'artiste, signent « mas- 
Sivement2 l'appel lancé par le 
groupe d'initiatives pour l'œuvre 
de Daniel Buren, afin de deman- 
der l'achèvement des traveux 
interrompus. 
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fermées glissées sous la charpente 
métallique, On peut en effet per une 
partie couverte en vérre (de ces 
petits toits à double pente que l'on 
voit au Musée national d'art 
moderne) n'y jamais perdre de vue 
la halle et sa grande toiture. 


Cet£ droit, deux ateliers d'artistes 
ont été équipés. Au fond, un espace 
a été réservé pour un auditorium de 
trois cents places. A l'entrée, sur 
deux niveaux. les bureaux, la docn- 
mentation, l'accueil, sans oublier 


une salle vidéo à un bout, une salle 


de réserve d'œuvres à l’autre. 


Tout cela est fort bien. Reste à 
Savoir qui va assürer la marche de ce 
bel outil. Car, si les crédits néces- 
du Batiment ont été dégagée par 

a iment_ont 

l'Etat, la région, le département et 
la ville (15 millions de francs, dont 
10 millions de l'Etat), pour l'instant 
la question de son fonctionnement 
ne semble pas être résolue. Or c'est 
un grand espace qu'on a là, qui a été 
conçu en fonction d'un programme 
ambitieux: être à La fois un lieu 
d'exposition, d'échange, de recher- 
che, d’information, d'accueil pour 
les artistes devant réaliser des mani- 
festations dans la région et aussi un 
lieu de formation professionnelle des 
médiateurs spécialisés en art 
contemporain. 


Photos souvenirs 


Et qui va être appelé à réaliser ce 
programme ? Jacques Guillot 
(l'ancien directeur du centre cultu- 
rel de Villeparisis), actuellement 
chargé de mission qui, pour le 
moment, fait office de dt 
sans être nommé, Cette question non 
plus n'est pas réglée, pas plus que 
celle d’ailleurs de la succession de 
Pierre Gaudibert au Musée de Gre- 
noble, avec lequel le centre devrait 
travailler, notamment dans la pers- 
pective d'un nouveau musée d'art 
moderne qui permettrait de dégager 
l'ancien et de réorganiser les collec-" 
tions, qui en ont bien besoin. 


Enfin, si la volonté de faire du 
CNAC de Grenoble un haut lieu de 
l'art contemporain est fort honors- 
ble, il ne faut cependant pas oublier 
que dans la région on est déjà pas 
trop ma] nanti. Ce qui peut être un 
atout, mais pas nécessairement, 

le nouveau centre. En tout cas, 
devra se uer réellement de 
ce que proposent Saint-Étienne (où 
se construit un musée d'art contem- 
porain détaché du Musée d'art et 
d'industrie), Villeurbanne (au Nou- 
veau Musée), Lyon (au musée 
Saint-Pierre et à l'ELAC). Pour y 
parvenir, il faudra des gens. Et pour 
Convaincre qu'on 2 besoin de person- 
nel, il faudra sans doute trouver 
mieux à exposer que Ce qui nous est 
offert pour l'inauguration : un 
ensemble de photos souvenirs du 
temps des travaux, pendant lequel 
une dizaine d'artistes ont été invités 
à intervenir in situ. Ce qui ne donne 
pes grand-chose, malgre le luxe de La 
présentation. 


«rue». 
rouge et blanc, qui lancent une 
grande perspective oblique es 
Tespace, jusqu'à ce point bleu d'une 
baie, un bleu de ‘badigeon qu'on s’est 
bien gardé de nettoyer. du grand 
Buren, qui manipule espace réel et 
espace Ur ENS Ne ga 
autant porter Om! 'architec- 
ture sur laquel il'appuie son enfilade 
de plans ouverts. Qu'on se le dise. 


GENEVIÈVE BREERETTE. 


-|THÉATRE 


« QUAI OUEST », à Nanterre 





Je sui- 


qui tue aussi bien que les nouveaux . 
modèles. La fille, Marion Grimault 


retarde autant que possible le 
moment de perdre ses précaires illu- 
sions. Le fils, Jean-Philippe Ecoffey, 
vent partir, s'arracher de |à avant de 
perdre l'envie de vivre. En Iui, les 
rêves et La réalité se cognent sans se 
joindre. L'avenir est leur ennemi, le 
passé les oppresse. Désespérément, 
ils veulent aimer, tuer, mourir. 


La noblesse des purs 


La jungle des villes, les aban- 
donnés du bonheur, c'est le monde 
de Bernard-Marie Koltès que 
Patrice Chéreau recrée dans les 


décors de Richard Peduzzi De * 


Massacres à Paris (au TNP en 
1972), à l'Homme blessé (au 
cinéma 1984), on retrouve la 
course affolée, la poursuite de 
Pamour impossible, le piège des 
murs mobiles qui démultiplient 
l'espace, mais emprisomment les pas 
qui tournent en rond, l’eau tenta- 
trice, les lumières d'entre chien et 
loup, + l'alternance fatale des 
heures de la journée, les cauche- 
mars de la nuit », écrit Patrice Ch6- 
rean. C'est la Dispute, mais il n'ya 
pas de palais, pas de forêt. Les ado- 


lescents, les voyeurs blasés de Mari. . 


vaux Ont atteint le point extréme de 
leur misère, 





PATRIMOINE 





LA GUERRE DES PLANS-RELIEFS 





Les Lillois manifestent . 





De notre correspondant 


‘ Lille. — C'est à. Lile que s'est 

ivie, ce week-end, la guerre 
des plans-reliefs. Samedi soir, 
M. Mauroy faisait approuver per 





d'Etat, dénonçant + /a légèreté avec 


menée », a préféré s'abstenir lors du 
vote sur [a convention, revenant 
ainsi sur l'avis favorable qu'il avait 
émis une première fois en décembre 
1985 sur le même sujeL 

Approuvé par la majorité de 
Passemblée communale. rejainte par 
une partie de l'opposition, le maire 


de Lille arguait de son bon droit : 
<.Je ne serai ni un insoumis ni un 


dre les maguentes, le sirène de a 
ville alertera la population... » 


vait dimanche tous ceux qui 
ont défilé toute la journée à l'hos- 
pice où devait s'installer ls musée 
des plans-reliefs. Le comité de sou- 
tien y organisait. une. opération 
portes ouvertes. De 15 000 à 
20000 personnes ont ainsi mani- 
festé. Beaucoup avaient dû patienter 
pendant plus de deux heures pour 
pénétrer dans le bâtiment et signer 
Une carte-pétition. Devant ce succès 
ge fallu D nous fin 

journée), les organisateurs ont 
décidé de renouveler l'opération 
jeudi prochain is mai - : 


Pourtant, Quai Quest n'est pas 
aussi désolé que la Dispute, est 
moins cruel que /a Fausse suivante 
(l'an dernier à Nanterre), même si, 
comme chez Marivaux, tout le 
monde se ment à soi-même et trahit 
tout le monde. Le langage de 
Bernard-Marie Koltès est compact, 
lyrique, avec des échappées de dr8- 
lerie, de sarcasmes, avec des phrases 
qui sont des cris dont la justesse 
rappe sec. personnages ne se 
situent pas au-dessus de la morale. 


quent, fabulent, qu’ils soient 

qu'ils accomplissent leur 
désir de mort ou de fuite, il y a en 
eux des éclairs de gloire, une vitalité 
sardonique. Ils sont pitoyables, for- 
cenés, et Patrice Chéreau les aime 
tant. Alors dans la fantastique 


ROCK 


un tube. 


Les Communards, à l'Olympia D 
Transfuge récent de Bronski Beat, dont il était le chanteur heut-" 


perché, Jimmy Sommerville a formé les Communards avec le pianiste 
Richard Coles. You Are My Worid, le premier quarante-cinq tours, est 


A Jouy-en-Josss, ie vendredi 25 avril, pour la Boom HEC, on a eu 
en guise davant-goût l'échantillon d'un spectacle surprenant qui 
dépasse dans sa diversité les enregistrements. D'abord La formule 
(sans guitariste) du groupe avec, outre les deux leaders, sa section 
féminine de quatre cordes, un saxophoniste, deux choristes, un bat- 
teur êt un bassiste. Tous musiciens inspirés, jouant finement ave ta 
süreté d’une formation qui aurait depuis longtemps fait ses preuves. 

La manière, ensuite, de brasser les cultures en les décalant, de 
partir sur des thèmes tziganes ou orientaux, pour les traiter sur le 
modèle holtywoodien des années 40, en trompe l'oreille. L'humour 
est présent, en sous-titres, dans l'imagerie, le ton de cabaret, les 
réminiscences de caf’conc. On imagine es Communards faisant le 
tour des bases américaines pour divertir les marins en gogustte. 
Jimmy Sommerville et l’une des choristes (en after ego) en ont d'ail- 
leurs endossé les tee-shirts rayés. Leur duo est parfaitement 
contrasté : à elle l’opulence, chevelure imposante, voix grave et 
suave, à lui les singeries malingres, face de rat aux dandinements 

voix suraiguë et pointue. Cette voix qui, en studio, inspi- 
rait la curiosité à l'époque de Bronski Beat, mais finissait sur scène 
par lasser à force de systématisme. Bien entouré à présent, Jimmy : 
Sommerville n'est plus un animal de foire poussant les notes en per- 


% Ce lundi 28 avril, à 20 heures, à l'Olympia. Disques chez Barclay. 





beauté — la beauté — immatérielle 
LL images, sp joue l'épopée. de 
l'amour — souffrances, angoisses, 
élans enfantins, tromperies, généro- 
brefs enlacements, joies éphémères, 
tentatives avortées de se saisir, de se 
garder, fantasmes meurtriers. Ce 
sont les démesures de Ia vie, que les 
comédiens t avec une force 
terrible. En particulier Maria 
et Jean-Marc Thibault, Ils 
ne sont plus à découvrir, c'est vrai, 
mais ils sont différents, chacun blo- 
qué dans sa folie. Elle, avec ses 
gestes mécaniques, sa santé carnas- 
sière d'éternelle malade. Lui, masse 
maléfique, monolithique, centré sur 
sa vengeance sans Objet La souf- 
france des monstres. 


COLETTE GODARD. 


% Nanterre, Th£itre des A! ie 
20 h 30, jusqu'au 29 juin. Annie, 
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COMMUNICATION 


«Dans l'œil du cyclone, tout est calme » | Séries : la concurrence des chaînes fait le jeu des Américains 
déclare M. Jean Drucker, PDG d’Antenne 2 


- Came = Après FR 3 (le Monde dn 26 avril}, 
c'était au tour d'Antemte 2 de présenter le bilm de 
-santé de la chaîne publique, qui est donnée favorite 
Re Le 


réalisée par Nadine Trintignant, qui 
le retour au petit écran de 

Mari Jobert ; et l'œuvre d'Isiac 
Singer ie Le manoir et le 
réalisée par Andrzej 

. Wajda. Para les décamentaires, 
relevons un portrait d'André Mal- 
raux, réalisé par Jean Lacouture; 
une série sur le nazisme, par Frédé- 
ric Rossif : une histoire de la sexna- 
Kit6 des Français; et une série de 
Pierre Tcbernia, à l'occasion da que- 





De notre envoyé spécial 





Impavide = est qu a murvé 
ce qualificatif, — M. Jean Drucker a 
toutes les ræisons d'être content de 


aussi «à 
« Se trouver dans l'œil du cyclone, 
sourit-il, c'est l'endroit le “pie 
calme | Je n'ai aucune idée 


Refusnt de juger l’initiative de 
journalistes d'Antenne 2 
æ faire racheter la chaîne par le 
teurs {le 
Monde du 24 avril) ce n'est qu'une 
« hypothèse », certes « légitime », — 
le PDG se contente de plaider plaider pour 
« l'équilibre entre le public et le 
privé, sans que l'un écrase l'autre ». 





LE SUCCÈS DE LA TÉLÉMATIQUE MUNICIPALE 


Oredie, trois ans après 


La télématique municipale a le 
vent en poupe. À ses débuts, en 
1983, Oredic, le réseau télématique* 
créé à l'initiative de la ville de Metz, 
grâce à l'appui de la Direction géné- 
rale des télécommunicetions 
(DGT), de l'Agence de l'informati- 
En (ADD) et de la Société centrale 
{SCET), villes 

comportait quatre 
membres (Metz, Lyon, Le Mans et 
Montbéliard). Ouvert aux 
cinquante-trois adhérentes de 
r iation des maires des 
villes de: Ro Éta . ia 


vingt vies sont re éme 
lui (1)- 


«Pot commun» du savoir-faire et 
de l'expérience des Elus et des ser- 


naires municipaux conservent et 
classent d'ailleurs kes 


questions et des réponses. 
Le fonds d’échange, en revanche, 


rdc ones quel 
pres D nmpele u 
et n'est pas 
encore entrée dans les mœurs. Ainsi, 
seize services communaux seule- 
ment consultent ce fond d'échange 
avant SOON que eee per 
biais de ]a messagerie. 
roue à céco 08 HAIEe 
consultation d'Oredic représente 
6000 heures d'interrogation en 
1985, soit 10% de Pensemble des 
informations fournies par son ser- 
veur, Télésystème-QuesteL Pour 
plus de la moitié des services des 
villes adhérentes à Oredic, 
la consultation de celui-ci constitue 
un gain de temps spprésiable par 


rapport aux sources d'informations 

les aspects de La vie municipale, traditionnelles (téléphone, courrier, 
ainsi qu'une messagerie réunion, etc.). Quant aux réponses 

permet aux services de se ques- obtenues sur écran, elles ont aidé 
tionner et de se répondre sur tous les plus dn tiers des services à prendre 
points de Ia gestion dune commune. leur décision, 
Une enquête, menée à l’occasion des LS ; 
trois ans d'Oredic, indique que cette Y.-M. L. 
messagerie en Constitue le moteur. . 
En effet, 330 des 340 services muni- 
cipaux -pris en Compte par cette : 
enquête se sont servi d'Oredic, mais PL tbe er ere ref 
60% pour y poses des, questions où Clermont-Ferrand, Dunkerque, Le 
en recevoir des réponses, celles-ci Havre, Mulhouse, Nantes, Orléans, 


jugées satisfaisantes À. 90%. La 


ï Reims, Rouen,. Strasbourg, «Toulon, 
majorité des élus et des. fonction- + 


Toulouse, Tours. 





INTEGREZ LA PREMIERE 
‘DE COMMUNICATION 
UNE ANNEE INTENSIVE DE FORMATION 


ADMISSION SUR CONCOURS POUR DIPLOMÉS 
NIVEAU BAC +4. 30 POSTES SEULEMENT. 


Docimentation «Inscriptions : 
FONDATION POUR LES ARTS ET LES SCIENCES - 
DE LA COMMUNICATION 
BP 67- 4400 NANTES CEDEX - 403590 












minitel, qui offrent une synthèse des 


est moins souvent consulté. Le. |. 





PDG Antenne 2, s'est refusé à tont commentaire 

lors d’une conférence de presse. Il a préféré parier 
RL del nas 
sou avenir, est ane entreprise qui marche. 


« très prtagé » l'éventuelle 
transformation d'Antenne ? en 
chaîne commerciale, « Pou 
pas, tout ? nous a-t-il confié, 
c'est La chaîne la plus prête à accep- 
ter le choc, la plus mûre pour la 
valisation. Nous avons traversé bien 
carats sortis Fo 2 
toujours "s à cause 
de nos qualités professionnelles. » 


Pour M. Rouïlly, « c'est Je pari de 
Pascal ». Privatisation on pas, il n°y 
a qu'ane seule stratégie : faire le 
meilleur produit possible, proposer 
un dossier en béton qui ne pourra 
pas être remis en question par 
‘ d'éventuels acquéreurs. « Alors, dit- 
il, nous serons incontournables, » 


Ce mue Je privé: metal pes 
d'autres critères de G 


qualité et 
: nn que le public? ‘Anicnne & 


fait actuellement un autre 
got, qui invente une Teen ris- 
quée, en dehors des sentiers battus... 

TPoscale Breugnot représente la 
télévision de demain, estime 
M. Jean missions sont 
appréciées d'un publie moins bête 
qu'on voudrait Le croire. Vous ver- 
rez, on se l'errachera à prix d'or 
dans le privé ! » 


‘ALAIN WOODROW. 


M BERNARD STASI : GARDER 
DEUX CHAINES PUBLIQUES 


| Interrogé sur l'avenir du paysage 
audiovisuel, ce lundi 28 avril à TElé- 
matin sur À 2, M. Bernard Stasi, dé- 
puté UDF-CDS de Le Marne, prési 
ent du conseil régional de 
Cbampagne-Ardenne, a admis qu’il 
y avait «quelques divergences » au 
sein de la majorité concernant les 
À modalités » mais pas-fa + finalité » 
de Ia réforme de l'audiovisuel. Sur te 
nombre de chaînes à privatiser, l'in- 
vité de Télématin a déclaré qu'il 
souhaitait pour se _— “ovec ses 
amis du CDS » — qu'il restât « deux 
chaînes publiques », afin de mainte- 
«une certaine concurrence ». 
A propos de le chaîne à privatiser, le 
maire d'Épernay n'a pas caché « cer- 
taines erare le premier 
ministre et le ministre de La commu 
puni cent + Phe fale de 
cependant « le 
ie A2queFR 





© L'« Asahi Shimbun » en fran- 
çaïs. — Comme ils l'ont fait avec 
sucéès pour Ja Pravda le 23 janvier 
dernier, Philippe Jost, rédacteur en 
chef-adjoint A VSD. et Michel 
Guégan, directeur de la revue 
Option-Auto, nous offrent, pour 
15 F, la traduction française du plus 
célèbre quotidien japonais, l'Asahi 
Shimbun, La Voix du Nord en a as- 
suré le tirage (200 000 exemplaires) 
couleurs et dans le format du 
géanti japonais. « Notre but, dit Phi- 
de Jos, faire connaître la presse 
autres, sortir du moule hexago- 
» Dépaysement renversant puis- 
M à l'envers ul faut lire 
Asahi Shimbun, de la dernière 
page à la première page, et de la co- 
Joane de droite à celle de gauche... 





De notre envoyé spécial 


Cannes. — « Merci, monsieur Ber- 
lusconi -. « Bravo, Silvio», « Tous 
nos vœux de succès en E: :ces 
hommages au géant de la télévision 
privée italienne s'étalent sur plus de 


ponsable des achats du groupe cité 
par Variery, les achats de pro- 
&rammes se montent depuis six ans à 
une moyenne de 80 millions de dollars 


de 
l'homme qui 2 réussi à ncrodere 
logique de marché en Europe, en fai- 


.Sant sensiblement grimper le prix 


d'achat des programmes. Une révoln- 


dont Hollywood 

Paie eue ns SFr nb 

soute l'Europe. 
La fièvre s’est emparée du marché 
opéra en 192 rue M Betis 
alors propriétaire du seu] Ca- 
male Cinque, décide de casser l'an- 
dience de ses deux rivaux, Italia 1 et 
Retc 4. Pour obtenir =Dallas= et 
« Dynasty», Fininvest fait de la su- 
renCchère Sr RE en 
moyenne, Ve grimpe 
jusqu'à 180 000 dollars. Deux ans 
lus tard, M. Berluscoaï a racheté ses 
concurrents et se TELTOUVE En po- 
sition de monopole face à la 1£lévision 
publique. Il casse alors les prix, mais 
ceux-ci restent néanmoins très supé- 
rieursà ceux pratiqués dans les autres 

pays européens. 
En France, la partie se révèle beau- 
coup plus difficile. M. Berlusconi a 


sans doute sous estimé la vitalité des 
chaînes publiques, qui, concurrentes 
depuis 1974, ont Y'habitude de se dis- 
puter les meilleurs feuilletons améri 
cains. A son arrivée, le marché est 
pratiquement £crémé. M. Berlusconi 
tente de voler « Dynasty » à FR 3, qui 
n'a pas les moyens de surenchérir. 
pos d'acheter Les vois prcclaines 
pose eter trois 

Jebogs de a série, eneOre SU PAGE de 
synopsis, et emporte le marché. L y æ 
trois jours, la télévision laxembour- 
geoïise revendait une partie de ses 
droits à FR 3 pour que la chaîne pu- 
blique puisse continuer la diffusion 
da feuieton en septem- 


L'incertitude politique qui pèse sur 
le sort de la «5% ne permet pes à 
M. Berlusconi de pousser trop loin le 
jeu de la surenchère financière. Le 
groupe Finigvest change alors de tac- 

tique. Rete Italia, filiale du groupe, 
qui achète les programmes pour les 
trois chaînes italiennes, propose aux 
Américains d'étendre la cession des 
droits à la France et à l'Espagne, où 
Din s'implante procbaisemens, En 

ien. s’im! ter nement. En 
échange de cet achat groupé, Rete 
Italia demande une priorité sur les 
meilleures séries, 


Apre bataille 


La riposte ne se fait pas attendre. 
En février, Antenne 2 crée discrète- 
ment un club d'achat avec RTL, les 
chaînes publiques italiennes et 
suisses, groupe auquel Channel Four 
et les télévisions espagnoles viennent 
de se joindre. Dès le Festival de 
Monte-Carlo, les grands titres de la 
production américaine — « Miami 
Vice »,« Harem », « Sins » = Échap- 
pentau groupe italien. 

La partie a repris de plus belle à 
l'occasion du marché des pr 
grammes à Cannes. Privée de films 
par la décision du Conseil d'Etat, la 


= 5» ne peut survivre qu'en program 
mant des feuilletons ct des séries de 
M. Joël Nuffer, \ responsable 
d'Eurêka Productions, le plus gros 
distributeur de programmes améri- 
cains, témoigne de l'apreté de la be- 
taille : « Rete {salia n'hésite pas à 
traiter directement avec les jure 
teurs américains, en tentant de court- 
cireulter les distribuieurs. Certaines 
enies américaines accordent 
une priorité à M. Berlusconi, en espé- 
rent qu'il va Jaire exploser le mar- 
ché, Lesautres, échawdées par l'arrêt 
du Conseil d'Etat er les incertitudes 
sur le sort du satellite TDF 1, sont 
Plusprudent. » 

La «5» a emporté haut la main 
«Pierre le Grande. je nes 
prestige, et x ac quelques autres 

es boudés ne le club d'An 
tennc 2. Mais la lutte se concentre 
maintenant autour de «Dallas». 
Reue ltalia fait des offres importantes 
pour obtenir la neuvième partie des 
aventures sex Re dites Let in 
présent par TF L chaîne 
se défend avec vigueur, et le distri ane 
veur américain Worldvision hésite. 

Prochain rendez-vous : Los An 
geles au mois de mai. Les producteurs 
américains vont y présenter leurs 
nouveaux projets, et La concurrence 
entre acheteurs européens s'annonce 
sévère. En attendant, les prix d'achat 
s'envolent et les responsables des 
chaînes françaises font la grimace. Si 
Ds se prolonge, les budgets 
consacrés à la production française 
risquent d'en pätir. 

L'incertitude qui pèse sur le pay- 
sage audiovisuel français ne peut que 
Fee sue spéculation dange- 
reuse. achats programmes 
sont des opérations plus souples et 
moins coûteuses que la 
surtout lorsqu'on ignore si l’on 
demain privatisé, de son son 
réseau ou vainqueur dans La course 
aux télévisions privées. 


JEAN-FRANÇOIS LACAN. 


25 ans de communication 
en FRANCE 


“Clefs pour le prochain quart de siècle” 


Colloque le jeudi 12 juin 1986 
A L'HOTEL MERIDIEN - PARIS 


Jacques Rigaud, Jean Boïissonnat, Bernard Roux, Henri 
Pigeat, Bemard Miyet, André Fontaine, Jean Gerothwohl, Jan Van Aal, 
Patrice Allain-Dupré, François Perigot, Marcel Boiteux, Marie-Madeleine 
de Montera, Dominique Baudis, Philippe Calleux, Philippe Le Menestrel 


analyserontles évolutions fondamentales delacommunicationen France, 
dons tous les secteurs, media, entreprises, institutions … 


Organisé par le Groupe Information-Communication 


THOMSON GS 


Micro -Informatique Grand Public 


des Anciens Sciences-Po 


© avec la participation de 


fe Monde 


Inscription avant le 26 mai 1986 à MANCOM, 2, rue du Parc - 92300 LEVALLOIS-PERRET - 





Tél. : 47 30 19 30 


© Froïs de participation : 1 400 F/personne - chèque à l'ordre de l'Association des Anciens Sciences-Po 





SORTIE LE 30 AVRIL 






WILLIAM HURT'- KATHLEEN TÜURNER 


BODY 
HEAT 


(LA FIÈVRE AU CORPS) 
Écrit et réalisé per LAWRENCE KASDAN 
























L'héroine du Diamant du Nil 


William Hurt 
Oscar 1986 meilleur acteur 


Lawrence Kasdan 
Metteur en scène de Silverado. 
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SPECTACLES 





théâtre 


LES SPECTACLES 
"NOUVEAUX 

P Petit Odéon (43-25- 

Fontaine (48-74-7440); 


PERSEPHONE, 
70-32),21 h 30. 


FEMME, 
21 heures 

POIL DE CAROTTE, 
Paris (42-81-00-11),21h 


Les selles subventionnées 


COMÉDIE-FRANÇAISE (40-15-0015), 
20 k 30 : Un chapeau de paille d'Italo. 
CHALET (ATOS) cr eue 
Récitations-Conversations 


Trace, de M. Wittoz. 
PETIT ODÉON (43-25-70-32), 21 h 30: 
Persephonc, de Y. Ritsos. 
PRAUROURE Lun 1232 :  Colope 


20 b 30: DE equee Perte 300] Mi ve mi 
dit, lu E. Hirt : Clnfwa-vidéo : Tij, 
154, 6h 195: vidéo-information et 
vidéo-musique Salle Garance 


(pro- 
don déuiée au 42-78-37-29) : 

D IFE 30: n et le cinéma, 1811- 
1938 ; 17 h 30 : Le cinéma italien, 1905- 
LUE 20 h 30: le cinéma yougoslave. 
SAN 20 b 30 PR Hs e 

à D D Ne 





Les autres salles 


BATACLAN (47-00-30-12), 
Deuxième Coupe du monie 


CAFÉ DE DE LA GARE E (42788261), 2h: 
Ja Mort, le Moi, Le 
(47-42- 


COMÉDIE CAUMARTIN 
43-41), 21 b : Reviens dormir à l'Elysée. 
COMÉDIE DE PARIS (4281-00-11), 
21 à : Poil de Carotte. ss 
DAUNOU (4261-69-14), 21 h : Au 
secours, elle me veut. 
DIX HEURES (46-06-07-48), 18 h : Senti- 
ments cruels ; 20 h 30 : La Femme assise ; 
2h l'Homme de 


FONTAINE (48-74-7440), 21 b : Femme, 


21 h : 
d'improviss- 


HUCHETTE (43- . 19 h 30 : 
TE ( 263895) 19 h 30 : M 

21h 30 : Rbapsodie 
Ç ):L 19h: 


19 b : Pardon M Prévert ; 21 h 45: 

de Starsky; Petite salle 

21 h 30 : Si on veut aller par Là. ë 

MARAIS (42-78-03-53), 20 h 30 : l'Eter- 
nel Mari. 


NOUVEAUTÉS (47-70-5216), 20 h 30 : 
doux dingnes. 


PALAIS BOYAL. (4297-5941), Recon 
tres, 20 h 30 : Concerto pour quatre 
auteurs, 

SPLENDID SAINT-MARTIN (42-08 
core Nuit d'ivresse. 

TAI TEL D'ESSAI Garon) 1: 
2h15: ne mgrenpres É Ta 
die ; 20 h 30 : l'Ecume des jours; D: 
20 h 30 : Huis clos. 

THÉATRE D’EDGAR ma. 
20 b 15 : les Babas-cadres : 22 b : Ni 
‘en fait où on nous dit de faire. 

THEATRE DU PRINCIPE (45-07- 
19-15), 19 h : Sombre printemps. 

THEATRE 14 L-M. SERREAU (45-45- 
49-77), 20 h 45 : Paris/Desuville. 


TRISTAN BERNARD (45-22-08-40), 


20 b 30 : Ariane ou l'âge d'or. 


Les cafés-théätres 


AU BEC FIN (42-96-29-35), 20 h 15 : 
Tohu-Babut 2:21 h 45 : les Jeux de la 
nuit ; 23 h : Banc d'essui des Jeunes. 

BLANCS-MANTEAUX _ (48-87-15-84), 
L20 b 15 : Arcub = MC2; 21 h 30 : les 
Démones Loulou I; 22 b 30 : l'Etoffe 
des biaireaux. — NL 20 h 15 : les Sacrés 
Monstres: 21 h 30 : Sauvez les bébés 
femmes : 22 h 30 : les Pieds nickelés. 

D'ÉDGAR (43-20-8511), 
20 h 15 : Tiens voilà deux 
21 h 30: d'hommes ; 22 
Orties de secours. — Rare Cie 
mosome chatouilleux ; h 30: 
mous veulent Wute — Fi 0 k 154 
Pierre Salvadori. 

PET CASIO (Er nee 21h:Les 

sont vaches: : Nous, on 


oics . 

sème. 

20 h15 : Moi je 
mes parents 

mquent; 21 h 30: Nos désirs fout désore 

à 30: Pièces détachées. 

Les chansonniers 


CAVEAU DE LA 
44-45), 21 h: Touche pas à mon vote. 


DEUX ANES (46-06-1026). 21 à : me 
l'acne, 


France au clair de 


ce see ie 


(42-78 : 


Le music-hall 


CAVEAU LES OUBLIETTES (43-54 
84-97), 21 h : Chansons françaises. 
DEJAZET TLP (48-87-97-34), 20 h 30 : 
Urs Ramos et le Trio Moulin, Beytet- 
mans, Carat. . 
LE MERLE MOQUEUR (45-65-1243), 
20 h 30: Keke Rodgers. 
LUCERNAIRE RSI, 2h: 
L. Lesbs. 


La danse 


CAFÉ DE LA DANSE SOS). 
20 b 30 : Rencontres internationales ann 





Les concerts 


ThSâtre du musée Grérin, 20 h 30: D. 
Ertih, P. Meyer, Pl Casard (Stra- 
vinsky, Webern, Berg, Bartok). 

Eglise St-Lonis es Pisie, 20 b 30 : O. Beusa 
{are (Vivaldi, Cimaross, Dog- 

CHE internatiouale, 20 kb 30: K. Skenderi, 
R. Ripo... (Haydn, Brahms, 
Debussy). ë 


Faubert). 
Jazz, pop, rock. folk 


BAINS (4827-01-20), 2 h : Tommy Gare 


BAISER SALÉ £ GAIFT), 23 h: Soul 
Train Blues Band. 


[Le Monde Informations 


42-81-26-20 
Pour tous renseignements concemant 
l'ensemble des programmes ou des salles 
Ide 1 h à 21 h sauf dimanches et jours tériés) 
Réservation et prix préférentiels avec la Corte Club 





Lundi 28 avril 


CAYEAU DE LA HUCHETTE (43-26 
, 6505), 21 h 30 : Jean-Luc Parodi Quar- 


CHAPELLE DES LOMBARDS (43-57- 

24-24),73 b : La Manigua. 

CITHEA (4357-99-26), 19 b 30: Baby- 
one Sighteers. 


MONTANA (45-48-93-08), 20 h 30 : avec 
€ ) 
MONTGOLFIER .(45-5495.00}, 22 h : 
{ 
OLYMPIA (47-42-2549), 20 h 30: The 
LS ) 


PEIIE (43-26-28-59), 
21h30: SAS 
{43-21-56-70), 21 h 30 ig Bard, 
FN 

PEIIT OPPORTUN  (42-3601-36), 
23h L See RE yiee ue 

LA PINTE (43-26-26-15). 21 h : Trio Fic- 


SUNSET (42-61-46-60), 23 b : A. Cecs” 
rell, R. Pecsi, J.-M Jafct. 


En région parisienne 
CHOISY-LE-ROI, _ Théâtre 
44-15), 21 h : Mademoiselle Else. 

LE BLANC-MESNIL, CC (48-65-4458), 
20h30: L Xeuakis. 
D Soramo (43-74 
Boleyn. 


(6si- 


VINCENNES, Théâtre 
81-16}, 20 h 30 : Anse 


cinéma 


‘Les fllus marqués (*) sont interdits sex 
moles de treize aus, (**) aux moins de dix- 
lait ans. 


La Cinémathèque 
CHAILLOT (47-84-24-24) 
* Reliches 
BEAUBOURG (42-78-35-57) 
17 h 30, Rétrospective Warner Bros : 
pe de den de Ne Melon; 19 
Hommage à U. Laugier. ; 


Les exclusivités 


DOUBLE TRANCHANT (A= « vo) = 
es 38); Marigran, 


à (92e 8280 1 (47 
2m ep TUE 


AGNÈS DE : George-V, 
& PSS : Fe 1é es 


AMADEUS ÿ 
Pda a Pr 
80-30-11). 

L'AME : Luxembourg, . 


SŒUR (Suis. 
(46-33-97- él ren à 
LR à Reflet Balzac, # (45-61- 


L'ANNÉE DU DRAGON (A. 
UGC Marbeuf, 8° (45-61-94-95). 

L'ARAIGNÉE DE SATIN (Er. 
André-des-Arts, 


va) : 


43-99-41). 
L'ATELIER (Fr.) : Otymplo-Entrepôt, 14 
(45-43-9941). 
ATOMIC CYBORG- (IL. vo.) : Le City 
45-62-45-76). — VL : 


va.) : 








PARIS EN VISITES -— 
MARDI 29 AVRIL 
Hôtels du Marais A des «Hôtels, églises et ruelles du vieux 
vas». 4 30 mére Hô de Ve Marais», 14 à 30, sorte méuo Same 
(G. u). Paul (Résurrection du passé). 
«L'Opéra», 14 beures, «La Bourse en activité», 11 b 1 
a 5 FE heures Ha métro Bourse (P-Y. Jasiet). 7 
: du Désir au passage du  JLe Palais de justice en activité 
», 15 heures, satie métro 
Châtes —. beures, 4, boulevard du Palais 
«Exposition Boffrand à Ia mairie du «La France romantiqu je et réaliste 
quatrième et Saint-Gervais méconnue», (peinture et sculpture) », 14 b 30, Petit 
LS heures, entrée mairie place Baudoyer Palais. 
(Paris et son bistoire). «Les i ionni de la collection 
« ique, villageois et Wallace», 15 bourcs, musée 
artistiques, 14 h 45, métro Lamarck tan, 2, rue L.-Buïlly (Approche de 
Caulaïncourt ( ). 


<De Molière à Marcel Proust : tome 
beaux d'écrivains au Père-Lachaisc», 


14 b 45, métro Gambetta, sortie Père- . 


Lachaise (V. de Langlade). 
«Cours 
je pong da feuhourg 
Dans Antaine (Arts et curiosités de 


«Hôtels, cours et passages 
Anérédes-Ants», 14 h Rae Rae 


de Saim-- 


«L'Opéra et ses souterrains», 
13 h 30, :vestibule (Hauts Lieux et 
découvertes). 


CONFÉRENCES 


. ‘26, rue Bergère, 19 h 30 : « L'avène- 
ment, enseignement du Sabaja yoga». 





: Saint- 


CHEREFAU, L'ENVERS DU THÉÂTRE 
EE Olympic Entrepôt, 14 (45-43- 


CONSTANCE ANCE léo-zSland.}, (v.o.) : 2Sæ 
dio43 ce Re 

CONTES CRUELS DE LA JEUNESSE 

SR : Lé-Juillet-Parnasse, 6 (43- 


DELTA FORCE (A, vo) : Forum 
Ste CE 1 (2334228) : 5 
(45-62-41 


). = VE : Gn 
(4236-83-93) : Lumière, 2-46- 
£ Li Un 
56-31) ; Bastille, 11° (43-07-54-40) ; 

Enr 


(4 1-60 74 ie 
17 RE F3 ) 


2012-06) : ne 
1# (Erason : UGC 
15 (45-74-9340) : 
(522-4601). 


LE DIAMANT DU NIL (A, vo) : 
. Forum Orient-Express, le (42-33 
1e (6240 om ra É 

GS LR Biarritz, 8 (45-62- 
14-Juillet-Beaugrenelle, 15: (45- 
787-0). — VI. : Richelieu, > es 
$6-70) ; peramount-Opéra. El 
(47-42-56-31) ; 2 (4343 


0467); Fauvette, 5 
Galaxie, 13°  (45-80-18-03) ; 


Convention, 15 RAID 
17. (47-58-24-24) ; ay bé 16 18 
(45-22-4601). 


ville, % (47- HAE en (2e 


L'EFFRONTÉE (Fr.) : Cinoches, 6 (46- 
33-10-82). 
1614), Lasms asie : 
Escurial, 13° (47-07-28-04). 
EN DIRECT DE L'ESPACE (Fr.) : La 
ENEMS (A 64) + Gall Bouvard, > 
Y. 
(45-08-9645). 


Rex, 2 


‘LES ENFANTS (Algérien, 
vo) : ps Ponte Su 
dio 43, 9 (47- 


EL RXIE Œ) : à Sendo 43, 9 (47-70 


LES FOLLES ANNÉES pu DURS 
37-S7-A7). 


GARDIEN DE LA NUIT (Fr.) : 


L'ASTORE OFFATELLE (AcE va) : 
Latine, 4 (42-78-47-86) ; 14-Juillet Pare : 
masse, & (43-26-58-00) : UGC 

D ASSLDSS) . 

L'HONNEUR DES PRIZZI (A. va) : 
Luceroaire, 6 (45-44-5734); UGC- 
Biarritz, 8 (45-62-20-40). 

INSPECTEUR LAVARDIN (Fr) 
Latins, 4 (42-78-47-86) ; 14Taille 
Ode, GRIS) UGC Bin, 

Boulevard, 9 


TRASH Sn de Fa À 
& $ ; UGC Marbeuf, & 
L 5 


MAINE, OCEAN 
97-53-74) ; Impérial, 2 (97-42: 72-52) : 
14-Juillet Racine, 6 (43-26-19-68) ; 
4-Juillet 


1 
14 (43-20-30-19). 


die 
gr 9) : s Répele, Fi le (48-05 


Gare-de-Lyon, 
01-59) F6 Gobelins, 13° 
pes rt 14 (533 
re Saint Cases, 15 (45.9 


Secréran, is (4 Rs: 
20e (46-36-1026). 4 


LES FILMS NOUVEAUX 


e des 
ft, 14 (4: 


ST: Lmeal à GTI: 
EE 142-71-523 Ë 


(42-25-10-30) ; 
DOS Ra, & (45-7494.94) ; 
yucc c #& 


{45-80-18-03) ; 
13° Se RAD à Convention 
Saint-Charies, 1 (45:79-33-00) : 
UGC Convéaios, 15° (45-74: 
93-40) ; Images, 18: (45-22-47-24). 
BLACK MIC MAC, fm de 


Thomes Gilou. Forum, 1= (42-97- 
ral 3 Richelieu, + (233 


DOUBLEPATTE ET PATACHON, 


film Danois de Lau Lauritzen. 
Actios-Ecoles, 3° (43-25-7207). 
L'ILE DES AMOURS, 


fin 
is de Paylo Rocks, 
Far Rmine 6 CAIN. 





Ë DrAE 3 Studio 43, 9e (47-70-6340). 


14 dE. 
(Fr) : Forum, 1 ue. 


I} > Parnassiens, 


L'ORCHESTRE NOIR (Belge) : Utopis, 
5e (47-26-8465), LT 

OF AL va.) : Gaumont 

« (42-97-49-70) ; Haurefcuille, 

és German à : Publicis Saint 

(42-22-7280) : F 


Germain, 6 
(ons Assbessade, à AS 
1908) : Publicis Cham 
(47-20-76-13}: l4Juillet Bastille, ie 
(43-57-9081) : Gaumont Parnesse, li 
(43-3: 5 15 de 
06-50-50) :_ 14-Juillet 
(45-75-1979). — (VL) : at 
Halles, Si (4297-49-70) : Gaumont 
Opéra, 2 (47-42-60-33) ;: Gaumont 
Richelieu, à (42-33-5670) : ï Brerague, 
6. (42-22-57-97) ; Saint-Lazare 
quier, 8" (43-87-3543) ; Nation, 12° (43 
7) ; Fauvette, 1# (ETES): 5 


= 
lé: ri 
DT 17 (47-58-24-24) ; Faché Chasse 18 
(45-22-4601). 


PARTS MINUIT (Fr) : Français, 9° (47- LA 


70-33-83) : Olympic Entrepôt, 14 (45- 
43-99-41). 


RE-ANIMATOR (A. TA LE Gané 
Boulevard, 9° (45-08-56-4: 


RECHERCHE 
MENT (A. v.o.) : Parnsssiens, 14 (43- 


35-21-21). 
REMO (A. v£) : Montparnasse Pathé, 
142 (43-20-12-06). 


ROCKY IV Arcades, (4233 LA 
(A, v£) : £ 


54-58) : Marivaux, > (: 

ROMANCE CRUELLE, (Sov., ue : 
RS te 
Fi Épée de Bois, 5 (43-37- 
go 0 use as S (45-61- 


LA ROSE POURPRE DU CAIRE (A, 
Vo: Su ds li Have 7 (It 


SANS ISSUE (A, vf) (u 
Robe. S (8 7641). 


42-26) : UGC Danton, & (42-25-10-30) : 
Marignan, # (43-59-9282) ; UGC 
ER ra PE 
masse Pathé, 14: (4320-12-06). 
shoau (Fr) : Olympic, 14 (4543 
1). 


SIGNÉ RENART (Suisse) : 14-Juillet 
Odéon (H-sp.), 6° (43-25-59-83). 

SILVERADO (A., v£) : Opera Night, 2 
(42-96-6256). 

SOLEIL DE NUIT (A. v.0.) : Ambas- 
MS CR TD AS) : Danree Lou 


L (45-44-25-02) 
pee Oo (res 23). 
LE SOULIER DE SATIN (franco- 
portugais, EE Répablic Cinéma, 11° 


STOP MARING SENSE (A. vo.) : 
ra Panorama, 13 101-2800. 


SUBWAY (Pc) : Cap 2 (45-08-11-69) ; 


Ciné ; 
cree 5e RE 
Ps 14 san * 9 , 
SWEET DREAMS (A. v.0.) : 14-Suillet 
Odéon, 6 (43-25-59.83) ; 
coin, 8 (43-59-36-14). 
TARAM ET LE CHAUDRON MAGI- 
QUE (A. 2) : Napoléon, 17e (4267: 
TASIO (Esp. S (43-2%- 
8465): Eure, rés. 
THE SHOP AROUND 


THE CORNER 
Lo") * : Action-Christine, 6 (43-29- 


(41426033): Fichelien, 2 ( 
; S (43-26-7917) ; 
Bretagne, 6" (4222-57-97) ; 14 Juillet 
6 (43-35-5983) : 7 


Pagode, 
47-05-12-15) ; Publicis Champs 
tysées, 8° (47207623) : ; Gaumont 

84 (43-59-0467) ; Gan- 
mont Colisée, 8e (43-59-29-46) ; Saint- 
Lazare Pasquier, & (43-87-3543) : Pars- 
mount Opéra, 9° (47425631) : . 
14 Juillet Bastille, 1k (43-57-90-81) ; 
Fauvette, 13* (43-31-60-74) ; Gaumont 
Pernasse, 14 (43-35-30-40) : Miramar, 
2. ES 20862): Ma Le es 

1 

SE Cu 14 Juillet Baneonhe (13e Êes 
(45-75-79-79) ; Le Maiïllt, 17 (IE 
24-24) ; Pathé Clichy. 18° (45-22- 
46-01) ; Ganbetta, 20» rs 


TROIS HOMMES ET- 
Er.) : Capri, 2 (45-08-11-69 
nn Lors LE 
19-08) ; Français, 9e Rss: 3 
Rose on a dr 
pes E Clichy, 

VAUDEVIELE (Fr) : Saim-André- 
ie Cr S 


ZONE ROUGE (Fr) : Forum Orient 
Express, 1e (42:33-42-26) ; Rex, 
36-83-93) : Ve M ss. 


10-30) : ec pare € € (45-74 


Ne 45-59-92-82) à 


Z94- (bit, vo) : Ciné 


> 
(4271-52-36) ; UGC 6 (42-25- 


19-30) ; UGC Rotonde, # (45-74 - 
94-54) ; UGC Biarritz, 3e (45-62-20-40). 


Les grandes reprises 
:APOCAL: A va) (9: 


Ana) à : Action Ecoles, 5 (4325 
AD Fe: 


$ (32944410: NioMabes PR (4. 
CULDE SAC Te 
(À) : Templiers, 3 (42-72- 


EN SOUErN . 


LA DAME DE SHANGHAI (A. #0.) : 
Luxembourg, 6 (46-33-97-77). 
LE DERNIER TANGO A PARIS (Fri, 
va.) (°°) : Saint-Ambroise, Lie (47-00- 


89-1 
DE, A, ge va) 2 
Lambert, | 
DES FILLES DISPARAISSENT (A, 
La): Aoéoe Cisutie Die, € ESF 


DON GIOVANNI (Er-IL-AIL v.0.) : Tee 
pe 3 RUES) à : Grand Pavois, 
DRESSAGE, (Fe). (9) 


} (9: Marraux 2 
La296-80-40) 5 Cp Tél, à {es 
62-45-76) : 
LE ER ; 
ENFANTS DU PARADIS (Fr): 
LS 161 (42-58-64-H4). : 
LA FOLLE INGÉNUE (A.. v4:) ; Raflet 
Médicis, 5 (43-54-42-4) : Lo Mercury, 
8 (45-62-75-50). 


SEIGNEUR 
v£.) : Panthéon. % (43-54-1504) : va : 
Calypso, 17 (43-80-30-11). 
HALLOWEEN 1 (A., v.£) : Hollywood 
Bogtevard, 9e (47-70 1041). 
HUITIÈME 


L'INVASION DES PROFANATEURS 
& sas) : Action Christine, 61, (43-29. 


JEUX <Fx.): Donfert, 14 
Poe D ve 
KALIDOR ({, 
vard, 9 En. 
MIDNIGHT EXPRESS 
Capri, 2° (45-08-11-69). : 
MONTY PYTHON LA VIE DE BRIAN 
(A, vo.) : Rialto, 19° (46-07-87-61). 
MONTY PYTHON SACRÉ GRAAL (A. 
v.0.) : Boîte à fllms, 17° (46-22-4421). 


André-des-Arts, 
Balzac, & (45-61-1060). 

(A. 5.) : Ciub, 9» (47-70 
8147). 


ORANGE (A, vo) 
(°°): Châtelet-Vii 1e (4508 
DR ee Gslende (sp), # (43 


ORFEU NEGRO (Fr.) : Grand Pavols, 15: 


(4: 

PETER PAN (A. v.£) : Rex! 2 (4236 
83-93) ; UGC Monrparaame € € (45-74 
94-94) ; Ermitage, 8 (45637 
16-16): UGC Gobelins, 13°. 

( ) : Napoléon, 17 (42-67 


PRENDS RL ET TIRE-TOI 
Æ: vo) : a pen Express, le 
(42-33-42-26) ; Reflet Logos, 5 (43-54 

424}: Lan. 8 (43-59-36-L4) ; Par- 
nassiens, 14 (43-20-30-19) ; Convention 

15 (45793300) ; vi: 
Paramount Opéra, 9° (47-42-56-3 1). 
LL DA: va.) : Saiot-Lambert, 15° (45-- 


LES RIPOUX SE Cabypeo, 17 Se 


ET 
"SÉRÉNADE À À TROGS (A ra): Action 
Christine, 6» (43-29-1 1-30). 
STRANGER THAN PARADISE (A. 
RE top, 5 (43-2604). 
IS ARMY (A. vo.) : Péniche des 
ana 18 33 
THE ROSE (Ava): T x 
7294-56) : 19e ( 61). 


TO BE OR NOT TO BE (A. v.0) : 
Champo, 5 (43-54-51-60). 

UNDERFIRE (A., v.o.) : La Boîte à films, 
17 (46-22-4421). 

'ARMI LES LOUPS : 


pliers, 3 (42-72-9456). . 
n (A, vo) : Calypeo, 17 (43- 
ZAZIE LE MÉTRO (Fr.) : Studio 


43, % (47-70-63-40) ; Deufc 
, 14 (47 
21-41-01). 2; ns € 


Les festivals 


GODARD ( Denfert 
41-01), 189 20: Maur 2 


KAZAN A canne Fos F cs- 


7497-27) : Bai 
(47-42:917-52) : Fe berol ee z 


Fr Gas L9) 
bien. Den 3) ), à h : Andreï Rou- 
enfert, 43-21-41-01 , 
20:20 Enfers din : . 


Les séances spéciales 


(A, va.) : Cinoches Ssin- 
€ _ (46-33 10-82), 21 à 40; 


+ Calypso, 17 (43-80-30-11), 21 b 30. 
L'AUTRE (A, vf.) : Saint-Lambert, 15 


va (SoSeTS. «it L 
LS. HS: 
‘ÉTOFFE HÉROS ‘a 
RTS (43-8030-11). fi 9 
DU PONT Dee 
tre 7 a 
NE MEURT QUE DEUX FOIS 
go Grand-Pavoïs, 17 (45-54-46-85), 
PARIS, TEXAS (A, va) : Cioches 
Saint-Germain, 6" °(46-33-10-82}), 


FINE FLOYD THE 
Bee à Gen, LE ERM4R EE © 


(°) (A. vo) : tuto Caliese, # mi 
vL.) 
S#T2TI), 2h 15. ÉS 
TAXI DRIVER (°°: 
Victoria, Le (SOL AETS get 


VEUT 79) Cube, 17 (45-80. 


; Hollywood Boule. 
A vs) C9: 








Des # 





Lee 


j un : Soit, v w sie 
FETES 





pen 0,0" 


HE my Lan 









+ 
u En Lg 
ua MRED 


sé NUE 
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Lundi 28 avril 


PREMIÈRE CHAINE : TF1 


mœurs, un rôle puissant pour Gabin. 


20 h,30-L'avenis du futur: Population zéro. 22 h 25 Journal 
pannes Campus (1971). avec O, Reed à 
CPE rade a Sen D Gr Lee de. 2 be de dire, de Pierre Lavill. 
En ro ol Procréation pendant trente a 23 h 60 Prélude à la nuit. 


Life marié ere  cnçols en fans 
Îe pouvoir des sociétés et Le désir de eee Eee 
£ ep Une fabli 

de paternel. L fl ne fable ui oppeli à préseer Le 16h 


‘ mn PARIS-ILE-DE-FRANCE 


Mise en 4 Hies 17 k 50, bars et Cie, la cuisine des 
spl main, (S k, Paris du cinéma; 18 k 20, Magazine 
2h h, 10 Débat: l'Europe menacés de mort. - sports ; Ha soleil; 19 B 5, Atout IIS 

ae 2030, c'e h re den metre d'un demi alle, Informations ; L'homme au képi noir, 
mr a les population mondiale. cortre 6 % CANAL PLUS 
ls irréversibles ? Peut-on remédier à ce déséqué. 20% 35 Gi RS De cn gene: 
Étoïles et buts : 22 b 35, 51h 
libre? en de gombreux spécialistes, les, Da eng pour Dratais, P. Morissey. $ 
23 h 20 Journal. LA < 
Bi ie LL 
Quand l'entreprise fait du c& Sr nue EL DES 
DEUXIÈME CHAINE : A2 TV6 . 
20 h 35 Les cinq dernières minutes : Meurtre sans 198, NB 6 et 23 heures). 
Doi Datoes réa 3 rediff.). 
_. Chapor - mobile FRANCE-CULTURE 
2h sis se ‘documentaire temps des . he roulement sr 


DeN. réal J3.- em 
Den Besse r D: Bosan (1 partie). 


23 h 10 Journal. 2PHL La De en platran. 


TROISIÈME CHAINE : FR3 .  FRANCE-MUSIQUE 
as Ha tra Res Verneuil (1961 3 »: 
}, se Gabin, 


B. Bber, R- Pa A CREER LS 








raires dé la Troisième République. Une belle étude de 


2 k 5 D Latinde, mélodies algérienne. coleeies en 1913 


Pre Aer crckere we à. Kemelict ne 


A VOIR: 
Au temps des usines 


A l'extérieur, une architecture 
épurés. Blencheur ronde écia- 
tante sur un paysage nu À l'inté- 
rieur, une Salle ciimatisée, € hors 
Poussière s, où travaillent des 
ingéni: des techniciens- 
chirurgiens silencieux d'une 
matière ; : les signaux. 
C'est Matra, « l'usine de 
l'espace », à Toulouse, Elle fabri- 
que des machines à communi- 
quer, des satellites. Dans un 



































navires au [arge. Ailleurs encore, 
un village-usine à l'abandon, 
repris doucement par la nature. 
Le rythme léger d'une enfant 
jouant à js corde a remplacé le 

martèlement de La fileuse. 
Dans un documentairs en 
Descendre 


et Jean-Denis Bonan interrogent 
l'histoire industrielle, ses archi- 
tectures, les formes de vie 
qu'elle impose. Témoignages 
d'ouvriers, images d'archives, 
Sites anciens et modernes. 
Queïe architecture mentale se 
dessine, pendant que l’on 
construit, détruit, et construit à 
nouveau ? 

L'mdustrie a longtemps fonc- 
tionné comme une grande 
machine à broyer les corps. Son 
emprise aujourd'hui s'allège, 
jusqu'à oublier ces corps et leur 
préférer des robots. L'évolution 
de l'architecture industrielle 


















SÉMINAIRES 


VISAGES. — L'association Visages 
organise en été 1986 en Ardèche, 
quatre sessions de vacances- 
formation : 1) du 12 au 15 juillet : 
les Nouvesux couples, avec André 
Barrak-Baron ; 2) du 20 au 27 juil- 
let : Noture, regard, créations, 
avec Georges Gaïllard ; 3} du 25 
au 31 juillet : l'islam et les musut- 
mans, avec Henri 
Pierre Rondot ; 4) du 9 au 
17 soût : Techniques du jouns- 
fisme, avec Henri Fesquet et Pierre 
Servent. Hébargemant sur placs à 
Cheminas. 

* Rensei et inscri, 
tions : Vies, 22, 22, quai Ten 
Moukn, 69002 Lyon. 


STAGES 
CABLES. — Pour les personnes 
ayant déjà une expérience de pro- 
duction cinéma ou vidéo, l'atelier 
de pédagogie et d'animation de 
Strasbourg, organise, du 16 au 
21 juin. un stage d'« initiation aux 
principes d'une TV locale» à 
Schitigheim (Bas-Rhin). Les ste- 
giaires seront formés aux techni- 
ques de reporrage télévision et de 
diffusion d'émissions en circuit CB- 
blé per des professionnels de la vi- 
déo et de la télévision. Durant la 
phase pratique, ils Seront mis en 
situation de technicien dans une 
télévision locale réelle (Télé- 
ee 
Renseignements et inscrip- 
ds: APA. 29, rue Vashem, 67000 
Strasbourg. TEL : 88-60-57-96. 


PAILLETTES D'OR. — Tout ce qui 
brille n’est pas or, Cortes, mais de 
l'or, on peut en découvrir dans les 





de séjour, on pourra, on souvenir. 

faire inclura les paillettes d'or ? 

trouvées dana un pendentif on » 

verre soufflé. 
* 

tous : 

«LA Pommière», Sain-Deèa 

30500 Saint-Ambrobe TEL : (66) 1 

24-31-70, 


VACANCES 


SAFARIS PHOTOS. — La flore eur 


nivores, les nigritelles et les 
sncokes slpines ; la faune du parc” 
national de la Vanoise (chamois, 
bouquetins, hermines et cho- 
cards), et le cadre de la haute va 


maisons du vieux hameau, offrent | 
autant de swets de clichés org 
naux pour les fervents de photo- 
graPhie. Le club images et? 
nce de la montagne de, 
Val d'Isère organise un safari à 
photo de la Vanoise, du 15 juin au , 
14 septembre. 
et inscrip- 1 











PREMIÈRE CHAINE : TF1 


20 h 30 tin de Camps, sono de : les Norfs à vif. 
Cisampi, scénario de L. Rognoni, avec 


Un homme est Deux présumées coupables : la 

femme et is malien. BeuLouR de duearte 

2 Ca merts L raie, une soirée « noire »… PRE 
LATE ra Dunay 


, Pierre 
La librairie Vimots, de lesporiion = Vienne > 
Centre lateur de Üvres, 


fumeur de , l'œil pe vbigence en del, 
reçoit Gérall Stieg et Dieter Hi les 
auteurs autrichiens Kari Kraus et État vor : 
Fr on qe ré Ds nparags à 
sa le nm 
‘avec Peter Handike est aussi prévu. 


Quatre à Chatils. 
Court métrage de T. Koen sur ur tegte de l'écrivain 


par. RE ie 
DEUXIÈME CHAINE: A2  : 
20 h 35 Cinéma: l - 
français de Semious Comoll 1981), avec 
Brasseur, J. Dutronc, N. Baye, A. L 
En 1937, des cô es = inernationalistes », qui 
Jon , de des républicains espa- 
É victimes de la nouvelle ligne stalinienne et 
sanglantes décidées à Moscou. 
2h25 entaire : Le temps des 


usines. 
DeN. ae) Pr : 


Lire notre article. 
23 h 15 Journal 
TROISIÈME CHAINE : FR3 


20 h 35 Cinéma : la Bataille de [a vallée du Diable. 
Film amérioain de-Raïph Nelson (196 avec J: Garner, 








FD de Cantin Lenaine, 75005 PARIS. 
FA aan oc MODE ERRES. 

FA DE Mar PARIS. 

[1, rec Amélie, SAT PRES. 

E Denierar Port Ryal 25005 PARIS. 
Ps heard SUSPARES 

MA amuene 78005 PARIS 
AXEL LAUI 75016 PARIS. . 

LA Re de Sn Ouen 13017 PARIS. 
FAO vue de Toeque rie, 75017 PARIS. 
Fr n tee 0 PAR 
red Chao PONTS 

re des cts 75010 PARIS. 
62, SRRPRMOS, 75010 PARIS. 
SA eux Gares, ‘75010 PARIS. 

145, rue du ET PARIS. 
SO TER OU PARIS. 





VOTRE SECURITE EST-ELLE EN SECURITE ? 


Ce soir, regardez le film FICHET à la télévision et, si vous vous posez des questions … 
Consultez les 350 Points Forts ACHET. 
Coffres FICHET, alarmes FICHET, serrures HCHET... 
FICHET a réponse à tout. 


Ë NVEZ 05.009.009 
Ë Cusentet 24H SUR 24 _!.e nombro est volable p00 
" 


can. | 
23, boulevard de Really, 75012 PARIS. 
* ALEXANDRE 








TOP SÉCURITÉ 
À. 151 boulerard de Grenelle, 75015 PARIS. 


























22 h 45 Emissions 
2h 16 Prnded lie 





CANAL PLUS 
PS Re Eee Q TE AURA E 
ma Be ; 

OBS, TE Elle, film de 
LA «5» 
29 à 30, Fenileton : CAO RES b25, 
Arabesque, série de suspense ; Jons- 
Gaz, magazine de l'aventure (et à 1 h 35). «modernité. Cet anfantement 
TV6 d'une « société de loisirs » se fait 





Msx 6 Tosic oui (cs à 20 heures) ; FRS PSN 


FRANCE-CULTURE 


29 b° 30 Le journal dn corps. 

213 3 ou l'actualité de La chanson. 
2 b 30 

© h 10 Du jour au 


des robots. Montrées avec 
autant de soin que des cathé- 
drales, les usines 

comme elles, d'un désir qui 
déborde les traces qu'il laisse. 









alto, J. s 
22 h 39 Maurice Okans, direct du 
Grand Auditorium) : œuvres RE par AL P. 
A temps des usines», 
Pr 29 avril, 22 h 15, 










Antenne 2 


PRESSE 
MYEO LE CHAT 








LUNDI 28 AVRIL 


— M. François Guillaume, ministre de l'agriculture, 


est « Face au public», sur France-Inter, à 19 h 15. En Egypte sous la vingtième 


dynastie, on appelait le chat 
«myco» (pour des raisons 
ues évidentes). C'est ce que les 
iers apprendront — entre autres 
— en lisant le numéro 40$ de TDC 
(Textes et documents pour la 
) consacré au chat Ses ori- 
gines, les superstitions dont il a été 
victime (en particulier les chats 
noirs), le chat dans la littérature et 
1a bande dessinée, le cinéma, les des- 
sins animés, enfin ils trouveront des 
conseils pratiques l'achat et 
l'alimentation d'un félin De très 
jolies photos en couleur de sculp- 
tures et peintures (Bastet, la déesse 
égyptienne à tête de chat, un bronze 
ancien de l'ancienne te datant 
de mille ans avant J.-C., {a Femme 
au chat, de Bonnard...), illustrent ce 
magazine. 
* TDC. Rédaction, 31, rue de La 
Vanne, 92120 Montrouge. Ta. : 16 a) 
ts_ abonne- 
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Votre sécurisé ess cn sécurise 









FE boue Déls FEOI2 PARIS. En CNDP BP 107 08 1324 Pme 
ments 

FARMER ADER ET © Cedex. TEL : 06-46-34-94-54. 

“FF areuse des tomes, 79017 PARIS. : 

Fee Den PS0IT PARIS JOURNAL OFFICIEL 






Est publié au Journal officiel du 
dimanche 27 avril : 


Un ARRÊTÉ 

© Du 14 avril 1986 fixant les 
conditions d'application des articles 
R 294 et suivants du code de La 
route relatifs aux véhicules grave- 
ment accidentés. 


Le Monde 


PUBLICITÉ 
ARTS ET SPECTACLES 
Renseignements : 
45-55-91-82, poste 4335 





PROTECTION PLUS 

ts Compas S0L PARIS [8 PARIS. as 
red Ga OS PARE 
GERCOVIE SURETÉ. 

51, rue de Gergovie, 75014 PARIS. 
ÉTABLISSEMENTS DREBAR 

Set 14, rue Sopine-Germain, 75014 PARIS. 
116, rue de la Croux-Nivert, 75015 PARIS. 
SERPE 

31, 8e Blomet, 750L5 PARIS. 






























RONDES DE LA PROTECTION. 
avenue Féix-Faure, 75015 PARIS. 


MAINE 

208, avenue du Maine, 75014 PARIS. 
SERRURERIE DUBAN 

8, rue Duban, 75016 PARIS. 
SERRURFRIE DES PRINCES 

S, place de la Porte-Saini-Cloud, 75016 PARIS. 
SERRURERIE RAYMOND 

48, rue de Chgnancoert, 75018 PARIS. 
SERRURERIE DE LA LOIRE 

1122 13, rue de ja Chapelle, 75018 PARIS. 
SERRURERIE LAMARCK 

119, rse Lemarek, 75018 PARIS. 



























TR UE ET 












* Renseignements 
alluvions de la Cèze au cours des tions : BP 47, 73150 Val d'Isère. 
steges-de un à trois jours que T4. : 79-06-00-03. Y 


TIRAGE DU SAMEDI 
26 AVRIL 1906 


PROCHAINS TIRAGES : MÉRCREDI 30 AVRIL 1986 
: ET SAMEDI 3 MAI 1986 


VALIDATION : JUSQU'AU MARDI APRES-MIEA POUR 
LES 2 TIRAGES DE LA SEMAINE 


RAPPORT PAR GRILLE 
GAGNANTE (POUR 1F) 


1 310 590,00 F 
48 285,00 F 

5 020,00 F 
90,00 F 

7,00 F 


NOMBRE DE 
GAILLES GAGNANTES 


6 BONS N* 6 
5 BONS N* 76 
+ complémentaire 

5 BONS N* 22% 
4 BONS N° 123 797 


3 BONS N°“ 2181 571 


SUPER BONUS D'AVRIL 156 710 


3 S0NS NUMEROS+ COMPLEMENTAIRE:7,00F x10 = 70,00 F 







Tirage des ” 7 Mitére FT la Chance 
du Vendredi 25 Avril 1986 : E E El Ü F1 
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MÉTÉOROLOGIE — 













- HANDICAPÉS 
SITUATION LE 28 AVRIL 1988 AO GMT : VIVRE ET TRAVAILLER ENSEM- 
= 7 BLE. -- Plus da six millions de per- 
LS sonnes en France sont atteintes 
CAR d'un handicap 













Ü 


EX ARS Le 
KA TE 


ESC A 
UN 






















Les PTT, qui employaient 
2 200 handicapés en 1985, favo- 
risent également le travañ à dis- 
tancs et le télétravail à domicile. 
Brochure disponible dans les 
bureaux de poste. 


PATRIMOINE 


AU CŒUR DES PIERRES. — Pour 
les amateurs de géologie, la 
Réserve géologique de Haute- 
Provence organise durant l'été 





È 
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VIE ASSOCIATIVE 


TOMBOLA DES GRANDS PARFU- 
MEURS. — Une 205 Peugeot et 


F 
| 
ë 
8 
Eté 
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BASS NI 525Suw 


jouant en 
VI. Egérie des rockers. — 
VIL Etoile des films de Coustean. — 
VIIL Une des sept sommités qui 
dorninèrent la Grèce. Commune de 
Suisse. — IX, Née la tête à l'envers. 
Grimpeur franco-espagnol. — X. Se 
bte uite. = XL Point d'aminage 
uite. — XL 'arrimage. 
À la tête aussi dure que ses sabots. . 
VERTICALEMENT 
1. Signe de la croix... qu’il n’en 
 AucaDS. 2. É& capable de 
clouer un tapissier sur son fauteuil. 








SSSSUSERSNUIRER I NUEUGSN 


SFFSGGaR 











Naissances 
— M. Jean-Claude RABIAN, 
Me, née Claire HERZOG, 
Os 
ont la joïe d'annoncer la naissance de 
Florence, 


Le 24 avril 1986. 





A ions 
— Pierre, Jacqueline BOCHET, 
Pauline, 











ont La joie d'annoncer l'arrivée de 
Ni fleurs ni couronnes. 
ë 28, rue des Bourdonnais, 
26 le 30 janvier 1986 à Bogota. 78000 Versailles. 
« Les Lavdes », Sully-s-Chapelle, — Le pasteur Marcel Gosselin, 
45450 Fay-auz-Loges. Jean et Arielle Richard, 
David, Matthien et Claire, 
#2 Gosselin et Géraldme, 
Décès Jean et Maryse ÿ 
ee 
— M. et Mes Michel Baroïn, Olivier et Françoise Gosselin, 
MF: is Baroïn, . 
me font part du décés de 

Mes veuve Barth£l£my Baron, 

Mw veuve René Pauhin, Germaine COSSELIN, 

DRM SRE ER 5 sed 

et Men Roger Paulin, ; 

Me Jacq survenu le 25 avril 1986, dans sa 
ses ancles et tantes, 

M. ct M= Dominique Demard Le service religieux sera Cflébré le 
et leurs enfants, mercredi 30 avril, à 14 h 30, en l'église 
ce ES MP Giles Demard réformée de Meiun, 8, avenue Thiers. 
ne Christophe, Jérôme et Cyril Ni fleurs ni couroanes. 
ses consi : Des dons à Ia Cimade, 

Les familles Baroin, Charvagat, | CCP40 88 87 Y Paris. 
Ducoaret-Vincent, Guïllerot et Rochat, « Dieu est amour. » 

Et ses nombreux amis, 
cat a grande douleur de faire part du | Fimo demeure 
décès de : 

'éronique BAROIN, — M Melhem Maïkoun, 
" D SES Ans eme 
survenu accidentellement à Paris, le et Me 
26 avril 1986, à l'âge de vingt-deux ans. Die Ode Ms, D Gi . 

Le cérémonie religieuse sera célébrée d: 
Le mardi 29 avrd, à 10 b 30, en l'église ont x douleur de faire part du décès de 

int-François-de-Sales, » 20e : 
Anne à Paris où l'on éni, M. Saïd MALKOUN, 

tion aura lieu au cimetière 
angirard, caveau de famille. | leur fils, frère, beau-frère et cousin, 
mures surveau le 24 avril 1986 à Paris, dans sa 
faire-part. La cérémonie ji aura beu le 

en mardi 29 avril, à 13 45, en l'égE 

‘76, rue de Prony, Notre-Dame-du-Liban, 17, rue d' 

75017 Paris. 75005 Paris, où l'on se révrire 

La société, Simone de- Beauvoir |- 23,6 CaciesFouries, 
dans le monde, Gent à eXprin sa 
fonde émotion em pre viione À | g7 n n°83 prie d'amancer Le décès 
mort | 

Pierre 
Simone de BEAUVOIR. . 

Nous voslons saluer et rendre bons née Hngeette Nicoles, 
mage a donné aux femmes . 
monde nt ne nouvelle concinos et RE 
qui, toute sa vie, a lutté contre les injus- M de ss 
ces eta défend la canse des oppdimés | 6 ét Mme Nicolas Ollier de 


. Se trouvent finalement 

es rame Rae 
sa valeur or. — 9. Ténu. Dépar- 

tement berrichon. 











* = Mn Alice Bataillon, 
Frère Louis- Jacques Bataïllon (OP), 


= + 
font du rappel à Dieu, k 26 avril 
1986 dau sa coca zmDÉe, da 


My Henri BATAILLON, 
née Jeanne Lanos. 


Les obsèques auront lieu le mercredi 
30 avril, à 14 h 15, cn ln cathédrale 
Saint-Louis de Versailles, 








ct leurs enfants, 
M. et M°= Marc Ollier de Marichard 
et leurs enfants. 


- M.ctM= Jean-Bernard Nicolss, 
leurs enfants ct potter enfants, 


ont 1a douleur de faire part du décès de 
M Jean À. RAPPENEAU, 
née Asme-Marie Bornhauser, 


leur mèse : 
re FEAR et ace grand 


s à Appoil Y 1 
21e 1986 das où soma de. 


cérémonie religieuse aura lieu en 
l'église d'Appoigny, le mercredi 
30 En à 15 heures. - 









Nos abonnés, bénéficiant d'une 
réduction sur les Insertions du - Carnet 
du Monde », sont priés de joindre à 
leur envoi de‘iexte une des dernières 
bandes pour jusiifier de cetre qualité, 









EXPOSITION DE PHOTOGRAPHIES 


ANDRE KERTESZ 


De Paris ét de New York 





Er 


CUP 



















du Sa 
cimetière Faubourg-Saint-Honoré, 








IT 


EN VENTE PARTOUT 





= Mes André Courant, 
Ses cafants, petit-enfants 


carièrepaisentans, 

Les enfants, petits-cnfants 

ct 

de feu M. et Me Edmond Maurer, 
M. et Mm Edouard Rufenscht, | 



























M. et Me Yves Rufenacht, 
Irc cafants et por enfants 
toute ls famille, 
ont la tristesse de faire part du décès de 
M Hélène RUFENACHT, 
survenu le 16 avril 1986, dans sa quatre- 
à inquième année. 


L'ishumation a eu deu a Have, 
l'intimité familiale, le 21 avril. 
célébré 


être 
renouvelle de jour en jour. » 
Gi Cor IV. 16) ‘ 


5, ruc Saint-Benoft, 
75006 Paris. 


— Ses amis fidèles 
ont ls grande tristesse d'annoncer la 
mort de "E 





F 


M" Ia duchesse de 
Déc Wallace B. Warfleld, 


décédée à Paris, le 24 avril 1986, munie 
des socours de la Religion. . 
Elle était l'épouse de son Altese 


duc de WINDSOR (KG, KT), 
grand-croix de la Légion d’honneur, 
croix de guerre 1914-1918, 
Gris D 
a ditiande du Not 
etempereur des Indes, 
décédé à Puris, le 28 mai 1972. 
I avait abdiqué en 1936. 
Les fanérailles auront licu à Windsor, 
le mardi 29 avril : 
Remerciements 


— ya un an, le 29 avril 1985, dis- 
paraissait accidentellement . 
_—Ss famille rappelle son souvenir 

Anniversaires 

— La Sociéié des amis de 


- Léon JOUHAUX, - - = 
prix Nobel de la paix, : 

déposera ane serbe an tonte, a 

de jeudi Le mai 1986, à 12h90 
— Ilyaun an, le 1e mai 1985, 





Jean-Paal SILVESTRE 
quittait sa famille et ses amis. 


‘Tous ceux qui l'ont aimé sont invités à 
avoir une pensée pour Ii ou à venir c£l6- 
brer le premier anniversaire de son 
décès, le 1” maj 1986, au cimetière 
Bourg-le-Reine, À 10 h 30. 4 

— Jean-Pierre et Clande 
rappellent à tous ceux qui les ont 
connus, estimés ct aimés le souvenir de 

parents, L 








leurs 


- Matt 
décédée ke 23 avril 1983. 






Oscar WEÏSSELBERG, 
décédé le 15 août 1974. 
Avis de messes 





— Rourke 






R-P. 
ANDRE VINCERE (OP), 


une messe sera célébrée le mardi 

29 avril 1986, à 18 b 30, au couvent des 

Sominicains ‘Annonciation, 222, rue 
à Paris-8". 


re 
= Pour tous ceux qui l'ont connu et 





Se Pcji 












sera le mardi 6 mai ion où 
1986, à 18 hourcs, en l'église é 
Dame d'Auteuil, place d'Auteuil, à é LA, 
Paris- Al mémoire de . ment dans ln cadre 9h {8 fon 

René ROUSSEL, = ctibn n'adréeue à 1 BORNE 

à Le cour de Paris, | Fute expérience mrniaine du à que mis 
SÉCEGE à Paris, le 5 avril 1986. 


Jeune diplômé 
Pour Service Central Fes” 
| Te sons - à soit tôln fat 


Communications diverses 


Le comité de Paris de la Ligue 

en ste re 

Bon d'admieeteer quciene : 
diverses. : 















ÉTÉ 


is iStée dsurdite payesnf pété 
? Hiheantéa Er en R 


He 1 En, 


| auül_' 1086 — = Pages 
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L'UNIVERS DE LA GESTION 
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mes. 


IMPORTANT GROUPE INDUSTRIEL 
recherche 
POUR SON SIEGE SOCIAL A PARIS 


JURISTE 


qui devra: 


® bte GÉNÉRALE! 
UX, MINES, CENTRALE : 
UN PASSEPORT D'INGENTEUR-CONSEIL 












sde M pin à Cats ms er géo paie 

métal que vus user des notre dépar Ep avez me fonnation és pe Etre titulaire de diplômes de juriste d'affaires DEA /DESS}) et 

tement Études Industrielles. taire me de me de peu DGA E (MBA, IEP, CPA) ou une expé. de celui de l'Institut d'Etudes Politiques, 

Comme fi vous mmènerez les étu- domaine qui vous pennettra Fa n : : in: 

des nécessaires mais aussi Îes contacts et éventuel. aesnes Justifier d'une expérience professionnelle minimum de deux 

px ‘ pe Rs Ph Ceæun métier peu banal, divesifé, et enrichis- _ans dans un cabinet d'avocais ou de as juridiques, 
S Fe prises, des grands proies industiels où des F que DOUS VOUS tremplin pour Bien connaître l'environnement juridique anglo-saxon, 
een Concours enFranceou APéranger  ACcéder à des ue D : 





Avoir une parfaite connaissance de la langue anglaise écrite 


Ces-missions de réflexion mais aussi de terrain : 
et parlée. 


mettront en valeur votre esprit d'analyse et de 
synthèse et vous feront aborder tous les aspects 


Nous vous remercions d'adresser. votre dossier 
+de candidature: lettre manuscrite, CV, en indi- 
quant vos préeins à Mie Thérèse Jos 






Dm LE pe 645 


sn “ass da 






Adresser lettre manuscrite, curriculum vitae et prétentions, 






" FR eut 6 * 1 
Sn a pus : Re Bomnirs, écmaniques, teint Cp ar ir Are) gi es sous référence 884, à HYPERBOLE 86, rue de Richelieu 
de esne, pt ! Lan ' 75002 PARIS, qui transmettra. 






CERTES 





CPRERPTT TS 
MS He 
Ar cu . 





De la comptabilité générale 
au «reporting» anglo saxOn … 





IMPORTANT GROUPE PRIVE D'ASSURANCES 
recherche pour son Département Crédit-Coution 


Me se te Me Dot 
Me Au nc 
du Me, 

MS er on 





lrapemqus Mi Sie FT ic dé de Ur 


MA No AÉAERUN M, 


PA Ve CNE A Ce eee lt 





M Hasta ANGER 





FRS deep am ‘ Fear pus 
Rte. ir 
tee ei pus SS Fos Dress @Le premier évaluera et pee les risques commerciaux interentreprises. il 
Ta mn Anvers parlicipera au ns procédures informatiques ainsi qu'à celui des 
mue de Eten ns di de, TES méthodes de décision. 
Me à où me ou. à ire menace 1! aura vocation à devenir l'odjoint du Chef du Service. Statut Codre. 
ste rase De formation Ecole ou Institut Supérieur de Commerce ou de Gestion, le candidat aura 
. 4 nécessairement acquis une expérience de 3 années minimum, soit dans le secteur bon- 


F'éurts les JU Mad 

Re Fe tn taire, soit dans la fonction credit management d'une grande entreprise, ou mieux, dans 

une Société d'assurance-crédit ou de facioring ; expérience au cours de laquelle il 
aura su nouer de solides relations. 


Rigueur et disponibilité, goût prononcé pour la prise de décision et sens du ae for- 


ap pre PASSE Me 










: ma a R noi ment Les qualités indispensables pour lo tenue de ce poste. (Réf. 403 A} 
AFF PAP able e Le second partici 5 à l'évaluation des risques d'entreprise et aux ro 
RE rt nee ax ne hortae en a CA en Sans De tom a ues ee serrage Var es la pi de ses La 
i Be de + . uit notre Directeur Ée joindre un rmofion ou nances, ptabilité et In rmatique), le candidot aura 
ren RM : se po ne ns de 2 à 3 années dans un service d' ap n bancaire ou de 
M, Dour Re pour chaque projet nce dans la fonction credit management d'une entreprise. 
es COL En de pere are ip rire Jen vhve. Voos Ouveriure d'esprit et sens pratique, adaptabilité et disponibilité forment les quolités 
Me une eue de Masai QUE Eeepés ds rende Le requises pour la tenue de ce poste. (Réf. 403 B) 
pi eng ir ae Se 


tée tique du 
déroute ei de contact doivent VOUS pen 
nous votre carrière. 


Lieu de travail : La Défense. 


Merci d'adresser CV. photo et prétentions sous la réfèrence choisie à Organisation et 
Publicité - 2, re Morengo - 75001 Paris, qui fransmettra. 





EE LS RE 
day de 2e ve ar meme 
SE mua las Furrisesb 









Merci d'adresser votre Cv. 
no meneu ter 
toute confidentiabté. 


0 Daniel Desjardins 11 BIS. RUE. DU COLISEE 75008 PARIS - TEL. 43.59.2020 


BE. BICS 


recherche 


Responsable Service Crédit 


pas 
5 er Mau Fagetemeent 
mec dee. 
Pamtshne s À spams à 
Rappans L 
ET) 
Seven. 





onngs der Cove Par 94 cri :« 


a nes à Dar PI ST st 
à ati hiene Merise 


M prof emlrn ee T2 


GROUPE INDUSTI RIEL FRANCAIS - C.A 300 MF 
recherche dans le cadre de sa réorganisation un 


CONTROLEUR FINANCIER CONFIRME 











+ Mg Le 
; te œuu met Court Terme Entreprises {Ré£. M 01). De formation supérieure (grande école de gestion). 
Lens te nee RE ne © érale AO pour mon à SHopEcratEn une DORIQUS Ce Denon ce la K'isorèr à 
ane inégenre #1: Ce service- assure l'étude des dossiers en nance des Intégré à la direction générale du groupe î 
| 5 26 Es ee âci ï court, moyen et long terme, 2 RAA Ce Corn gosvon et des procédures, « l'analyse des et la mise en place de cor- 
3 “ pers “+ L Agences: Je Préparation des décisions et la gestion de certains ï etes ret avec les LS, » G6 ‘per au comité de direction, 
me Br ns moe g proche collaborateur de la Direction des Engagements aura Ceci implique, OS SpAdeRCe INInuR de huit ans en gestion industrielle. 


DA Sais here à rat: 





ea cheat ue dE on Me 












pour mission la gestion de l'activité du service, l'animation de son 
équipe. la réalisation d'un volume de dossiers et interviendra 
cadre de la formation professionnells 


régulièrement 
continue. 


étre un élémént moteur 


Une connaissance du milieu bancaire est souhaïtée. 
Hommis la formation et l'expérience, nos critères de choix porteront sur la maturité et l'ouverture d'esprit nécessaires pour 

dens un groupe en pleins mutation. 
Adresser lettre, CV. photo 












et prétentions sous référence 6542 à CONTESSE PUBLICITE, 
20, avenue de l'Opéra. 78040 Paris cedex 01 qui transmettra! 










Cette fonction s'adresse à un professionriel Confirmé, justifient 
d'une expérience similaire de 5 ans minimum. 


CONIESSE 










Poste basé à Montrouge (821. 


Jeune diplômé 





pour Service Central Titres Rét. M «2 


Ce service. 27 personnes - a pour rüle l'exécution centralisée de 
toutes les opérations sur valeurs mobilières issues des genes 
prés de 500 Millions de Francs d'ordres de bourse en 1966, vaieu 

des portefeuilles. mis-en dépôt par la clientéle : près de 4 Milliards à 
- ta gestion des prodüfts financiers, des bons de caisse et dés: 
parts sociales de la Banque. 


Ce candidat, sous l'autorité immédiate du responsable du ser- 
vice, prendra en charge les problèmes comptables, juridiques et 
fiscaux. ll participera à l'organisation interne et se verra confier ja 
supervision d'une section. 

Cette fonction nécessite une expérience d'audit ou d' el 
tion comptable, de soëdes connaissances juridiques et 

un intérêt réel pour les valeurs mobilières et une aptitude à à 
animation, 






HEC:ESSEC 
SUP de CO 
(OCT NN 
QTRSUE UT 








CABINET D'AUDIT 


Chefs de mission cseniors> 
Jeunes diplomés cassistants> 


seront diplômés d'une Grande Ecole Commerciale (HEC, ESSEU, 













Les condidats 
en ee et auront une bonne connaissance de l'anglais, 
Poste basé à Morangis (91). développement de l'entreprise. 6 de mission auront une d'œudit international de 2 ou 3 ans. Les 
Ces deux postes évolutifs peuvent constituer des opportunités = ie Er avec-ou Sans professionnelle, prépareront le DECS 
de carrières motivantes Pour des candidats de formation Poste à pourvoir trés rapidement. 


de haut mépeau sera aéquise ur des risions gran 
LE res den ds ae L "évolution vers me pie 
du cabènet sera fonction des compétences et de l'ombition des candidats. 





Pour parficiper activement aux responsabilités du service et 








supérieure. 

Ecrire avec C.V. et prétentions, en joignant une photo d'identité 
et en précisant {a rÉtérence 

BICS - Direction du Person mr] 

55, Avenue Aristide-Briand - 92120 MONTROUGE ‘ 







Envoyer C.V.. lettre manuscrite à 
… 4 square de Bretevill - 78150 LE CHESNAY. 










x 
Merci d'adresser lettre de candidature et C.V. détaillé sous référence 662 à "è 
SW. Molfer, 37, rue de Chelli, 75116 PARIS. ë : 
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ï  — “à L 
; . AGENTS DE CHANGE 
î PRENDRE CONTACT, Directeurs MEESCHAERT-ROUSSELLE ET CIE 
ë. TROUVER LA SOLUTION, ets RO 
REAGIR VITE, g ANSE FRANCE 
], C'EST ÇA L'INITIATIVE! | Sd ré raté merde De oué ANALYSTE FINANCIER 
ik f pol ht pi BOURSIER. 
: d TR À cadre d'en séai pot d'iniiiive af d'action, 
Jeunes Diplômés d'Ecoles Supérieures de Commerce compétence 
E re meme Den MC 
: ra venez porioger notre Hobrd de parenaire er A Pancaire. le cadre bancaire ou financier. 
dE D RP Mt morte 200 FRERE DOS Panne ou Bmune on sas 
Um SNVB 27 Rejations Humaines, 2X, 54017 Nancy Cédex CRT vous évaluerez les perspectives ECONOMIQUES et 
€ 
‘ m LA BANQUE D'INITIATIVES Dans un an ner pa ee ris bg 
“ ph [m5] re rédaction. le sens du service, le goût du travail en équipe et des contacts à Î 
CR —— FTP haut niveau. l'anglais courant. ë 
ne - | Notre Société leader de la profession boursière offre de nombreux avantages 4 
_ F sociaux et financiers prévus dans Le cadre conventionnel. 8 
ë 
& HEC, ESSEC, ESCP, SC. PO... Env. C.V. À phobo et pitenNOre nos ré AFà à 
pla MEESCHAERT-R ET CIE 
act 16. bd Montmartre - 75009 PARIS. 
par : a 4 = 
= La finance opérationnelle 
tra . “ 
” M nm pra per po gÉE L SR ee ere 
cr Dans le cadre de notre politique de formation de futurs cadres Re nous recherchons _ jeunes diplô- 
ées. M t 
ai Ba Lacs Gé uru  eve W conraienre PE du OBS CL de mL caprice Responsable des 
n éraliste. * = 
4 naiss ‘environ 1an: dans le réseau d'abord, vous serezun technico-commercial procédures et de Faudit 


puis un gestionnaire, au siège ensuite, vous réaliserez des études pour les Directions fonctionnelles. Fort de cette expérience, de 
vos qualités personnelles et de vos motivations, vous pourrez alors accéder à un poste de responsabilité à l'état major du siège ou 
dans notre réseau. : 

Merci d'adresser votre candidature sous/réf. 6043 M à notre Conseil CINOREN 69 rue Lafayette, 75009 Paris. 


Pettachéle) au Directeur Financier, vous serez chargéle) de définir 
une méthodologie de contrôle et de mettre en place les procédures 
nitemes. 

En iaïson étroite avecles différents responsables opérationnels, vous © 
développerez et contrôlerez les systèmes comptables et financiers F 
de l'ensernble des filiales. 


De formetion:supérieure0ECS, vous bénéficiez d'au moins 3 ans 

d'expérience en cabinet d'audit et vous maîtrisez déjà bien l'outilinfor- 

matique. Nous nous attacherons, pour ce recrutement, autant à vos È 
compétences techniques qu'à vos queñtés humaines, Capacité 

d'adaptation, Hour sens du dialogue, voilà les qualités one 
pour vous une notre équipe. 

Er Ron sont nombreuses pour un candidat qui 

son professionnalisme. 


Jeune ESC + DECS 
devenez auditeur 
dans un grand établissement financier 


UCB, fiiale de la Compagnie Bancaire, nous sommes le lsader des établissements privés spécialisés dans le finan- 
cement immobilier. 

Poux améäcrer nos pérfomences, rious créons au sein de la Direction Financière el Comptable, un département 
Audit et Organisation. 

Après une période de formation et d'intégration, ce jeune collaborateur devra étudier avec précision ies différents 
services de Trésorerie, Poriefeuille et Compiabäité Générale. N exercera son esprit critique, rigoureux et constructif 
pour veïller au bon fonctionnement et au respect des normes et des règlementations comptables, juridiques et fis- 
cales, 


Merci srahedqle dossier à notre Conseil sous la référence. 
SAM eu vannes à CV PLUS en Composant sur Votre 
pa 








Ce poste très formateur ui pernetira de bien connañre ia Direction Financière et Comptable. son organisation, es Qui a dit que vous n'étiez pas 


* méthodes et ses collaborateurs, mais aussi l'ensemble de l'UCB, ses produits et les raisons de sa réussite. [y 
Ensuite, d pourra évoluer vers d'autres responsabilités fonctionnelles au opérationnelles. : un CUS EE ? 
De formation ESC Province + DECS, vous êtes débutant ou bien possédez une première expérience professionnelle ee : : me 
enrichissante que vous souhaitez valoriser, envoyer votre candidature + CV + photo sous la réf. 997 M à Ê Société Française de 180 p: Ch OUR NET UC Eds ele: ENT eNETS 
e notre C.A.. Producteur de biens d'équipements, SOLIDEMENT STRUC- 


Monsieur DELALANDRE Gilles - Compagnie Bancaire - Service Orientalon-Recrutement a : a CES 
5 avenus Kléber - 75116 paris. TURE commercialement tant en FRANCE qu'à l'ETRANGER (40%: à l'export, 


notre EVOLUTION nous conduit à CREER LE POSTE de 


Fe groupe de la compagnie bancaire à DIRECTEUR 
: Le A rh est me 


Hess ne 










Etablissement Financier de dimension internationale 
recherche pour PARIS et ARCUEIL 


Chefs de Projet 
Organisation 


chargés de la conduite d'études d'organisation dans le domaine de l'Assu- 
rance- 

interlocuteurs permanents des utilisateurs et des informaticiens, ils assu- 
reront des fonctions d'animation, de coordination et d'assistance dans le 
cadre d'importants projets en veillant à la cohérence et à l'intégrité des 
systèmes d'infarmetion de l'entreprise. 

Ces postes s'adressent à des organisateurs expérimentés du secteur 
tertiaire {Assurances, Caisses de Retraite, Banques) ou à des consuitants 
en organisation ayant acquis une expérience dans ce secteur. 

De bonnes capacités de synthèse, le goût du travail en squine etdes qualités 
de contact sont impératifs ainsi qu'une formation supérieure de gestion. 
Adresser C.V. détaillé, précisant voire. renunertion actuelle, an rappelant 
la référence JO 64 sur l'enveloppe, à 


À Dot RAR LO D DR EE QU LEP CARPE ACLEDR 2 VF A OMR LI ÉCURR r 


Notre société (350 personnes hors Le CETTE 
étrangères) spécialisée dans la création, la ; ; e A 

fabrication et la commercialisation de vête- A0) RE LIEN EESTI sûr l'ensemble des tâches compta! 
ments de sport et accessoires haut de © olidation de nos filiales étrangèr 
enre pour renforcer ses structures crée le avec le service Export 

poste 


Ce pos tue en BOURGOGNE, à DIJON - 21 
La REMUNERATION est à la HAUTEUR du POSTE. 
Adresser lettre maruse: + CV. + photo et salaire actuel sous le Réf. 2473. « 







RER la Direction Financière, il sera res- CONSEIL EN RECRUTEMENT 
nS3 
- du contrôle de gestion {tableaux de bord et a 5 UN 
gestion Drévislenseiies 7 place Darcy : BP 1388 SCLRER LE Cedex 

- de l'exploitation de l'outil informatique = . 
{WANG). 








Nous souhaitons rencontrer un candidat âgé a : 

de 26-30 ans. ayant une jomedon supérieure : : 

en gest en com, une expéri É 

de Jens minimum de contrôlé de gasten etie FA UnE.S.C. débuiant, prêt à s'investir dans ire 
intemañonale 


sens des relations humaines. æ : P.ALE. 














sue en pour élément de valeur. Dé . 

ressar lettra manuscrite, phato et Le Fat 
6226 LICITE, Nous sommes Ia Étale française d'un groupe leader “marché  - - 

20, avenue de l "Opéra, 75040 Paris cedan 01, dans le secteur des produits de second oeuvre pour na siège 

qui transmettre. + os de lEutpe du Nord et souhaitons renforcer notre fee 


Eole génies prie 





ÉARLOIRON FT LRAVeTLez Re GacReSpen 7 





ATTACHE(E) DE )E DIRECTION 


Diplôméte) Re êtes motivéf pose 
Ds me PE mie a at ur ro ne ie 










FES ses 








opération, 5 

Eyes eurez la reponsabiré bilté d'études com ë ! 
3 enr les ades de postes de l'ecodrement | ! et participerez à la gestion et À CF de rt nc et Mancires £ 
- de participer à la'mise en place d'un système d'évaluotion du niveau Nous prions n t t nos dirigeant Jeune.et enthousiaste. prete $ 


de nsabilité de ces postes 
- “d'ehecuer des études prévisionnelles sur l'évolution de certaines 


annonceurs d’avoir Pobligeance de. 





familles professionnelles. 
= Pour ce & durés déterminée, nous souhaitons rencontrer un à toutes les lettres qu'ils Photo + prétentions de salaire) qui 
LÉ ESC te 1bl : e Jeur seront envoyés 93 rue du Faubourg Saint-Honoré, 
Page io So Denién do pion DES LIRFOP De ie ve Spb reçoivent et de-restituer aux. 75008 PARIS - Sous ré£ 428. 


intéressés les documents qui leur. 
ont été confiés. 


Merci d'adresser lettre de candidature, CV, phoio at prétentions 
s/réf, 6386 à Contesse Foice 20, av. Opéra 
75040 Paris Cedex O1 q.tr. 
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MA En à Hu 


BOURSIER 


- Caisse centrale-du 


CE 


_ Gérant de portefeuille 
: obligataire 


ayant une première expérience sur les march financi contri- 
Énera à l'ensemble des activités de 1e collines sn 


- gère les FCP et SICAV de ja banque, 


NT Editions Gallimard 


assistant du 
contrôleur 4 gestion 
Rattaché au Contrôleur de Gestion du Groupe, | sera plus 


particulièrement chargé. en ce quiconceme la malson-mere, du suivi 
budgétaire ae np de de l'analyse des sinformations isaues de la lacomptoninté 


en out. pports de gestioi 
filiales. Par Re Ne it contribuera à faire évoluer les systèmes et 
procédures de gestion au sein du Groupe. 


Ce poste trés ouvert conviendrait à un(e) DIPLÔMÉE) dune 
GRANDE ÉCOLE de COMMERCE. possédont une première 
expérience de 2 à 3 ons d'audit de préference en Entreprise ou 
érentuellement en Cabinet. Des qualites de rigueur et un sens 
Merci d'écrire avec un C.V. détailé en développi des contacts sont nécessaires. 


sous réf. 701 M à 
Denis JOUSSET. min 


NW FE EEE 


à 10, rue de la Paix - 75002 Paris > 












MEMBAE DE SYNIEC 


- monte des emprunts et opère sur le marché 


priroaire, 
‘Hmane activité commerciale et de conseil anprès des groupes 


our ce pose. les réponses seront transmises directement à notre 
client. Envoyez lettre, FERA APR référence 


B/5873M. 


PA Advertising. 
3, rue des Graviers - 92521 NEUILLY Cedex - Tél. 47.47.11.04 


, "© CSS raiers - 92521 NEUILLY Cedex - Tél 47.47.1104 ___ 
er / Aix - Lille - Lyon - Nantes - Paris - Srasbourg - Toulouse - 
“ g te Heu 50. . ï ° PÆ Groupe de Sociétés en expansion, 


Frame |. ayant un chiffre Fire: consolidé de 400 000 000 F. 
esponsable des 
rocédures et de le 








vai réa soie 


10, rue du Maï - 75002 PARIS 
en ressources humaines. 





NOUS RECHERCHONS LE 


HESPONSABEE 
DE NOS SERVICES 
ADMINISTRATIF et FINANCIER 


Adjoint direct du Directeur Financier, le can- 
lé : 


LES HOMMES DE NOTRE BANQUE CREENT 
NOS SUCCES 


| | Secrétaire Général 
DIRECTEUR COMPTABLE 
= ET ADMINISTRATIF 


Nous sommes 400 personnes et nous appañenons à un puissant réseau national très 
Rae de met ees des Do a HR ne ne PU 
für bon vivre, nous développons nos actions sur un potentiel de 850 O0D babirants auprès 


, de superviser activement les comptabilité siège 
et filiales. 

« de participer aux négociations financières. 

+ d'assumner la gestion et les prévisions de trésorerie, 

Ce poste conviendrait à un jeane diplômé d'une 

grande école de commerce ayant pris Foption 
ilité», ayant le sens du comman- 

dement et de La communication et riche d'une expé- 

rience voisine réussie (vente/distribution}. 


Une formation comptable supérieure et une expérience : 
professionnelle d’une dizaine d'années en entreprise, en 
audit ou en cabinet comptable est demandée. 

e. Une pratique du reporting type anglo-saxon, de la consoli- 
dation du bilan et du contrôle de gestion est nécessaire. 


Bonne évolution en perspective au sein du soupe qui 
connaït un bon développement. 
Lieu de travail: Ouest parisien. 


crire sous référence 610/M à Mr À. DANNENBERGER 
CEPIAD - 135, av. de Wagram - 75017 PARIS 
: UV vous at od discrétion... 


généreux fimmobifier, achats, y 
pe ds One € Asa Be «med Came ee d'A 


Vous ae avion 35 am, une fem Grande Ex de Gen au Vive, des 
juridiques, l'expérience d'un poste similaire dans le banque, l'assurance. le sens 
qualités 





—_ has EC CRAL 


Sous ous 1 28 M 2324 noue Conseil Et Cache, CEA, 3 ne de 


18, Avenue de l'Opéra 75001 PARIS. 75009 Paris, qui vous assure une tale discrétion. 





Groupe Financier Paris 


LE TRESORIER 
2e dpt de ue des a à nt din snnennannnnnnnnnnns 


compagnie d'ossuronce appartenant à un groupe de sociétés 



























ë & rip 4 LD 
ù: 


Peer ne pra lion er orinn M jus sommes run des premiers groupes francais en 
| na ent LME négoce intemational de matières premières agricoles = 
: : SE - Li peus de maitre mi B Rte ee LA a a Ra pro B 
ue * l'optimbation de La gestion en Le directeur de l’au soul accueillir 
CR RC 1 BANQUE DE L'UNION EUROPEENNE + tqs pui rime 5 | és u 
: pe + monétqires ï : 
ns SPECIALISTE COMMERCIAL Des [D -== = De unauditeursenior 
entreprise se sont au cours ennées = » a 
Re nement L d'exprinc dons one encion none En un auditeur junior = 
RE he y ri ÉTABLISSEMENTS FINANCIERS = Ée | 9 a 
de PTT | cuïds ibomeolques propres à sa fanion M 12 nature des missions nest pas limitée et l'audit 
re Fe [2 ature des missions nest pa: ee couvre | 
MS aan Le LE : ET DES CREDITS éne à —. Ru vn foceur de révnsie pour cute Æ comrteble comime l'audit opérationnel et de management, |} 
EUR TE A MOYEN ET LONG TERME HF Adreser voire dossier de condidature sous réf. 2230 à E dans un esprit de large délégation et de sens du service. Eu 
DIRECT | LéviToumay/Asscom 31, Bd Bonne Nouvelle 75083 Paris La réussite à ce poste ouvre de réelles possibilités de 
( Ce poste conviendrait à un diplômé de l'enseignement supèrieur Cadex 02 - qui transmettre. M développement dans le groupe (la maîtrise de l'anglais est 
ts COMPT. ABILIT + Bah commerciale de 5 à:10 ans, DRSANISME FINANCIER PARIS 89 M bien sur indispensable). (Réf. 4823 LM) 
3 + conneissancé approfondie des produis et services bancaires. . M Notre consuitante, M.C.TESSIER, vous remercie de lui écrire. IN 
; L Lee Drm avec là Direction Financièr.et analyste ill E LEXANDRE TICS 3 
/ | A À. 
e développer le secteur des crédits immobiliers, des collectivités = 
He locales, des établissements financiers et des grands émetteurs du financier : VON Rue cn . TI NANTES E 
Service Public. ” à . | — 15 ans d'expériance é 
l — Îssu les Ecoles. 
85054 BU Series db heotmen 107 Re CEDEXER. = naine Dot. BRABEN MAR DE SNTEC DENRER 


PRE CL, LL 
EP LL et Lit 
— 2 ans d'expérience. 
— issu Grandes Ecoles. 
— Rémunération motivante 
— Progression de carrière rapide. 
Tél. pour rendez-vous 42.93.22.11 Mme GRUET 


IMPORTANTE SOCIÉTÉ D'INGÉNIERIE 
réalisant plus de 50% de son CA à l'export, 600 
personnes, recherche dans le cadre de son 
expansion. son 


CONTRÔLEUR 
DE GESTION 


De formation Grande Ecole de Commerce IHEC. 
ESSEC. ESCP, IEP), vous avez acquis une expérience 
de 5 ans dans un cabinet d'audit ou dans une société 
d'ingénierie, de préférence anglo-saxonne. 

Bras droit du Directeur Financier. vous serez plus 
particulièrement chargé : 

- de l'audit des contrats d'ingénierie à l'export. en 
relation directe avec les responsables de Département. 
- de La mise en place des tableaux de bord et du 


AIUALE D'UN GROUPE IMPORTANT, RECHERCHE 


EXPLOITANT 
COMMERCIAL r 


DE BON NIVEAU 


Le candidat, ägé d'au moins 35 ans, devra 
développer et entretenir un portefeuille de 


Il sera diplômé de l'enseignement supérieur, il 
aura le sens de l'organisation et de Is mé! et 
devra démontrer des apürudes au travail en 
équipe. 

Une expérience de explosion, perse reporting. : : 

permettant une iègration rapi ui - de l'animation des gestionnaires de Département 
CONQINE AK RRONMADIE DOUE PANNE à Ont qui vous seront fonctionnellement rattachés. 

La connaissance de l'anglais est vivement souhaitée. 


Le poste est à pourvoir en proche banlieue Ouesi. 


sser lettre manuscrite, CV. 


; 
DrÉTEnTQNS, s/rèt. 9430/LM, à O. ÈS F. SEnvices $ 
: 66, rue de la Chaussée-d'Antin - PARIS 


HAVAS CONTACT 


Mérci d'adresser votre dossier de candidature sous 
réf. 90953/LM à HAVAS CONTACT - 1 place du Palais: 
Royal - 75001 PARIS qui transmettra. 
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Le Monde 








L'UNIVERS DE LA GESTION £e Monde 












importante société Paris 16 DYNAMISER LE SYSTEME 


Fe déraleppert rapidement dense monde enfer ar demo dehaue ecinoogie | Rcéiiéteémer | D'INFORMATIONS COMPTABLES 


Contrôleur de Gestion 
Rét. M1036) 






‘ 250 000Frs 


Tolle est lopporuné que vous ufra cale société (600 MF de CA en 1965}, Ke 
d'un groupe imtematonal, Spécialisée dans 






Analyste Reporting 
Réf. M1037) 
Sa mission consistera 





RESPONSABLE DE 
SON DÉPARTEMENT 

















Sa mission à l'ensemble 
Collaborateur direct du Directeur de DIvt- consolider el analyserles éléments comp- Led ohinel mmie ntehi 
fables fournis par les divisions el usines, et ADMINISTRATIF Vous êtes personnellement responsable du reporing mensuel à l'anglo-saxonne 
en fre ja syréhèse cons le Tableau ET COMPTABLE et de La geston de la trésorerie en Earson avec les banquiers. 
Nous souhatonS rencontrer un professionnel expédimené. 32 ans minimum. 
Compétences requises : formanon DECS. Son expérience. acquise dans une socëté gérée à rage 
- analyserles. rinf FT — formation supérieure saxonne. lui a pers de concrétiser ses qualités d'organsateur ef d'animaieur. La 
- jo pour la Direction. Une de 7/3 et BETETE ESS connaissance de l'anglais est indispensable. 
* De formation supérieure indispensable. ë — sons du management et des Le poste est basé en très proche banlieue Sud, © 
de Co. ou Maîtrise de Ge: — "pont rapide. Merci d'adresser lettre de candidature, CV complet, phato et rémunéranon actueñle j 
Les El avoir la pratiqué de Fou ioné en sous référence M 111811 Cà: 
Une expérience minimum de 4 à 5 ans est isi FM SERETA EGOR S.A. 
indispensable. Haussmann, 75008 Paris. 75083 PARIS CEDEX 02 8, rue de Berri - 75008 PARIS 
nr PARIS BORDEAUX LYON AAATES STRASEQUAG ms © 
MALANG PERUGIA ROMA VENEZIA DUSSÉLODRF LONDON MAÏRIO MONTREAL or 





DISTRIBUTEUR  MICRO- 
PROCHE BANLIEUE SUD-OUEST 
at ï recherche dans Le cadre 
BANQUE ayant son siège à Paris s0n expansion la 


recrute pour son réseau d'agences RESPONSABLE DE 
RRRRS ONCE US | SON DÉPARTEMENT 
ADMINISTRATIF 


DIRECTIONS . DIRECTIO 


CR RCE LEE RCE CE CE REC PESTE TE) 





classe V minimum - De formation 


Ecole de Commerce, Université, IEP 

ou professionnels sanctionnés ET COMPTABLE 

le diplôme de l'ITB. Les candidats | - formation supérieure, 

devront justifier d'une solide expé- | Eco ren: 

rience ise dons un déporte- À Sas di management 6 des 

ment d'exploitation res nafio- | cisponibiitérapios. 

ae pee " SSSENUTA 
76083 PARIS CEDEX 02 

nee ne ca 


d'accession aux fonctions de sous- expertise comptable 
direction d'agences. ii rnse sasatanoe © comité 


Envoyer CV, photo et prétentions s/ 

réf. 6563 à CONTESSE PUBLICITE | aux COM TT 

20, ovenue de l'Opéra 75040 Paris | minrcabinet ou/et 

Cedex 01 qui transmettra. Soncionte: matnen 00 
Ecrire sous le n° 7 232 M 


5. rue de Monttessuy, Parie-74 


. : pen ai 
irecteur de formation 


PRE ER” Gérer l'ensemble de nos activités de formation une mission à la 

ses Hevrs ag dimension de notre Groupe - 10 ans sepienes des talents de gestion- 
naire et d'animateur sont bien M indispensables. 
Responsable d'un budget de 50 MF et de 30 personnes, vous définirez la 
politique de formation en relation avec la Direction des Ressources Humai- 
nes, vous en élaborerez les plans, évaluerez les coûts, les modes de finan- 
cement, vous serez le gestionnaire des budgets et en assurerez la mise en 


oeuvre. : 
. Merci d'adresser votre dossier de ee aus sen LM 28 à 
RE Tres 09 Paris. 


ER EL 





Notre entreprise agro-alimentaire (150 millions de F CA -200 personnes) 
Cr ou 


Sa croissance. 
Afin d'assurer son développement elle crée la fonction de 


et Financier 


Rattaché à {a Direction Générale, 1 rassemblera sous sa responsabilité : 
: trésorerie, 


Caisse Nationale 
de Sécurité Sociale 
du Gabon (C.N.S.S.) 


Directeur 
d'agence 0Kr+ 


Banque privée à taille humaine, adossée à un important groupe 
financier, nous recherchons notre Directeur pour-notre Agence 
{8 personnes} située à Paris, dans le 7° arrondissement. 


Cadre de classe VI ou VIi, âgé d'environ 35 ans, doté d'un bon 
tempérament commercial, vous justifiez d’une connaîssance suffisante 
des produits financiers et d’une première expérience dans la direction 
d'une agence. En liaison avec le Directeur Général de notre banque, 
vous aurez pour mission de suivre et de développer notre clientèle de 
particuliers, d'entreprises et d'associations. Vos résultats vous 
permettront, à terme, d'évoluer vers d'autres responsabilités dans 
notre banque. 


Pour de plus amples rensergnements, téléphonez du lundi au 
vendredi, de 9 h à 12 h et de 14 h à 17 h au 42.96.1516 (précisez la 
réf. 396) ou adressez votre dossier de candidature, s/réf. 396/LM, à 
ALLO-CARRIERES - 9, bd des Italiens 

75002 PARIS, qui transmettra. 


RECHERCHE DANS L'IMMÉDIAT 


UN GÉRANT D'HOTEL 


dé canton ve 20 chbres et 20 ms + ete. 


une moyenne entreprise. : 

Résidence : ville agréable du fitoral breton. 

La réraunéraion sera en rapport avec l'importance que nous attachons 
Aéresser lee anus, CV, photo et prétentions. sous réf. : 401 RT à 


UN GESTIONNAIRE D'HOPITAL 


= titilaire du Gplôme de gestion hospitalière : 
— txpérience professionnelle mirimum de 5 ns : 
— Ba minimum 35 ans. 


. CONTRAT D'EXPATRIÉ. 


UN CHEF CUISINIER 


POUR RESTAURANT DE 50 COUVERTS 





Directeur de filiale 









Distribution de produits techniques - Nous sommes une société alle 
mande en EL CRNRARES Contane qu Come ses productions à l’étranger, au 
travers de filiales de De EnSe Q eare en Premiere 
monte. Nous recherchons le directeur de notre filiale française située en région 
parisienne (nord-ouest). Vous aurez l'entière responsabilité de la direction de la 
société et de la vente d'un programme technique de haut de gamme dans le 
domaine des pompes, armatures, organes de direction et de régulation, d'équipe- 
ments complets ou accessoires, ainsi que de produits complémentaires. Vous ani- 
merez une équipe de 12 collaborateurs de la vente, de 


, est supérieur à 20 millions de francs. Vous êtes 

ï écanicien diplômé et avez acquis votre pour exercer 

mad prate rs is eq ten expérience réussie dé La vente et de 

la direction d'une activité de commercialisarion de biens d’investissement. Une 

bonne connaissance de la langue allemande est nécessaire pour maintenir des con- 

tacts étroits avec la maison-mère et les autres fournisseurs. Si vous êtes intéressé 

par certe offre, adressez vôtre dossier de candidature complet en langue allemande 

EL ae D da ne ee à 
se vient à votre disposition pour un complément d'information par téléphone. 


ALFONS HABR - PUMPEN ARMATUREN HYDRAULIK 
Fangdieckstrasse 67 - 2000 HAMEURG 53 
Telefon : 19.49 40.83. 39.10 





ee anon de ss DIM 
Eng ne Pr oGul Ft 

ne, , un groupe in: 
triel, filiale d'une Énergie améri- 
Caine importante, rache: 


eceur 


nancier 


Collaborateur direct du Directeur 
Général de la division, il sera respon- 
sable de la gestion comptable et finan 
ciére et LS parteuarement de celle 
des 2 entreprises françaises {compts. 
générale et analytique, reporting, tré- 
screrie, relations avec les banques 
budgets, supervision de l'informe- 
tique}. 

Le candidat, âgé d'environ 35- 40 ans, 
diplômé d'une grande Ecole de com- 
merce (+ Expertise ou DECS| aura 
äcquis uné trés bonne connaïssance 
des procédures comptables et de 
reporüng à_wavers une expérignce 
d'au moins 5 ans dans une filiale fran- 
çaise d'une société, de préférence, 
américaine. 


.H sers, bien sûr, parfaitement bilingue 
‘français/anglais. 

Le poste est basé à Paris Sud-Est. 

Si cette proposition vous intéresse, 
adressez votre dossier de candidature 


(late manus, C.V. photo et salaire 
seu) en précisant la réf, 4097/LM, à 





CT Te EEE TT ET 


Cette classification permet aux 
sociétés nationales ou Internationales de 
faire publier pour leur siège ou leurs 
pes situés hors. de France 


cppels d'offres d'emplois. 





ET ENG 








haie d'un groupe 
grâce xs 





S'EST ENGAGÉE. 
SA PLISITION DANS LE 





















rachern les points def 





: FH aGrh ré 
S.LES MÉTHQUES: 
CREME très 


Ce MENEUR Le né 
aura NË 

“une arte vapépenc es 
PÉMENT LOURD, 


°_ung bonna 
1 SINBUSTR 













# ne hé € 


FU CONSEIL 98, AVENUE rt 
Qu fran mr À 










AMSER : a 
REA THON € Sr 
SE et 


Fee. 





RESF ONG y 
BEPARTE 
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ti À cour 

















































































Case Na: 
CORTERTRTT ate 
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D amas ne er mme ee ee 








En GESTIONNAIRE Ê D'AOPITAL 







































UN CHEF CUS: 


Mmes MENT: 


À 












a a NUS 
Pre nt 9 
+ LA 


















































A RMEBERRE PUASET SE | 


















ses 









RE BASE 29 4 
‘ d'expérience ou EM. . sos 


Le candidat 495 de 20 ans au Ne diplômé d'études 
supérieures devra justifier d lune expérience réussie 
dans l'animation d'un réseau commercial (de prélé- 
rence dans le secteur des Assurances Vie GB ou dans 
le domaine bancaire). 
Eémunération fixe. Remboursement des frais réels. 


Adresser CV, photo et prétentions srét 6186 à 
CONTESSE PUBLICITE 20, avenue de l'Opéra 75040 
PARCS ns 



















emplois PEER Tree emplois internationaux 


(F RÉ d' Outre Mer) 










Jeune ESC, .vous possédez déjà une.expérience -- 

concrète 46 deux ou trois ans de la gestion adminis- 

trative d’une unité décentralisée. 

Devenez le bras droit du Directeur de notre agence au 
in! 


Reportant à Abidjan, vous serez totalement auto- 
nome dans la gestion administrative : comptabilité 
clients, fournisseurs, paie, compte d'exploitation. 















39 rue du Colisée - 75008 Paris 





















DIRECTIO 


CCR UE ETES 


DIRECTEUR D’ OUTILLAGE 
ET EN GINEERING . 


Sac améniaie iaant n complee de bin de compres 
seurs et compacteurs routiers à Constantine. 
ne ie nee 
naissance de l'anglais expérience confimmée en l'outillages 
et engineering de de prodction récanique de série. 
Contrat de deux ans au moins. Séjour aude 
campus tout confort (école. service médical... 
Adresser lettre manusarite. cv., photo à: RM. Consultants, rue Del- 
re F-59300 Valenciennes, France, ou téléphonez à Bruxelles les 
mardis et jeudis après 18h30, au (19% 19-32-2) 721.12.30 pour infonmations. 


Un défi à relever 


bien au sud de la Loire... | 


UNE SOCIETE DE PRODUCTIQUE 
EN DEVELOPPEMENT 
filale d'un groupe français de taille intemationale 
grâce à sa technologie avancée 
et son réseau commercial mondialement implanté 
S'EST ENGAGÉE A AMÉLIORER ENCORE  . 
SA POSITION DANS.LE PELOTON DE TÊTE INTERNATIONAL 


Elle attend, pour lune de ses unités de 400 personnes, in. 


DIRECTEUR D'USINE 
«battant» 


qui, dans le cadre du développement en cours de nouvelles lignes de 
produits, Re nn 


son pari. 
ure-natiwrèllement en charge 
les ÉTUDES, LES MÉTHODES. LES ACHATS, LA FABRICATION. 
dans un envirennement-très INFORMATISÉ et AUTOMATISÉ 
Ce MENEUR D'HOMMES, Ingénieur Grande Ecole, 
aura NÉCESSAIREMENT 


. une forte expésence de a produson de BENS D'ÉQU 
PEMENT LOI 

° une bonne- ri des techniques les plus moder- 
nes d'INDUSTRIALISATION (standardisation et analyse de 
la valeur), d'ACHATS par contrats programmes et de 
FABRICATION (usinage et moniage). 


Nous serons heureux d'étudier confidentiellement l'offre de collaboration 
flettre manuscrite + C.V. détaillé + rémunération) 
que vous adresserez à notre Conseil sous réf. 8441 par. le canal de 
PUB CONSEIL 98, AVENUE DE VILLIERS, 75017 PARIS 
qui transmettra aussttôt. 





Jeune ESC, cap surFAfrique! 


- Votre potentiel et votre dynamisme vous permettront 
par la suite d'évoluer dans notre Groupe. 


Merci de nous adresser votre dossier de candidature 
sous réf. LM 18 à 


OT 


Internationales 











DIRECTEUR(TRICE) 
SAISONNIER(E) 


de village de vacances. 
= Pyrénés-Orientaies. 
700 Ets, durée 5 mois. Eté 86. 


[Ny RM 
WITH SÉLRATIONS 
THE AMERICAS AND 





tet départements d'Outre Mer) 















Concevoir et animer la 


Rat 





PARIS BORDEAUX L'ON RAATES STRESS TOULOUSE MILANO PERUGIA ROMA WA OUSSELODRF LONDON MADRID MDHTREAL 


RECH. V.R.P. MULTICARTES 
vins pour Saumur, méthode 


chempanoïse, caves 
20, r. Marceau 49400 Saumur. 


CANTON DE 
SAINT-LAURENT-DE-NESTE 
{Rautes-Pyrénées) recrute 


UN ANIMATEUR 
TOURISME 


pour animer, promouvoir, 
tours 


ex photo : à ADAP, 21. 


rue des 
Maimæisons, 75013 FAR. s 


PARCS HATIONAUX 
DE FRANCE - : 


semainee 
CL 


«< PR PARC AC HORIZON NS 671 » 
ENSA, pisce 


MORE LER à 
Tél : 87-54-41-68. 









GROUPE INSEEC 


CONTRIBUER AU DEVELOPPEMENT DE SON IMAGE 
PROMOUVOIR SON ENSEIGNEMENT 


communication vers les entreprises : prendre 
ires des lycées. Tobin 80 MON DODES QUE PES 1 Desches De cine Ro nues 
A D de 


DEVELOPPEMENT : us définton propose nécessaires beure 
a de la stratégie, il les onerations à une me 
adaptation à l'environnement : besoins des entreprises, Jormatons, 

Ce poste à la fois fonctionnel et opératonnel (service existant à structurer, responsabdté 

conviendra à un jeune cadre supérieur (30 ans environ), pr np Le 
d'efficacè d'un enseignement moderne. Que ce soit dans un service de Contrôle de Geshon ou de Marketing, de 
or op 

actions programmées, à rentes L'enthousissme et la jeunesse de ses dingeants permettront 
à Can fo Peter de Pour des perspectives à la hauteur de ses ambons. Le poste est basé au siège 


: Merci d'adresser lettre de candidature, CV complet, photn et rémunération actuelle, sous réf. MS4/1790 À, à: 


: 
—— ssl - nl 11886 - page 38 . 


see LE MONDE — Mardi 29 avril 1986 — Page 27 










> 
C'est l'homme que recherche une entreprise de produits de 
décoration en bois en pleine expansion, pour appuyer son 
développement. 
100 personnes à animer, un outil de production performant, la. 
responsabilité pleine et entière de la production. 
De formation supérieure (Arts et Métiers ou équivalent), vous 
avez une expérience réussie d'environ 5 ans à la direction d'une 
unité de production de séries dans le bois et/ou la mécanique. 


Votre qualité de manager, votre rigueur, votre sens de la com- 
munication vous rendent apte à diriger et animer une équipe 





Poste situé dans une ville du Cenrre de la France. 


Merci de nous adresser C.V., récente et rémunération 
actuelle sous référence 604 165 M (à mentionner sur l'enve- 


loppe). 


BKC 





BERNARD KRIEF CONSULTANTS 
115. rue du Bac - 75007 Pans 





nG s Los 
Fee pour quipement industriel 


EL 


produits en 


france 2 
Evolution de carrière ussU! : 
Anglais courant indispensob e. 


as du son tal photo 

Are 6338 à DnÉTESSE PU à 

De pes de See 75040 P: PARIS CEDEX 
ov 

qui transmettro- 


BORDEAUX - PARIS 
1.000 étudiants à l'horizon 1987 


en charge et développer l'inlormation vers las 


, ce RESPONSABLE des RELATIONS EXTERIEURES a aussi une mission de 


concurrence des 
sur des budgets) 


capacités à communiquer, à gérer des 






EGOR AQUITAINE 
29, cours Georges Clémenceau - 33000 BORDEAUX 


egor 
BCEREE auvergne et Conére 


NOUS AVONS de grandes ambitions et voulons plus encore que par le passé : 
— accélérer notre développement : 


_ nt) ee cena réepe (Pardi Due FatrLér 


— anticiper Jes évolutions de notre métier. 


NOUS VÜULONS RENFORCER nos moyens et recherchons des collaborateurs 
(EL F.) pour : 


notre réseau: — DIRECTEURS D'AGENCE. 

— ADJOINTS aux DIRECTEURS D'AGENCE. 

— CHARGES DE RELATIONS TOUTE CLIENTÈLE 
— nos services du siège social :.— JURIDIQUE, CONTENTIEUX 
— CONTROLE DE GESTION, etc. 


…— aptitades commerciales; 
— capacité à animer ; 
7 Epéience bancaire confirmée ou réceuie ou jeunes diplômée de 
l'enseignement supérieur. 


SI VOUS VOULEZ vous associer à nos ambitions, écrivez-nons, nous serons heureux 
d'examiner votre candidature, 


: Classification et rémunératiôn seront fonction de l'expérience, 


Candidatures manuscrites accompagnées d'un CV. détaillé, photo, 
rémunération actuelle et prétentions à adresser à : 


BANQUE POPULAIRE AUVERGNE ET CORRÈZE 
18, bd Jean Moulin -63002 Clermont-Ferrand Cedex. 
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CEPCCEEECTEREPNITI CET ET TI 


TR 












Responsable 
approvisionnement 


Toulouse - secteur pharma 


MEMBRE DE SYNTEC 


71 bis, allées Jean-Jaurés = - 31000 TOULOUSE - Tél 61.63.70.63 
Offres PA Minitel : 36.14.91.66 code PA 


Aix - Lille - Lyon - Nantes - Paris - Strashourg - Toulouse 









nères-de-Bigorre (65) 
de recherche 


RESPONSABLE 
TECHNICO-Cial 


SYSTÈMES DE TRANSPORT 


Fonction : prospection du marché français auprès des grandes adminis- 
trations. Parallèlement, il surveille te bon respect du planning et la satis- 
faction des clients.Il pourra lui être confié des missions aux USA auprès 
de consultants. 
Profil : ingénieur AM ou équivalent. Homme de terrain, ilest à l'aise devant 
les problèmes techniques. 

k souhaitée: quelques années ingénieur fabrication, respon. . 
sable d'une petite saciété, contact avec les clients et les fournisseurs. 


Adresser lettre manuscrite + CV et photo 
à CONSILIA 5, rue Lincoin 
75008 PARIS 


|Consilin 


CONSEIL EN RESSOURCES HUMAINES 













C.ER.A.L. 









RD ro pou réomi se dérement 
SON JEUNE PROFESSEUR 
CHARGE DE MARKETING 


D'ETUDES JURIDIQUES 


CDROIT ADNENISTRATIF) 


Il répond à des consultations et réalise des 
études pour les Chambres de Commerce et 
d'industrie, plus particubèrement dans le 
domaine du droit sonne ques épée 
ment le domaine du droit privé 
et du droit des 


Ce poste s'adresse à un (une) jeune juriste 
(Doctorat ou DEA de droit indispensable) 


affirme de solides qualités d'expression 
orale et écrite. Le poste est basé à LYON. 
Merci d'adresser votre candidature manus- 
crite et argumentée avec CV, et 

référence 7 C, à 














Société d'expertise comptable 
(60 personnes) 








recherche Veuillez adresser 
C.V. détaillé et 
RESPONSABLE œ 
de son département juridique URGENT 
| Sociétés de Services 
Productique 
implsrredo à Borcdeeux 
5 ns eur pour mon de diige ct eue le service Seniorgent aujourd’ 
= Vous assurerez Les rein l clientèle, 
Z Ge pas bé à Orne de tone noue de M UN COMMERCIAL 
Lomo de seven de ra 


Merci d'envoyer lettre mannscrite, e.v., photo et pré 
tentions Haves n° 204762, 21, me del Réquélue, 
45005 Orléans Cedex qui transmettra. Ecrire avec c.v. photo et 
prétentions 7 M 


utilisant des techniques do 
pointe. 





LE GROUPE ESC CLERMONT 


Intégré au Département Marketing, il enscignera plus 
É Diodes des Ventes Ati lémentaïres en For- 


mation Continue et Conseil. For- 
matin compléments apprciée — Enpéiece pros 


€. CLERM 
4, toi Trudaine, 63037 CLERMONT Éedex. 


Groupe bancaire Alsace 
recherche 
INGÉNIEURS INFORMATICIENS 
ANALYSTES-PROGRAMMEURS 


Ni MIAGE, iciper à des 
iveau ponE Participer Sa Sérckppements 


candidature avec 
sous ne 7.195 
5, rue de Monttessuy, Paris-7e. 


Dans le cadre de ie développe- 
ment de son réseau d'interconnexions 
informatique et à usages multiples avec les 
autres sites français ef européens, la ftale 
française d'un des tout premiers laboratoi 
res res pharmaceutiques r nr implantée 
. recherche un 8 


. . e 
Gestionnaire de réseaux 
412 # « 
de télécommunications 
. Plus spécialement chargé de la mainte- 
nance et du bon fonctionnement du réseau 
.” de télécommunications, ce technicien de 
. haut niveau et expérimenté devra égale- 
ment procéder aux reconfigurations néces- 
saires à la suite d'incidents ou de modifica- 
tions. Il participera en outre à l anon 
* et aux tests des nouveaux équi 


" Éaison avec les fournisseurs es les autres 
. filiales concernées. 


À. Jane c'atrmer: a douter cu complet, CV, 
Ue jen et prétentions à l'attention de Mr 
ean RENNIE os votre demande 





de l'équi 
Ronan, oasis 


pour 

aitons 

éiplômés EN. 
des Ingénieur l'une 

poses NSA, TN. “ justifiant se. 


AM, 1 


le domaine TH 





lettre manuscrite, CM. 
rt 

sn ui trans 
Pain œssurée. 








d'entreprises 
jeunes 


Formation, la Négociation et 





su 
=] 








L'ES.CAE 
AMIENS PICARDIE 


À recherche 
pour la rentrée Prochaine 


INTERVENANTS 
EN FINANCE 


FOUT CO NOUS SOS au sat VCe es anirmprises ele les SKGGRE à EN EL etrs 
conversion, de diversification ou de redéplolement. 





Pr gr mm) D'où une nécessaire moblité et la maîïnse 
d'une deuxième langue (ANGLAIS ou ALLEMAND). Réf. 6209 M 
Sices perspectives vous intéressent, mercide transmettre votre dossier decandidaiure en à 
naar a téArence croise, à notre Conseil ACTIMAN qui vous garantit une discrétion 






CAPITAL RISQUE - LMBO 


INITIATIVE ET RINANCE en ie soc de cap qe spéciale dans ane des ranemiins 


Agf de 30 ans emiron, de formation ingénieur, 

mure loss Dome ep 
me période de formation à nos méthodes, 

ia mise en place des opérations dont 


De formation HEC ou équivalent, débutant ou avec 
à l'étude et an montage des opérations et sera 


| Nous recherchons des 








LORRAINE 


implantés au cœur de la communauté 
nous avons une volonté : construire l'Avenir. 


#4 EUREQUIP 
 Lé 


Vous avez 32-35 ans, une formation supérisure en GESTION etune expérience profession 
nelle d'aumoins 5 ans en entreprise, de préférence en PME, ét. 6208 M 
CONSULTANTS JUNIORS wr 


Vous avez environ 30 ans, une formation supérieure double (INGENIEUR + ECOLE DE 


ou GESTION) atune première axpérience professionnelle en entreprise, soit 


COMMERCE: 
& dominante PRODUCTION, soit à dominante CONTROLE de GESTION ou INFOR- 
MA é 


en LORRAINE, mais peuvent avoir des mis- 


Jeune Seïta 
Ingénieur = 


AM ou équivalent 


Vous l responsabilés le Havallsur le erain. en usine. Vous 
mess maintenance. Vous voulez créer, animer. 

vous oftre dans une ville de province celte 
en 


pr ts ie | 
no 


Ecrivez à notre Conseil. Vinchon vous remercie de lui adresser 
CV avec photo sous réf. B 3136 


. œ 65 Avenue Kléber, 75146 PARIS 


Peris - Lie - Lyon - Strasbourg 


En déalopenentraplèe depuis are créa en 1984, ou ous renforcer notre équipe en intégrant deux 


Un chargé de mission 


Îlsera chargé. 





Un chargé d'étude 


un cadre de grande autonomie, au sein d'ane équipe soudée et 


votre Cv. en 


Merci d'adresser a rémunération actuelle : i 
À Jean-Louis de BERNARD SINTHLATIVE où FINANCE 44, ue de Couroele, 75008 Pac. 










Constructeur nuni et micro ordinateu epparte: 
& un groupe industriel français, nous tes. epperten no 
tre responsebls approvisionnements logiciels [HF] 
Avec de ls riguäur et un sens Prévisionnel non: a 
devre prendre la. responsabilité des SPRrous pt 
menta pour le court terme. 
C'est un'ingénieur qui 8 une première érience (2 à : 
5 ans) dé ln foncrion pour des produite dre fe. le: 
dent Cette (prete que nous venons de créer, 
voluer vers l5 responsabiité erd 
nancemant court taune. : Pere ere 
Etes-vous intéresse ? 


Dane l'affirmative adressez votre dossier d cendidety- 
L(GMLetere man. photo 66 préc] /rêf. 4886 8 agence 
DESSEIN. 15 rue cu Louvre, 75001 PARIS, 


. RESPONSABLE 
APPROVISIONNEMENTS 
LOGICIELS HF. 






20 re Pergolèse - 75116 Perit 


Actiman 





MEMBRE DE SYNTEC me 


avec ne expérience de quelques sunées acquise au sein 
aura la responsabilité complète de la négociation et de 







a cree à Garner rnnce professiomelle, H participers | 


des candhat de fort ptet qu exsrcront or ac dans 
et dynamique. 
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ee ta Paix 7800 PARIS. 


AL res 
es pe 


Ve préenuet ? Une Kemsso 8 rt à 
1, uma bai ee 





aies, HU Genis VE Caen 





PRE 5 us 
LUTTE A nm na te 








_ _# . 

jénieur 
6 èquivatont 
SR NE Me ver onu s 
Doebié SE 22 Eure D à 


RE a Ten eq te 


un 





Du bo = Le F .?. 
Se eue pee ae ba A de eu mom : 


Sd CR ae dos de 
APS AT D À EE! 
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ten Bent 


HUoree 


PS Ron Ds tte 1e 





CEE 












DE RRrEL Lie 1 


. RISQUE - LMBO 


que se ageR Ce him PO CE te UT 











am me US drit Met te à 


is hawgr che nant 


eve mas coureurs di Queens LT LE 8 6 


Sante va 

“que Rndagse Te 
Jobs. É rare Tonpntnlns hs Dé 
3 téarm 


pic: 2e 4 pa gouter 


mehérgr fete 


JR à Due ve premier CUT me qe 
NS GS Mpgets 6 dan fi ETAT 


aimes du dent perse Que 5957 nur 
a one 


de ÿ mortau er 





OFFRES a ae 


dé pate bin 
européenne 


disposent Fun réseau international diversifié Puissant 
AE de ete dns Le care d'un polie mode an 


NÉGOCE INTERNATIONAL 


Re de jugement 
alliée à un sens du risque " 


Spies 


Adresser C-Y: hr et sous 1° 7.225 M 
3, rue de Monttessxy, PARIS-7 


ligénieur 
responsable de projets 
VIDE 


Com tenu du développement de nos activités cn 
ne. ct autres continents, nous rocher- 


ChONS un responsable de projets. 
D basé à Pau dans un premier 1emps avec un 
rl ur rs pré D ans 5 1 


CAM SUPETEE. 120 Grenoble print en 
Rae 


ans dan lpéciente aura pas de bonnes 
CV 
Merci d'ad lossier complet (Cv. 
ARCS ne ane) si 1205,à 


15, rue de La Paix - 75002 PARIS. 


CAPFOR 


PAR « LYON = AF/MARSELLE - UNTES - TOULOUSE 
Ataatas  MEIT CA MONTUIÇ OM: MOMIPEE LIEN: MT: QUES ae: 


e Sous l'autorité du Chef d'Agence, ia seront 

Sue de TR R Re TES eE PAR 

« Pamason spétieue + pénceiipenmis. 
possibilités d' 





‘ Tisation, recherc 


+ habitude des contacts avec des collectivités 
performai 





OFFRES D'EMPLOIS 


U Gérer ef valoriser 
les ressources humaines 
. de l'entreprise 


Une société de 1300 personnes, solide étrenommée,faisontpartie 
© d'un grand groupel et accordant une importance toute par- 
ticulière à la gestion dynamique de son personnel, recherche un 
candidat de valeur, capable d'en assumer la responsabilité, 


Membre du Comèé de Direction 1 surerale totatié dela fonction"personnel" en 
opt a pl développement delarmoaion et 
compétences, la communication, la responsabifsation de la hiérorchie. 

Ce poste conviendrait à un candidat: Droit, ESC, Se. Po, feu ayontBa10ans 4 
de dans le fonction, acquise en rev industri ettémoignant de quoli- € 
Fer mi où Plocs Pare tluiare acud du pote avan son départ en retro. à 


Paie à Lille. à 
Ecrire sous réf. VF 468 AM 
Diserôtion absolue 
Membre de Syntec 
FAR MOT ETC UE 


te DÉS ce Ref 


Société Industrielle française, de dimension 
etdenotoriété internationale, recherche pour 
Fune de ses branches un 
ñ = = = = 
Chef des services administratifs 
Ce responsable, rattaché au Directeur Administratif et Juridique de la 
société, remplacera le titulaire actuel du poste devant prendre sa 
Lara services recouvrent les fonctions comptabilité et gestion, informa- 


tique, achats et transports, questions sociales, et représentent un 
effectif de 35 personnes. 


. Le cadre, recherché, impérativement de formation supérieure (IEP, 


ESC, maîtrise de gestion DECS...) possédera entre 8 et 10 ans d'expé- 
rience professionnelle lui permettant de maîtriser les problèmes 
comptables, de gestion et d'organisation administrative. 

Des connaissances informatiques seraient appréciées. Priorité sera 3 
donnée à un candidat pouvant apporter la preuve de ses capacités à > 
s'imposer et de ses qualités de gestionnaire rigoureux. 


Rémunération fonction de l'expérience. 
Poste: Toulouse. 


Ecrire sous réf. WG 469 AM 
Discrétion absolue 
Membre de Syniec 


71, rue d'Auteuil 75016 Paris 


PRODUITS GRAND PUBLIC 


Un professionnel du marketing 


Un send roupe françois leader, en développement constant, 
ne prets de décentralisation et de responsabi- 
un Cadre de marketing de bon niveau. 


Au seir dune i prenne division comprenant plus de 15 centres de profits, il sera 


s ie copOreur el RS 
5 PS nt 


an cmt out 8ù DV Ls DES 0 un à 


RE rketing, 
intervention opérationnelle auprés de cortaines uniés, 


Cap coma und EC SES, jt om dope 


Hp HSE implique: dynamisme, mobilité, sens pédagogique. (Une Ë È 
D rien doc ER Les bonnes £ 

nces obtenues dans ces fonctions et un réel potentiel d'évolution peuvent 3 à 
permettre d'évoluer vers l'animation d'un centre de profits. 
Poste à Lyon. .. 


. Ecrire sous réf. LB 473 CM 


Discrétion absolue 
; Membre de Syniec 


potentiel et notre réseau 





? formation ESC, 10 d'expérience chez aid: 
Votre patentiel ? Une on a Am ro 


velationnelles. 
Note réseau L'un des touts poemes rançle pare nombre a qua 


constructeur, une bonne connaissance du 


Votre objectif ? Optimiser l'un et l'autre. 


Chef du service 


COTEBA 





recherche 
pour sa Direction Générale 


SECRETAIRE 


OFFRES D'EMPLOIS 


Son dynamisme, son sens de équipe, sa seine oux inpératis de qualité et de 
Ë permettront de développer 
. dévoluer au seir de l'entreprise et du Groupe. 





INTERNATIONAL | | Conseil en mint-informatique 


CSS 
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OFFRES D'EMPLOIS 


CA: 37 MILLIARDS 


Chef de service 
financement groupe 


Puissant groupe industriel français de premier plan 
40.000 personnes, 37 milliards de chiffre d'affaires donne 
une dimension nouvelle à la Direction Financière du Groupe. 


Dans le cadre de cette orientotion qui assacie rigueur et techniques nouvelles, un 
re 


Ge dapvon 8a10 cr eee one 

à ise au sein nt striel et avoir 
, une née desde Sans spéciclisé dons le demain du Faançcement à 
LE Eponge en nas Bone coco un io, 


impliquera la responsabilité des apérations de financement à LT. du 

montages de financements IOUX, négocialions avec les organismes 
anciens et bancaires, coordination des opérations de financement réalisées por 
les flicles et suivi financier de celles-ci. 
Î 5e verra en outre confier des études financières concernant des prises de partici= 

ki : 

Familiarisé avec les méthodes de gestion et de troitement de Tinformation, ce 3 
candidat de bonne envergure devra témoigner de qualités de rigueur, de dyna- = 
misme et de contact. 
Réelles perspectives d'évolution de corrière ausein dela direction du Groupe et de 3 a 
ses filiales. > 
Poste à Paris. 


Ecrire sous réf. ZI 471 AM 
Discrétion absolue 
Membra de Syntec 


7t, rue d'Auteuil 75016 Paris 


Direction industrielle 


Le PDG d'une PMI gyramique (+ 200 millions de C.A.) 
solidement implantée sur le marché du machinisme agricole recherché 
son Collaborateur Technique Direct. 


se verra confier la responsabilité d'animer, d'optimiser et de gérer l'en- 
semble des services techniques (environ 60 personnes): études. pro- 
duction interne et sous-traitance, service après-vente. 

D'au minimum 35 ans, ingénieur de formation (AM, ECL, IDN..), il possé- 
dera impérativement une expérience de direction d'une petite unité de 
production" dans un domaine proche (chaudronnerie, mécanique...) 
englobant les méthodes et l' industrialisation, la fabrication et le 
contrôle. 

Les capacités de gestion, d'animation et d'organisation seront des élé- 
ments déterminants pour le choix du candidat. 

La rémunération à la hauteur du niveau de responsabilité confiée, 
dépendra également de l'expérience du candidat. 


Lieu de travail: Paris. & 


Ecrire sous réf. XH 470 AM. 
Discrétion absolue Ù 
Membre de Syntnc 


FUBLIPANEL 


Animer et optimiser la production 
dans une PMI de 330 personnes 


Filiale d'un Groupe important, les performances de nos 
installations et de nos iques nous placent au rang de 
premier producteur européen de cannelures. 


Nous voulons confier la responsabilité d'une ligne de production intégrée (du parc 

à bois au produit fini) récemment modernisée (80 personnes - 140.000 tonnes par 

an) à un jeune Ingénieur possédant une expérience fobrication de 3 à 5 ans 

acquise dans l'industrie popetière. La connaissance du papier d'emballage PPO 
serait un atout intéressant. 


lo compétitiviié de son secteur et 


Poste basé à 100 lan au nord de Paris. 


Ecrire sous réf. EM 438 AM à Madame SANTAMARIA 
Ti, rue Calvé, 33000 Bordeaux .. 
Discrétion absolue “ 


PUBLIPANEL 





DANS LE CADRE DE LA DECENTRALISATION 


DE SON INFORMATIQUE, 
UN IMPORTANT PO DE MUTUELLES 
le poste de 








Vous aurez à : 
© Promouvoir les systèmes en cours de développement sur des 
IBM PC auprès des différents utilisateurs. 
+. Assurer le conseil et la formation, lors des démarrages. 
‘ © Dérecter, en liaison avec les Directions des différentes sociétés, 


développement réseau 


ar etäla on des candidatures des futurs 
os ponte er ‘examen CE À 
sont vos melleurs atouts. 


Vous qualitatif du réseau : centralisation, 
paricipez au “es ifomañors. à a 


ASSISTANTE 


Elle devra obligatoirement : 
- avoir une maftrise parfaite d’un secréta- 
tiat de haut niveau, 
- avoir une excellente présentation, 


les nouveaux besoins, en formuler les spécifications et éven- 
tuellerent évaluer 1es logiciels correspondants. 

Ce poste nécessite : 

e Une expérience de 2 ou 3 ans dans un département informa- 
tique ou un cabinet de conseil. 

e De bonnes qualités.de négociateur et d’animateur. 


e Le goût des contacts, de l'organisation et une disponibilité 


- être bilingue anglais. pour les déplacements. 


Vous | au des actions Position cadre. ; Nous S remercions d'écrire avec photo et prétentions sous 
near lettre manuscrite de candidature, | 
de candidature avec CV, photo et C.V., photo et prétentions sous 
Cr ar. exslospe à COTEBA INTERNATI ONAL. 


Générale, 92-98, bd V.-Hugo, 


J.F. ALLIX - 17, rue de la Baume 
92115 SOS CLICHY. 


75008 PARIS - 43,59,77.55 


For les, BP à 02600 Villers-Cotterêts. 
HLA conseil 


æ eo 20 
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OFFRES 






















‘pe 
= Société d'LM 
LE LEADER MONDIAL DE LA C.A.0O. Le 
: 
‘ re VOUS RECHERCHE UN GÉRANT D'IMMEUBLES 
E 
systèmes administralifs et bureautiques, lirterconnexion des Responsable de 1 500 logements 
Ë Rs em ee Dm NS pes 
à RESPONSABLE M.LS Réf. RM vrement de yes et des charges, de l'entretien des 
: Un gestionnaire avec une formation supérieure en informatique, nie ee avec ms 
= rs 
] & réseaux locaux, LS M S, PC DOS, UNIX ainsi que des Res 0 Fanpiinon Ernie 
1e ‘ un pare cornalssance écrit aride l'angais, Adresser €.v. photo 8 rentions socs n° 7231 
8 : DAS ut GS VE PORT 5, rad % Monressuy, 75007 PARIS. 
Li à responsabilités implique à La fois grande autonomie et une grande 
P À PL gran pr le et 
4 ä GESTIONNAIRE DE CONTRATS DE MAINTENANCE 
ro Lu 
é 

+ Naire développement pique que nous axcorcions une part importante à a gestion de LP Déree ct Lotus pabliges in de Se 

cond! un AE russe Dec e 

: de et de du mieu uire 

: : Re de condacts, vous possédez une expérience adjoint direct : 

, Ph VOTRE MISSION : ‘ 

“ FACTURER - CONTROLER - INFORMER ; ON CADRE SUPÉRIEUR EXPÉRIMENTÉ 
so Due ces rose sin oran, au, mie à jour des conas, ) : rie 6 d' ‘ ) 
ca aa aa en Sr SAN eq some ca dem ÊX | Etes nee ST 
es lren avec notre S.AY. et notre F DIRECTEUR GÉNÉRAL. 
pla Ce poste très complet devrait évoluer à terme vers une fonction de contrôle de gestion. È : 
act “Envoyer CV, photo et prétentions on précisant la référence Si vous possédez toutes ces qualités, alors vous nous intéressez. : ; 
pa du pate ren à NTERGRAPH FRANCE « Les Merursles » set cr PU PARIS 
a ES LemE. 40, rue Jean Jaurès - 93170 BAGNOLET Discrétion assurée. 

mil 
tra 
E 
19: - 
de 
mie æ pa : 
: I _ | 
Fe CCOPOIL ;cute de Jeunes Ingénieurs RHÔNE-POULENC 
. : : : recherche 
5 responsables projets industriels pour activité chiniques de Dtéblons à voctionsimamaionaes 


— 





Se ep à 


£ 


RES. pes 





(ECP, ENSTA, ECL) 






de nscephon  d'amistance opérationnel en Hal, sécurité et maintanance des systé- 










jeunes ingénieurs 
L'informatique de demain est votre affaire 


Serete Ingéniérie (800 personnes) réalise chaque année pour ses clients de grands pro- 
jets industriels et tertiaires dans les secteurs les plus différents : Hanet dans Ml 


ingénieurs études électroniques 2 ET Fe Se 
({ENSERE, ESIEE, ESME, ou équivalent - option re. 










CHIMIE DE BASE, MINERALE FINE 














Les Divisions chimques de RHONE-POULENC, en forte progression en C.A. et en résultats, 
poursuivent une politique active de développement industriel {nouvelles installations, opu- 
misation des procédés, nouveaux produits...) en France et à l'Etranger. Elles offrent de 
réelles opportunités de carrières internationales à des candidats à fort potentiel, autonomes, 
Pouvant prendre rapidement des responsabilités. 







‘À RHÔNE-POULENC 











mes industriels 
satellites, systèmes d'armes, process chimiques, ateliers flexibles. CENTRALE, MINES, ARTS etMETIERS... 

Û ‘2: he saparanee sonia 84 MM 
Vous bénéficierez de or peirienes auxquelles vous serez tout d'abord formés a prendrez Il leur sera confié des postes techniques de BUREAUX D'ETUDES, TRAVAUX NEUFS, à Er à OSEO DES |" 
rapidement la responsabilit jets dans ces domaines. Merci d'adresser votre candi- MAINTENANCE, dans des secteurs de hautes technologies. Les niveaux de responsabilités en rar erté res 
dature, sous référence ÉCOLE à COPOL, 26, rue du Château des Rentiers, 75013 Paris. ne seront fonction de l'expérience et du profil des Cancigais, confirmés ou 1720 2e Care a mn " 





es productique, grands projets-parisiens, économies { E’renger 
‘énergie, … Merci d'adresser lettre manuscrire, C.V. et photo sous référence M18 B à notre Conseil : 
de den er Serete met en œuvre un ambitieux programme è ï £ 
d'informatisation de son métier en utilisant des méthodes modernes : ARCO - 25, rue Cambon - 75001 PARIS j Pi RECTEURS DE PROJE 
pee ee" 


base de données, bureautique, info-centre, CAO, réseaux locaux, 
systèmes experts, micro-informatique, … 
sur des outils performants : 
ASSIGRAPH, COMPUTERVISION, IBM, XEROX, … 


responsable marketing » : 


En étroite collaboration avec le Directeur Commercial et au sein d’une petite équipe de haut niveau, vous 
participez à la définition de la politique commerciale qui concerne, principalement, l'édition de livres d'art et 


de produits culturels. À la fois homme de terrain et de stratégie, vous intervenez aussi dans la gestion des 
ventes : établissement des prix de revient, élaboration des tableaux de bord. Vous explorez aussi les nou- 
veaux marchés et mettez en place des circuits de distribution. 

Vous avez 28 ou 30 ans minimum, vous êtes diplômé d'HEC ou équivalent et vous pouvez vous prévaloir d'au 
moins cinq ans d'expérience commerciale. La connaissance du monde de l'édition serait un 
atout. (Réf. M/169.02/B) 


Nous vous remercions d'écrire, en précisant la référence, à notre Conseil, Nicole DOGNIN, qui 
étudiera votre candidature à titre confidentiel. | 


SERTI SELECTION 
49, avenue de l'Opéra - 75002 PARIS. 





au 


























projet professionel 
d'abord : fe formation de type HEL. ESSEC, SUP de CU, une première pro= 
duits de deux à quatre années, de préférence dans Le bieos de cposommanan durables où à M) à 
notament parücipé à la conception et au lancement de produits nouveaux, 
La randonnée, ensuite : Spor et art de vivre, qui voit croître considérablement Je nombre de ses 


sdeptes et, outre des pieds agiles, nécessite uipement de étudié couchage, 
gourdes, boussales e nus PE rm postale istiquent. 


| C'est le développement de œeue ligne qui lui sera confié, au plan nétional et international, en Hnison 


avec les services techniques et la farce de venté au sein d'un marketing rassemblant 
quinze paronnet. L'entreprise réalise un CA de l'ordre de 600 mins de Frans et a ns pertore 
rante tant en France qu'à l'export. D'où bien Sûr le nécessité de maîtriser l'anglais, Les consultants du 
cabinet SIRCA -64 rue La Boétie 75008 Paris - sonten charge des p: premiers contacts qu'ils conduiront 
en touce confidentialité, Merci de leur écrire sous référence 525 531 M -Le poste est situé à Paris. 


Membre de Synwec 








DIRECTEUR ADMINISTRA 


Mc à roses 











à . , . 
nl ane pourquoi la Direction qui a en charge le D pRanant Le ce programme recrie Entr 74 donc ] cune au p alais Br ongniar t... À sir gt a JOURNÉE, 
r le jeunes Ingénieurs débutants ou non, désireux d'acquérir ou de valoriser un savoir-faire : 
u de pointe dans un ou plusieurs de ces domaines après une formation à nos méthodes. Merci ppp mr parano  Dous avons fait à temps les bons Preris o 
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OFFRES D'EMPLOIS OFFRES D'EMPLOIS OFFRES D'EMPLOIS OFFRES D'EMPLOIS 


GRAND GEOUPEMULTINATIONAL 
— ENVIRONS DE DOUAI — 
secherche 


. RESPONSABLE 
‘DES APPLICATIONS 
INFORMATIQUES 






Un important Etablissement Industriel d'Etat 
{2000 pee à vocation de conception 
et réalisation de matériels navals, offre à 
des ingénieurs en début de carrière de valoriser 
leur formation et leurs aptitudes dans 
un environnement particulièrement ouvert 
aux techniques de poinie. 


importante société industrielle française, 
ayant la plupart de ses usines dans le Nord 
recherche, du fait de sa nouvelle structure, 
pour sa Direction “Budget et Comptabilité” 
implantée à Valenciennes 








- Le Responsable du service 
comptabilité bilan 


Ce poste adresse à un Cadre Comptable confirmé disposant d'une formation 
supérieure (ESC ou équivalent + DECS) et d'une expérience de 5 ans environ 
een fr RE ble des Services Comprobles, i 
nt ra 
en relotion avec le irons établissements de la societé . de ses filiales one 


mera une équipe de cinq personnes. 
7 référence OY 462 CM 


Le Responsable de la cellule 
“Trésorerie et Consolidation” 


Ce poste s'adresse à un cadre déburont disposant dune formationsupérieure [ESC 
ou équivalent + DECS). 
loc sous Tout du Responsoile de Service "Compiobié Tier£ 'oura à oni- 
mer une équi} personnes. 

re référence PZ 463 CM à 


Ces deux postes comportent de larges ibilités de développement de à 
carrière duns la société, ses flioieret groupe auquel elle appartient. à 
ë 






li recherche 


e Un ingénieur mécanicien 


études et dével 
! : : » L eloppement 


Etroïtement associé aux différentes études conduit le département 
mécanique, équipé en CAO, ä deviendra P  mpree “vibre- 
Done rs ons con igonss de bora dans ca demoine seront seront complétées 

= la Hergé de modéler des ns 


d'évoluer leurs 
réf. SC 465 AM 











e Un Ingénieur électroniden 
études et développement 


À assumero une responsabilité détudes et de développement d'équipements 
élecroniques utilisant les microprocesseurs. Appeler à k uer un rôle moteur 
gars le servion  devre_onimer une e de iciens et conduire 
lu évolution technique. Ce poste impfque norireusee relations Internes 
nn lecture courante de l'anglais technique est 


réf. TD 466 AM 






2 INGÉNIEURS 
GRANDE ÉCOLE 





Ecrire en précisant la référence 
Discrétion absolue 








e Un Ingénieur d'essais 


Grue mp, PNR MARIE dé 08 dat dine 












importante division spécialisée “Chimie Fine” 
d'un des tous premiers groupes chimiques 
françois, de notoriété intemationale, recherche un 


Ingénieur 
industrialisation procédés 


Interface entre la recherche et la production, il participe au sein d'une à 
Fame “Son des procédés existants del Tusine efél'ndusnialsohon de see 






réf, UE 467 AM 


Ces postes supposent un sens développé du travail ae. d G- 
tés de rigueur ef de curiosité technique et ouvrent due erspectives 
d'évoluhonvers des responsabilités d'encodremenretde sourde nationde # 





Institution ne la Communauté 





recherche diriger un important cen centre 
proie ane (Paris) un 


Responsable de hautniveau 








PUBLIPANEL 





















nfinmée du 
Rossédant une expérience co: nus du manage H eectue lensemble des étudestechniques et économiques et au besoin desessais 
=. re sa ns Dos oi SR de matériels conduisant au cohier des de chaque affaire. ll reste l'iner- 
rene ie chair re he C 7008 PAR ARS Le. locuteur des ingénieurs de projet jusqu'au Je des installations. 









Ingénieur diplômé {ECP, ENS, GC.) 1 possède une expérience d'environ 5 à 
8 ans de ia mise en place des procédés dans le domaine de la chimie fine et 
témoigne de copacités de dialogue et persuasion, 

Anglais nécessaire. 







Evolutions prévues pourles candidats désireux de s'investir dans un grand groupe 
gr rotiquant la gestion des carrières. 
ste: proche banlieue Paris. 


Ecrire sous réf. KA 472 CM eee ES alger, 


Discrétion absolue $ “e 
Membre de Syniee ; 
71, rue d'Auteuil 75016 Paris 


PUBLIPANEL 













25 ans euviron pour secteur 91 et 94, 
Rémunération fixe + pourcentage. 


Envoyer QU et sous n° 7.218 M 
5, rue de Monttessuy, PARIS-7e, 





















DIRECTEURS DE PROJETS PÉTROLIERS 


Ils auront une expérience de quinze à D ns de Dane 
à l'étranger au de Directeur. 


DIRECTEUR ADMINISTRATIF ET FINANCIER 


à la mise et à Le gestion d'une société à l'étranger. Expérience de dix 
id Php de quand à un poste équivalent. 






















Constructeur Informatique notre Marché : 
Les Mini et Micro Ordinateurs Grande Diffusion 






Paris 
















Sur ce marché concurrentiel la mise en place d'un système logistique * qui toumne ” est donc une priorité. 
Nous formons l'équipe qui devra animer et assurer sa réussite 


Le Responsable H/F 
de l'Equipe Logistique 


devra prendre la responsabilité opérationnelle de l'ensemble des actions à conduire : conception, réalisation èt mise 
en oeuvre de la solution cible, actions d'amélioration court terme, en cohérence avec la cible. C'est un homme de 
métier qui a une bonne compétence logistique. !l salt conduire des équipes, il a l'expérience de la conduite de projets 
importants. (Réf, RL 3004) 


. Le Correspondant Logistique H/F 


auprès des équipes marketing, Il doit leur apporter son professionnalisme et les contraintes de gestion du flux 
matière fout au long du cycle de vie du produit. 

1 participe également à l'adaptation de la logistique aux besoins stratégiques définis par les chefs de pas Pour 
accomplir au mieux cette mission, il doit avoir des cr rances en logistique, planification ; système d'information 
et connaître les produits informatiques. (Réf CL 3004) 


L'Organisateur Logistique H/F 


C'est un ingénieur en organisation, ayant des connaissances en logistique - gestion de magasins, transports, 
prévisions, crdonnancement, planification. (Réf. OL 3004} 


Le Statisticien H/F 


devra élaborer des systèmes d'analyse des flux dans le temps, les correlations entre les produits et leur évolution. 
rsres par nr né les systèmes d'information ex Une signification statistique. (Réf. S 3004) 


Pour l'un ou l'autre poste, veuillez adresser votre candidature, sans oublier la référence à l'agence DESSEIN, 
15 rue du Louvre; 75001 PARIS. —— 


RE 
SR 
SEE 
a 


. CHEF DE SERVICE ACHATS 


Dix à vingt ans d'expérience 


SPÉCIALISTE DES SERVICES DEVIS, CHIFFRAGES 
DA a janicies, Goctronio 
ANGLAIS COURANT exigé pour chacun de ces postes. 
SECRÉTAIRES BILINGUES : français, anglais. 
SECRÉTAIRES TRILINGUES : français-anglais-russe, français-anglais-espagnol. 


Adresser C. et prétentions sous sous n° 7.221 
at APRES de Monttessuy, Paris (7). 






















DESSEIN 





{> Synthélabo 


recherche pour son Centre de Recherche en Netrition Clinique - 


UN CHIMISTE ANALYSTE 


pour prendre en charge la responsabilité de ia recherche et du développement 
Ge nopeUeS Hoche antiques. 






oa docieur 3 cycle en chimie qui possède un 
ea recherche et mise a point analytique : 
cette expérience à été acquise si possible dans une structure de recherche de 
Où ahmentaire. 





es rompu à toutes les techniques chromographiques et possède des 
animateur Jui permettant de faire progresser le groupe de 
techniciens dont à aura la responsabilité. 
Lieu de travail : pence bals sd-ous de Pare 


Adresser lettre manuscrite, curriculum-vite. phoio et prétentions 
Dons référence 112 à 'aentiur de : 









a PI res 
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OFFRES D'EMPLOIS OST 2 CINE OFFRES  D'EMPLOIS OFFRES D'EMPLOIS 


5 ir d'un succès avai remarquable que celui de TELERATE 
Peu de sociét£s peuvent se prévaloir d'un au ue 



















laboratoire pierre fabre, 
recherche pour sa direction internationale: 
F7 e 7 Fr 
secrétaire général export 
HEC, Sup. de Co, ESSEC) 

Relié au Directeur international il étudie, propose et met en place le suivi des structures et procédures assurant le 
bon fonctionnement du département Il anime et coordonne l'activité des collaborateurs et contrôle les résultats 
des zones. Il prend toute décision tendant à optimiser l'activité du département, 11 élabore et contrôle les 
budgets, supervise l'administration des ventes et des filiales, définit les conditions commerciales pratiquées. Il 
assure les liaisons avec les directions de marque et leur marketing. 

È LR CRE o ee ve RARES de FOR PER PAR Pan omis de 































la constitution et ls mise à jour permanente de 





biens de consommation à distribution sélective. De formation supérieure avec une 
professionnelle d'au moins 10 ans, il sait organiser, coordonner, décider. La pratique de l'Anglais est D Une ne Han 
indispensable, l'Allemand souhaité. 






COMMERCIAUX TRÈS MOTIVÉS 


che des résulats remarquables dans Le vente, par euemple de produits t 
Des i ormaiques ou de comnpeniention ou bien qui ont n6qués sue grinrie en nee 
marchés financiers, monétaires ou boursiers, 2 
Fe souhaitent maintenant entamer une carrière commerciale. L 
Les candidats idéaux ont cette double expérience et sont probablement Agés de 30 ans 
2 ï, êts à leur ssgurer, pour objoctifs 

exviron. Compte veau de nos exigences, nôus sommes ir : 






Nous vous remercions d'adresser lettre manuscrite, CV. photo et prétentions sous réf 8424 à 
Monique LECOQ - Département Cadres du Cabinet SELEPHAR - 
77, rue du Château, 92103 BOULOGNE 


















400.000 FF 


une opportunité saisir pour des candidats de valeur, au moment où les 
RSR Pete dames des marchés financiers en France offrent des 
Dors ds une LOS qu ee manne aux Bt Un 2 





x, Mines, 
Ponts, Centrale. | 


Nous avons quatre raisons (au 
moins) d'intéresser les meilleurs : 
Première ise routière dans 

























Les candidatures (lettre manuscrite + C.V. + photo) saut à adreser confidentieliement à : 





entreprise 
région, notre solidité financière conforte 
notre volonté de développement. 
- Nous croyons aux hommes, c'est plus qu'un style : une 
philosophie. 
- Notre groupe est diversifié : les perspectives de camières sont variées. 
- Nous sommes implantés dans le tiers Sud-Est de la France : il est agréable d'y vivre et 
d'y travailler. 


Ingénieur débutant - Ingénieur confirmé - Chef d'agence 
{peu ou pas d'expérience) RA. GR 443 (2à Sans de “route” en France) Ré£. GR 444 (au dessous de 35 ans) Réf GR 445 


Notre métier offre l'autonomie et impose rapidement des responsabilités : sur chantiers, en Agence, en Région, 
: plus tard en Filiale, au Siège, dans d'autres Divisions, 































RESPONSABLE DIRECTEUR DE 
PROJETS. 

I sera notre interface principal avec l'un de nos clients pour lequel 
À où ces Faure lune pur rénale de à copie, de à 
ce titre, il sera d'une e tion, de 
suabégie et de à mine en pacs des alone de de promotion de 
l'entreprise et de ses dirigeants et, d'autre part, il sera l'exécutif 

de la communication du groupe. 


Diplômé de l’ense (grandes Normal 

É Tr 
tion acquise dans un cabinet ministériel, le sillage d'un homme 
POSE Ie EOrps prétter où le parvis Conenurieanes d'ÜRa 









Faites le choix “Gerland” 
VOTRE CARRIERE EN ROUTE. 


Merci d'adresser votre dossier à SEFOP notre Conseil, sous la référence correspondante. 




















NS TR@]T 1 1 Rue des Pyramides, 15001 Paris. 











En connaissance dun rl pou serait appréciée. 
Mal du nos abs C Ve de Sets Ÿ 08 M M (à mentionner sur 
Société française, filiale d'un Groupe International leader sur son marché en Europe, nous concevons, produisons et commerciaïisons des l'enveloppe). 
équipements indus ru de précision. Notre CA est de 360 MF dont 35 % réalisés à l'exportation. Pour intensifier notre développement, nous 
| BEC rm 
Chef des services achats gestion de production || :-- 


Sous la responsabilité directe du Directeur industriel et avec l'aide d'une équipe de 25 personnes que vous dirigerëz, nous vous proposons 
di ‘être le maître d'œuvre et notre statége en matière d'achats, à savoir : définir la politique Achats à moyen et long terme,  Parüciper à l'amé- 
notre é en aidant les fournisseurs 8 mieux répondre à nos besoins (qualité, flux de production, prix, éleis}, négocier et 
superviser les ré animer un service de gestion de production fortement informatisé (système COPICS) chargé du suivi de flux des pro- 
luits à travers l'entreprise. 


De formation Ingénieur complétée par une spécialité (type E.S.A. ou Ecole de Gestion), vous avez une expérience réussie dans les achats at 
une bonne pratique de l’ anglais. x 


Nous vous offrons un poste situé à l'Est de Paris {25 km) qui vous permettre d'être associé à la réussite d'une Entreprise performante et de 
satisfaire vos ambitions. 


AN a ocre oser conps Dare manuserha + CV: + photo + prétentions}, sous la référence L/CSA/LM, à notre Conseil Thierry ® 
de CARNÉ, qui vous garantit toute discrétion. 


AFCOREM (@) Raymond Poulain Consulats 74, rue de le Fédération - 75015 PARIS 


Dans un créneau en forte expansion 


nous recherchons 


e des Informaticiens 


ayant de réelles capacités. de rédaction en français 


° des Traducteurs 


ayant de très bonnes connalssances en Informatique pour tra- 
duire et réviser des textes techniques infomnatiques de haute 
qualité (anglais vers français). - ; 
Veuillez adresser CV, lettre de candidature et prétentions à 
GCEGOS Alpha-Langues 204, rond-point du Pont de Sèvres, Tour 
Chenonceaux, 82516 BOULOGNE CEDEX. | 








Vous et nous 
la raison et l'ambition 


La rajsbn, parcs que diem soi que 60ri ri dpons cuei de 'mtres échescence nous, entreprise recherchons les meilleurs 
ingénieurs commerciaux et vous, recherchez la meilleure entreprise. Cest simple, mois C'est efficace. Cette synergie est cele du 
succès, un résultat que nous sommes heureux de partager oujourd'hui avec nos collaborateurs et demain avec vous, 


Ingénieurs Commerciaux Confirmés 
dans la vente de grands systèmes informatiques 


L'ambition, celle de satisfaire à la fois nos diienis, vous et nous. 

Nos dients : en leur fournissant les systèmes d'information les plus performants cmsi que des produits at des services de qualité, 
Vous : tte cet Radios el PA 6 co 
une politique de formation intense. 

Nous : en assurant pour l'entreprise toute entière, pérennité et profiabiité. 

VUE LR FES es a A dima NO Po ee rm A a A 
mes informatiques, si vous comprenez bien l'anglais et si vous avez une formation école de commerce ou ingénieur. 

Écrivez sous référence MONT 96 Marie-Claire SAN QUIRCE - DIGITAL EQUIPMENT FRANCE - 2, rue Gaston Crémieux 91004 


Don Digital : un choix de soci 


comm ESS us 


La file rançaie dun groupe minatona 2 
agro-alimentaire et Para-chimique recherche 


DJOINT — 


irectéur. juridique. 


Tue d'u DEA de ro privé (tv commercial) 
vous vez déà pl Fous 
Fonction si 


Connaissance de l'anglais serait un atout très apprécié. 
Ce poste est situé dens la proche banlieue Sud de Paris. 


msn 


— Cuancuiunm 














TROIE 


CE NIERIE INEORMATRN 


| JEUNE INGENH 
| DE RECHERC! 

carnet 
RUE uns Norman 


1 
! 

| 

| && HS de à Ta 
1 A 2 on Cor Paré DIRE GePan 3 PR 
lo ï 
| 





"dt La LA PR AE 


| EGOR TECHNOLONEIE 

\ « rm set: < FAR PARTS 

me M, FD sin rs 
Rat bDe 10 


MOUSE CR 






L'UN DES TOUT no 
CORRESPONDANT DE L'UN D 














Vos TE COMp 
Shres connaissances dE . 

+ ons d'expérience dé k 
ciponiobiités d' ences ant." . 





Nous vous offrons : 

ro de travail simuler in 
raie e? internotoncle, ous 
Srmahn eo slémar ss av ch 
. Zroent l'unlsaten de Mk 
. © possibibtés diversihées d' denhaioe < 


remunergtan afrayonté, 
Merci d'adresse 
P 















DUREE 
CFNIRALI, 





2 3218 FARIS SUD: fquante Agcaragene M ONE 


à LS ere as 2 hotes 












RENADOENON DURE 


OFFRES D'EMPLOIS 


. INGENIERIE ET SERVICES INFORMATIQUES 
(PARIS | 








MPORMATION FIRANCIERE Eu 
a Be Loue ee | : 


ee eu er NO 
merci d'adresser votreliettre de candidature avec férence 
à Jean-Paul FRAY, Directeur des Ressources Roue À LL 
SÉGIN Z.rue de ‘la Pointe <29113 SECLIN. 


MONETIQUE, TELEMATIQUE 





Développer les batteries de demain... 


RESPONSABLE DES ETUDES 
‘DE PROPRES PR AUTRES 


FULMEN ::=° Pare + ru8 CE) où cha dut tbe # 


plomb. Une est 
Benenes 1 opportunité À Re D 













cteur de . 
si 
munication 
NSABLE DIRECTEUR DE Én n se hoe « _ CIBIE 
Se _ D er NOT OGIES 











Electrochimie 


JEUNE INGENIEUR 
- . + DÉRECHERCHE 


; Eu d'Accumulateurs (2500 per- 
FULMEN 2 


ropéenne 
ne Doug CUS) et spale dns au _A 

fa commercialsaton d'accumulateurs au 
Rattaché au Directeur de pie Recherche et sosisté d'agents techniques, le titulaire 
deu poste conduit des recherches appiquées dans le domaine de rélactrochimie. . 










SR LAS ER CS LUN 





d'évolution 
CD een Sons drag des car RL « 
Merci d'adresser letre de candidature, CV complet, phot et 
rémunération actuelle sous référence M19/431 AF à: 


EGOR TECHNOLOGIES 
19, rue de Berri - 75008 PARIS 


PARIS BORDEAUX LYON NANTES STRASBOURG TOULOUSE el 
MILANO PERUGIA ROMA VENEZLA OUSSELOORF LONDON MADRID MONTREAL 100 














a, 


Janin wf crnest #1 lorte cxpansion 


aa Us 


formaticiens. 


ct 3. 


L'UN DES TOUT PREMIERS CABINETS D'AUDIT FRANÇAIS 
CORRESPONDANT DE L'UN DES ‘‘BIG EIGHT' 
recherche pour faire face au développement de ses 


| 

| 

| BUREAUX DE PARIS, LYON, LILLE, MARSEILLE, 
| STRASBOURG, COGNAC, NICE, METZ 
| 


“+ 


auditeurs chefs de mission 


lèmés de l'Enseignement Supérieur, vous avez : 
i le niveau révision comptable, 
. «de bonnes connaissances de l'Anglais, 
+ 3 ou 4 ans d'expérience de la révision, en ayant déjà assuré 
des responsobilités d’encodrement. 





Nous vous offrons : 

e un cadre de travail stimulant auprès d’une clientèle variée, 
nationale et internationale, 

e une formation complémentaire aux techniques d’audit intégrant 
largement l’utilisation de l'informatique, 

e des possibilités diversifiées d'évolution de carrière, 


res er 


antenne l 


° une rémunération attrayante. 


Merci d'adresser C.V. et prétentions, à : 
Christine Schwarz 
56, rue de Ponthieu 75008 Paris 


ja Robe Tu Te Re Le 


PO 


DJOINT — Æ 


recteur juriciaue 


pere ve 


ETUDES DE SOLS ET FONDATIONS SPECIALES 
‘ SERIEUSES REFERENCES — C.A. 60 MF — 
recherche 


OST TRAIT EU ET 
CENTRALE, PONTS. À & M... 
+ Jeune génie de lorrain me pre plans en mécalque de ol un Comes, 


Ghantiers où BE 
M assure fe contact avec les Cilents et Prescripieurs, génère les consuitallons et participe ae 
négociations. 


US À ne Gone matt Co D OHLONES Mia opéraionel. 
+ Poste basé PARIS SUD ; fréquents déplacements courte durée. 
+ Posaibitié d'évolution dans la fonction. 
Ecrire avec C.V. détaÿlé, photo at su one à ue Sen, 88 rue 
Jouftroy, 75017 Paris {réponse et discrétion assurdes). DR LA Greene ADR 


GUILLON SELECTION 
















OFFRES D'EMPLOIS 
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OFFRES D'EMPLOIS OFFRES D'EMPLOIS 


COMPAGNIE BANCAIRE 
PORTES OUVERTES SUR DES METIERS D’'AVENIR 
AUX JEUNES DIPLOMES DES GRANDES ECOLES 


Aujourd'hui, nous sommes 60 sociétés, 6 900 collaborateurs qui 
interviennent dans tous les secteurs de pointe du financement de 
l'économie française avec un volurne d'affaires qui nous Situe au pre- 
mier rang des groupes financiers privés. | 

Pour ampéfier notre développement, nous ouvrons grand nos portes 
à des jeunes diplômés de Grandes Ecoles (X, Centrale, Mines, HEC, 
ESSEC...) remplis de bonnes idées. 

Ptanification et contrôle de gestion, marketing et lancement de nou- 
veaux produits, animation commerciale dans toute la France, études 
internationales, études financières et actuariat, marketing-VPC, 
gestion dé portefeullles, statistiques, informatique. 

… Autant de métiers ouverts aujourd'hui tant au niveau du Groupe 


net men : CETELEM, UCB, CARDIF, UFB 
Locabail, Si 


A lacunes Éd iee di 
mais aussi de vas goûts. 
Les bonnes idées, c'estle matériau da base avec laquel on a construit 
la Compagnie Bancaire. Nous attendons les vôtres. 
Dans le Groupe, si vous avez talent et ambition, vous ferez vous- 
même la carrière à laquelle vous aSpirez, la promotion interne étant 
une priorité. 
Pour un premier contact, merci d'adresser lattre + CV et photo sous 
réf. 179 en précisant votre choix de début de carrière à 
Michèle Chiron - Compagnie Bancaire, 
Service Orientation-Recrutement, 5 a. Kilëber 75116 Paris. 


LA CLE DU FINANCEMENT DE LA FRANCE DE TOUS LES JOURS 


Fr groupe de la compagnie bancaire 


Vous animerez des équipes de développement 
depuis les spécifications fonctionnelles eue la 
recette client dans les domaines suivant! 

Télécom, réseaux pd 

De formation ingénieur pue Ecole ou équivalent 
option : Informatique/Télécom vous avez une expé- 
rience de 5 ans rainimum sur des projets Télécom 
temps réel à base de microprocesseurs 16 Bits. 
Votre évolution à terme pourra se faire vers des 
projets microprocesseurs 32 Bits et Unix 

Nous vous remercions d'adresser votre candidature 
complète à l'attention 

de Michèle Corbineau 

BULL TRANSAC. 7. rue 

Ampère. 91343 MASSY CX. 


Un Chef de Projets 


Logiciels 
Grands Comptes 









INGENIE UR INFORMATICIEN 
HAUT NIVEAU 


offre de nombreuses possibilirés d'évolution au CREDIT. 





él at re 









Direction de linformati herche un Ingénieur Informati AGRICOLE, 
cien pour UT & Fee ei doser: VUE nous éreer ins de cond 
e animer l'implanrarion de ls méthode de conceprion dature, CV déuillé, photo er rémunération actuelle, sous 


MERISE : 


référence SB/0421, à CNCA, Service Gestion des Personnes - 
ne : 


St-Quentin-en- Yvelines - 78280 GUYANCOURT. 







Senna mes A CAISSE NATIONALE DE 
sieurs années en tant que jet er une connaissance 
ge de mébole MERE QE CREDIT AGRICOLE 
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plein :celuidelaventeet duconseildirectsen placements financiers auprès des particuliers. 
Bien sûr, nous nous appuyons sur des moyens informatiques performants dont le développement nous conduit à 


recruter plusieurs : 
Ingénieurs analystes 


Au sein d'une équipe qui se constitue, vous parliciperez … expérience informatique acquise si possible dans un en- 
au développement de l'ensembie des applications de  vironnement IBM. De larges opportunités de carrière 
gestion, de la conception à la mise en place, en contact vous seront offertes au sein du groupe. : 

étroit avec les utilisateurs. Ces postes sont à pourvoir dans l'Ouest de Paris. Merci 
ingénieur informaticien ou où Universitaire (MIAGE), d'adresser votre dossier de candidature et vos préten- 
vous portez un intérêt tout particulier aux questions tions à notre conseil sous réf, JC/1 : INFRAPLAN - 83 
financières et vous souhaïtez valoriser une première boulevard Raspail - 75006 Paris. 


Nous sommes une banque, fiiaie d'un groupe financier à dimension européenne et occuponsun créneau en 
développement 













SOURCES 




















—— INFRAPLAN ES 


Direction des Affaires Financières, Fiscales et des Entreprises 
1 recherche pour sa Division des Affaires Fiscales - 
Un Administrateur Principal qui participera à l'étabässement de principes direc- 
jours Eu Su de leur PDA, au veau RENAN mn vue notamment ler 
les doubles i intemationales, ré G 


Era iner des prix de transfert scceptables sur le plan 
un diplôme universitaire de niveau supérieur. de 
Rée € la fiscalité ainsi qu'urie large expérience des questions 


. Un Administrateur qui de des études 
teur a sera Chargé Eee 








MISSION DE CONFIANCE 
POUR CANDIDATS AU SUCCES 






gement pour une durée initisie de 
— Traitement ent eme (net d'inocs) de 275 000 P lAominisvateur Principal ot de 104 000 F 
ou 240 000 F {Administrateur}, complété d'indemnités suivant situation de famille et de rési- 


Les candidatures un Guriculum Vite détaié, an ou en 
Brél "DAPTE domant due soressés à : Dviaion du "GC à où on français, 
2, rue André-Pascal, PTS Parts cadet 16. 


THOMSON SEMICONDUCTEURS : un Rs ele croissance, un investissement 
permanent en hommes de valeur ef en moyens de production, une expansion intemationale 
confirmée par le rachat des actifs de MOSTEK (USA) devront nous conduire à réaliser notre ‘ 
ombition.être parmi les 10 leaders mondiaux de notre aclivité en 1990. 


Nous cherchons aujourd'hui à intégrer des candidats à fort En susceptibles HOCRpPer 
notre performance et de se préparer à devenir ainsi des 


RESPONSABLES DE HAUT NIVEAU 
OX, Centrale, Aris ef Métiers, HEC, INSEAD.) 








Jeunes ingénieurs... valorisez 

votre première expérience 
Dans la chimie lourde, nous sommes parmi ceux qui comptent. Nôtre 
structure de PMI (plus de 3 000 personnes, 12 usines) permet à chacun 
de s'exprimer pleinement et d'être reconnu. 
Pour deux de n0S usines, nous recherchons les Adjoints des Responsa- 
bles d'Entretien, sachant que dans une production à feu continu l'entre- 


tien est primordial et ouvre de réelles perspectives d'évolution de 
carrière. Ces postes recouvrent, plus précisément, la partie Elechicité- 


Nos équipements, objets d'investissements ts permanents, associent les 






Dans un premier temps, pendant une mission de plusieurs mois, au point névralgique de l'organi- 
sation, vous testerez vos capacités d'observation, votre créativité et votre pragmatisme. La qua- 
rt rl 
dans le domaine du marketing, du planning ou de la production. 


Cat mission acte à des diplômés de Grandes cale io plentiel débutant 
ou ayant une première expérience (1 ou 2 ans) et mañrisant la langue anglaise. :. 







HAYAS CONTACT 







et modernes (atomation, régulation.) . 
Ces postes peuvent intéresser de jeunes ingénieurs généralistes de haut 
niveau(AM... ne enr on era 
d'acquérir de connaïssances en électronique industrielle et dési- 
reux, aujourd’hui, de prendre des responsabilités techniques . et 
humaines valorisantes. 
Les postes proposés se siment dans le Sud-Ouest et en Normandie. 


PA 
THOMSON 
SEMICONDUCTEURS 









Merci d'adresser voire dossier (lettre, CM. prétentions) à THOMSON COMPOSANTS 
Drection des Ressources Humaines - 101, boulevard Murat, 75116 PARIS. 









SAL@IA 11 rue des Pyramides, 75001 Paris. 


MEMBRE DE SYNTEC 


SIEMENS 






La progression de notre if fes conore notre place de led eur ur marché cûnos cts apprécient 
la qualité de nos services commerciaux. Pour renforcer notre position, nous recherchons 


Ingénieurs Technico-Commerciaux confirmés 
Composants actifs et passifs 


Votre formation supérieure en électronique complétée par une bonne connaissance de l'allemand ou de l’anglais 
s'appuie sur une première expérience dans la vente de produits similaires. 


a ne ious Parrias 6 VOUS Cor le prüspecior et 18 SUN dù note Cerifdl ser l'arabe due 
SA 


DS Case LT A de en Ge D LL 





SOCIETE Dprpe ere ro un GA de 2, 6rmilards {conso 
En DES GMENTS El 


FAssistant du chef 
du département immobilier. 


28 ans minimum 







jerermon jeenonrder à Chelu cépartement pour prendre 
DR er D te vo dora constrections etentrotiens 





Pour un ter contact, 
référence 125 1257/M à 






DA RSA FER vache Aûmi sons (DE 


Ce poste convient à un candidat de géomètre ou équivalent complétée 
parus expérience 084 à dans dans un Pos malogue Prado ae de ere 


ES 


Li rat: Par Pasts le Défense 
Rae 738274 à 


on. SL 3.4 
latine n 2 de Filiale 
Nous Sommes la principale filale de distribution (250 p)) dun Important 
sroupe de l'agro-aitmentaire (produits frais - re romanes da El: Nous 

Champ d'action est la grande région parisien: 

Lon°2 cel'emreprise est promu dans le groupe er ous sounattons le remote 
cer par un diplômé de l'ensefgnement supérieur (grande école commerciale) 
agé d'environ 30/33 ans. Sa carrière s'est déroulée jusque là dans des res- 
ponsabliités commerciales avec si possible une expérience des questions 
sociales, logistiques et de gestion. Aprés intégration, Îl assistera notre patron 
dans l'animation de l'entreprise, dirigera personnellement 2 centres de pro- 
fitet prengra en charge tout ou partie des questions sociales. - 






Département du Personnel 
BP 122 - 93204 SAINT-DENIS CEDEX 01 
Siemens S.A. 










La 
Le Direction des Affaires Juridiques 








un juriste confirmé 





recul Suvants 
DIPLÔMÉS GRANDE ECOLE 5 
.X, HEC, SUPELEC, CENTRALE, ESSEC, MINES, ESCP... 
OÙ uakersitaires da même niveau 






Dos du secteur RQ otirent à ere de 
Écoute 
nain mare poele es DE SMS 
ment res Technolomes de l'Information 


Demander un dossser de cankdature et d'infonmaton au 






























LA-TOLMMATS ASSCOM 







8p 20 : Sophez Ant vs - CGS6! VALBONNE Cedex Enter crentreprise en herbe, Sachant coller au terrain, devra être géopra- 
Téi 83954545 ren mobile pour prendre, SOUS 4/5 ans en province, la direction 
SOPHA ANTIPOLIS autonome de l'une des autres flales du groupe. 






NN marais si tome prétentions sous la réf. n36/M 
à Lévi-Tourmay/Asscom 31, nn Con 
- aui transmettra DE / 
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+3 0€ sas MË 
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du ferons. 5 
doux Je kICOLUR | 
SAINT CLOUD te 


* «rs ua re is ou ns 
arr fe Free d'A, 
GE UOTE 






MINÇES ET AUFROICHE DENT 
de Li ane de été 
hrèder appis 3 der le cè 





à temps partiel régis 
CIE FT SUN EXPÉRIENCE 
Ru NKY AUX Péoet é 
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ire #1 
: . ASSURANCE. VIE 
Responsable des Re Techniques | 


Assurer les études et ftati 
; ds TS Ha rédacion des nouveau contrats, toutienaméorantPexploitationetla 
- ineginer et créer nouveaux produits principalement dans le domaine de la prévoyance ; 
* voik le challenge proposé à un jeune actuaire diplômé 

qui a déjà deux ans au moins d'expérience 
ca RE ee PE BP one mnt 


















Chimiste Organique 
Confirmé 


Créé à Strosbourg on 1972 notre Centre a pour 
voccrion la clébouverte de 






























. Re 
trafifs et devra étre une force de proposition pour l'amélioration du fonctionnement et de la gestion ; elle 


cri sponsable de centralisation tdu " 
des conseils et du contrôle de l'inventaire ; sell prendra en charge la préparation 

























rement ctiroctive. 

La rémunération qui sera proposée tefèters lim 

portonce de ce posa ei rare fonciion de l'anpé- 
OU COCHON! ONU. 








de ce futur cadre, 
créativité). Le poste est à pourvoir à Paris. 


A be ae re le pe 2 A ie D AA M on 
ré£. 5945 M à Roland Gardeux - Sérifo - +47 bis, aveaue Bosquel, 75007 PARIS. 
































VILLE DE AUNGIS 
(Vab de Marne) 


BBLIDTHÉCARE 
2 CATÉGORIE 


Expér. de la fonction exigée 
Recrutemant suivant conditions 









Jeune ingénieur 
généraliste 











statutaires 
… Poste à pourvoir au 1er juin 86 


Vousrecherchezune de hout niveeu, où la qualité due travel est de: oûla confiance va de sol et A vous. 
et dr ne réciproque e tabquele pour 
personnel et 1 emerna. Roc bee en à Pa 
vous désirez être des nôtres, ndressez votre dossier, qui sern traité confidentiellemnent, (s/réf. 2361) 4 Axbol, 27 rue Tahbout 75009 Paris. 








tremplin im: intéressant pour une évolution de carrière us 
gpériionnele. La pratique de l'anglais Serai appréciée, La La réunie 
sera attractive pour un candidat de tn: Re co préc «te référence 


PA 


3, rue des Graviers - 92521 NEUILLY Cedex - TéL 47.47.11.04 
Offres PA Minitel : 36.14,91.66 code PA 


Aïx + Lille - Lyon - Names - Paris - Strasbourg - Toulouse 





















LA PLANIFICATION devra assurer la planification des besoins prévisionnels 
= al pas finis reel et CRE e 

, ans la perspective du court et du moyen terme, il devra 

C'EST VITAL mettre sur pieds un plan de fabrication, en réaliser le 

suivi et le cas échéant anticiper les actions correctives. 


TORRES EEE Il participera aussi à la réalisation du programme 


directeur rolling plan. 


rit Cette fonction réclame de grandes aptitudes au diaio- 
Placés dans un secteur de pointe et que : avec le marketing, le bureau d'études et l'indus- 
concurrentiel - la Miri et la Micro  triel Elle réclame aussi, bien sûr, un sens prévisionnel 
informatique , nos produits sont très développé. 
destinés à la grande diffusion GE SONT VOS QUALITES ? 


Votre expérience (5 ans) de la fonction dans un domaine 


-LE RESPONSABLE pruche Ganplient le profil du candidat que nous re- 
PLANIFICATION Merci d'écrire à l'agence DESSEIN, en précisant la 


référence RP 3004, au 15 rue du Louvre, 75001 PARIS, 
que nous recherchons qui transmettra. 


DLCTIUUTS... 





MEMBRE DE SYNIÉC 


CRETE C \hee ee 








Socigeé d'acpication 
: Photocomposition 
up tt peu moe ei 


RM Un À LÉ un bi dite Ê ui UN ANALYSTE PROGRAMMEUR 

CLP DE DRE $ 3 CV photo ER conne ‘ ne Informatt A sene ENST NOR EEE 

Direction du Personnel, 
laColtine, 





CHEF DE MARCHÉ : 170.000F/an + 


importante société 
gestion matériel indistriel 






paraNèle ot série 









92219 SAINECLOUD nou TRADUCTEUR membre d'en groupe européen 
F Assistant du chef ce SEM POLICE INTERPRETE MenRRR ser 





JAPONAIS - FRANÇAIS 


j département immobilier 



























pour travaux vers le Français. U JEUNE SUP. DE CO. 
L Formation EST, INLCD ou équivalent. Z 
Stocks et transports Salaire et conditions de travail mativants. ê 
2, fe à Lieu de travail: MONTLUCON. 3 
_ ênis de ses Merci d'adresser votre candidature sous 
me mes EU centres de stockage. Agé de 2B ns | :: réf. 70162 à DUNLOP FRANCE — Direction 
mena | environ et de formation ë, DUT MESURES PHYSIQUES du Personnel - BA 41 — 92133 ISSY 
. : LS et/ou VOUS avez une Travail en 2 x 8 su départ, LES-MOULINEAUX . 
de de am" é RUE # ‘ réussie d'au moins cinq années dans un poste ï ee, 
A D Dir Le cb ce Dern re at Es et >» FRANCE 
gérer TE 2 Pour code nr Has à Frame EN ec Prends POUS 1° 7.220 
vous ser aidé per les équipes régénales €! 9 14, rue Bécheveln, 69363 LYON Eh Sens 
; de : perlonmants © cedex O7, qui transmettre. 
ur Bonne de l'anglais indispensable. à te 











SOCIÉTÉ 
SECTEUR ASSURANCE 


recherche 


FPE PRÉVISIONS BUDGÉTAIRES 


Société intemationale, lea- 

generee Ed sur son marché, recher- 

Aux entrepris che dans le cadre de son 
développement 


COMMERCIAL 
DE HAUT NIVEAU 












get 






recherche INGÉNIEUR 


Cabinet de Recrutement — COMPTABILITÉ ANALYTIQUE 
l a e 7e < formation + 2 minimum - ans - 
ane n°2 de File en cu omecre || TECHNICO-COMMERCIAL || pement || CouLAsOR ATEUR 













{plus de 15 ans de notoriété) recrute 












LL ide aire de EN > 1 pour succéder après 7 ans de collaboration . men, Cecroeen Age 30 ae : FORMATION ns 
Dane Le “a ET nn ls com et  terrti Z COMPTABITÉ CES NON 
LR mis GRAPHOLOGUE. expérience et parent asglais 
Le : Res partiel au ù . À Rene ee gs cs nas: pe cp de mieu, prete en COM 
CADRES TOUS NIVEAUX (Sinon s'abstenir) 2 seen de relations permanentes à tout on labo- Connaissances micro-informatique. ‘ 





POUR COLLABORATION EXCLUSIVE AU CABINET 


DE TRAVAIL : PARK 
{en moyenne 2 heures + par jour) LIEU DE TRAVAIL : PARIS. 













Pour contact rapide, merci d'adresser lettre détaillée à 
PUB CONSEIL 98 av. de Villiers - 75017 Paris 
qui transmettra ausskôt 


Envoyer C.V. sous référence n° 3447 à : 
= 47, rus des T 
75003 PARIS, qui trensmettra. 









Mers dde end (le. cv. photo er pré) à à; PLESSEY 


RS BP 142, 91944 Les Ulis Codex. 








- ehiste le. 
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da Dèns le cadre de son expansion 
LE GROUPE ESG RECHERCHE AAF 
Pa Leader en matériel de Traitement d'Air 
«+ ASSISTANTS INGENIEUR PRODUITS 
# - une école ingénieurs * 
€ Vacataires (3 à 9 h/semaine) PE A eat ETS 
5 toutes matières. H sera chargé de : ILE SAINT-LOUL 
E à z — la mise en place des moyens de caicuis de prix 
Niveau minimum: Diplômé de 3ème cycle !. i S entr. pose quei d'Orléans Sud 
d. : f de À 
5e ou Grde Ecole ou Expertise comptable. TT Eee nous le nn 208 DUPLEX 400 mé 
y ESG £ — de la mise au point des spécifications concer- MONDE Téléphone : 45-31-91-78. 
ë FE OO ESS à Een Sos Ge on A ES TE 6 POELE pro, 
ESGF : Ecole Sunémeure de Gestion et Finances — de l'amélioration des produits existants. 
ESGI : Ecole Supéneure de Gesbon et Informatique h 
ESGCI : École Sun. de Gestion et Commeice Intematlonsl Ce posts en interface avec les cilents et les servi 
P HEC : Institut de Prép. au Haut Ensergnemen Cormercral J PARC MONCEAU 
à MBA : Masters Degree In Business Adrmmstrabon, MONDE Triple réception sur parc 
ù Sr) TE Ne CU + PhORO + loue 6. sus de Moncressur, Paris-7.. | Triple, récepti Pr 
a manuscrite recteur pen RE 
Pi 25, rue St Arai 75011 Pois. . ASSIST. FORMATION 
ñ Pour un premier contact, adressez votre candids- 
ra ture à Solange MONTEIL sous réf. 700 M 
di 
1 Important hebdomadaire 10, rue du Mai - 75002 PARIS D Sn ONE 
L parisien Conseils en ressources humaines. Es. 
1 | : ETEARRMENT 
f 2x recherche DU VAL-DE-MARNE 
t recrute 
« D TECHNICIEN CONFIRMÉ BUREAU FRANCIS LEFEBVRE 
4 Ph Société de conseil juridique et fiscal, recherche 2 MÉDECINS nes = 
‘ S Libre desuite, z SSSR TE ITR. CONTROLEURS Ed + cabanon. Posnbiieé 
so pour son service de fabrication. SE e & 1 DES LOIS g'agrandissement D sur 
su j 
co Adresser c.v., références et prétentions D'AIDE SOCIALE F 
et à service du personnel, 0 BOULOGNE. 
pla 163, boulevard Malesherbes, 75859 Paris Codex 17. CONTRACTUELS ; | 
ao RDE-CEL, JARDIN 450 m° 
zu S LEE se SOLE. 28/05 70-92. 
to ——— —_—_—__—__——……——_—— - ‘296es]. i : u : 
mil Æ FILIALE FRANÇAISE D'UNE IMPORTANTE —= h 
SOCIETE INTERN LA DIRECTION 
. be as Torres 5. ne de MORMRY. Paria-7. 
A \ LR ; 
19 TECHNICIEN SUPERIEUR ae nel 14 ANS EXPÉRIENCE | % "gg a A 
de POUR ACTIVITES TECHNICO-COMMERCIALES cpmonss Exécution publicisé Tédohone: 18472872 
he 160 000 + à PRPÉRR SE médeire Gr av 
mil e dun! de Gériatrie : ” 
En ISSU D'UNE ECOLE DE CHIMIE QU 8 Lans Capo de Ghrnto- Se 
d'af © d'un GipL de Santé Publ. mecs 
Importants entreprise A GO F mobi, Gros immobilier | 
ï , epér. mie, chimis _ . : Expér. recherche information 
Allemand souhaité, anglais indispansab = INÉÉNIEUR commercial 3° Géveloppers 1e ; indusril, fnancier appartements 
= Merci d'envoyer votre lettre me- = DÉBUTANT El r re get bn on rein med PET: 
EM co pomme = 26. pass. du Génis, IH 134 ans) achats 
COGEC sous réf. 6414 à SZ pour poste TECHNICO CAL | ——— © ——— candidatures LE Recherche 1 à 3 P, PARIS 
en études et construct. de ff | 7 SOCIÉTÉ D'ÉTUDES tee * 5 a comedie» Verre Er préfère RIVE GAUCHE 
gnes électriques. PMLTe rép tete sur extérieur basé | PAIE COMPTANT che notaire 
: INGÉNIEURS . PURE ae 48-73-20-67, même le soir. 
Eepte Si déallé an 5 e Ecrire sous le n° 7,207 
Important groupe financier 2307 Ventes coume que | ÉLECTRONICIENS ÉLUS ORPI Vs me ee à 
tn se) PAE rit mation {Bourse 
recherche LOGISTIQUE DES SYSTÈUES jacpnetemencs | informe 
Er ire LÉ ee ORPI - 4566-00-75. does, corse rique 
UN J URIS TE 2401 Écrire sous ls n° 5,890 locations 2 Pn SA 2BODT Pari | 
Connaissant le secteur immobilier et ouvert aux techniques 48-99-94 00, LE MONDE PUBLICITÉ ! L rue n : 
Rama pour Tinéyrer dans sou équipe de crédiréail Auplus tarde 23m: 1966. | 5, rue de Montsssuy, Paris-7e. | ET IN LES TRnnene 200 290 msn 
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ae de Lu mer 
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Ecrire sous ne 7 198 M _. recrue. . UR - des istmsies : 
sr de Mme 1007 Fi, DE | EEE np Locations rte on 
2 Montisseuy, . ‘EN he 
emma [2e me 0e mur | mem camenre| EMBASSY SERVICE | someseeon | et vu 
: : alisé unless (primaire, ssconiaire, je. Retrouvez Le ee. peterche en locaion ou à | Coneritution de Suelétés. È un ue 
Entreprise nationalisée ne = re RAD ur Cet | Sére De an que 
çais de Conde ü 
CENTRE DE RECHERCHES EN PRÔCHE BANLIEUE PARISIENNE SES NS À 43-55-1750 Pons 118 
e PROC U Tien DOMCLATION DEPUIS 90 LS - LE 
PA FLALE Paris-12. T8 43-40-6000 é pout Surnger-0ut- - (ui .« 
UN INGENIEUR PHYSICIEN nm, men pour 1986. Ode. | 


te J'urx Creseerdé 
Use avec eur es chres 


mMernisalion 48 : rudes 
à e d'ird l'an s00û . : in 


ou PHYSICO-CHIMISTE MURS: [Eee | DIRES Se SGEN | 


4 propositions L , Secrétariat + Bureeux neufs 
+ PROSPES. FONC. ç.r" emma MORE SÉSODEC SERVICE 





(DÉBUTANT OU PREMIÈRE EXPÉRIENCE). 













I sera chargé d'études en laboratoire et sur le terrain, - = : à ae - 
, | HS. Lou, se ue — 
Fi | ŒC TC 181. ; 
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. INDUSTRIE électronique 

2 pris une place considéra. 

‘ ble dans l’économie inter- 
nationale. Avec une production de 
485 mibards de 


ent ŒIC. 
que préside M. Abel Far- 
noux (1). Sous le titre l'Elecrro- 
nique dans le monde, il s'agit d’un 
recueil inédit de statistiques @) 
sur cette industrie de pointe qui 
regroupe l'informatique, les logi- 
ciels, les matériels prof 


















ÉTATS-UNIS : 
47 


ment responsables des 


_Le Monde 


ECONOMIE - 


Le triangle de l'électronique 


L'Europe importe 
29 % de ses besoins, 
les Etats-Unis 20 % 
et le Japon 
9 % seulement. 


équipements fabriqués à base de 
composant Électroniques. 


Premier constat en forme ed 
confirmation : l’Europe ne 
de déctiner. Les firmes du Vieux 
Continent étaient responsables de 
26% de la uction 
ca 1980 et de 21 % senlement en 


Jjapoñais, qui 
gagné 6 points (15% de la po 
EUR 


en 1985), les Amécicains réussie 
sant à prémna: 
(46% de la Béburg de 


1980 et 47 % en 1985). 
Le déficit des échanges com- 


1984. Avec les Etats-Unis, il a 
presque doublé de 5,6 milliards de 

dollars à 10,8 milliards pendant 
les mêmes cinq ans. Perméable, 


soins, les Etats-Unis 20 % et le Ja- 


pon 9 % seulement. 


Deux secteurs sont particulière- 
déficits 


commerciaux européens : les ordi- 
pateurs d'abord, provenant des 
Etats-Unis, pour 6,7 milliards de 
dollsrs (ce qui «couvre» 23,5% 
‘du marché informatique euro- 
péen) ; les matériels grand public, 
ensui 


d'outre- 
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ris bilisateurs des 
Era tème économique, se profilent les 
portants bouleversements écano- 
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de six millions par an), et la 
ques D pe 


vescence économique. 
sance, qu’elles avaient 
per au de 1982 puis fin 1 1983, 
s'est à nouveau emballée à 
l'automne 1984 et au début de 1985, 
des tensions 


provoquant une montée 
flat 


tionnistes et un important défr 
cit extérieur. 


Le gouvernement a alors pris des 
contrôle (gel 


Des aise 


des investissements non planifiés et 
des crédits, hausse des taux d’inté- 


Solde du commerce etériear 
en miliardis de dotlars) 


DES DÉRAPAGES 
PLUS OÙ MOINS 
CONTRÔLÉS 






















Dans l'agriculture, les gains de. . 
ipopres du travail ont inversé 

de manière spectaculaire une ten- 
dance au déclin à l'œuvre depuis 
gp ils lèvent un des obstacles 

à la modernisation que constituait 
jusqu'ici un secteur icole ne 

que de fail si 

commercialisables. poser aux 
autres secteurs, de l'industrie au 
commerce, ils ont absorbé un afflux 
sans précédent de main-d'œuvre 





UNE ÉCONOMIE EN TRANSITION 


Les cahots de la Chine 


Aïguillonné par les « quatre dragons » 
Pékin maintient, en tirant des bords, 
son cap de modernisation. 





par FRANÇOISE LEMOINE (#) 


Taux de croissance industrielle 


L'exemple de le Hongrie des 
années 70, qui mettait en place un 
de planification indicative, 


à tout prix et à surinvestir car les 
sanctions financières demeurent 


(10 % do là roducson irusriele 
.chinoïse t directement au 


) 
‘budget de l'Etat et La faillite n'existe 
pas encore, bien qu'une loi soit en 
préparation. 


L'inertie des comportements 
tronve un lerrain iculièrement 
favorable dans le sous-emploï et la 
pénurie : au jour le jour, la création 
d'emplois s'impose comme un impé- 
ratif social et politique pue ee évident 
que le calcul d'incertains critères de 
rentabilité. Par ailleurs la rareté Sn 

séricusement la 


q 

sur les prix ni sur la qualité, Les 
banques, auxquelles les réformes ont 
confié un rôle actif dans le finance- 
ment des investissements et notam- 
ment dans le soutien des petites 
entreprises, continuent souvent à 
opérer comme des guichets- 
distributeurs de fonds : faute de pré- 
paration et d'outils pour 
les projets, elles ne résistent pas aux 
dessandes pressantes de prête 

(*) Chargée de mission au CEPLI 


(Centre d'études prospectives et d'infor- 
marions imersationales). 


Diülficile à maîtriser, les déra- 
pages de en ost manifestement 
donné des arguments à ceux 

qu'inquiète la vitesse prise par les 
réformes, Un de leurs représentants 
st lus éminents, Chen Yus, De for- 


l'inflation ainsi 
que les “nouvelles formes ces 
sociales et l'enrichissement indivi- 
duel font naître chez beaucoup une 
sourde insatisfaction. 


Pause 


Le com; ment des burcau- 
crates et cadres du parti mine 
les réformes : si certains trafiquent 
de leur influence, comme l'Alnsirent 
Fe moines ces de malversations ct 

Corruption, autres opposent une 
résistance larvée a 


Tout en resonoaeant es Gil, 
et macro-économiques, que 

cet Gbiectent qu'on ve peut 
enseurs t qu'on ne peut 
attribuer aux réformes des déséquili- 
bres provoqués justement par 
l'absence de concurrence et de jeu 
du marché et leur imputer des prati- 


ques traditionnelles qu'elles n'ont 
fait que révéler. 


1986 et 1987 devraient Etre des 
années de pause. Imposé par les cir- 
constances économiques, ce repli est 
sans doute aussi de tactique politi- 
que. Hésitations, élans et pe 
d'arrêt n'ont cessé de rythmer le 
cheminement des réformes depuis 
1979 ; mais les termes du débat ont 
évolué depuis le début des années 80 
puisque alors c'est le nouveau cours 
qui faisait figure de halte nécessaire 
Pour un système essouflle, 

De l’aveu même de Deng Xiao- 
ping, le plus dur reste à faire d'ici à 
la fin de la décennie : il s'agit désor- 
mais de réformer le cœur de l'appa- 


jusqu'ici abritées dans le système 
administratif, aux influences revigo- 
es de la demande, qu'elle soit 

ou étrangère. Cela sup- 
nr d'abord que l'on refonde 
l'échelle complètement arbitraire 
des prix. 


{ Lire la suite page 38.) 
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pompe, Îa vantar- 

« L dise, le refus de toute 
critique et autocriti- 

, d'absence de modestie et, 
s certains cas, du sens de la 


fa lus de parti et de l'honnêteté 
us élémentaire ont favorlsé 


la propagation des à , de 
la roublardise, du fc Ésme, de 
l'indifférence, de l'abus de pou- 


voir et du pillage. » C'est en ces 
termes pittoresques et peu Équivo- 
ques que Le premier secrétaire du 


gués du 27: congrès du Parti com- 
muniste d'Union soviétique, le cli 
mat qui Fait (op dans _ 
républi temps son 
décesseur, Charas Rachidov. 
Celui-ci était mort — on a parlé 
de suicide — fin octobre 1984, 
alors qu’un immense trafic sur les 
statistiques de de production de 
coton allait être dévoilé. I s’agis- 
sait, entre autres, d'ane chaîne de 


ans, 
D ee MAL aus pee 


blèmes posés par l'islam et le 
sous-développement. 


A ce jour, les républiques 
d'Asie centrale ont réussi Le per- 
ue se . uu niveau 

vie supérieur moyenne 
soviétique tout en préservant leur 
identité culturelle, cthnique et 
religieuse. Pour ce qui est du 


résultat par habitant, l'activité ° 


économique en Asie centrale est 
inférieure et décline régulière- 
ment par rapport à celle des 
autres républiques d'URSS. 
En outre, la région économique 
d'Asie centrale aurait un solde 
des échanges négatif avec le réste 
de l'Union ; elle dépend du centre 
pour la plus partie des pro- 
duits intermédiaires (engrais 
potassiques, laminés ferreux, 
“Ciments, briques réfractaires), les 
biens de production et l'essentiel 
des biens de consommation. Le 
flux d'achats hors de cette région 
s'est même accru avec l'augmen- 
tunes des acquisitions de blé 
(1 million de tonnes en 1940, 
2 millions de tonnes en 1980). 


Au prix fort 


Mais lAsie centrale a 
ment des atouts : elle fournit 90 % 


immenses gisements de gaz (27 % 
de la production soviétique) sont 
parmi les plus bas en URSS. Elle 
est également un producteur 
important de métaux nou ferreux 
(or, mercure, uranium, anti- 
moine, molybdène, tungstène) et 
de produits ques (potasse, 
soufre, iode), qui sont pour la plu- 
part exportés vers le reste de 
l'Union. 

Ïl en va de même, à un moindre 
degré, pour la production en fruits 
et légumes, notamment les 
agrumes, melons, fruits ar et 
épices qui sont vendus au prix fort 
sur tous les marchés kolkhoziens 
du pays. L'avion étant bon mar- 


ÉCONOMIE 


VOYAGE EN ASIE CENTRALE SOVIÉTIQUE 


Entre Marx et Mahomet 


Moscou exigeant plus de ressources, 
le commissaire va assimiler 
davantage l'imamn. 


par IRÈNE COMMEAU-RUFIN (*} 


trale béné- 
ficient en Fe avantage 
comparatif expliquent partie 
l'important flux monétaire 
observé dans la 


Les dépôts individuels dans les 


Y 
TE STE à ia moyenne 
 Déanmoinss les 

sont en 


AR en Snrae soviétique ie 
Ca ie % à celles d'un 


ménage de le ceatrale et de 
20 4 À ele d'un mage 


td 

La Da a La consomma- 
tion (importance de l’antocon- 
sommation alimentaire, fabrica- 
tion familiale de vêtements) 
explique en partie cette diffé 
rence, mais La politique menée par 
Y'Etat soviétique a également 
contribué à donner un niveau de 
vie convenable à ces peuples qui 
bee ne 6% ss l 

tion soviétique. tie 
que fiscale a été conçue de telle 
sorte que les avantages les plus 
importants soient consentis aux 
régions périphériques. 

Les revenus de transfert perçus 
per les populations d'Asie cen- 
trale, sous forme de prestations 
monétaires où d'avantages en 
nature (gratuité ou semi-gratuité 
de certains services) au titre de 
fonds sociaux de 
se sont accrus en valeur à un 


l'ensemble du pays. Enfin, les 


relle (27 D. est plus de trois LL 
supérieur à la moyenne n# 

Par calcul on par négi gence, ” 
Pouvoir soviétique a fait preuve 
d'une relative tolérance à l'égard 


des spécificités ethniques et teli- 
gi peuples de la région. 
AT du culte islamique, il 


on, la comparaison avec les insti- 
tuts de Bagdad et dun Caire, 
auraient formé un clergé compé- 
tent et dynamique. 
Soixante-neuf ans après la révo- 
lution d’Octobre, les personnes 
interrogées se déclarent toutes 
croyantes. De haut en bas de la 


de musulman pour les principaux 
De D Va PRE FRten 
sion, mariage, enterrement. 
Cérémonies donnent lieu à des 
fêtes som, 


De plus, le relogement par 
quartiers dans les immeubles 
neufs a laissé intact le tissu social 
et assuré un maïntien de La pres- 


itions, 
de condition féminine. Les 


Chargée de recherches à l'IFRI 
Gt es 68 résines 


femmes, dont la Constitution 
it CPR avec PRE 
ont accès à l'enseignement su: 
rieur et à la vie professionnelle. 
Dass leur vie privée, elles restent, 
maigré leur i ce finan- 


- cière, soumises à le coutume : 


obéissance au mari iction 
de sortie quarante jours après les 
couches, etc. Comme j'a fait 
remarquer une musulmane : le 
« commissaire » le la vie 
fessionnelle, maïs l'imam dicte le 
comportement qu'il faut adopter 
le reste du temps. 


Indolente vitrine 


Les musulmans vont-üs long- 
temps encore profiter de cet 

€change inégal et rester la vitrine 
indolente de J'URSS pour les peu- 
ples du tiers-monde ? Depuis la 
fin de la décennie 70, différents 
facteurs semblent indiquer que les 
circonstances peuvent, à l'avenir, 
se révéler moins favorables. 

La guerre d'Afghanistan a fata- 
lement réintroduit l'Asie centrale 
dans le champ de vision de Mos- 
cou, d'autant plus que les convois 
pour font tous escale à 
Tacbkent. En outre, les besoins 
croissants cn ressources que 
connaît Î” ie soviétique ne 

vert qu'engager gestion- 
Fe de Moscou à rationaliser la 
production et à exiger davantage 
des cinq républiques d’Asie cen- 
trale, notamment une améliora- 
tion | de la productivité du travail 
et une plus grande mobilité _ 
travailleurs pour la participation 
des projets industriels dans le 
reste du pays. 

Ces requêtes figuraient explici- 
tement dans le discours de. 
M. Gorbatchev lors de l'ouverture 
du dernier Congrès du parti com- 
muniste d'Union soviétique. 

L'amélioration de la productivité 
du travail passant par une amélio- 
ration de la qualification FE 
sionnelle, 9 500 jeunes 
om, en 1985, été envoyés se per- 


fectionner dans les instituts des 

rpibiques d'Ukraine et de Rus- 
sie. Cette pratique pes par 
ailleurs, d'améliorer la connais. 
sance de la langue russe et de 
favoriser une rupture avec la tra- 
dition. 


L'envoi de travailleurs sur les 
e pratiq 
déjà : Tan dernier, 30 000 habi- 


fai de Turkménistan se 
ea Extrème-Orieni 


que 
émigrent à leur tour — ne fût-ce 
ce pr ae ne 
Le diminution des ressources 
d'investissement dans l'éconmaie 
soviétique constitue une menace 
soul de lourde pour l'équilibre 
nn région. À ce titre, 
du projet — discutable 
nr pe qu à 
reux — de détournement des 
fleuves ue risque de com- 
promettre | l'expansion du secteur 
agricole. Les ressources en eau 
d'irrigation s'épuisent en même 
temps que se réduit, par excès de 
porapage, le flux des deux princi- 
ux cours d'eau de la région : le 
yr Daria et l’Amou Daria. 
Tant qu'ils faissient partie des 
«musulmans oubliés», les peu- 


un type 
ticus », il est difficile de RE 
quelle dynamique l’emportera 
dans cet équilibre fragile, entre 
les enseignements de Marx et 
ceux de Mahomet. 





P ROTÉGÉ de la mer = 
longue 
une Colline f portant le 


nom 
du premier empere: Shi 


Huang Di, l” Rene la 
Chine, le site de la première cen- 
trale nucléaire 


se trouve 





des travaux, ce symbole du génie 

chinois et de sa Capacité à comp- 

ter sur ses propres forces est un 
gigantesque chantier. à 

Sous une pluie battante, quel 

ques dizaines de tra- 

en sur les poutrelles des 


Auçun d'acti- 
vité débordante de ja 
600 ingénieurs, techniciens et 
ouvriers du chantier, qui sont 
censés faire diverger Qinshan 
avant décembre 1988, soit cinq 
ans ct demi après le début des tra- 
vaux. 
Pourtant, ce délai semble très 
court pour une «première» : en 


France, où l'on est particulière- 
ment rodé dans ce domaine, il 
faut sept ans pour construire un 
"DUO ésene où due 
puissant mégawatts au lieu 
de 300 ici). N'empêche, les res-. 
ponsables de la centrale sont 
ME 
de l'industrie nucléaire vient de 


Après examen par une commis. 
sion d'experts qui doit donner son 
avis avant juin, le gouvernement 
<« donnera son accord très rapide- 
ment », nous a déclaré le sous- 
directeur du projet, M. Chen 
LL A plus sûr 

le lui que premier ministre, 
M. Zhao Ziyang, vient de visiter 
le projet. 

« Cette centrale est un projet 
complètement chinois et sera 
entièrement consiruite par nous. 
Nous utiliserons à fond notre 
expérience, souligne M. Chen. Il 
reconnaît cependant qu'il faudra 
« naturellement une Coopération 
avec l'étranger et l'importation 
de technologie ». En fait, un 
sixième du coût total de la cen- 
trale (300 millions de dollars, soit 
1,9 milliärd de francs), sera com- 
posé de matériel importé, japo- 
nais, américain, ouest-allemand, 
italiens et français : instrumenta- 


tion du cœur (Framatome), grues : 


polaires et commandes 
(CERCT), circuits de tuyauterie 
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L'ÉCONOMIE CHINOISE EN TRANSITION 


La course des deux centrales nucléaires 


Qui de Sanghaï ou de Canton 
aura la première son réacteur ? 


nee (Fonderies Leroy et 
Batignoles) pour environ 

100 )millioss de francs. 
La construction de cette cen- 


UX, 
l’arme none et thermo- 
mucléaire, de sous-marins atomi- 
ques, d'excellents ingénieurs, dont 
certains formés en France ou aux 
Etats-Unis ? Toutefois, il devrait 
leur être difficile de tenir les 
délais pour la première tranche, 
pour ne pas parler des deux sui- 
vantes. : 


Les communications avec la 
centrale sont a < Hanvases, pra 
pays manque levises, 
Gialistes, et les militaires demeu- 
rent les principaux consomma- 
teurs de matériaux fissiles. Il n'est 


que 2 CS ne AMIE Pas CDCOrE 


même d’en fournir dans les 
délais prévus, c'est-à-dire avant 
fin 1987. 1 faudra donc, pour que 
le projet se réalise, une volonté 
politique imposée pu Pékin et des 


Réussir seuls 
ae fois Qinshan activité, 
ne en 


presque — ce que les Français et 
les Britanniques auront réalisé à 
Daya-Bay, près de Canton : une 
course de vitesse est cngagée 
entre les deux centrales, Il n'est 
certain que la pense . 
. Celle de Daya-Bs: lat 
contrat doit Fee ee à La fin fn de 
Fannée, sera 


en service. 

Qinsban permettra d’alimenter 
je la région la plus i 

Clalsée du peis, du ar 


Yangä autour de 

n'a ni pétrole ni ressources 
hydrauliques. Mais le bonheur 
des uns ne fait pas nécessairement 
celni des autres. M. Chen nous a 
confirmé que Pékin ne de 
décider d'abandonner 50 


au nord de 
dont les études étaient fort avan- 
était discuté avec les Fran- 
çais depuis 1978, et plus récem- 
ment avec les Allemands de 
l'Ouest. 


Les lettres d'intention devaient 
être signées à la fin de l’année, et 
les re allaient encore 
bon train il y de tem 
Elles nrsleet “ jà coûté 
dizaines de millions de francs aux 
Français, qui comptaient bien 
décrocher le contrat. 


Dans les cartons 


Les grandes ambitions 
nucléaires de la Chine se sont 
heurtées aux réalités et au réajus- 
tement économique en cours. Plu- 
sieurs projets ont été remis dans 
leurs cartons. On ne parie plus 
guère des 10 000 mégawatts 
d'électricité nucli 


l'énergie supplémentaire qui doit 
être produite d'ici là. 

Le nucléaire demeure marginal 
sur es eciquer énergétique d’une 

Chine très riche en charbon, qui 
dispose d'importantes ressources 
en pétrole et corisge ! la construc- 
tion de gi berrages, 
comme celui de PSanxia (le 
Monde du 23 avril). Pékin veut 

néanmoins se doter d’un embryon 
d'industrie nucli indispensa- 
ble à la fois à sa mocersation 

ique et PAS logique et à 
son de grande puissance. 
La Chine a même publiquement 
des centrales. 

Malgré la pénurie de devises 
qui rend indispensable le dégage- 
mea de Da due Gn ee à 
l'exportation, une 
tive m est pour demain Î fl fau. fau- 
dra d' d'abord achever Qinshan dans 
des délais raisonnables et qu’elle 
commence à alimenter Shanghai 
e énergie, Pour le moment, on 
n'en est qu'au gros œuvre qui sort 

t'de-terre sous l'œil des 
paysans voisins. - 

Selon les responsables de la 
centrale, toute ition a dis 
paru, mais en 1981 la population 


avait manifesté une grande 


inquiétude, « confondant centrale 
et honbe iomigus » Une « cam- 
pagne d'éducation », aj 


a remis les choses en place. 
C'était d’autant plus nécessaire 


6 mètres de M en des 
fûts de béton pour quinze 205, — 
ct que l'eau ayant servi au refroi. 
dissement du réacteur sera rejetée 
dans la mer, sillonnée par de nom- 
breux pêcheurs. ‘ 

PATRICE DE BEER. 


Cahots…. 


{Suite de la page 37.) 


D est à L des 
hoc que plupart 


les reprise et larposiaton 
une part croissante de la main-d'œuvre 








formidables forces de. déstabilisation 


économique qui dictent la 
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des transformations 
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(Sicite de la page 57.) 


« Les Américains en contrôlent 
près des rrois quarts, l'Europé est 
dans une position d'infériortté 
manifesté, et ce d'autant plus 
qu'une paït très importante de sa 
“production est réalisée par des 
firmes américaines implantées Lo- 
calement », note l'EIC. 

Le déficit est « particulière- 
ment critiqué» dans la micro- 
informatique et les très grands 


systèmes. Le puissance d'IBM se 


Et donc clairement entre les li- 
gnes ; le chiffre d'affaires de la 
multinationsle (50 milliards de 
dollars en 1985) représente 43 % 
de la production mondiale d’ordi- 
nateurs et plus de 10 % de la pro- 
duction électronique dans son en- 
semble ! | 

. Si la suprématie américaine se 
fait toujours lourdement sentir en 
Europe, les États-Unis voient 





.__. ÉCONOMIE 


Le triangle de l'électronique 


néanmoins les Japonais 


débarquer 
sur leurs arrières, En 1984, les 


échanges commerciaux au-dessus 
du Pacifique ont laiss£ apparaître 
nn déficit américain de plus de 
15 milliards de dollars qui s'expli- 
que par Les importations massives 


* d'électronique grand public 


(6,5 milliards de dollars), per 
“une très forte dégradation » 
dans le domaine des composants. 
actifs, c'est-à-dire essentiellement 
des circuits intégrés (ou 

, “PuCes ») et dans celui des maté- 
riels de télécommunications. 

Le déséquilibre américain dans 
ce secteur dépasse 1 milliard de 
dollars. preuve qu'une politique 
de « déréglementarion » telle 
qu'elle fut adoptée par Wasbing- 
ton a aussi des effets pervers. 

‘ L'Europe, au contraire du Japos, 


profite peu de l'ouverture de ce. 


marché des télécommunications à 
la concurrence. 


- cain et 29 # du marché 


.tement des deux pui 


La guerre électronique entre 
les États-Unis et Le Japon 
conceme également l'informati- 
-que. Le Japon reste importateur 
net de logiciels, maïs les construc- 


« une politique de production de 
masse - comme dans l'électroni- 
.que grand publie. La même stra- 
tégie semble mise en œuvre dans 
la bureautique, où les Japonais 
ont pris 15 % du merché améri- 
curopéen. 


De mauvais choix 


Prise entre deux feux, l’Europe 
sæ voit réduite à l'état de specta- 
trice impuissante devant l'affron- 

puissances. Le 
rapport de l'EIC vient fort à 


L'Europe entre deux feux 
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propos compléter une étude de La 
CEE intitulée Economie euro 
péenne, qui cherche à tracer un 
bilan de la compéritivité de lin- 
dustrie des Dix et au-delà à expli- 
quer les forts taux de chômage en 
Europe. « Le 1aux de pénétration 
des produits étrangers dens le do- 
maine des hautes technologies a 
Progressé de 7 points de 1972 à 
1982 pour atteindre 17 % de la 
demande intérieure » (3). 


La dégradation de emploi en 
Europe est le signe de la mauvaise 
&daptation de son appareil de pro- 
duction, trop axé sur les secteurs 
traditionnels à faible demande et 
pas assez sur les technologies de 
pointe, dont les marchés bénéfi- 
cient d'une croïssance soutenme 
de 6 % à 7 % l'an, explique la 
CEE. Ces mauvais choix appa- 
raissent de façon limpide dans 
l'analyse des investissements, qui 





48%) 


L'informatique représente le quart de Ia production 
électronique mondiale. 
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om stagné en Europe dans les sec- 
teurs à forte demande depuis plus 
de dix ans, alors qu'ils ont prati- 
quement doublé et aux États-Unis 
et au Japon 


M. Abel Farnoux conclut : 
« On a peine à comprendre pour- 
quoi des nations hautement in- 
dusirialisées qui ont érablj avec 
ténacité et succès des stratêgies 
dans le domaine spatial er dans le 
domaine de la défense ont négligé 
de traiter avec la même énergie et 
da même concertation le domaine 
électronique, » 


ÉRIC LE BOUCHER. 


(3) Le rapport de la CEE englobe 
dans les secteurs de haute technologie 
l'élecuronique mais aussi la chimie 
pharmacie et Le matériel éloctrique, 


* Elcetronics International Corpora- 
tion (EIC), 20, rue Hamelin, 
75016 Paris. TEL, 45-05-14-27. 





: an avt 1986 —.Page 39 






RCE 








BLINDEZ 
VOS VITRES 


INVISIBLE 







avec SECURY-FILM 


2 






EFFICACE 


DATE LEURS 
ENST TS TT TN 





PEU 
ONÉREUX 





POLYPROTEC 
8, place de la Madeleine 
75008 PARIS 
Tél, : (1) 42-61-61-61 








Lorsque le financement 


du co 


PRE Peas Le Bianc Mois, Re Ent MALMADON SAINT QUENTIN ENS ELNES, VEUSV-VILLACOLBLAY, AMIES, BRONNE, BORDEAUX, Dirt, GRENUBIE, LE 


mmerce international 
exige à tout instant 
sûreté et rapidité 


taires et de compensation, comme leurs garan- 
ties bancaires, leurs crédits acheteurs ou leur 










change à long terme. 


Parce qu'elles savent que le commerce 
international est notre univers quotidien ; les 
techniques financières, des plus simples aux plus 
sophistiquées, nos outils de tous les jours. 

À la BFCE, en agence comme au siège, 


É 


ee 









nous pouvons vous proposer, dans les plus brefs 
délais, des solutions financières appro- 
priées ; et apporter notre compétence à 
votre département exportation comme 
à vos Services financiers, à toutes les 
phases du montage et de l'exécu- 
tion de vos opérations. 
C'est parce que compétence, 
sûreté et rapidité sont le fruit de la 
spécialisation que nous cultivons 
la nôtre avec passion. 
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ë, ‘occurrence, 
parfaitement, un jeune et brillant écono- 
miste français actuellement employé par 


institution du château de la Muette 
après l’avoir été, de 1981 à 1984, par le 
Fonds ivre 


Outre un objectif clairement défini, 


taux d'intérêt était faible, l'efficacité 
marginale du capital (rentabilité) forte. 
Toutes les analyses étaient alors 
concis en termes de flux, de revenus, 

É investissements, etc. 


dépenses, d' h 
Mais l'accumulation des déficits a gonflé 


La chronique de Paul Fabra 


ment 2. 


arnonyrne ; On ne peut plus ignorer 
sant du service qu'elle requiert. Î réduit à 
presque rien la marge de manœuvre des 





la dette publique ou & stock d'endette- 
le poids crois- 


«réducteur d'h 


de la 


dans les 


L Dans le secteur privé, Saint-Etienne Pre l'investissement, à 

w propose un nouveau système de fixation suppression de l'impôt sur les 

3, À voit des salaires. Le que d'autres bénéfices réinvestis. Félicitons-nous 
économistes et pamphlétaires ont qu'Edouard Balladur n'ait pas suivi ce 

au cours de ces derniers mois conseil. Le ministre vient de réduire de 


Par ces quelques phrases, on mesure 
le chemin parcouru par toute une ë 
ton : dans les années 60, Pierre Massé 
justifiait le Plan en le qualifiant de 
d'incertitudes 
qui relevait au moins 
H en est de même pour le secteur pétition $ principe, 
Faveni l'image qu'on s'en fait Too Le 
question est de savoir quel parti on tirera 
Guant 0" x jt 
oran pas ençore tout à fait 
De l'idée juste que les salaires réels 


recommandations, 
nornement qu elles suppo- 
directement aux 
méthodes de de là «port «politique des ravenus » 
contradictions 


exposé 
{notamment le livre, qui a eu un grand 
Succès de publicité, de l'Américain Mar- 


#, un jugement profit © 
partiellement de la Met our atnindre le Plain eo ous 
puisqu'un plan est mal assuré et qu’une fois qu'il a été s 
l'incertitude de comprimé à l'extrmne on ne peut guère e 
ee DU AE RAT PC PE tingue 

blir progressivement. 
Ce qui est particulièrement 
ble, au regard de la « méthode » qu'ä a 


de la vente de la tibués abaissé 


POINTS DE VUE 
Construire, quand même 


Objectif Terre 


RME NSS 
extérieur sera 


commerce 
que à du ere de idéologie 
libérale. Or qui dit libéralisme dans 
por au moïos impli- 
citement, que nos ires Com- 
merciaux suivent où suivront la 
même attitude. Mais, dans un 
monde de tensions et de la 


lutte Somomique À 
entreprises françaises seront expor- 
tatrices, Ou ne seront pas. 

Dans ces conditions, le res e 
l'Etat redevient 


l'expression active d’une politique 
de coopération internationale de 


Que peut dire aujourd'hui un 
modeste praticien de l'exportation à 
son ministre : « M. {e ministre, soyez 
un financier, soyez un entrepreneur, 
soyez un diplomate et, enfin, soyez 
un ministre» 

+ © La finance d'abord. — Depuis 
quelques mois, le débat se réduit à 
ua discours 


assaut de compétitivité sur un mare 
che qu'elles jugent ct où 
leur principal souci est celui de la 
syndication, c'est-à-dire de l'unifor- 
misation des conditions offertes à 
leurs clients? Vision. se : la 
concurrence see en 
mais à l'étranger, À ame re 
et aux administrations de nos adver- 
saires. Et ce n'est pas une 
de 0,1 % entre Paribas et la BNP qui 
décidera du succès de nos offres. 
Le réalité est ailleurs : le système 
français a bien fonctionné: il est 
sortie victime Le trois phéno- 
extérieurs 


l'exportation. 
D'abord. l'endettement se tiers- 
monde lié au t incon- 
trôlé, en capitaux et en taux d'inté- 
des crédits financiers. Ensuite, 
notre déficit budgétaire, qui a 
à une recherche systémati- 
que d'économies sur la bonification 
Dome Con retprine 
mes générateurs d'indemnisa- 
Gons de la part de la COFACE. 
Enfin, notre déficit commercial per- 
sistant, qui a conduit les uvene- 
ments à rechercher une structure 
plus hiquide de de notre commerce : 
vendre des biens de consommation à 
des pays solvables. 

Une telle politique de repli et 
d'économies est inacceptable. 
D'abord, parce qu'elle oblige les 
entreprises Prat abandonner des mar- 
ches. Ensuite, parce que les vides 


par ceux qui dénoncent nos prati- 
ques pour mieux se les approprier. 
Énfin et surtout parce que, dans le 
long terme, tous les marchés ou 
presque sont intéressants : une 

approche financière purement bila- 
télé est insuffisante, 


La force d'un pays 
réside dans sa 


capacité à exporter 
tout et partout. 


par FRANÇOIS BLAMONT {*)} 





Pinverse, quitte, bien entendu, à 
faire les choix nécessaires. Assurons- 
nous ensuite nos su 
went En que partenaires 


assurés qu’ils en font autant à situa- 
tions comparables. 


De jolies grenouilles 


© L'entreprise ensuite. — Rap- 
poor que la Frans a donné Ni Pre 
mauté aux grands contrats et, donc, 


dans leurs investissements produc- 
FE ou commerciaux, incapables 
‘entrer dans le circuit officiel, abu- 
D NS MU et ANT 
frustrées, voire ruinées, dans leurs 
efforts à l'exportation. 
Ne nous faisons pas d’illusions : 
les moyens francis de la grande 
sont généralement 


exportation ne 
pas à leur portée. N'essayons pas de 
faire de ces grenouilles de 


LS souvent, 
ce n'est pas celle de la 
commerciale aux quatre, du 


Aussi le rôle de l'Etat est-il clair : 
dialogue, 


organiser le la 
le nn entre ces res et les 
groupes plus puissants,  panques, 
les détenteurs de moyens financiers 
nécessaires à l'investissement pro- 
ductif et commercial En d'autres 
termes, il s'agit de les promouvoir 
du rang de sous-traitants, au mieux, 
à celni de partenaires, au moins — et 
à terme — de laboratoires d’innova- 
tions dans le cadre de cahiers des 
a qui traduisent une volonté 
de pement international. 

Re d'expansion et d'ubaré 

tique d'exportation 
Fe paiique de Fenpreprise. Or 08 
entreprises ont besoin de fonds pro- 
pres pour encaisser les chocs, 
d'investissements pour conquérir des 
contrats et de marchés pour justifier 
et rentabiliser leurs investissements. 
Deux exemples illustreront ce pro- 
blème : celui de nos concurrents 
étrangers, fortement capitalisés, et 
celui, en 
nautique ct de l'armement, 
grâce à l'existence des 

*} Président-directeur de 
sf sh 


française : les en 


Jong terme, intérieurs et extérieurs, 
ont pu développer de véritables pol 
tiques d'investissement en créant les 
one Les développe- 


RD'E deux lbs Le proie et 


are cette po 
Farine Sans la pression 

corps techni- 
quesde l'État, & sûrs 


nale et rejoint la diplomatie. 
L'action de La France doit être fon- 


exporter tout 
Ib de leur spécialise Bôa et dans 
cette seule limite, 


Le ministre diplomate 


Aussi convient-il de stabiliser 
ne 


autres rministères, qui t dans 
ù qui opèrent 


Fr 

C'est bien d'un diplomate que 
nous avons besoin, PÉICÉ au care: 
four des relations politiques et des 
relations commerciales, des pro- 
biames finengie et de levis des 


grands marchés 
restaurer Le compétitivité de nos 


ES da finanéières, organiser 
accès des PME à la compétition 
internationale = entre ne 
anx moyens des grands grou] 
mobs Li ééegles ter ds Erin 
(A PROS Rue Poouilos erpris titre, 
es sont cipales cam 

santes de notre Bbjechf : conquérir 
la Terre. 


L_est difficile d'imaginer le 
phone du logement 
dans le contexte financier 

nouveau de désinflation et de 
rémunération élevée de l’épargne. 
Cette nouvelle donne 
pourtant, des aspects positifs, 
même si, spontanément, nous n’en 
voyons que les aspects tifs. 

Actuellement, le logement 

souffre de la baisse du taux 
d' et de la concurrence 
des placements financiers. A 
terme, il est tout à fait certain que 
l'effort d’épargne, y np 
l'épargne ble des ménages 
désireux d'accéder à la propriété, 
sera stimulé par cette situation 
nouvelle: une épargne connais- 
sant une valorisation plus forte 
ue celle du bien à acquérir. 
Cependant, même si les taux réels 
anormalement élevés des produits 
obligataires se réduisent, même si 
la stabilisation des taux ne per- 


H en résultera un retour à une 
situation plus saine, où lapport 
personnel des m représen- 
tera à nouveau une jon signi- 
ficative du coût du ogement ( (Si 
taux d'a; personnel a chu: 
de 56 % en 1974 à 36 % en 1984) 
avec une réduction Correspon- 
dante du recours au crédit. Ainsi 


l'épargne, quels que soient le 
mode êt le réseau collecte, se 
répercuiera d'autant plus directe. 
Net 
les banques n'auront plus, 

que soit leur pamt, la POIL 
coue à perte sur Certains 


dits immobiliers à un taux 
couvrant et le coût de la ressource 
et le coût de lintermédiation. 
Tout cela n'est pas, apparem- 
ient, très encourageant pour des 
emprunteurs qui n’attendront plus 
de Finflation une 1éduedon pre 
gressive de leur taux d'el 


concur- 
rence que banques Le OÙ 
geant à serrer au plus près leur 


Esme » n'engage pas à plus de rigueur 
pareillement 


se réclamer ainsi du premier sans se sen- 
tir obligé de respanter ta règle un 
de laquelle, préci- l'absence de laquelle le concept d'« 
sément, le Ve Plan, élaboré ä y a vingt et Ji 
y a vingt disposition 
laquelle tous les citoyens sont égaux 
devant La loi, ce qui implique, l'égalité 
devant l'impôt. 
De même encore, Saint-Etienne, tou- 
dans le même et légitime Souci 


Bérégovoy]. Tel est l'inconvénient de rai 
dt catégories da 1 comprabi 


JET signé. Que pan F 
SJ ren dus Pas Le programme d'un Jeune économiste Ne ee | 
rue (Cocteau avait dit, à peu près dens nel Es 


monétaire intemastional. Son Or la France a été la victime {consen- té x 
est son propre ou et, comme le lec- tante) de ‘évolution. ja 5 Tec 1e part des, mont l'en : sors ns ee 
teur en est averti ainsi qu'il se doit, les période 1960-1986, elle a été, avec le insuffisance du une « impôts és à la production » [parmi les- gens 

fl y exprime € n'engagent en rien Japon, le pays qui a connu en trice de chômage), ü re en en ne u la taxe professionnelle, [a taxe : 
l'OCDE ». Quroles se rossememt, dans la Elus forte croissance, mais 3 partir de Que déjà d'être dépasade. Elo ne  depprenisenge et la taxe ques 

é ie parfois laur subs- , lux d'intérêt terme ont jé salaires, ine 

à se cé éder — de trois points — ONCE PES, a erent je pratiquement disparu en France). Cette _- 
ne saurait lui en faire grief. taux croissance dans notre pays, dans ‘secteur publi s baisse, ainsi que la diminution des cotisa- 4 
roR Se un document émanant de ee nt des Glssemènts catégorie ee do PL dontes con 
OCDE, la int-Etienne partage à à ancienneté] convil jamais : 
re mme mb #9 étudié de près la première grande crise Ra re OU méfier des mots en cisme 2, car, selon nent du refus de prendre le risque d'un 

s'agit ici, nous dit-A, d'un livre écrit pour du siècle pour avoir pubEé (en prix dans la période initiale de redresse- toutes les apparences, celui de «libére  éocté sat au. contraire à 






que le Seul mayen de retrouver une car- 
taine liberté de mouvement 


récemment par Pierre 





Il faut revoir 
une fiscalité 
immobilière 
pénalisante. 





par ALAIN TREPPOZ (*) 


coût de distribution et de gestion ; 

de meilleures techniques de ref. 
nancement réduisant le risque de 
la transformation et donc la 


crédits plus souples dans leur 
modalité de gestion et de rem- 
boursement, plus variés dans les 
formules de taux, moins onéreux 
en marge d’intermédiation. 

Cette situation, s’accompa- 
gnant d’un moindre recours an 
crédit grâce à l'augmentation des 


solvabiliser un plus grand none 
un plus nom 
de La bilisation 


breuses, la concurrence de place- 


ments financiers à rendement 


trouvé renforcé par une fiscalité 
sur les obligations excessivement 
favorable, dès lors que ces place- 
ments ne méritent pas le nom de 
Placements longs et‘donc ls primé 
æ ’implique l'immobilisation de 


Le taux réels et les rende- 
ments de placements financiers 
t, avec une inflation sta- 
bilisée à un bas niveau, tout en 
CR ut 


diverses formes de placement ne 
Pourra qu'amener à revoir, Aussi, 
uné fiscalité immobilière par trop 
Péralisante. Dans ce contexte, i 
est tout à fait assuré que les épar- 
Sgnants s'orienteront à nouveau 


") Président 
use Ste 


militaire sur lequel insiste Saint-Etienne) 
est de diminuer la charge de la dette. 


«) Economies, 116 p.49 F. +: 


5 % l'impôt sur les bénéfices distribués 0 ee 
{pour aligner, comme il.se doit, le taux ke 
sur celui qui frappe les bénéfices non cis- 





tième siècle 
ca février 1985, 
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vers le placement dans la pierre 
qui offre, sur le long terme, une 
pérennité et une sécurité difficile- 
ment concurrençables, 

t_du 


Ces évolutions 
domaine du très te Elles 
conduiront, lentement peut-être, 
mais sûrement, à une reprise 
importante et durable de la 
demande sur le marché du loge- 
ment libre ou faiblement aidé (le 
prêt conventionné ne relevant du 
secteur aidé que par Fouverture 
sur les aides personnalisées). Tou- 
tefois, ces perspectives encours- 
geantes ne règlent pas convena- 
blement le problème du 
financement du logemerit t social : 
une politique active dans ce 

restant une nécessité de 
dignité, de justice et de solidarité 
pour la France. En effet, Je « cer- 
cle vertueux » d'une réduction du 
recours à l'épargne et d’une amé- 
lioration des conditions de crédit 
ne s'applique que faïblement dans 
ce secteur. 

.Même concentrée, l’aide de 
l'Etat devient insuffisante, si elle 
s'applique à des ressources à taux 
trop élevés. Il faut donc, impérati- 
vement, que les institutions finan- 

cières — Caisse 


ï des: 
dépôts et consignations et Crédit 


Foncier de France — bénéficient 

d’une ressource stable à taux réel 

faible. [1 n'y a pas d'autre voie 
créer 


ières et fiscales, 
d’une alimentation ière et 
abondante du livret. À et d'en 
réserver la plus large Con au 
financement du logement social. 

I s'agit donc, pour attirer et 
fixer cette épargne, de lui garantir 
des conditions attrayantes 
rémunération positive (au relle 
n'avait jamais connue avant 
1984), des plafonds de livrets plus 
élevés et des avantages fiscaux 
spécifiques (contrepartie d’une 

rémunération qui peut rester plus 
faïble). Cela relève d'une aide 
budgétaire indirecte. Certes, mais 
Pourquoi accorderait-on sans limi- 
plafond, une fiscalité 
tout à fait avantageuse sur les 
obligations (dont les taux réels — 
Conpons et plus-values — dépas- 
saient en 1985 do 6 à 8 points le 
taux d'inflation) et la refuscrait- 
on aux titulaires de livrets À se 
Gontentant d'un taux réel d'un 
point et demi ? : 

-Objecterat-on que, dans le pre- 
mier Cas, il s'agit d'une 
longue et, dans le deuxième, d'une 
épargne liquide? Un tel argu- 
ment relèverait d'un « moônéta- 
risme ringard » et d'une simple 
ignorance des faits : des SICAV 

et des Fonds communs de place 
ment (FCP), dits de trésorene, 
offrent des placements à base 
obligataire très courts (à partir 
d'un mois). et.0es outils de tréso- 

rerie représentent ri us de 
tion obligs- 


"Pour y parvenir que de 
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Vous croyez motiver vos cadres, 
c'est le fisc qui croque à belles dents. 


Peut-on encore faire courir les cadres sans faire 
bouger le fisc ? Peut-on encore les stimuler avec 
des augmentations que le fisc peut rogner de 50, 60. 
voire 65 $k ? 
À cette vieille question terriblement d'actualité, 
AXIVA (Société du Groupe AXA, premier groupe d'es- 
surances privé français) apporte une solution toute 
neuve. | 
Laugmentation que vous donnez à vos cadres est 
” &eux A 100%. Elle n'est frappée d'aucune-cotisation 
sociale, d'aucun impôt. Elle n'entre même pas dans le 
revenu imposable. 
Mieux encore: vous, patron, ne payez aucune 
charge sociale sur les sommes ainsi versées. 
Et elles sont bien sûr déductibles des résultats de votre 
société. 5 
En contrepartie, le cadre ne disposera de cet argent 
qu'à sa retraite. Pendant ce temps, ces fonds 
proSpèrent de façon continue et en toute sécurité, puis- 
qu’ils sont gérés par les financiers du Groupe AXA, 
dont les capacités sont unanimement reconnues par la 
presse économique. Et, fait appréciable, les revenus 
des fonds ainsi placés échappent. eux aussi, à l'impôt. 
Comment un tel miracle est-il possible en France ? 
Grâce à la nouvelle législation de 1985 concemant 
les déductions fiscales sur les cotisations à des régimes 
de retraite et de prévoyance. Une législation injuste- 
ment méconnue, qui va pourtant changer la condition 
des cadres et de leurs employeurs (qui peuvent aussi 
en bénéficier). 
Des contrats modulables. 
Il existe plusieurs systèmes de contrats collectifs 
AXIVA qui permettent à l'entreprise de moduler les 
a den mure: versements en fonction des bénéficiaires qu'elle désire 
ve Pr ar LL. us Ÿ - motiver. Dans tous les cas, ces cadres sont assurés 
DR Che GE : cs : de se constituer ainsi un supplémenf de retraite appré- 
ae. ‘ ‘ FE ciable; ce qui est indispensable quand on connaît : 
les menaces qui pèsent sur les régimes de retraite par 
répartition. Précisons simplement que les rentes 
versées au cadre, au moment de sa retraite, seront — et 
cest normal - soumises à l'impôt. Mais Jes tranches 
de cet impôt seront a priori beaucoup plus basses 
qu'au plus fort de sa période active. 

Ce système de rémunération différée va donc : Ë 
constituer, pour les cadres, un puissant outil de moti- \ 
vation immédiatement utilisable. \ 

Pour recevoir notre documentafion avani que 14 

vos cadres ne vous la deman- 


d volre carte ‘. 
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M. PHILIPPE SÉGUIN AU « GRAND JURY RTL-LE MONDE » 
Contrôle administratif « a posteriori » 


ÿ Dollar : vif repli à 6,89 F 
€ Après son sursaut de la semaing précédente, le dollar a e = = u 
: commencé à Mb son cours rmmbent à Fandot œ | OUT 1ES dans les petites entreprises 
: 2:20 DM à 2,16 DM : à Paris, de 7,03 F 8 6.89 F, et, à Tokyo, de u licenciements p p 
< 170 yens yens. Aucun gouvemement occidental ne veut j De L 
P aider le Japon à stopper la baisse du dollar contre le yen, aussi tous . lnvité de l'émission «Le grand l'origine économique du licencie- devant entrer a spplication au mms | . de nous Lésiee 
b les opérateurs voient le recul du dollar 6 poursuivre, jusqu'à Joy RTL Monde», le 27 avril, mes lnoaen de définition d'un début i none rs. sde sue e 
4 150 yens avancent certains. Cette perspective incite les affaires ippe Séguin, ministre er per ce qu'il [ya lieu de SC ee tera de se prendre acte des résultats 
investisseurs nippons à tiquider une bonne partie de leurs avoirs en développé les grands axes de son CR qu dedelorie ax lures administratives », a positifs de la négociation ». 
» doliars. action depuis sa prise de, fonctions cat imer du licenciement ». SOuligné M. Séguin, conscient Sur les garanties À prévoir selon la 
il Chôma : net l d la Com- B cha (l'emploi et 2 poursuivi le ministre en rappelant d'avoir à naviguer entre deux Fentreprise, M. Séguin a 
} ge : net recul dans la Com je chômage des jeunes, ls situation À l'origine, cette mesure avais  écucils. « Si l'on négocie avant [la estimé qu'« une mesure qui consite- 
pm munauté européenne Sent anis). on 0e 66 prie «mois pourprontgurles Le Dent DOS DU oi à diminuer selon Je nombre 
# : Toutefois, et compte temu de 427165 (.-) que pour protéger faire le travail du des salariés ne serait pas une bonne 
m Le nombre de personnes inscrites au chômage fin mars dans la est à po EE l'UNEDIC » dans ses ressources P45 S5 l'on Ÿ on mesure ». [n'a pes écarté qu'« on 
ra Communauté européenne a atteint 16,4 millions, soit une baisse de Tactualité, c Tue pos : la SUP-  financi rue : L'on négocie LE) 2 ,2 doit prévoir un contôle a poreriori 
d 2700 personnes, salon Eurostat, le bureau des statistiques de pre he de Hcenciement que M. Phi. Etant Eat Le Nos fait remarquer le ministre. à de at pour ne qui 
lippe Séguin s” d . concerne les petites [entreprises] ». 
r Seuls le Portegal et l'Italie ont enregistré un accroissement du point le plus ne ne besoin {…) er qu'elle a un effet dis- Fe mes ea tre fe) pen 
U chômage en mars, respectivement de 1,2 % et de 0,1 %. Pour délicate. Reprenant le terme de ‘u2si/ sur l'embauche», M. Séguin  Cninistrative de licenciement ». A propos des effets de seuils 
‘ l'Europe des Neuf levant l'adhésion de pnone nou Poriael ee |: 'rapeies) y employé qarie pre à ai ex expliqué qu'il entendait sup dit M. Séguin, et « peut-être allons DURS MIO à cape 
ten Sn grecques), primer cette autorisation, « imméd, 
t De de nr TE TOR Pour l'Europe des Douze, QU te = ès grande dure trouvant le moyen de faire en sorte, 12) Le contrôle de l'origine écono. «notre intention est de déposer, 
4 elle a été de 1,6 % Ces derniers chiffres 0er provecis. La rs repos here ag ce dors quil y sl cotjours des pro” mique du licenciement =. Ïl est près nn RL 
4 torts diminution a enregistrée au Luxembourg {— 15,7 %), dossier et son en, tique ». cédures de licenciement 5 € u que « pour le solde», c'est- AAES, un auel 
« tandis qu'en RFA la beisse était de 5,6 %, aux Pays-Bas de 3,3 %, nr pect de ces procédures, ensuite qu'il Sie le système de subetitnrion, les sente session, pour geler, voire amé- 
en Belgique de 3,2 % et en France de 1,6 %. a incontestablement des effets per- 2,28 tomlours 1088 Hucliotion à la partenaires sociaux + seront invités a eos 
vers », a reconnu le ministre, « pour ‘un plan social ». à négocier ». PASSA; ». Ceper- 
i =» ré 1 des raisons M. Séguin-a ensuite exposé La ‘Toutefois, et cela sera dant, ce projet ne sera arrêté que 
Commerce extérieur =: réduction Re cer fhode qu'il emtendit emploer en _avec le premier projet de oi, sers lorsque « nous y verrons plus clair 
de moitié du déficit italien pari Les trs fonctions regles appuyant sur deux lois, séparées prévu Que «si les partenaires sur l'autorisation adminitrative de 
: Je : due . cette disposition: le respect par une négociation entre les parte- sociaux ne parvenient pas à un licenciement », a ajouté lc ministre 
Le déficit commercial itañen s'est réduit de moñtié, pour représenter Pure procédure, la vérification de  naires sociaux, le nouveau système accord, nous prendrions nous des affaires sociales 





1 095 milliards de fires (5,09 milliards de francs} en mars, contre 
2 363 milliards un an auparavant, annonce l'Institut central des 
statistiques. Grêce, essentiellement, à la baisse du dollar et à la 
chute des cours du pétrole, ca déficit est le plus faible enregistré 
par l'Italie depuis le début de 1986. Pour l’ensemble du premier 
trimestre, le solde négatif du commerce extérieur atteint malgré 
tout 5 675 milliards de Ures. Les principaux postes déficitaires 
restent l'énergie, avec un solde négatif de 8 450 müliards de Bres, 
et l'industrie chimique, avec 2 604 milliards de déficit. Le principal 
poste à l'exportation est toujours le textile et l'habillement, qui fait 
apparaître un excédent de 5 474 milliards de res. 





SON CONSEIL NATIONAL AYANT ADOPTÉ UN NOUVEAU DOCUMENT REVENDICATIF 


La CFDT accepte de négocier, mais sous conditions 
sur les procédures de licenciement 
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convention collective cette clause : , 1 LC 
ne ns e E arrêtent les conditions | Monde du 5 avril 1986). Dans une M. Gaudin, mais | Plans et actions de formation dans nouveaux ». 
particulière. Une dizaine. d'orga- ‘Caux qu ; ettre au personnel, M. Gaudin 2 es nf 
Map nee Conne Méocan sance dial. |PSnE GES port ape Mi inpe enle dues dupe | à cross Re 
: Ds à ce . 
parisienne, ainsi que l'Agence riés de préve que le contrat de tra larisation un caractère politique ». sonnel. « Le président du ‘orne. | Siques. (1) Le conseil national a également 
France-Presse et la Fédération fran- Jin de plein droit lorsque 1é'elaré La nouvelle majorité a, par aik D De de net ee Êlle met également l'acc : or A de D d 
a don ere atteindra l'âge convenu pour la ee ane in Lu Ppeciant les textes en vigueur ». l'égalité professionnelle hommes- 181 contre et 237 absteutions). — pe de fa PAC, dass 
sie Conseil d'État d’une requête en D en de nue ee suppléants appelés à siéger au eo résoral par aies PREPARATION INTENSIVE ns ne É 
du! excès de pouvoir. précis, exclut dons leur gualifica- commissions administre sine — au lieu de huit En : 
EN Tion comme dans leurs effets tant le mr du personnel Le Z dont les membres PAR CORRESPONDANCE À 
j Palais-Royal s'est élevée contre ces s 
; ali éciber de sen À mrser licenciement que la démission, 1 |fesuses en suspecunt M. Gaudin Sront désignés par le bureau à la 1 entrahement rigoureux adapté eux Contraintes universitaires 07 Scolaires 
= à examen de l'affaire parles sui que ceïie clause est licie. |de vouloir se livrer à une « chasse propertionnelle des groupes politi. 3FORMULES Forfaits comprenant : 
pren moe de l'ordre judiciaire. Les En décidam le contraire, la cour | aux Sorcières ». M. Jean-Pau] USS, ct de trois pers de rappor- @ des des devois comigés et des 
demandeurs engagèrent alors leur d'appel a violé le texie susvisé, » re o (FC) 8 notamment csimé Ba cm lies nu de | : | ee 
pe nr re es Enfin, la ner ee d cen-qrarante agents des caté ue . hoc de ses e ENTRÉE ENAP. e des conneries de l'actualité Po 
Paris pour q n'implique pas que i nou- |ries À et B « était oialement ardt comme l'avait souhaité le Front politique, économique et sociale, 7 
légale la clause fixant les modalités veau siatué sur le fond », la cham- |traire », et a dénoncé la volonté de national. La nouvelle majarité a égs- © SOUTIEN EN AP. 2 des fches de lecture, : niet ï 
de d à la retraite. Celui-ci les bre sociale, en nc renvoyant pas |la nouvelle majorité - de revenir à la \ement entériné le projet de NTRÉE É o des peopenes, a ne * 
débouta le 10 novembre 1982. La l'affaire devant une autre cour Re Ga (3 Soœstrucion d'un bel de région eE EN 2ntle ANNÉE |‘ Ses,cépomses eux questions HE ns D 
d': devait faire de mêmele d'appel, met d'elle-même un terme | Pour M Jean Gatel (PS), ancien centre arseille, < Me je 
STE 1984 où Can om avé qui définitif à co conflit assurément très |secrétaire d'Etat à l'économie _ Baucbé avait pris seule l'intiative. SET RS EurEn ee : DÉCEMBRE Îles su ane 
vient d’être annulé. spécifique, sociale, le président du conseil régio- GUY PORTE. SOA IA TONER EN SRRETER ETES d ee | 5 


Croissance : médiocre année 1985 


pour la France 


Le produit intérieur brut marchand a augmenté de 1,1 % en 1985, 


indique l'INSEE au vu des premiers résultats des comptes 


de la 


qui s’est tenu du 23 au 25 avril Le centrale de 
M. Edmond Maire « exigers > au préalable du 
qu'il indique sur quels points 


que soit Ia taïlle de l’entreprise ; un recours à 
un conseiller extérieur, et des mesures 
d'accompagnement social Au cours de son 
conseil national, la CFDT a adopté une décia- 


l'occasion de La présentation à la presse, le 


gouvernement 
précis les discussions devrout porter et quelle 
Sera son attitude en cas d'échec. 

Au miniroum, la loi devra contenir : une 


ration générale et un document, « L'ambition 
du quotidien >», sur ses objectifs d'action immé. 

















nation pour l’année dernière (+ 1,5 % en 1984). Les Jandi 28 avril, des résultats du conseil national procédure d'information des salariés, quelle diats. 
investissements ont progressé de 1,6 %, dont + 1,9 % pour les te l'emploi des 
entreprises (— 2,9 % en 1984). La consommation des ménages a Pour son premier conseil national  « guarre domaines précis d'interven- C’est d'abord sur l'emploi que le Île emploi jeunes. Ainsi 
nettement augmenté : + 1,9 % en 1985, après + 0,5 % l'année depuis le changement de majorité sion » : la mise en œuvre de la loi sur vernement sera jugé, mais de se fixe l'objectif immédiat . 
précédente. Le commerce extérieur s'est dégradé, les importations parlementaire et le retour de la l'aménagement du temps de travail: DT aus, à'rronos du collecaf obtenir la présence en apprentis 
(+ 2,9 %, après 1,6 % en 1984) ayant progressé nettement plus droite, la CFDT a réussi à débattre une «action d'information et de po ER T sage, en comrar de qualification où 
vite que les exportations (+ 1.9 &'ap après + 6,3 %]. L'excédent sereinement, sans grands éclats, sensibilisation des salariés - et des gouvernement en arrétant sa Sr ‘au moins un jeune | 
brut d' on des individuelles a progressé de presque sans turbulences. Les résul- pensais sur les raisons de politique écono économique |.) consiste a dans .. enire, de ". Œ Pass 
4,2%, après + 5,6 % en 1964. Quant au taux de marge {rapport tats des votes (1) ent de ce l'opposition de la CFDT à la sup- G miser sur la confiance dans les robes e.100 salaiés, d'au moins a de Luesd qu . = teimeps 
de l'excédent brut d'exploitation à la valeur ajoutée, l'est passé de « bon climat ». La « déclaration » de l'autorisation adminis- détenteurs de capitaux ». Elle r&af- | % de jeunes en plus dans les entre- Lu ue. 286 ee rélaiusté Ron - nl déprisel 
44,2 à 47,1 (38,8 en 1983). Le taux d'autofnancement s'est, lui | adoptée, qui ratific l'attitude de la trative de licenciement et ses propo firme «som choix prioritaire en Prises de plus de 100 salariés». cet DD ee tee 
aussi, beaucoup amélioré, passant de 72% à 78,7 % (60,6 % en confédéra! __. ace au nee ation; ne action spécifique _ ps faveur des solutions négociées » et QuonT sorant tre atteint dans En RFA 
vernement, a té votée travers trois mille se prouonce augmenta- treprises. re 
Le mandats pour (82,8 Fa des pen des jeunes ; enfin ne robe oran modification du finance- Le document confirme également ER RES 
GATT . : Hon kon quatre-vingt- exprimés), 213 abstentions, soit lisation nationale autour de la plate- ment » de la protection sociale. la révision la CFDT de sa politi- FU tt 
LE g g. 172 % (Ünion régionale parisienne, forme « L'ambition au quoti-  S'inquiétant de la montée de © salariale, chapitre w a motivé LS gouvernement prépe 
onzième membre Basse-Normandie et Hacañer) ct  dienmavec, la miseptembre une rextrème droite, elle demande au files oppositions. / Far 
Hongkong est devenue, ls 23 avril, partie contractante à l'Accord | soïun nn ee Dies Préeré. Souvernement ‘« d'exercer une Pas opposer ‘de T'émploi et AAIREs nationales pour se: 
général as tarifs “douaniers et le commerce {GATT). Cette De ue Ou régionaux ». se résolue pour garamtir les défense du pouvoir d'achat des 
accession s'est réalisée en vertu d'une déclaration faits par le une au document présenté par ; 7 Re ni les RE salariés et fami- “amialet c'e .— — prie boseû 
gouvemement du Royaume-Uni au titre de l'article 26 de l'Accord secrétaire national, . Cette déclaration affine aussi °7%,P27 avec fe jeame liales et des retraites », elle entend € 148880 lei 
relatif aux territoires douaniers qui jouissent d'une «autonomie | sur “L'an bigar en quotidien», ila l'attitude de la CFDT face au sou TE omisration er î mes “assurer le maintien du pouvoir . jeun qu, dant Lu 
complète » dans la conduite de leurs relations commerciales recueilli 967 mandats pour  Vemement: « Luide, elle ne sous. PE ie Din de élec Qu code  dAChat dans les secteurs privé et sat 140ffaem A. 
extérieures. Elle porte à quatre-vingt-onze le nombre des membres | (78.05%), 53 contre (4.28 %), pro. estime pas la portée des conceprions EE ER mal public » et, en raison de l'améliors- Le par Le miniaite ges 
du GATT. Jusqu'à présent, les intérêts de Hongkong qui, depui venant de la Basse-Normandie, libérales» du pouvoir; « vigilame, mbiros  DOn économique, « obtenir pour cer- VE rarçess nil : pooduitl vi 
1948, doit respecter les règles de l'Accord général, étaient d'une pare du SGEN et d'une per fe connaît l'imention du gouverne Quant au document « L'ambition  £aines catégories une progression du esrmes marathoë ste DOÉRUE na 
représentés par la délégation britannique. tie de la région parisienne, et 219 "mt d'appliquer la plate-forme au quotidien », ilse veut très concret pouvoir d' achat par la négociation 4 Lamigne 1900 age rue 
Parallèlement, le secrétariet du GATT a reçu, le même jour, une | abetentions, soit 17,67 % (Hacuiex, RP REUDE, dont bon nombre Fe Hd: me nr n ire l fer offre $ Staguiré one 
déclaration du gouvernement de la R populsire de Chine, finances, banques). ou notre clair désaccord » : «cons. ’éfugier dans l'anathème et le cations, Le déroulement: de Rec st at - ; 


confirmant que, à compter du 1* juillet 1997, ta Région 
administrative spéciale de Hongkong continuera de remplir les 
conditions requises pour être réputée partie contractante 
conformément aux dispositions de cet article 26. 





Les journalistes et l'âge de la retraite EN PROVENCE-ALPES-COTE D'AZUR ponte a bi La ne : énoncés var CFDT Pr Clone “a à 
L a nr on du temps de tra: enlienavec rravail scique S ml 
La Cour de cassation.déclare légale Vif affrontement entre la majorité et la gauche son at, mc conçue comme aabae rade so he Ron se ra 
la clause fixant à soixante-cinq ans au sujet des fonctionnaires régionaux tion d'emplois «1 la moderrisation du agree der 
l'expiration du contrat de travail dd É de artehdre Le plus rapidement ven derire nimes à Je 
= “a foué un jury d'examen possii di hi - Su 
De notre correspondant dont l'autorité n'était remise en Avec, dans per Ar au moins nm pe pri QUE 


L'article 47 de la convention col 
lective nationale de travail des jour- 
oalistes, fixant à soixante-cinq ans 
l'âge de leur retraite, est légal. C'est 
ce que vient de juger. jeudi 24 avril, 
la chambre sociale de la Cour de 
cassation en cassant sans renvoi un 
arrêt de la première chambre de la 
cour d'appel de Paris, qui avait 
estimé cette clause illicite. 

La décision de la cour suprème 
est l'aboutissement d'un litige qui a 
pour origine un arrêté ministériel du 
24 octobre 1979. A cette date, le 
ministre du travail avait exclu de la 


La motivation de l2 chambre 
sociale que présidait M. Roger 
Fabre est brève : 


« Attendu que pour déclarer illé- 
gale la clause de l'article 47, l'arrêt 
évoqué retient essentiellement que. 
dès lors qu'elle ne comporte pas la 
stipulation d'une indemnité de 
départ à la retraite dant à 
l'indemnité prévue en cas de congé- 
diement provenant du fait de 
l'employeur ou qu'elle ne se réfère 
pas à celle-ci, la clause litigieuse est 
contraire à l'ordre public : attendu 
cependanr qu'aucune disposition 
légale n'interdit aux partenaires 


La déclaration du conseil natio- 
nal, introduite par M. Jean-François 
Troglic, fixe aux syndicats CFDT 





régional 


Marscille.— La deuxième séance 
publique du conseil régional de 
Alpes-Côte d'Aeur a été 
marquée, le 25 avril, par un vif 
affrontement entre la majorité et 
l'opposition sur le sort réservé au 
personnel de la région. 

Dès son installation, le nouveau 
président et (P R) de l'assemblée 
régional Jean-Claude Gaudin, 
avait En de d'annuler les arrêtés 
fé pas FR rédécesseur, 

Michel ), concernant 
k Ron nez des agents contrac- 
tuels des catégories À Fes B (le 





tructive », car elle «vise l'effica- 
cité» et entend être une « force de 
propositions et d'action ». 





cause par personne. » « Aucun des 
arguments que VOUS avez avancés 
pour justifier votre position, a-t-il 
giosté, ne peul êire retenu, » 


f 
tion ré} il *, Mais qu'aucun 
autre Fe régional n'avait 


conservatisme ». 


La formation professionnelle 
« Pour inverser la pente du ch6- 


quarante heures de réduction effec- 
tive par an, les formes étant adap- 
tées en lien avec l' organisation du 
travall pour répondre aux réalités 
et aux aspirations des salariés ». La 
CFDT veut aussi - diminuer par- 
tout les heures supplément iires 
habituelles » et obtenir des « aroits. 
muse >» dans les accords collec- 
s, pour le terny le 
sebbatique et neue 
Elle accorde aussi nne place cen- 
trale à la formation profesionnelle et 
continue, voulant notamment « favo- 
riser la formation des OS et des tra- 
vailleuses + et «développer les 


L "égalité professionnelle, etc. ». 

Dans la perspective d'un SMIC à 
5000 F, elle demande de le 
salaire rainimum à 4600 F à la fin 
de 1986. 


Les trois autres ambitions priori- 


(avec une «recherche de proposi- 
tions pour adapter le foncrionne- 
ment des institutions représenta- 
tives pour les entreprises de 50 à 
100 salariés» ); enfin «favoriser 
l'autonomie des individus et des 
groupes en construisant de now- 
velles garanties collectives » : à 
s'agit, er k ue du docu- 
ment, de «construire garanties 
collectives qui permettent réelle- 
ment le prise en compte des aspira- 
tions individuelles. Des garanties 
qui conjuguent harmonieusement le 
er et le NOUS» La CFDT Er 
nsi poursuivre l'exploration 
“champs 



































voter. La RFA 
vrtohcs 


























g': 
, “ee Bane-Sate 06 





is Eones ous E 
ic défavonstes: ainil, M 



























































FRS) 


les Petites e 


ce ë 








AUVEAU DOCUME: 


mais sous concit 


ficonciement 


nee pme 7 




















EU LHCE LS 
PIRE, LUE 


re sases 5? | 
LE Li 


























eus LE MONDE - Mardi 29 avril 1985 — Page 43 


ÉTRANGER 


: ACCORD DIFFICILE ENTRE LA CEE ET LES ACP SUR LE SUCRE 
En quête de réciprocité 


sion ministérielle, représen. 
: tests de fa CEE ef des solxante- 

six pays ACP (1} ont trouvé in 

extremis un compromis sur le 

prix du sucre non raffiné que ces 
‘ seèrs.la Communauté, dans 

vess . le 
.… Cadre de la couvention de Lomé. 

Après des discussions tendues, 
parfois à la Emite de la rupture, les 
ACP ont fini par accepter le niveau 
de hausse proposé par Bruxelles, 
tout en le jugeant insuffisant. Pour 
les neuf preiiers mois de la campa- 
gne 1985-1986 (commencée en juil- 
let-de l'an passé, et qui s'achèvera en 
juin prochain). l'augmentation 
devrait — rétroactivement — attein- 
dre +1,15 &. Au quatrième crimes- 
tre de l’année sucrière, entre avril et 
juin, elle sera alors de + 1,33 %. 

‘En mars ‘dernier, les relations 

s'étaient sensiblement dégradées 
entre la CEE et ses ires du 
es Tee les Dour 
avaient exigences 
ACP en matière.de prix. 
Alors qu'ils réclamaient pour 
l'ensemble. de la campagne 1985. 
1986 une révision à la bausse de 
1,33 % — égale à celle que la Com- 
munanté venait d'accorder à ses pro- 
pres lucteurs de sucre blanc, — 
ils s'étaient vu proposer un relève- 
ment meximal de 1,15 %. Leurs 
représentants avaient aussitôt 
indiquant qu” tait aux 
raffineurs Au sucre ACP. 
à La firme britannique Tate and Lyle 
en particulier. 

En d’autres temps, les pays 
d'Afrique, des Caraïbes et du Pacifi- 
que auraient probablement refusé le 
Compromis de le Barbade. S'ils se 
Sont rangés aux vues des Douze, en 
montrent jusqu'au bout leur réti- 
cence, c'est que le moment était mal 
choisi pour se priver d’un débouché 
privilégié, sur un marché du sucre 
encombré d'énormes excédents 
(39 millions de tonnes environ). 
Une semaine à peine avant l'entrée 
en vigueur (le l« mai) de la troi- 
sième convention de Lomé qui scel- 
Îera pour cinq ans les relations éco- 


2omiques, commerciales et 
financières entre les deux entités, les 
ACPn ‘ont pas voulu courir ie risque 
de déchirer le « protocole sucre ». 

Outre un prix garanti reñégocié 
chaque année, ce texte prévoit un 
volume d'exportations équivalant à 
L,3 million de tonnes de sucre blanc 
(sait 1,4 tion de tonnes de roux} 
réperti entre dix-huit pays pro- 
ducteurs membres des ACP (2). 
Lorsque ce mécanisme fut créé, en 
1975, l'Europe des Neuf était large- 
ment déficitaire en sucre, depuis 
l'entrée de la Grande-Bretagne, pre- 
mier importateur mondial. Les 

avaient de surcroît connu 

des aléas climatiques (pluie dans la 

CEE) ct politiques {suspension des 
exportations Pannes: 

du gouvernement polonais sur 

120 000 tonnes) propres à alimenter 

des rumeurs souvent exagérées de 

Bacs AËD spparelei ne ne 

a issait une 

ù la Communauté, 
tant en prix qu'en quantité. 

Mais une ere Plus tard, le 
décor 2 changé. surproduction 
ambiante, accrue par un net recul de 
le consommation au profit des édul- 
Corants, a fait chuter Les cœurs mon- 
diaux jusqu'à 2,5 cents par livre 
Guin 1985). Devenue exportateur 
net, In CEÉ n'a que faire du sucre 


ACP qui lui procure une charge . 


‘budgétaire dont elle aimerait se pas- 
ser. Si les prix à New-York sont 
remontés récemment autour de 
8 cents gerbvre le tarif préférentiel 
accordé par Bruxelles se situe 
encore à 16 cents... - 


500 millions de dollars 


«Le sucre importé des ACP. 
coûte 500 millions de dollars (par 
re la Er ppt C'est un 

supérieur à tous les autres 
mécanismes de soutien des recettes 
d'exportation de ces pays », rappe- 
lait vendredi M. Natali, vice- 
Pme Le Ju DAD. 2 

pays rique, 

Career du Pacifique considè- 
rent aussi le protocole sucre comme 
vue échappatoire au marché mon- 
dial déprimé. - 


Le compromis intervenu à Bnid 
tas traduit la volonté des ACP de 
maintenir ouverte celie porte de sor- 
tio. Pour le Maurice, qui tire 90% 
ge ge ge 
matière Conserver un 
accès privilégié à l'Europe est un 
impératif vital. La Barbade, ja 

. on la Jamaique, dont le 
See Do 
ail nt ce m 
Pa. L'atrachement de ces Es 
débouchés l'est 
Me D d Cna 
main du vote du «Farm Bill» par le 

américain. La nouvelle joi 


une période de treize mois et non 
plus de dix mois comme c'était ie 
ces auparavant. Cette extension de 
la période de référence devrait 
entraîner une réduction de 
500000 tonnes des achats améri- 


(1) Afrique, Caraïbes, Pacifique. 
@) I s'agit de la Barbade, Bélize, 
Congo, Côte-d'Ivoire, Fidji, Guyana, 


Jamaïque, Kenya, Madagascar, 
Malawi, Île : 2 





- En RFA. : .. - 








Le gouvernement prépare un plan 
d'aides nationales pour ses agriculteurs 


Des aides nationales : c’est ce que 
réclament les organisations pr 
sannes françaises qui, dans leur 
ensemble, jugent insuffisants les 
résultats obtenus par le ministre de 
l'agriculture, M. François Guil- 
Jaume, lors du dernier marathon sur 
. px pour la campagne 1986- 


C'est aussi ce que les agriculteurs 
allemands vont JrPRPAne 

opposé son veto à ce compromis, 
Fais, pour apaiser le courroux de se 
paysans à l'approche des Elections 
régionales en Basse-Saxe et en 
Bavière ct des élections générales de 
1987, des mesures de soutien qui 
coûteraient quelque 1 milliard de 


Le 


YSANS. demande 
DCE de porter de 4 à 6 millions 
d'hectares les zones agricoles clas- 
sées comme défavorisées: ainsi, la 
moitié de la surface cuitivable alle- 
mande bénéficierait de subventions 


culture, M. Henri Nallet, qui estime 
qu'«il n'y a pas eu de miracle à 
Luxembourg, sans doute parce qu'il 
ne pouvait pas en être autrement », 
sote que le prix à payer pour la 
légère augmentation obtenue grâce 
à la dévaluation est particulièrement 
lourd : retour des MCM, renchéris- 
sement des prix des consmnmations 
intermédiaires et précisément rens- 
tionalisation de ia PAC, dans 
laquelle “les Allemands franchi- 


*roït un pas de plus ». 
Mécontentement 
des Danois 
Gondante à Copenhague Le prés 


dent du Conseil de l'agriculture, 
M. Hans O. Kjeldsen, a sonligné que 
«Les agriculteurs danois étaient, 


parle beaucoup dans ce pays d’une 
taxe sar les engrais. . 

ESP 
cn les Français bénéficient 
d'une lègère hausse de 1,5 % sur les 
produits végétaux et de 3 % sur les 
produits animaux. Mais cet avan- 
tage risque de se révéler totalement 
illusoire car les mesures connexes de 
règlement de marchés et les MCM 
qui demeurent vont peser sur les 
cours. 


Au nom de l’assemblée perma- 
nente des chambres d'agriculture, 


FNSEA et du CNJA, qui ont, à leur 
manière, critiqué le compromis de 
Luxembourg (le Monde daté 27- 
28 avril). 


taires, la FFA remarque, à 


Propos 
da laït et des céréales, que M. Frav- | - 


çois Guillaume « semble avoir 
oublié que, du temps où il était le 
syndicaliste adulé qu'on sait, il 
réclamait la suppression de la raxe 
de coresponsabilité». Le MODEF 
écrit que « l'{lusion qu'espérait 
semer M. François Guillaume aura 
été de courte durée ». 













[+ es _+ faut (Rap. +ou dé [rap +ou dép | 
He æmistsha’s) 

SOTFS SEE. 81 — 2 |- 164 - 12 

405 41447) + 85 + ‘99 |+ 164 + 190 

[885 “6 151 

Me Due 2onlt & + m|+ 7 +. 
EB.(160)..J186174 186414 - 187 — 119 |- 382 - 231 
3,8097 D + 9% |+19 + 1% 

AGSE|- 280 — 28 |- 56 — 48 

ss. 37 - 253 |- 69 - 56 





LES 


eh Lab 
Fi 









FE 
PÈRE 
13/16] 711/16 7 


RTS 


période d'ex, on soutenue et 
mieux équilibrée», mais 1 faudra 


sur Féomnie monde de Le de 
en 


d'ici à 1991, l'expansion économique 
sera freinée dans un premier temps 
mais reprendra eusuite à un rythme 
plos rapide. 
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En Argentine 


Le plan austral s'essouffle, mais le dialogue social reprend 





De notre correspondante 


+ rtramt 
qui a permis à l'Argentine de faire 
passer officiellement son inflation 
d'un rythme mensuel de 30 % à 
30 % en année pleine commence à 
donner des signes d'essoufflement. 
Mais. parallèlement, le climat 
social, qui menaçait de se dégrader 
il y a seulement deux semaines, a 
connu une amélioration spectacu- 
laire avec l'annonce de La reprise, ce 
lundi 28 avril, de E: concertation 
entre le gouvernement et les parte- 
Daires SOCLAUX. 





mois d'avril, et l'indice d'inflation de 
mars a atteint 46 % alors que la 
moyenne des huit mois précédents 
était de 3,5 %. Celni d'avril devrait 
franchir la barre des 5 %. Un résul- 
tat qui découle de la libération pro- 
gressive des prix mais qui est 


‘d'autant plus durement ressenti que - 


les salaires, eux, restent étroitement 
contrôlés. 

En janvier, la centrale syndicale 
unique CGT (Confédération géné- 
rale du travail, péroniste) avait 
déclenché une grève générale. Une 
autre était prévue pour la fin de ce 
mois, mais a été reportée sine die 
ques Lemnonce de Le repris du dia- 


Un revirement qui, toutefois. ne 
permet pas encore de croire au 
retour de la paix sociale. S'ils ont, en 
effet, accepté de s'asseoir à une 
table de négociation, les 
nisies n'ont Maissé ransparaître 
aucune intention de modifier fonda- 
mentalement leurs positions. 


Le gouvernement radical a 
confirmé qu'il n'entendait pas relä- 
cher son emprise sur les salaires, et 
qu'il n'avancerait que progressive 
ment sur la voie de la libération des 
prix. Tout au plus a-t-il laissé enten- 
dre qu'il serait d'accord pour aug- 
menter je salaire minimum et les 
pensions de rerraïte, maïs à condi- 
tion que les partenaires sociaux 
l'aident à en définir le mode de 
financement. Globalement, il s'en 





tient à la proposition faite au début 
du mots : a: tation d'ici à la fin 
de l'année de 18 @ à 25 % au maxi- 
Du 
La CGT, qui avait rejeté cette 
offre comme insuffisante, en esti- 
mant l'inflation réelle à plus de 40 & 
en 1986, continue à réclamer une 
révision radicale de la politique éco- 
nomique, Pour elle, les sacrifices 
imposés le sont au nom d'une « sou- 
mission » aux organismes financiers 
et aux banques internationales. Elle 
exige que la « dette envers le peu- 
ple» soit prioritaire par ra; à 
celle (50,8 milliards de rs) 
contractée envers les « usuriers » 
étrangers. 
Le patronat est plus discrer Il 
contre les contraintes ban- 
Caires, fiscales et financières, mais il 
sait aussi g? lui serait difficile de 
s ront au gouvernement 
œ El C CGT. I! attend son heure, 
persuadé que, ui s'agira de 
relancer les inrecssomens ses 
deux partenaires seront bien obligés 
de le prendre en plus grande consi- 
dération. 


Un projet ambitieux 


Que reste-1-il donc À négocier ? 

Avec la , le pouvoir s'est 
déclaré disposé à étudier plusieurs 
revendications déjà anciennes et 
qu'il considère aujourd’hui comme 
relativement annexes : réforme de la 
législation du travail, conventions 
collectives, statut de la centrale syn- 
dicale. Mais — c'est plus important 
aux yeux de la CGT, -— il est égale- 
ment prêt à discuter de l'avenir des 


«obres sociales », organismes qui 
Mona ae 
à la Fi de La té «a 
des mutuelles. ls sont financés par 
les cotisations des travailleurs mais 
gérés par leurs représentations 3ÿn 
dicales pratiquement sans intérven- 
tion de l'Ftau 

Au toul, cela représente un bud- 
get anguel de quelque 3 milliards de 
dollars, dont & CGT — et au-delà 
l'opposition péronisie — verrait d'un 
très cars ei que le Etre 
ment lui retire la responsabilité, um 
intention dont les radicaux du prés 
dent Ajfonsin n'ont jamais fait my# 
tère. 

Une autre bypothèse voudrait que 
la discussion gouvernement - CGT - 
patronst marque le début d'un pro- 
jet « follement - ambitieux dans le 
contexte local : assurer propressirer 
ment la transparence d écano- 
mie fonctionnant à 80*% « au noir ». 

La théorie dont se font l'écho en 
privé à la fois des proches du gou- 
vernement et certains dirigeants de 
la CGT est simple : l'Etat-patron, 
qui a la charge d'un secteur public 
et nationalisé hypertrophié, ne peut 
faire facc À une augmentation signi- 
ficative des salaires que s'il améliore 
ses recettes fiscales. Celles-ci sont 
actuellement très lourdement gre- 
vées par une évasion fiscale supé- 
rieure à 50%. La fraude sur les 
impôts est, en Argentine, une insti 
tution. L'Etat s'emploie à la combat- 
tre, mais il sait bien qu'il n°y par- 
viendra qu'avec la collaboration de 
La CGT, et surtout celle du patronat. 
Un beau sujet de discussion. 

CATHERINE DERIVERY. 
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“Franco Maria Ricci offre à la France 


la plus belle revue du monde 
| 


FMR: lo revue d'art la plus célèbre en Halie et 
aux États-Unis vien: de paraître en France. 
Les initiales de ce magazine sont celles de 
Franco Maria Ricci. l'un des éditeurs d'art 
italiens les plus renommés. Sa signature doit 
être considérée comme une garantie de qualité 


et de beau, 


FMR seru Le lieu des sphinx. des hippogrifjes, 
des lubyrinthes. des grottes magiques. des 


FMR publiera des textes d'Hecior Bianriotti. 
Jorge Luis Borges. Anthony Burgess. Michel 
Butor. André Chastel. Umberto Evo, Mirceu 
Éliade, Ernst Gombrich. Francis Haskell. 
Yves lersant. Pierre Klossouski, Claude 
Lévi-Strauss. Patrick Mauriès, Ortavio Paz. 


Alain Robbe-Grilles. Sereru Sarduy. Susun 


trompe-l'wil. des pagodes. des manuscrits 


ésotériques. Que l'on imugine. par exemple. la 
Colonne Trajane entièrement déroulée. page 
après page: les jardins de Bomar=o explorés 
monstre par monstre: ou une suite de quurunte 
tours de Bubel. tirées des musées et des 


collections particulières. * 





Cette campagne pour FMR 
a été realisée avec l'appui des sponsors: 


IASM /’ITALTRADE « 


7 


me 


2 | Ce . P * % 
Eee D HA 


Sontag. Jean Starobinski. Leonardo Sriusria. 
Michel Tournier. Core Vidal. 


Les privilèges des abonnés 

Les abonnés deriendront automatiquement 
membres du Club FMR. ls rererront une curte 
personnelle d'udhésion et uuront droit à une 
remise de ZA sur tous les livres d'art et de 


bibliophilie publiés par Franvo Maria Ricei. 









En avant-première 

Si rous ne résistez pus à la ruriusité et si vous 
roulez reretoir un hors série destiné à devenir 
une piètre de collection. demandez le Numéro 
Zéro de FMR. une avant-première gratuite qui 
rérèle la qualité et l'élégance de la revue. 


EMRæ 


Service Abonnements 
17, fue Hoche - 92240 Malakoff 
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AFFAIRES 








Automobile 


Aviation civile 


Les constructeurs « cassent » les prêts | Le président de la Lufthansa appelle les Etats européens 
à élaborer une politique aérienne commune 


«Coup de griffe» chez Peu- 
gcot, <coup de printemps» chez 
Renault. Les constructeurs 
d'automobiles français se lancent, 
eux aussi, dans la stimulation des 
ventes par les crédits à bas taux : 
sur douze mois, 8,8 % chez 
Renault ct chez Peugeot. Des 
taux a quand on sait que 
le crédit automobile normal se 
situe en moyenne autour de 20%. 

Cette pratique, très en vogue 
aux Etats-Unis et au Canada 
depuis trois ou quatre ans, est pen 
connue en Europe. La verra-t-on 
désormais se généraliser de ce 
côté-ci de TAtlantique dans la 
panoplie du parfait vendeur 
d'automobiles au même titre que 
les ristournes, les reprises 
d'anciens véhicules, les options 
gratuites et autres rabais? Les 
pres actuels lancés pour 

serviront en 
ee cas de test sur le marché 


français. 

Quelques tentatives avaient eu 
lieu au cours des mois a 

ct en Italie, voire 

France, où Au Ford “ 
General Motors s’y étaient 
essayés, mais su quelques 
modèles des taux 
moins intéressants (de Tan de 
13 ou 15 %). 


Secouer le marché 


Cette fois-ci, Peugeot comme 
Renault apritient à l'ensemble 
de leur gemme (si l’on excepte la 
Renauit-21) des taux particulière- 
ment bas. Le mouvement a, en 
fait, été lancé par Ford, qui, au 
début du mois d'avril, a proposé 
un fmancement à 8,9% sur douze 
mois aux clients français. « I] fal- 
lait faire quelque chose pour 
secouer un marché long à redé- 
marrer», estiment les dirigeants 
RS PRE 

ricain sur le marché français en 
début d'année (même s’il était 
prévisible en raison du retard de 
commercialisation de certains 
modèles} a dû jouer son rôle. 

L'initiative a d'abord intrigué 
les concurrents, qui ont tenté d'y 





découvrir un fond d'illégalité. La 
loi Scrivener de janvier 1978, 
complétée par celle de janvier 
1984, interdit en effet La publicité 
sur des fmancements promotion. 
nels hors des lieux de vente: Ford 
a paré à l'accusation en affirmant 
qu'il n'agissait pas en tant que 
eur (ce sont les concession- 
maires qui sont vendeurs) mais en 
tant que constructeur. Il ne 
s’estime donc pas soumis à l’inter- 
diction. L'administration fran- 
çaise ne s’est d'ailleurs pas émue 
de l'initiative de l'américain, ce 
que voyant, les 
français lui ont emboîté le pas. 


Les effets à attendre 


Reste maintenant à attendre les 
effets de ces opérations. Sur le 
niveau des ventes de voitures 
d'abord. Après deux ans de 
marasme, et au vu des com- 
mandes ji E 


enregistrées depuis mars, 
le marché français semble enfin 


remonter (de l'ordre de 10%). ” 


Les programmes actuels de crédit 
vont-ils simplement accélérer les 
commandes qui auraient eu lieu 
de toute façon ou vont-ils réelle- 
ment les augmenter ? 


hypothèse 
dits à bas taux, en estimant que 
ceux-ci peuvent partiellement 


pou- 
voir d'achat des ménages. Un 
argument que réfutent … 
contraire 
souligrant que les taux sont sur- 
tout intéressants sur douze mois, 
cæ qui implique des mensualités 
importantes. Îl est vrai que les 
taux augmentent avec La durée du 
crédit : sur trois ans, ils s'élèvent 
ainsi à 14,8% chez Renault et 
Peugeot. Mais, eu attendant une 
baisse générale des taux d'intérêt, 
et donc de ceux du crédit automo- 
D een 

le. 


Quant aux effets sur les 
des sociétés de finance- 


ment appartenant aux construc- 
teurs d'automobiles, DIAC chez 


Renault, CREDIPAR chez Peu- 
geot vont prendre en charge le 
coût du crédit privilégié, La fac- 


. ture peut être lourde en cas de 


succès des programmes Jancés. 
Les. constructeurs d'automobiles 
américains en ont fait l'expé- 
es dans leurs comptes de 
1985. 
Ro eafin 
en être Changée. Si les cré- 
din priés restent un outil 


un élément du prix, ce qui n'est 
pas initialement le but de la 
manœuvre. On a en effet 
constaté, dans ce pays, que les 
clients attendaient le lancement 
d'un programme de crédit privilé- 
gié pour acheter leur voiture. 
Mais à peine le programme 
prenaït-il fin que les ventes chu- 
taient.… en attendant le pro- 
suivant. 


aérienne 
appelle de ses vœux une politique 
Curopécase sécienne pour S'Oppor 
ser aux prétentions américaines et 
soviétiques en la matière. 
M. Ruhmau parie clair. Peut-être 
parce qu'il vient d’être reconduit 
jusqu'en 1992 pour un deuxième 
mandat de président Peut-être 
parce que la « déréglementation à 
l'américaine» lui semble rs 


» Aujourd'hui, leurs compa- 
ægries ont le droit de desservir 
l'Europe au départ de trente-sept 
villes américaines, mais nos com- 
Pagries n'ont pas l'autorisation 
de se poser dans plus de dix-huit 
villes outre-Ailantique. En 
Europe même, elles font du 
« cabotage » et, par exemple, 


oiutions 


pére US. 


Le Secrétaire Général (ESC) de Solutions Réalisations US Ine. 
- implanté à Miami et filiale d'une société d'Ingénierie de Construc- 


mers eh pee ae 
PRE 


map 
téiphner an (1) 60 70.06 10, dense 


distilleries, traîtements 


sucreries, 
ponte done mood se tient à 


à paré du 5 mi prochain 





assurent 27% du trafic entre 
Francfort et Varsovie. 

» J'aimerais, moi, pouvoir réa- 
liser des vols emre Houston et 
Dallas ! II faut que nous deman- 
dions aux Etats-Unis de nous 
accorder chez eux les mêmes 
droits dont bénéficient leurs com 
pagnies chez nous. Mais le temps 
des accords bilatéraux entre les 
Etats-Unis et chaque pays 
d'Europe touche à sa fin. Dans ce 
système, ils jouent les Européens 
les uns contre es C'est 

urquoi je plaide pour que 
P'Europe agisse de concert dans 
ce domaine, comme elle le fait en 
matière agricole ou pour l'acier. 

» Il y a dix ans, une politique 
européenne aérienne n'aurait pas 
eu de sens, parce que la CEE 
était trop petite. Maintenant, à 
douse, ses intérêts communs doi- 
vert être présentés d'une façon 
comerrune. » 


Lerrons en foire 


M. Ruhnau n'est pas moins sen- 
sible au refus soviétique de laïsser 
survoler i 


contre le paiement d’un 
Aeroflot survole l'Europe de 
l'Ouest deux cent soixante fois 


Japan Aiïrlines et Air France sont 
obligées d'acquitter un véritable 
pésge pour réaliser leurs vols 
entre Paris et Ti sans escale 


du contrôle aérien du pays tra- 
versé, mais il est insupportable 
qu'un pays refuse l'utilisation 7 
son espace aérien. Comme le 
domaine maritime, l'espace 

devrait ètre ouvert à tout 
le monde. > 


Au sein de la CEE, certains 
Etats accusent Lufthansa et Air 


France de s'entendre comme lar- 


« Nous ne freinons pas Le mou- 


vement, réplique le président de 


Lufthansa, nous somunes favora- 
bles à une réforme progressive et 
raïsonnable, car la dérégiementa- 
tion à l'américaine n'est pas pos- 
sible en Europe. Avec nos amis 
d'Air France, nous sommes. 
tombés d'accord pour accroître la 
flexibilité et pour réduire l'Inter. 
vention la bureaucratie dons 
les tarifs rédadts, à cor il faut éviter 
l'intervention étatique. 


» Nous avançons lentement. . 


mais régulièrement. Je ne suis 


ter une union étroite de la France 
et de la RFA. Regardez je train à 
grande vitesse : c'est l'enteme 





Paris-Miami direct. Pas de limitation 


sur l'autoroute céleste. 





28 Avril 1986, ouverture d'une nouvelle voie sur l'autoroute 
céleste : Roissy-Charles de Gaulle/ Miami sans escale. Une 


exclusivité Pan Am 


Départ tous les lundi, mercredi, jeudi et samedi à 12h15. 


Arrivée à Miami 15 h 50 heure locale, où de nombreuses | 


correspondances vous seront offertes : 
Tampa et Orlando en Horide ainsi que plus de 30 villes 
nord-américaines, les Caraïbes, Mexico, l'Amérique Latine et 


le Guatemala. 


Viendront également s'ajouter au trafic habituel de 
l'autoroute céleste 14 nouveaux vols hebdomadaires vers les 
plus grandes villes daffaires nord-américaines. 








. Un deuxième Paris- New York quotidien. Le. 
Un Paris-San Francisco sans.escale 3 fois par semaine, 


ainsi qu'un Paris-Los 


Angeles sans escale fois par semaine, 


se poursuit sur. San Franscico. 
Pour plus de renseignements contenant les : nouveaux 


vols, n'hésitez pas à contacter votre 
fautoroute céleste Pan Am au 42.66. 
3 à Souvernementale, 


ns tppte 


su 


agence de voyages ou 
45 A5. 
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Los. P etT older la tutelle 
des industries électroniques 


M. Longuet, secrétaire d'Etat 
D ct T, perd là tele des indien 
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“LACHUTE 
DES PRIX:DU PÉTROLE 






Uns importante société opérant dans le domaine de 
l'ingénierie et de la fourniture d'instaliations « clés en mait>, 
ayant son siège À Gênes {italie}, en vus d'en renforcement 
des services d'étude at de réalisation d'installations pour a 
‘production d'énergie, Squipées an particulier de - 

* chaudières à eaux sous pression, recherche 






















d'anribution: du secrétaire d'Etnt, Joie et partie. 
paru Journal @fRélel du 26 avril nas À 
indique-qu'éférevanche M. “Éenguet «1: Mais le décret précise qi que, outre INGENIEURS ET 
de Fate CID), Toapaenes… Pepaoe 1 ane dr ose TECHNICIENS SUPERIEURS 
nr Fos de Dr à mupications PATRON elles aussi, 
RU et désormais j H qui cp . 
a tt Se daté 616 ete _ Ben pus bon que ro nd “Les domaines de compétence sont les suivants : 
Jade 1988 ane Pi Tate get * ment à la situation d'avant 19KX La Projet des éléments du cœur du réacteur 
profit du t&léphone — était alors ut nication, ne devrait donc plus perminatonse ru 
pour assurer le financement de s'occuper des affaires industrielles Projet de circuits 6 | 
«ke filière ique». Le gou- et internationales : iomales (DA), et le | Lo scteur pétrolier Projet mécanique de composants et structures 
l moins pour É 
186 Le mode de x 1 mn. (DS) Sr dm “a B arue | rene cms 
de Grenelle au misistière Er ; iSerom exarinées les ponbiftis de colsboration aussi lan dans le cadre d'un rapport de 
Cette réforme était attendue (le mm eee Ta , CR Re di Nc 
Monde du 8 avril 1986). M. Lon: | ok des facilités pour ls recherche d'un logement ei l'implantation à Gänes. 


guet avait déclaré qu voulait s6 





- AU PREMIER" TRIMESTRE . 


Légère amélioration de la collecte 
dans les caisses ne 





FAITSET CHIFFRES. 


© Baisse des prix des miafières 
matières premières importées par Ia 
Fine nt nu na de 
core février. en 
Francs, té de os 
Ses martique dt INSEE. 





dicat des‘ ouvriers ‘di Pr 
métropole Nord, fondé'en: AR: 
C'est le, dernier acte d’un col 


A l'origine 
tation de élections au comité syodi- . 
cal du Livre en janvier 1984, Après 
avoir annoncé, le 21 février 1985, la 
dissolution du « Syndicat des 
ouvriers du Nord, 
Jondé en’ 1878 », la FFTE créa un 
nouveau syndicat, celui du + {ivre ét 
de la. communication métropole 


FA 2% 
Préparat 
Documentation sur demande 
e Stage intensif d'été 


+ Stage annuel 
CRIE EU 


IPECS see supéneur pnvël 
4 Saint-Michel. Paris 


Téléphone : 46.23.81.23 / 43.29.03.7L.4: |. 


uenée dé la rencontre entre le pré- 
4 Sdent Reagan et M, Gorbatchev, à : 


Genève, 
‘met fin à un gel Eh 
‘nautiques entre ans. mi 
a] nd 1983. . 
à “ar 1908 à Ré Le nc à ! 
:: . New-York, après l'infssion de 

“ l'Afgbanistan par PL 
ic : 981. après l'instauration de La lo 
i avait demandé en:1983, à 
“FAëroflot 





» Etats-Unis à la suite de Ja. 








ELR 


production américaine pourrait 
t «d'au moins 

1 million :de- barrils/jour, ow de 
plus de 10° # sils baise se pour- 


SOCETÀ Di CONSULENZA : E  ORGANLZAZIONE sRL 
16121 GENOVA - VIA XX SETTEMBRE 8 (ITALIA) 





Ten à 
hi manche, . 
range 
este cependant que 

ment-des prix eu dessous de 10 db. 
fars pur tar, (contre 12 à 13 doi 
Jlars actuellement) ne durera pas au 9 
dela de 1986, ct que les prix retrou Les documents trimestriels 


seront à votre disposition 

dès le 2 mal 1986 au siège des 
sociétés et guichets des banques 
habilitées à recevoir les 











glissade en de 
db 10 dois, s TOPEP continue à 
surproduire, ou une stal tion 
‘un niveau relativement-bas de 15 à 
20 dollars par baril, en cas d'accord 
au sein de l'OPEP. 


























- Nord ». Mais la dissolution, comme 
les élections de 1984, furent annu- 
Jécs, les deux jugements étant |. 
rappel er jenvier-1986. - 
nie le syndicat 
fondé en (qui revendique cinq 
cent vingt-neuf adhérents, soit près 
12 moitié des adhérents de l'ancienne 
structure), récupérant ‘ainsi _ses 
fonds cer lordre de 1 million de 
fanes dicat exclu . veut 
re _- 


Votre EEE SICAV au ER mars 


pagnie 
World Airways ont rétabh, le 
Fi avril, les relations aériennes entre 





ea. tie 4985. : 
relations atre+ 


En effet, Weshinÿtori sait inter” 
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! martiale en Pologne, Re 


de cesser s6s activités Aux - 















Belgique 
dans les qi 
Le Spa jar à 2e D 
4&.‘avril dernier. Cette suspension 
dan DCU de de conpegnie AE 
Pun con 
Zaïre sur l'aéroport d'Osiende, À 
demande sos pee L 
nationale zeïroise. Mal 


LE BONHEUR, C'EST SIMPLE COMME UN COUP DE FIL. 
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SOCIÉTÉ NAVALE ET COMMERCIALE COMPAGNIE FINANCIÈRE DELMAS-VIELJEUX 
DELMAS-VIELJEUX | cotés au marché cfa dela Bourse de Paris 





(Société cotée au second marché de la Bourse de Paris 

principale filiale de La Compagnie financière Delmas-Vieljeux.) Le conseil d'administration de la Compagnie financière Delmas-Vieljeux s'est 
——— réuni le 23 avril 1986, sous la présidence de M Tristan Vieljeux. 

de la Société navale et commerciale Delmas- Ta examiné les comptes consolidés du groupe établis, pour la première fois, au 




































Le conseil d'administration EE 
Vicljeux s'est réuni le 24 avril 1986 sous la présidence de M. Tristan Vieljeux. titre de l'exercice 1985. 
LA 8 craminé les comptes consalidée de Ia société établis, pour a première fois, Les principales valeurs consalidées se présentent de la façon suivants Se ECU-NVEST 
an titre de l'exercice millions 
principales valeurs Chiffre d'affaires consolidé hors taxes 2939 Société d'investissement à capital variable 
Les 2 PR nt M d'antof k t x # ‘ Luxembourg 
Résultat courant avant impôts sms. . rs nt 
Chiffre d'affaires consolidé hors taxes. : ‘ 2743 Capacité d'autofinancement (acte d'inplés) en 433 Cette SICAV luxembourgeoise, fondée par MM. jéné et a a dé 
Marge d'antofinancement courant 6 452 Bénéfice net " 129 ouverte au public le 14 avril 19) = ile d'obligations internationales 
ji lemohoancemet (nets dé i. 410 aie het 40 & ÈS investissements vers les marché le pas aires en tetes de 
Capacité d'a t ( impôts) . . À aux d'État ou bénén- 
Bénéfice net (part de la société mère) ........... : A1! Les capitaux propres consolidés (part du groupe) s'élèvent à 900 MF. LL PE Pblgru a Peas Piscines emprunts 
Situation nette cansolidée (part de la société mère) cannes | 969 ; nr Dan le pin crane nes de 'exerie 1985 me Le conseil d'administration est composé de la façon suivante : 
iv Z Séfénce me (pare de groupe see d'impôts) Président; 
Capacité d'autofinancement (nette d'impôts, = Capitaux (atdre S” M i . : x 
Bénéfice net (part de la société mère) ..... 61 Pr0F da groupe) . nos gérant, MAR Hotinguer et C*, Paris : i 
Capitaux propres (part de la société mère) .….......... 5 530 Viccprésidents ; Î 
Ces Cornpiee RON ep patient dx ohperra tons inci pa à de Pierre ME Éttinguer ct Ce, Paris ; 
- ke rats me es d'anrnemets Hnaiee prons d'pts. Administrateurs : 
æillions de francs d'amortissement 'exploita Jean-Luc 
Eee ae ir here re PUBLICITÉ FINANCIÈRE en RD Hope et Ov Paris: 
L tuation nette est affectée par l'incidence de la consolidation i amor- M. Jean-Michel Gelhay, 
la si pt Renseignements : attaché de de direction, Banque internationale à Luxembourg S.A., Luxembourg : 
retraités, 5 montant, en impôts diff ce qui se M. Bertrand Godbille, ï 
traduit par une dimimeion de sation mette au 31 décenbre 1985 d'eaviron 45-55-91-82, poste 4330 directeur, , MM Hortiagner et C Paris: 
_ Mmes Tr 








VW: 
M. Fred Wagner, rs ÿ 
Capital d'origine : 12 œillions d'ECU. 
Valear nominale de l'action : 10 000 ECU. 

de 
Lieux souscription : 
Hottinguer et Cr, 38, rue de Provence, 75009 Paris. | 
Banque internationale à Luxembourg, 2, boulevard Royal, Luxembourg. .-. 


SLIGOS 


RÉSULTATS 1985 
Le conseil d'administration de Sligos 
s'est réuni le 22 avril 1986 sous La prési- 
dence de M. Gérard Bauvin pour arrêter 
Jes comptes de l'exercice 1985. 





générale k 
de SOGERAS Pré le ven 
dredi 18 avril 1986, au siège social, 
Tour ELF, 2, place de la Coupole, 
La Défense 6, 92400 Courbevoie. 

Élle a approuvé l'arrêté des 
de l'exercice 1985, qui 
comporte un résultat courant 


GESTION PET ME gr Jane pee 
SAND È fs a npies de 137 ME, 
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contre 104,9 MF. 
L'assemblée générale ordinaire 
a décidé la distribution, au titre de 
Pexercice clos, d'un dividende net 
de 24 F par action, auquel s'ajou- 
tent: 12 F d'impôts payés au Tréeer, 
soït un revenu global de 36 F. Ce 
ê dividende sera mis en paiement à 
d'un à a comptes du 24 avril 1966 a0x gui 
ende net de F. 24,05 ét d'un RS 3 < np es banques pre d'ingénierie 
nl ne ti (a ES : CrEtt yon e ): informatique (SSID s'est élevé à 
dividende net de F. 31 © 7 Sénérale 949,5 millions de francs, en hausse de 
Ê ail d'impôt de F. 2113 ï i 308% par rapport à l'exercice précé- 

ENT TT s Paribas dent. : 

ET LOTO ESETUTE S CE a QUE i _Le per er a re 
AL , + : 9 contre 12.021 millions de francs l'ann£e 
GESTION à cette ra Û précédente, soit 56 francs par action. 

à l'assemblée ordinaire de ver- 


SATA FRANCE LÆ ; + eme en 


avoir fiscal inclus. 


O.P.A. SUR RADAR 


MM. les Les actionnaires minoritaires de 
; é e : le Société RADAR s'estimant lésés par 
ont la d it un mais : les conditions de déroulement de 
CLEO © Co CET: Dons sur RADAR lancée par 


CRT ; î il intéressés par la constitution d'un 
CNT RTE MARNE m ps QLPR = a . k d Fe porteurs 
; Tor F. à TT il a | qui € saisi oppor- * lé ee ccé invités À DENTS Corse 

QU Out . te RTENTTS 0 k 5 


Ja Société nationale ELF. 75020 P. 
Aquitaine. 'ARIS 
—— TéL : 43.61.66.34 


COMPAGNIE PARISIENNE 
DE RÉESCOMPTE 


L'assemblée générale des action- 
maires de la Compagnie parisienne de’ 
les compres de la SOA mi 
SP décembre 1985 — E 
. Les bénéfices cumulés des deux 
entités Compagnie parisienne de rées- 
compte et Paresco-gestion & Cr, sa 
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de capital ; : 
— À des émissions obipaton 
convertibles avec un plafond de 150 mit 
Lions de francs. 


+404 4e Féchuciuee 6e GRR 
LIN CEN FORTS MALE 
le ému comté “=. 


a FE 


AGENTS DE CRAN. 


ans 100 3 die. ANT: 
















e 


jose 








xRe7 


Société commercials 
et industrielle 
de La côte d'Afrique - 
GROUPE CFAO 


Le conseil d'administration, dans sa 
séance du 23 avril 1986, a arrêté les 
comptes de l'exercice clos le‘31 décem- 
bre 1985. 

Le bénéfice net de Ja süciété mère, 
après tous amortissements, provisions et 
impôts, s'élève à 12 362 347 F, en aug- 
mentaton de 44 % sur ocai de l'es 
cice précédent. 

Le chiffre d'affaires consolidé du 
groupe CICA atteint LA SE 
pour l'année 1985, progressant de 

La marge brute. d'au! nt 
consolidée s'établit à 66107 931 F .! 
contre 32 573 609 .F. l'exercice -précé- 


Le bénéfice nei consolidé se chiffre à 
Tage 203 F contre 14997797 F.en 

JLe chiftre d'affaires comolidé du pro 
mier trimestre 1 une nou 
vellc avance de ordre de 50 % 5 

ge cree e SAONE de coma 2e 
siège social, à pour le 19 juin : 
1986 à 11 heures, l'assemblée générale 
ordinaire des actionnaires, auxquels il 
sera proposé un, dividende net de 40 F, 
assorti d’un avoir fiscal de 20 F, supé- 
rieur de 14 % à celui versé en 1985, 
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de PME dans la clientèle. 


Sur les 1600 ont un 
en 298% 62% emploient moins de 200 chlaie. 
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Mäfiards de francs de prêts 
en cours au Crédit National. 
En 1985 l'ancours des prêts a 

augmenté de plus de 10% en valeur. 


Miülfiards de francs de prôts 


à long terme consentis en 1965. 


desguerdatenteen) mp à 
terme consentis par le Crédit National 
s'est élevé à 13,7 mubards de francs. 


Miisrds de francs de crédits 
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provisions et impôts, de 
170 391 000 francs. : 
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En 1965, le Crédit Nationai a ainsi 
participé au financement de plus de 
Ja moitié de l'investissement 
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augmentation .de Celle-ci sera 
réalisée en matjuin É906 creme 






« Marchés financiers: 7,5 milliards de france. 

« Marchés intemabionau: | 
Contrevaleur de #43 miliaros de francs. 
Mifliards de francs de ressources 
collectées par la C.FDL en 1985: 


+ Marchés financiers: 9 mikéards de france. 


















- une augmentation de capital at 
tre gratuit sur La base d'une action 
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Trois partis maghrébins En Afghanistan Sur le vif 
1 ORE PEL USFE ot 1e FAN = L'absence prolongée de M. Karmal | Ras le bol, les ministresses 
condamnent le raid américain en Libye bords, ele aussi. Et ça l'agec 
Rd an alimente les spéculations ls Borne Terres toujours À prodigieuement. Alore. Pour 
De notre correspondant continuent de peser sur la Libye ont Islamabad_ — Le régime afghma À Moscou, la Pravda a marqué, bien montrer qu'elle ast 1à, 
= Vingint amtes om So de, Es ue Le dimanche 27 avc, le lui dimanche, le huitième anniversaire 


Le 
$ tième anniversaire de la prise du pablané « révolution »> afghane “a 
nouveau soufflé sur Alger, où le jours. entretenu | Pouvoir par des militaires pro. pub une analyse nuancée di 
L © 37 avi donteurant, ont 1oajours. en 


ien), l'Istiq jon socialiste Les délégations marocaine et | Karmal, qui, selon toute vraisem. ne cite pas les noms, en particulier 
ses), CS S sioécione < ont, du reste, été "e- Hlance, est sciené en URSS. celni de M. Karmal Le quotidien 
pour célébrer l'anniversaire d’une dans La condamnation des Les médias emiciels afghans soviétique n’évoque, fait, qu'un 
conférence que d'aucuns considè- opérations américaines sur Tripoli €t | avaient annoncé, le 30 mars, le Seul responsable afghan, le vice- 
rent aujourd’hui comme la première à lors des interventions de pars de M, Karmdl pour TÜRSS président du conseil des ministres, 
manifestation an en « visite privée ». He ‘aucine M. S. Manghal, qui apporie son 
bine. La conférence de T: avait die, respectivement secrétaire géné | information officielle sur sa pré “témoignage sur les réformes écono- 


‘anger s : 
été convoquée le 27 avril 1958 à ral de Fistiqlal, secrétaire général de | snce en URSS n'a pu être obtenue. _miques en cours. 
initiati da FUSFP, et responsable du secréta- Selon des sources diplomatiques La Pravda publie, en outre, le 
adressé par 
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Destour, deux mois après le bombar- … riat permanent dn comité central du | occidentales à Islamabad, M. Kar- message de félicitations 
dement par l'aviation française dela FLN, au cours du meeting de clô- mal pourrait souftir d'un _. les organes dirigeants soviétiques à 
localité tunisienne de Sekict-Sidi… ture, Seul M. Bacconche, directeur | ares Des touroee MM. Karmal ef Keshtmand, Mais purs 





È 


Yonssef, Elle avait pour objectif de du PSD tunisien, s'est abstenu | Soviet ent Fun, Re alors que, en 1985, la réponse était 
resserrer les rangs magrébins et de d'évoquer le conflit américano- | “uaenent médeale. Son ame agnés ex 

définir le prmcipe d’une aide maté- as Source est-européenne, il souffrirait dirigeants, cette année la signature 
rielle à PAlgérie, alors engagée dans salle bondée de militants | d'une maladie du sang. est, comme en 1984, celle du comité 
sa lotte d'indépendance, Elle devait a Fini le drapeau marocain, fripé M. Karmal était absent lors dn ©°ntral de Parti démocratique popu- 
Énenne dans les af ee nnOn d'être resté trop longtemps plié, flot- | récent voyage officiel du premier 
égyptienne dans les affaires maghré tait aux côtés des couleurs algé- | ministre afeban, M Sulen Au 
Le et Dore à FOccident que riennes et tunisiennes : symbole lon- | Keshtmand, à Moscou, où ce dernier : De même, le quotidien de l'armée 
Algérie n Que Le Répui Déque arabe Suement évoqué par les dirigeants | à signé un accord économique Bis soviétique, l'Etoile rouge, avait sou. 
unie, proche du bloc socialiste CRE ae Dee ne sur. téral. D n'a pas non plus assisté, il y Dee 

e à u eu l'unité turelle deux jours, Bouvernement gbans, sans citer 

LÉ cinetcnquième anniversaire Maghreb, élément déterminant bureau ue du FDPA ar noms de leurs dirigeants. Cela dit, la 
Lite à ie berge hear sn oigy Q Lem démocratique AE ep télévision soviétique 2, pour sa part, 
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e Nouveaux contacts Esraélo- t 











































ne a Re me dé me tion à Tanger selon Radio- diffusé, avril, dans le cadre Jjordasiens, selon M. Shimon Pérès. 
Finquiétude DNS due en 1958, Sie Grand Maghreb une ns ut ls de de iv ne d'une Lee nue un = Le premier mire | isrlen a 
== ae = ls ee == interview accordée à le télévision 
Bourse matin “ u ! L ‘ Inscr., 3204 : vot., 2465 : suffr. | israélienne, l'amorce de négociations 
du RABAT SOUHAITE EVITER DES ANOMALIES RELEVÉS MORT DE L'ACTEUR AMERICAIN expr., 2384. MM: Mercier, dr. secrènes israélo-or iennes # ne 
d., 1495 voix, ÉLU ; Brunet, sur une +< compr ion » 
DANS LA GESTION BRODERICK CRAWFORD | 4/4: AE. 


LÉGÈRE HAUSSE € TOUTE ESCALADE » EN 
MÉDITERRANÉE 


Le march£ était de nouveau bien 





L'acteur américain Broderick 












ienté 1 Séance 
En Part me en Mu PA A er fr. — M Jean | 1e ministre de la coopération, | Rancho Mirage (Californi re æ D CFM 
on notait Chargeurs (+ 3 %), Peu- ministre M. Michel A: man Nuodisvent de € LE 
guet (+ 3%), Pernod-Ricard ges effaires étrangères, à regagné | à M. Christian N de | état à Paris (89 Mt) 
, ee Paris dimanche 27 a à lissue dans un comm i 
(+ 2%), Source Perrier (+ %)}, d'une visite officielle de à Lyon (100,3 Mr) 





à Bordeaux t1012 Mb} 







deux jours 
Sanofi (à 1%). En roranche, Hs VE 5 
gation mixte perdait 5%, le Club NA (le Monde daté 27. 
Méditerranée 3 %, Valeo, Bongrain 24 svri. La situation en en Méditerra- 


ick, Brodericle 

Crawford, né le 9 décembre 1911 à 

, entretiens 

et L'Aîr liquide s'inscrivant eussi en | avoc Je roi Hassan IN ct M. Filal, 
marocain. 


RE meet à 
aussi eau tre. in 
des née 30, ü ou u Je 









En clôture, l'indicateur de séance _ 
üt + 0,18 %. L'action Michelin Evoquant + {es événements 
était lourds de 










es et menace 
REX pes cotée qu ctsom de nr es cad ON. Peut trapn, que « sale gueule», 
cl g Partie du monde », M. Filak a dit: con nn 








les ences de la vis ee et 
Res Broderick 
fait son entrée au cinéma 



















A LA BOURSE DE PARIS 


Valeurs françaises négociées 
dans la matinée du 28 AVRE 
Indicateur de séance (%) : + 0 19 













hasard et grande porte : 
Pi mai de PE terprète le person 


ER Je Fous du fr meilieur 

association e destination de al L 
acteur. Avec la même sobriété, La 

pie de 10 lots de franc vai même puissance, : 






















de 19 heures à 19 h 30 
AIG «le Monde » ) 










les dangers que e comporte doute 










































escalade et re ramener . cette il joue ensuite le Tél. : 47-20-52-97. ” 
paix, iticien corrompu + 
Labo este an Me | af er ue dora ut | PET met aus fartmer (Bo On demande agent secret | 
besoin > paiement des de près de | Yesterday} mis. sn nas es par avec JACQUES ISNARD . 
478 M 
vingt-sepi PE L Le ministre de Une émission présentée. 
1780 par journalistes coopération a saisi le procureur le | 
ou marocains sur les raisong du veto de | a À Con de on D idone, ico Fellini. ; - PC, par FRANÇOIS KOCH : 
+ la Frmoo à ls résolution présentée gén Le Cou dis copies le terpré- er 
2040 au Conseil de sécurité des Nations | ailleurs, ont également donné lieu à personnages E } MERCREDI 30 AVRA . 
1255 unies par les non-alignés, pour | une saisie de la juridiction judi- À février dernier. D: 
da condarmner le raid emécicain sur la jai À re AI «le Monde» . 
Libye, M. Raimond Patti r qu ; tr Tél. : 47-20-52-97 
&æ || rude de la France par le fait que le | ne sublsse ice anor , et dans une version dirigée Sci tou. M. Pierre | | La ss ce pénal 
LL projet ne mentionnait par les ori- ; . qui : É maire de Datz-sur-Mer, J 
FL Einee de La ri el 'étai donc pes s es sale uis le milieu avec BERTRAND LE GENDRE 
1500 ee | és bénéficient, dans la limite des ; et EDWY PLENEL 
Le ‘| salaires échus, de secours atrol) Une ne 
és d'urgence. » Berche, 1 125 ; Texier, PS, 637 ; Tho- 
















mère, dir. de 213; Me Orsean- 
Gerress, FN, 190] . se 
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rationale, avait évoqué létablisse- | 


visas, mais que les moda- DANR 
ame | PRIT IC 


Le Monde Infos-Spectacles US INTENSES D'UNE 
SHARE L | | 2921 voix (4523 &), contre 2 190 
36-15-9177 + ISLM Ro (ÉD 2) à ME Vins (ns 2) 578 


25F 3 Solgkun (8,95 3) M. Droullhet (8,95 %), pour 
à 6 458 suffrages exprimés sur 
6559 votants et 10 790 électeurs ins- 


STAGE LECTURE RAPIDE 
13-14-15 mai 1986 . | ' 

possibilités de stages en entreprisüs 
GEICA-FORMATION /42-96-41:-12 
56 bis, rue du Louvre, 75002 Paris 


ire ISHIKAWA 


. LE «PERE» DU T.Q.C. JAPONAIS 
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PROMOTION 
“SPECIAL PRINTEMPS” 


CONDITIONS 
EXCEPTIONNELLES 


Sur tous les instruments en stock 
du samedi 19 avril au samedi 10 maï 1986. 



































ONT ENFIN 
LEUR PRET-A-PORTER 


Pourquoi détruire l'harmonie d'un vêtement en le 
raccourcissant ? Roland Eveline a créé, pour tous 
ER 


de PO pOE Pour le Printemps : - . TOTAL QUALITY CONTROL 
2 costurie flanele Légère (40 (2400 n, ET DES CERCLÉS DE QUALITÉ JAPONAIS 
e costume peigné léger (2685 : est à PARIS À 
+ blazer (1435 F), 


e imperméable anglais (2260 FL L 15 MAI 1986 de 14h30 à 18h30 


ROLAND EVELINE 


E 
167, RUE SAINT HONORÉ 75001 PARIS TEL. (1)42.604726 
(PLACE DU FRANÇAIS) 


% Jnscriptions et craque 
135-139, rue de Rannes Paris 6°. TL: 45,44.38.66 " Éérme Lafsyene 75009PARIS. 
Parking à proximité. . Fu Tél. 2246 0651 - 47.170.63.51 
















